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„Une 8 ſuccinte de toutes les parties de la 

Terre & de Eau; de leur ſituation, de leur ẽten- 
due, de leur qualité; du gouvernement, de la 
religion, du commerce & des mœurs des peuples ; 
enrichie de tout ce qu'il y a or Plus curieux & 
* plus intereſſant. ; 
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INTRO DUC TIN 
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zs PAIS-BAs font bornés à POueſt & au 
Nord, par la mer du Nord, ou d Allemagne; 
a Eft, par l'Allemagne; au Sud, par la France. 


Les peuples qui habitoient entre la Seine, la Marne, 
le Rhin & Ocean, furent connus des Anciens ſous 
le nom de Belges. Ils pafſoient pour les plus braves 
d'entre les Gaulois : c'eſt le temoignage que Ceſar en 
rend dans pluſieurs endroits de ſes Commentaires. Sous 
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40 . Les Pais-Bas. 


le nom de Belges, on comprend ce qu on appelle au- 
jourd' hui les Pais-Bas , ou les dix-ſept Provinces, 
Ces pais, apres avoir étẽ gouvernẽs par leurs propres | 
Chefs, & leurs loix particulieres » furent pour la plu- -. | 


part ſoumis aux Romains. Les Francs qui vinrent . | 
enſuite, les attaquerent, & les ravagerent ; & enfin, au 
commencement du- cinquieme ſiẽcle, ils sen rendirent | 


.maitres. Les demembremens ſe firent ſur la fin de e 
la race de Charlemagne, la foibleſſe des Souverains, & | 
l' ambition des grands Seigneurs y donnerent lieu. "ha | 
plupart de ces provinces, ayant été reunies par divers 
mariages, tomberent ſous la domination des Ducs de 
Bourgogne, qui les appellèrent les Pais-Bas , pour les 
diſtinguer de la Bourgogne, -Pautre partie de leur Etat, 

laquelle ils appelloient le Haut Pais. De la Maiſon 

de Bourgogne , elles paſserent dans celle d Autriche, 

par le mariage de Marie de Bourgogne 5 avec Archi- 
duc Maximilien; & Charles-Quint, qui en fut heritier, 
ayant ajoũtẽ a ce que les Bourguignons y poſſedoient, 
le Duche de Gueldre, & les Seigneuries d' Utrecht, 
d'Over-Vſſel, de Friſe & de Groningue, forma le 
corps des dix-ſept Provinces des Pais-Bas. Tous ces 

pais ſont aujourd'hui diviſcs en deux parties generales, 
qui prennent leurs noms de leur religion dominante. 
La partie ſeptentrionale porte le nom de Pais-Bas 


Proteſtans, ou de Provinces-Unies ; & la meridionale, = 


celui de Pais-Bas Catboliques. 


I. Des 


| ; er 
I. Des Pais- Wis PrOTESTANS, 


ou des PRovINCEs-UNIEs, 


NES 3 ſont baignẽes 3 A Oueſt & au N 4 

par la mer du Nord, ou d' Allemagne; 8 5 

A ; ER, par le Comte d'Embden & FEveche de Mun- 

ſter; & au Sud, par le Duche de * la Gueldre, 
le Brabant & la Flandre. 


Qn donne à ces provinces 48 lieues du Nord au 
Sud, & 40 de VER a a PYOueſt. : 
Elles appartenoient autrefois aux Rois 4 Eppagne, 

heritiers de la Maiſon de Bourgogne. Philippe II. 
entreprit de ruiner la liberté des Pais-Bas, & d' y in- 
troduire I'Inquiſition. Il y exerca des cruautẽs inouies, 
par le miniſtère du Duc d' Albe, qui ſe vanta d' y avoir 
fait perir 18 mille hommes par la main du bourreau, 
pendant cinq ans qu'il en fut Gouverneur. Pour ſe 
dẽlivrer d'un gouvernement fi tirannique , & pour 
leur conſervation mutuelle , il ſe fit dans la ville q'U- 
trecht, Van 1579, une Union entre les Provinces de 
Gueldre , de Hollands, de Zilande, d'Utrecht, & de 
Friſe, auxquelles ſe joignirent enſuite les Provinces - 
d'Over-Yſel & de Groningue; & comme c'eſt ce qui 
a ſervi de fondement à leur ſouverainete, il ne ſera 
pas hors de propos d'en inſerer ict les PRs | 
articles: . ae Os 


Les ſept Provinces du Nord 1 3 comme 
f elles ne faiſoient qu'une Province, & ne pourront ja- 


mais titre ſepa rees par donation, Echange, vente, Ws 
ou accord. 5 


| T * fe 
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enticre poſſe fron & jourſſance de ſes droits, flatuts, pri- 


| Chaque Province & chague Ville 2 reſerve la pleine & 


viliges, & coutumes; & quand il naitra quelque diffirend 
entre deux Provinces , les autres ne pourront ſe meler, 
que de meyenner entr elles un accommodement par des voies 


_ emiables © mais he elles ſont toutes intereſſtes dans la que- 
relle, les Gouverneurs en dicideront dans un mois, & 


leur. ſentence ſera extcutte, e 1 9 8 i 
tion, ou reviſion. 

Toutes les Provinces As de 5 of fer ric progue- 
ment de corps & de biens, contre ceux qui en attaqueront 
guelgu une, ſous quelque cauſe, ou Pe: ** ce Nei. 
Etre. 

On ne fera point de paix, ni as guerre , , que _ con- 


ſentement unanime des Provinces ; pour ce qui regarde 
les autres affaires, elles ſeront reglies a la-pluralite des 


voix 5 quant aux differens qui naitront entre les Allizs| 
Jes Gouverneurs Yes Provinces les termineront par pre- N 


viſion. 


Les villes Rumi eres de ? E tat ſeront fortifiles 3 moitis 


au depens de la Gintralits, & muitit aux depens des 


Provinces dans leſquelles elles ſont fitutes ; mais les for- 
tifications que la Generalite voudra ajouter, ſe ferom a 
ſes depens. | 

. . Pour ce qui eft de la Religion, la Hollands & a Ze 
lande en diſpoſeront dans leurs terres , comme elles le ju- 
geront a propos; les autres Provinces Sen tiendront au 
projet de paix de Religion qui a été dreſſe, ou en agiront 


de la manitre qu'elles le trouveront bon, pour le bien & 
le repos de leurs Provinces ; & chaque particulier pourra 
' demeurer librement dans ſa Religion, & perſonne ne 
| pourra ttre recherche, ni inquiete pour cauſe de Religion. 


Les 


PPP 


. 9 


donnts a ferme de trois en trois mois, au * | & 
dernier encheriſſeur. : 


Les droits & les impoſitions qui ſe Iiveront , ſeront 


Les Princes, Sergneurs , Etats & Pilles PR veifinage | 
pourront titre regus dans F Union , du 8 dex | 


Provinces. 5 Ss 


Les Etats ſeront convoguts , comme ils ont be 
de Petre ci- devant, four ce gui regarde 1 is, les 
Provinces la regleront. 


CU linterpritation des Arti TY dependra des. Eta tate, 5 
Vils wen peuvent pas convenir, ce fera des . X 
Tes Provinces Sobligent de faire courir ſus , de 


„ par empriſonnement , les perſonnes qui feront 


quelque choſe contraire d ces Articles, nonob/lant tous 
privileges, libertts & exemtions. (On peut voir tous les | 


articles de PUnion dans Meteren, P. 169. ) 


Ces ſept Provinces ſoutinrent depuis ce tems- la, une 


guerte (qui ne fut interrompue que par une treve de 


douze ans) juſqu'en 1648, que le Roi d'Eſpagne les 


reconnut, par la Paix de Munſter, pour des Provinces 


libres, & pour un Etat ſouverain: de ſorte que cet 


Etat, nonobſtant ſa petiteſſe, a EE un des plus puiſ- 
ſans de ! Europe, & Veſt encore, n fort dechu, 
de ce qu ba a  EtE le fiecle Pons." | | 


5 


Les Sept N ſont ainfi nommees , de 
PUnion qu'elles formerent à Utrecht, Yan 1579; & 
Republique de Hallande I de la principale de ces TT 


vinces. | 


4 


Tx Air. 


414 I. Des Pais-Bas Proteflans: 
Air. Qualité. 


Lair des Provinces-Unies eſt en general fort hu- 
mide, mal ſain & fort froid en Hiver. La terre, en 


| An endroits, y eſt aſſez fertile en ble ; en d' autres, 


elle n'a que des paturages, mais ils ſont excellens „& 
nourriſſent une prodigieuſe quantite' de bẽtail. Les 


habitans ſe ſervent du lait de leurs yaches pour leur 
nourriture, & pour faire de très bon beurre, & des 


fromages aſſez eſtimẽs, dont ils font un debit conſi- 


derable : mais leur plus grande richeſſe vient de leurs 
manufactures & de leur commerce, tant ſur terte, que 
fur mer. C'eſt ainſi que ces peuples ont. repar&. Ja 


ſtterilité de leur pais, & Font'rendu un des plus abon- 


dans qu'il y ait au Monde, en y apportant tout ce qu'il 


y a de plus rare & de meilleur, dans les pais Etrangers : 
la commodite de la mer, du Rhin, de la Meuſe, & de 
quantité de canaux, y a beaucoup contzibue. Le pais 
eſt des plus expoſes aux inondations de la mer, & des 


grandes rivieres qui le traverſent. Les habitans en 
5 garantiſſent par des digues & des canaux. quiils y ont 


faits avec un travail & une  depenſe incoricevables. 
L'induſtrie leur a fait tirer un grand avantage de ce 


qui devoit cauſer leur perte. Ces eaux, renferm&es, & 
comme ſubjuguees dans des canaux, leur ont ſervi à 


communiquer, preſque ſans peine & ſans fraix, de ville 
en ville, & de province a province. Les digues coùtent 
des ſommes immenſes à entretenir. Sans un ſoin ex- 
treme de les reparer, lorſqu' elles en ont beſoin, le 
diſtrict de la province, ou elles ſe rompent, court riſque 
d' etre ſubmergẽ en peu de tem. 


5 3 oo 8?9½! 


"LJ Des Pait-Bax' gane, 415 


* Gouvernement... 3 


Is 


Ces . ont ſens -depuis low” union une 
puiſſante Republique, dont le Gourtnditichs eſt Ariſto- 
Democratique. Chaque province eſt un Etat ſouverain, 
qui ſe gouverne ſelon ſes loix, & ſes coũtumes, & dont 
toute Pautorite reſide dans l' Aſſemblẽe des Etats. Les 
villes ſont autant de petites Republiques , gouverntes 
par un Senat, qu'on nomme communement le Conſeil 
de ville, auquel ſont ſoumis les Colleges des Bourgue- 
maiĩtres & des Echevins. Elles jouiſſent du pouvoir 
ſouverain en ce qui regarde adminiſtration de la juſtice, 
les levees des impôts, & le droit de faire la paix, ou la 
guerre; 3 mals elles font ſoumiſes en tout le reſte à lau- 
torits des Etats de leurs Provinces : c'eſt cette ſubor- 
dination qu ẽtablit l harmonie du Gouvernement x 
c'eſt dans cette diftribution de la Souverainets; entre les 
Provinces & les villes, aue 8 is er dec cette 
Republique- N 5 
La meme forthe de . qui el ctablie 
dans les Provinces , $'obſerve 2 Vegard du corps de la 
| Republique. La Souveraineté, en eſt repreſentce par 
une Afſemblee' Generale des Deputes des Provinces, 
qu'on_nomme communement Les Etats Generaux des 
| Provinces- Dies. Elle ſe tient tovijours à la Haye, & 
a en main la principale direction des affaires. C'eſt 
Elle qui donne audience aux Ambaſſadeurs, & aux 
Miniſtres etrangers; qui recoit leurs e „ & 
qui y repond' apres que les Deputes ont conſulte leurs 
Superieurs. II y a des affaires qui s reglent à la plu- 
ralitè des voix; mais, à Iegard de la paix, ou de la 
guerre, des alliances, de la valeur de la monoie, & 
tes gs des membres de Union, it faut que le 
bs 3 + $2 _ conſen- 
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conſentement unanime des Provinces y intervienne. 
On n'y opine pas par tete, mais par fe nombre des Pro- 
Vinices , ou chacune y envoie autant de Deputes qu'elle 
veut, & qui n'ont, tous enſemble qu'une voix. Cha- 
que Province y preſide une ſemaine: c'eſt à celui des 
Deputes , qui precede les autres, à qui on defere cet 
honneur, C'eſt à lui que les Miniftres ẽtrangers s adreſ- 
ſent pour demander audience , ou pour communiquer. 
quelque affaire. Le Stadhouder peut entrer dans les 
Etats Generaux, pour faire des propoſitions, qui regar- 
dent le bien public, mais il n'y a point de ſẽance ordi- 
naire, On donne le titre de Haut & Puiſſans Seigneur 


aux Etats Generaux , dans les Ecrits & les Memoires 


qu'on leur prẽſente; on les r auff de Leurs Hautes T 
Puiſſances. | - 
2M y a le Conſeil 4 Etat . qui e Jes Depu-, ” 
teés de toutes les Provinces, dont le nombre eſt reglé, 
Ja Gueldre yen envoie 2, la Hollande 3, Ia Zelande 2» 
la Friſe 2, & les provinces d'Utrecht, d'Over-Vſſel, & 
de Groningue chacune 1. Ce Conſeil execute les or- 
dres des Etats Generaux, donne les Paſſeports, a ſoin 
du revenu, & des affaires des places conquiſes , depuis 
Union, & la ſur-intendance de la Milice, des fortifi- 
- cations , & des contributions que le pais ennemi paie, 
en tems de guerre. II diſpoſe de toutes les ſommes de 
deniers , qui ſont deftinces pour les affaires extraor- 
dinaires de VEtat. II fait expedier toutes les ordon- 
nances ſur les emplois que les Etats Generaux en veu- 
lent faire. I! dreſſe ſur la fin de chaque annee un etat 
de la depenſe, qu'il juge devoir Etre necefſaire pour l' an- 
nee ſuivante, qu'on nomme I Etat de guerre, apres quoi 
il le preſente aux Etats Generaux. , & les requiert de 
diſpoſer les provinces a conſentir a a la levee des deniers ; 4 
& 


7 


5 Des For- her en 1 41 5 


& large elle a ẽtẽ aprouvee, chaque] province fait lever 
la ſomme qu'il lui plait,: & envoie e * al 
Receveur General. ' : 

Les ſommes que chaque eines paie pour l Etat de 
guerre, tant ordinaire, qu extraordinaire, ſont en pro- 
portion à la ſomme totale, ce que les ſuivantes ſont à 
cent florins: exemple 3 65 IE 7 Srl 


. 5 Gueldre „% - : 5 11 


pe” . . 
| Hollande = - $7.: „ : 
—  - ac. 
C i 

RE.» 
Werft | --.. 23340404 
Groningue & Ommelandes 3 3 
Drenthe - 3 5 19 : 10 ” 

F. 100 : : oo 


On x n opine pas Sing ce Conſeil par provinces, mais | 

„ "par teen. Chaque Depute y preſide une ſemaine : les 
Deputes qui y ſont de la part des Nobles de Hollande, 

& de ceux de Zelande, y ſont à vie; mais les autres 

n'y ſont que pour deux, pour trois , ou au plus pour 
cinq ans. Le Stadhouder y a ſeance & voix deciſive. 
Lies Colonels, Lieutenant-Colonels, Majors & Capi 

taines pretent ſerment au Conſeil d'Etat. * 

La Chambres des Camptes a la direction des deniers, 
& des droits du fiſc. Elle eſt compoſee de deux 
Deputes de chaque province, dont quelques uns chan- 
| gent tous les trois mois. Elle a été Etablie depuis 
environ ſoixante ans, pour examiner , & arreter les 
comptes des Receveurs Generaux & Particuliers, & 


pour enregiſtrer les Ordonnances du Conſeil d Etat. 
5 1 5 1 x5 


418 J. Des Pais-Bas Proteſtans. 
Le Conſeil de I Amirauti a la diſpoſition abſolue de 
la Marine. Sa juriſdiction s'ẽtend également ſur la 
mer & ſur les rivieres. II connoit des naufrages, des 
depredations, & des dElits qui s'y commettent. Il 
veille ſur tout ce qui peut ſervir au bien & a Tutilité 
du Commerce: & lorſque les Etats Generaux ont 
reſolu, de Vavis du Conſeil d'Etat, d' ẽquiper une armẽe 
navale, il a ſoin de choiſir & d' armer les vaiſſeaux, 
dont il regle le rang & la grandeur; de lever les ma- 
telots, & d'y employer les deniers qu'on y deſtine. 
Ce Conſeil eſt diviſe en cinq Colleges, dont trois ſont 
dans la province de Hollande ; ſavoir, a Amflerdam,' 3 
Rotterdam, à Horn & à Enchuyſen ; le quatrieme eſt a 
Middlebourg en Zẽlande; & le cinquiceme a Harlingen 
en Friſe. Chaque College eſt compoſe de ſeptDeputes ; z 
quatre de la province, od il eſt, & trois que les au- 
tres nomment. L'Amiral, & ® Vice-Amiral y PrE- 
ſident ; le ſecond , en Vabſence du premier: 3 quoi il 
eſt bon d' ajoũter, que des que les Etats Generaux ont 
regle le nombre des vaiſſeaux , dont la flote doit @tre 
compolee , & que le Conſeil 4 Etat en a fait expedier 
les ordres pour PAmirauts , chaque College arme 
dans ſon Arſenal, a proportion de ce qu'il doit fournir; 
en ſorte que celui Amſterdam fait tofijours la troiſieme 
partie des armemens ; & les autres chacun un fixieme. _ 
Les Colleges nommoient autrefois les Officiers Gene- | 
raux , & les Capitaines de leurs eſcadres ; ils affignent 
ſeulement à chaque vaiſſeau, le nombre des ſoldats & 
des matelots. Au reſte je ne dois pas omettre ici un 
article important; C'eſt qu'on ne force perſonne a ſervir 
Etat: ceux qui entrent dans le ſervice, ſoit ſur terre, 
ou ſur mer, y entrent de leur bon gre, & s engagent 
d'ordinaire pour un certain tems, au bout duquel on les 
. congedie, S'ils le ſouhaitent. Du 


I — 
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Du S Aberbobinh;? ou u GouyernuR, 0 
* CariTaine GENERAL des. Armees des 


#7 + 


eee tant 776 terre n . 
mer. „ 3 


A la all PR cette eee beſoin 
d'un Chef habile, pour affermir ſa liberte chancelante, 
& ſoiitenir ce nouvel Etat contre les efforts redoubles 
de VEſpagne. - Guillaume . de Naſſau, de la branche 
de Dillembourg, Prince d' Orange, parut le plus propre 
à ſremplir cet emploi, & a jetter les premiers ſondemens 
de la Republique. II etoit deja Gouverneur de Hol- 
lande, de Zilande, & d'Utrecht ; mais ce fut moins ſur 
cette qualitẽ, que ſur ſon zele pour la libertẽ, & ſur la 
rẽputation „ que lui avoit aquis amour des peuples, 
que cette Eminente dignit lui fut conferte, par les Etats 
de Hallande & de Zelande, aflembles a Delft le 1 d' Avril 
1576; & quelque tems apres les Provinces de Gueldre, 
d'Utrecht & d' * ſo le reconnurent en la meme 
qualite.. | 15 
Les Provinces FR Friſe & Pa „ nommẽrent 
pour leur Stadhouder, le Comte de Naſſau, Couſin du 
Prince d' Orange, qui en Etoit Gouverneur, lorſque 
les Pais-Bas ſe ſoulevèrent contre Phil ippe II. Roi 
d' Eſpagne. 
Les Provinces accorderent Z ces. 1 3 
Stadhouders , les memes droits, & le mèẽme pouvoir, 
dont ils avoient ẽtẽ revetus par . Roi d' Eſpagne: mais 
elles ſe reſerverent toute Vautorite , qui eſt inſẽparable 
de la Souverainete : comme le pouvoir de conclure la 
paix, ou la guerre, de faire des alliances, de battre 
monnoie, & de lever des ſubſid . 


ou. 
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' Guillaume I. &toit grand Capitaine & ſage Politique, 
prudent dans les conſeils » ferme dans les adverſités, 
Ecret dans ſes deſſeins, & tres habile à dẽcouvrir ceux 

des autres. Les Eſpagnols en firent une tres fächeuſe 

experience. I! fut bleſſe Van 1582, dans ſa. maiſon, 
en ſortant de table, d'un coup de piſtolet. Le Prince 
guerit de cette bleſſure, mais un nomme Balthaſar 
Gerard, Franc Comtois, Emiſſaire des Eſpagnols, 
ayant affafline a Delft, en 1584, d'un autre coup de 
piſtolet, les Provinces lui firent ſucceder le Prince 
Maurice, ſon fils, quoiqu'il eut à peine 18 ans, & lui 
donnerent la meme autorite, que ſon pere avoit eue. 
Maurice repondit 3 P'attente des Provinces , & la 
vie de ce Prince n'a été qu'une ſuite perpetuelle 
d' actions heroiques & de triomphes Eclatans , qui af- 
fermirent les fondemens de la Republique. Il empor- 
ta toutes les villes que les Eipagnols avoient dans la 
Hollande. L'an 1590, il ſurprit Breda avec un bateau 
de tourbes, & fit ſi bien qu'il recouvra en peu de tems 
toute la Frife, Groningue, POver-Yflel, Nimégue, & 
le pais de Gueldre. Il ſoumit Hulſt, &c., en forte 
qu'il y eut ſept provinces qui ſe reunirent ſous le gou- 
vernement de ce Prince. L'an 1600, le 2 de Juillet, 

i} gagna la fameuſe bataille de Niewport ſur I Archi- 

due Albert. II avoit renvoye les vaiſſeaux qui Pavoient 

porte en Flandre , pour ter à ſes gens tout eſpoir de 
fe ſauver. II aut, dit-il, avant le combat, paſſer ſur 

le ventre des ennemis, ou borre Peau de la mer. Depuis, 
il prit 'Ecluſe, Grave & quelques autres places pen- 

dant le fameux ſiege d' Oſtende, en 1604. Ce grand 
Prince mourut, dit-on, de chagrin, d'avoir manqu? 
ſon coup ſur le chateau CAnvers, * i een Hate de 
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Fridirit Br ſucceda A rice, ſon frere, Pan 

163 5, dans toutes ſes dignites & ſoatint tres bibles a 
grande reputation que ſon pere & fon frere s 'etoient 
aquiſe. Sa vie fut une ſuite preſque continuelle de 


combats & d'heureux ſucces, qui le rendirent auſſi re- 


doutable aux Eſpagnols, que cher à la Republique, & 
glorieux à la poſterite. Il prit Grol, en 1627, & 


| Bois-le-duc Yan 1629, que le Prince Maurice "ravoit 
pi ſoũmettre. Dans la ſuite, il emporta Bergues, 


Venloo, Ruremonde, Maeſtricht: puis Breda l'an 
1637, que Spinola. General des Eſpagnols, avoit pris 
ſur la Republique Van 1625. Frederic Henri fit dau- 
tres conquetes- ſans perdre beaucoup de monde, - & 
mẽnagea ſi bien ſes bes, ao 5 oo il fur Sr le 


Pere des Soldats. 5 en 


Guillaume II. avoit 21 ans eek P rederic Henri 
mourut. II ne cedoit en rien aux vertus heroiques de 


ſes ayeux; mais, Etant d'un caraftere moins doux, & 


rẽpublicain que ſon père, il ſe livra aux mouvemens 
d'une jeuneſſe ambitieuſe & bouillante, dont les cinq 
Provinces , qui Iavoient lu pour "hea Stadhouder, 


conęurent de grands ombrages. Il voulut ſurprendre 


la ville d' Amſterdam le 30 Juillet 1650. Il mourut 


de la petite verole le 6 de Novembre de la meme anne. 


Les Etats de ces differentes provinces prirent diverſes 


meſures pour mettre des bornes plus Etroites au pou- 
voir du Stadhouder. La Hollande 'meme forma le 


deſſein d'exclure fon fils poſthume, Guillaume HI. de 
toutes les charges We fon 4s & ſes ancetres avoient 
polledees. 1 ö 15 

- Guillaume III. naquit Ms 14 Novenbed! 16 50 put 


n après la mort de ſon père. Les entrepriſes trop 
bardies de Guillaume II, dans un Etat républicain; 


9 „„ | eurent 
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eurent des ſuites tres facheuſes pour le jeune Prince, 
fon fils. Le parti dominant de Meſſieurs de Wit, ob- 


| tint des Etats de Hollande, en 1667, Fedit perpetuel, 


par lequel ce jeune Prince, & ſes Deſcendans etoient 


exclus pour jamais de la charge de Stadhouder, que ſes 
glorieux ancẽtres avoient pofledee depuis la fondation 


de la Republique, Cependant Pautorite des deux freres 
ne pũt empecher , en 1670, que le Prince d'Orange, 


qui n'avoit qu'environ 20 ans, ne prit ſeance au Con- 


ſeil d Etat, & qu'il ne fut declare en 1672, Stadhouder 
& Capitaine General des armes de la Republique, qui 


ſe trouvoit alors à deux doigts de ſa perte, par les con- 
quetes rapides de Louis XIV. Les peuples-effraies ou 


progres ſurprenans de ce Monarque , accuserent Mrs, 
de Wit de trahiſon , ſe ſouleverent, & obligerent les 


Magiſtrats des villes a: declarer le Prince pour Stad- 


houder : les Etats de Hollande abolirent 1 Edit perpẽ- 
tuel, qui Vexcluoit , & le revetirent du mème pouvoir 
qu avoient eu ſes ancetres; Les autres provinces ſui- 
virent I' exemple de la Hollande. L' emotion fut fi 
grande à la Haye, que la populace maſſacra les deux 


Mrs. de Wit. Le Prince d' Orange ne fut pas platt 


rẽtabli dans les emplois de ſes ayeux, qu'il repondit a 
peſperance que les peuples en avoient congue, & 


obligea les Frangois d' abandonner toutes leurs con- 
quètes. En conſideration d'un changement ſi favo- : 
rable & fi ſubit dans les affaires, les Etats de Hollande 


accorderent le 2 Fevrier 1674, aux heritiers males du 
Prince d'Orange , nes d' un legitime mariage., la ſur- 
vivance de toutes les charges qu'il poſſedoit actuelle- 


ment: quatre autres provinces prirent bientdt la meme 


rẽſolution. Friſe & Groningue reſtèrent ſous le gou- 


unn des Stadhouders de n branche de Naſ- 


5 dau. 
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lau. Quoique Roi de la Grande Bretagne, Guil- 


laume III. reſta Stadhouder des provinces de Gueldre, 
Hollande, Z lande, Utrecht & Ouer- el, juſqu'à la mort. 


L'illuſtre race des Princes de Naſſau-Orange, 5 qui 
avoient été les fondateurs, & les defenſeurs de la Re- 
publique, fut eteinte en I perſonne de Guillaume II. 
Par le teſtament de ce Monarque, le jeune Prince de 

Naſſau-Dietz, Stadhouder des provinces de Friſe & de 
Groningue, fut inſtituẽ ſon heritier univerſel, & prit 
le titre de Prince d' Orange, mais ce titre & la ſucceſ- 
ſion de Guillaume III. lui furent conteſtes par divers 
XZ pretendans ; entr'autres, par le Roi de Pruſſe. 84 
= Majefte Pruffienne s empara dune partie de cette ſuc- 


1 ceſſion, & une autre fut adjugee au Prince de Naſſan- 


Orange, en attendant que leurs diffẽrens fuſſent termi- 8 
nes par quelque accommodement à I'amiable. Le 
Roi de Pruſſe fe rendit pour cet effet a la Haye, ot le 


jeune Prince devoit auſſi ſe rendre, pour traiter d'un 


accommodement avec Sa Majefte ; mais il fut mal- 
heureuſement noye au paſſage de Moerdyt le 14 Juillet 
1711. On ne ſauroit exprimer l' affliction · que cauſa 
ce triſte accident, aux habitans de la Republique. 
Trois mois après, on eut la joie d'apprendre la 
naiſſance d'un fils de cet infortune Prince: pour lors, 
on concut de nouvelles eſperances „ qu'on verroit" re- 
vivre dans ſa perſonne, la gloire de ſes Ancetres. 
Quelques Provinces: ſupprimèrent toutes les charges, 
dont Guillaume III. avoit ete revetu : cependant le 
Pais de Drente, & la Province de Gueldre, en F728; . 
firent choix du jeune Prince, pour leur Stadhouder, & 
Capitaine & Admiral Général. Ce Prince paſſa à 
Londres en Nov. 1733; Son Alteſſe Sereniflime y 
2 le 25 de Mars de annce ſuivante, Madame 


la 
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la Princeſſe Royale, fille ainẽe de George Auguſte U, 


Roi d'Angleterre. Jamais mariage ne fut plus heu- 


ene que le leur. 
En 1747, les Frangois ayant attaque les places Sues 


de la Flandre Hollandoiſe , Jetterent tellement Pepou- f 


vante en Zelande, que cette province, toute Eloi gnee 


qu'elle füt de ſe donner un Chef, fut la premiere qui 


y eut recours, & qui proclama le Prince d' Orange & 


de Naſſãu, ſon Stadhouder, & Capitaine & Amiral Ge- 
neral. La nouvelle n'en fut pas platot arrivee en Hol- 


lande, que cette province en fit de meme , dont les 
autres ſuivirent tout de ſuite I'exemple. 


Ce Prince ſe vit donc, lorſqu'il s'y attendoit le moins, 


reconnu Stadhouder des Sept Provinces-Unies, & re- 


vetu de plus d'honneur & de pouvoir, _—_ aucun de ſes 
Predeceſieurs n'en avoient eu. 8 

Les Provinces rẽſolurent unanimement de rendre le 
Stathouderat hereditaire dans ſa famille, ſans en ex- 
clure les filles ; à condition pourtant, qu'elles ne con- 
tracteroient point de mariage avec des fils de Rois, ni 


d' Electeurs. Cette grande revolution arriva ſans effu- 


fion de ſang, & avec aſſez de tranquilite. Son Alteſſe 
Serẽniſſime a exerce cette ẽminente & penible charge 


avec tant d' application, qu'on peut dire, ſans rien 
exagerer, qu'elle lui a coute la vie. Son amour pour 
la patrie, lui faiſoit negliger une ſanté, qui <toit ſi 
precieuſe aux Provinces. Le ſoir Elle etoit Epuilce de 
la fatigue du jour; & la nuit ſa tete Etoit fi remplie 
d' affaires, qu'a peine Elle jouiſſoit d'une heure de re- 
Ce Prince s' occupoit continuellement du bon- 


heur de la Republique. II etoit doux, gracieux, de 


| Facces du monde les plus aiſe-, toujours pret a ecouter 
TE qu 'on lui n pour le bien de VEtat, II avoit 


la 
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la conception aiſce, la memoire heureuſe, Veſprit penẽ- 
trant; un diſcernement juſte & exquis. II poſſẽdoit 


| pluſieurs langues parfaitement bien, & s'exprimoit en 
toutes avec une grace & une facilite e Parmf 


ſes occupations fa ſantẽ $'altera de plus en plus, & ce 
grand & illuſtre Prince mourut au mois d' Octobre 
1751, regrettẽè & pleurẽ des habitans de ces Provinces. 
Son fils agẽ de ſept ans, Prince de grande eſpẽrance, 
& tres aimable, a ſuccede à toutes les charges de ſon 
Pere, & eſt preſentement le ſepticeme Stadhouder de la 
Republique. Pendant ſa minofite, la Princeſſe Royale ſa 
Mere, en qualite de Gouvernante des Provinces-Unies, 
eſt 'revetue de taut le pouvoir du Stadhouderat 5 dont 
Elle exerce habilement & glorieuſement les fonctions. 
Il eſt certain que cette Republique eſt une dev mieux 
reglees, & des mieux policzes de Europe, © 
Il n'y a guere de pais 'ow-la juſtice: ſoit adminiftreg, . 


| aw plus d integrite que dans celui- ci. On y eſt auſſi im- 


partial envers les ẽtrangers, qu envers les naturels du pais. 

Il n'y a que les coiitumes des Provinces, & les an- 
ciennes ordonnances des Comtes, confirmees par les 
Etats, qui ayent la force & la vigueur des loix. Le 
Droit écrit n'y eſt recu, qu autant qu'il eſt conforme 


y 2 la raiſon; & les Juges n'y ont egard , que comme 


aux avis tes perſonnes ſages & judicieuſes. © | 
Le revenu ordinaire des Provinces-Unies monte 3 
vingt & un millions de florins, Il eſt employe a la 
depenſe ordinaire de la guerre, aux appointemens des 
Officiers , & des Miniſtres qui ſont dans les Cours 
Etraygeres , „ & aux ſubſides que PEtat donne 3 ſes 
Allies. Ce qui provient des droits d'entree & de 
ſortie , eſt deſtine pour: les armemens ordinsires- de 
ait e 9 . 1 
b Commerce: 
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_ Vuſage des étrangers, avec ce qui doit y Etre aporté 
pour y etre-conſomme. Ils ont eu l' adreſſe de ſe ren- 


fourniſſant toute: ſurte de den 
marchẽ per le Hoyen des Eplcerich.: Ils ont établi de 
puiſſantes Compagnies, dont la principale eſt celle des 
Indes Orientales, qui et rendue 1 eee mM 
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Bien n n'a edntribus davantage aur richeſſes he's otter 
Republique, que la vaſte ẽtendue de ſon Commerce. 
Les Hollandois ſoht les plus habiles gens du monde 


en fait de nẽgoce. Ils ont connu parfaitement la pro- 


portion de ce qui doit etre tranſportẽ hors du pais, pour 


dre nëceſſaires a tous les pres” de l'Europe, en. leur 


Are, | of 7 — . 79 bt 
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groſfiers, mais bons, graves, modeſtes dans leurs habits, 


frugaux, ſobres, charitables, braves, laborieux, patiens 


dans les travaux, induſtrieux, judicieux, politiques, 


fermes dans leurs rẽſolutions, habiles dans le commerce 
x la navigation, & tres jaloux de leur liberté. Les 


Hollandois ſont phlegmatiques, & lents à la colère, 


mais tres dangereux quand ils s'y mettent. Ils ſont 


grands fumeurs de tabac. Les femmes ne ſont pas fort 


vives; mais elles ſont blanches, & aſſez bien faites. 
Si elles n' ont pas Pair libre & la demarche aiſẽe qu'on 
voit dans les Francoiſes & dans les Angloiſes, c'eſt que 


la Danſe eſt peu en uſage parmi elles. Elles ſont ver- 


tueuſes & modeſtes. Elles obſervent; une grande Eco- 
nomie _ leurs mẽnages, & une extreme proprete 


| dans 
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dans leurs maiſons, dont elles ſe rendent eſclavess 
On les accuſe d'avoir un peu trop d empire ſur leurs 
maris. Parmi les Marchands en gros & en detail, on 
| voit un grand nombre de femmes occupees aux affaires 
du Commerce, & diriger la correſpondance auſſt bien 
que leurs maris, Les Hollandois n encouragent chen 
eux, ni les ſpectacles, ni les mme 
comme le font d'autres peuples. at ae 

Les ordonnances ſont tres ſevères contre les gueux,' 

& les mandians: on wen ſouffre aucun dans toute 
Fetendue de l Fat.” I y a partout des-b&pitaux Pour 4 
le ſoulagement des pauvres. On chatie Sn, « — 
. furprehd, defnandant Pauindne. Cotte rigdureuſe po- . 
Uiique eſt un obſtacle invincible x 1a faintamiſe; quit 

| todo decaderice & de la ruin 

des Etats: cela KR qui chacun-v'dcoupe nrConinmneress 
| & qu'on jouit d'une grande'tranquilite. II n'y a point 
de pais dans Je monde, qd l'on prenne tant de foin 
'inſtruire Ia jeuneſſe, & de l'elever dans Fẽtude de la 
Religion: c'eſt. la raiſon pour laquelle les mœurs des 
| Hollandois, en general, ſont fi bonnes. II y à des ẽcoles 
dans les moindres villages, paites par l' Etat: de forte 
qu'un paiſan de ces provinces, connoit ſa religion, & 
fait lire, Ecrire, & cures comme us bourgeois. 


— 


Religi on. 


La Religion Riformie eſt la F dans toutes 
les Provinces-Unies. II n'y a que ceux qui en font 
1 profeſſion ouverte, qui ſoient admis au Gouvernement 
& aux emplois. Cependant les Catholiques Romains 
I y ont une entire liberté de conſcience , quoique des 
Gcographes de cette Communion, aſſurent le contraure 2 


& 
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& 7 ont dans les villes, & a la campagne, un nombre 
infini de chapelles, od ils font le ſervice en muſique, 
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avec des orgues, des voix, & des inſtrumens ; excepte 


dans le petit pais de Drente. Toute forte de ſectes y 


ſont permiſes, & chacun eſt en libertẽ de croire ce 
qu'il veut, ſans crainte des loix & des chatimens. Les 


Juifs y ont des Synagogues. Cette tolerance eſt une 


des principales raiſons, qui a attirẽ dans ces provinces 
ce grand nombre d' habitans de divers pais; qui y a 
fait fleurir le Commerce, les manufactures, les arts, & 


les ſciences, & qui a fait la force & la . _ la f 
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Republique. | ; 


On ne 8 Paton 4 ns 3 Ecel6- 


z Saltique des Provinces-Unies , que celle de Miniſtre, 


ou Paſteur ,' qui conſiſte 3-precher , a cathechiſer, I 
viſiter les malades, &c. laquelle eft tres pẽnible, & 


peu lucrative. Le Paſteur qui deſſert la meilleęure 


Egliſe de ces pais, n'a pas au deſſus de deux mille 
florins par an, qui ne font pas 200 C. ſterl. Il y en 


a qui ſont en meme tems Profe urs, & qui ſont. 5 


dans les Univerſités „ pour y enſeigner la Thẽo- 
logie, la Morale, & l' Hiſtoire Eccleſiaſtique aux 
jeunes gens, qui ſe devouent au Miniſtére de Evan- 
gile. Tous les Miniſtres y ſont é Egaux. Les jeunes 
y cedent ſeulement le Pas aux plus anciens; & vil 
y en a pluſieurs „ qui deſſervent une meme Egliſe, 
chacun prẽſide a ſon tour dans le Conſiſtoire. Les 
Conſiſtoires ſont ſubordonnẽs aux Claſſes, ou Aſſemblees 


des Egliſes voiſines; les Claſſes aux Sinodes provinciauk; 


& ceux-ci au Sinode national: voila toute la ſubordi- 


nation qu'il y a dans le 1 3 4 


des Provinces: Unies. 
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DA PROS de Etat conſiſtent dans les Anion de 
guerre, ſur les frontières; dans les troupes de terre que 
la Republique entretient actuellement, faiſant environ 
35 mille hommes; dans un certain nombre de vaiſſeaux | 
de guerre, pour proteger les flotes marchandes, pour 
aller en courſe contre. les Corſaiĩres „ ou pour d'autres 
uſages; & dans cette multitude de riviẽres, dont on 
peut ſe ſervir, pour inonder la plüpart des Provinces, & 
les garantir de l' approche de Fennemi. | 
Comme le Commerce eſt. le principal apui de la Re- 
publique, elle doit Pencourager & le favoriſer autant 


q I | qu'il eſt poſhble. Elle tache d'entretenir/la paix avec 
> WI toutes les Puiſſances : Elle regoit favorablement tous 
* Y les etrangers, & leur accorde une liberts de 
© = CONFINE. , "wh 

2 Langue. | 
= La langue qu'on parle dans les Provinces-Unies, eſt 
0 


un idiome de la Teutonne. Elle eſt rude. Elle n eſt, 
ni facile, ni agreable. La langue Francoiſe &tant de- 
venue la langue du Commerce, & des Negociations, 
| Fi my a perſonne, de Pun & del autre ſexe, bien Elevee, 
= 3 qui on ne la faſſe apprendre. 


Diviſion. 
Les Provinces-Unies comprennent les Sept Provinces 
ſuivantes , ſituces- ſur- la Carte comme on les voit ci- 


après, & les pais qui ſont fous la mars: de Ces 
Provinces, ſavoir 


| Friſe. 
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Friſe. Groningue. 


4 


I HOLLAND E. 


: Le Comte de Hol LANE eſt baigne par la mer du 
Nord, & le Zuyder-zee, &c. Elle fut anciennement la 
demeure des Bataves. Elle a toũjours maintenu a li- 
berte, ſans avoir ete .entietement ſoumiſe aux nations 
Etrangeres pas meme aux Romains conquerans de 
— ern 7 
II n'y a point de pais „ pareil 3 jon FONT „ où Von 
voie un ſi grand nombre de belles villes, de bourgs & 
de villages. Les maiſons en ſont — baties, & 
d'une grande propretẽ. On y compte pres d'un million 
d'ames. La Hollande eſt la plus riche & la plus puif- 
ſante des Sept Provinces. La terre n'y paroit que comme 
un marais en Eté, & un elacon en Hiver ; cependant 
ce pais abonde en toutes les commodites de la vie, par 
le moyen de ſon grand commerce. La province de 
Hollande a conſerve la meme forme de — 
qu elle avoit ſous les nne | 
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Les Nobles & les villes compoſent les Etats de la 
province, qui &afſemblent à La Haye , ordinairement 
quatre fois Tan; au mois de Mars, de Juillet, de 
Septembre, & de Novembre. II n'y avoit, au tems 
IF de Philippe ſecond, que fix grandes villes, qui avoient 
ile droit de deputer : mais Guillaume I., Prince 
4 d' Orange y en ajoũta douze autres. Ainſi, il y a dix- 


neuf voix dans la Province de Hollande, en comptant 


J celle des Nobles. Les Deputes des villes ſont autant 
de Magiſtrats. Le Conſeiller Penſionnaire de Hollande, 
en eſt conſidere comme le premier Miniſtre; & c'eſt 


i W 2 lui, à qui les Miniſtres Etrangers ont accoutume de 


s'adreſſer. Outre cette Aſſemblée, il y a dans cette 
4 Province le College des Gecommiteerde-Raden , ou des 
1 | Conſeillers Diputis des Etats de Hollande & de M. 
F Wt qu'on peut regarder comme le Conſeil q Etat de 
la Hollande. ' I! envoie aux Etats de la Province les 
points, pour leſquels ils ont été . & ire exẽ-· 
| cute enſuite leurs reſolutions. 15 
La Chambre des Comptes a Padminiſtration.du revenu 
4 la Province, ſans qu'elle ſoit obligẽe d'en rendre 
compte aux Etats. Cette Chambre eſt compoſee des 
perſonnes qui ont vieilli dans le ſervice, & qui ont 
9 paſſe par les charges de PEtat. 
On trouve dans cette province pluſieurs G de 
Juſtice. On peut aller de Pune à l'autre par voie 
d'appel. 17. Les Echevins des villes particuliéres 
Z Vugent en dernier reſſort & ſans appel d'une ſomme 
modique. 29%. Lorſque la ſomme eſt conſiderable, 
les parties ont le droit d'appeller de leur ſentence à la 
Cour d' Hollande, qui eſt commune à la Hollande & 4 
la Zeélande. 32. De cette Cour, on peut appeller au 
f | Grand Conſeil > qui juge en dernier reſſort. 4%. Ce- 
pendant | 
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le. Au elle pretend decouvrir une erreur dans le j jugement 


à et rendu, elle peut en demander la Reviſion : 
& e les Etats de Hollande nomment einq ajoints 
c Reviſeurs, qui, avec deux Conſeillers de la Cour de 
Hollande, & tous les membres du Grand Conſeil, 
font enſemble la Ræviſſon de l'affaire ſur les memes 
actes qui ont ẽtẽ produits, & la decident ſans aucun 
retour. Comme ce que je dis de ces provinces n eſt 
qu' un abrege qui ne ſatisfera pas les curieux, on pourra, 
fi on en veut ſavoir davantage 1 conſulter Wickfort, 
Baſuage , Le Clerc , Janipon, qui ont = . 
des eee = 17 


YN ik _ Diviſion. | 


* orovince Fa Hollande ſe diviſe en Nord. Hillande, 
ou Weft-Friſe, & en Hollande Miridionale , ſeparees 
Fune de l'autre par la digue de Spacrendam & le 
golfe . 

Les principaux golfes de cette province ont . 
Zipder- as, ou mer du Sud, & T. 3 
Ses principales rivieres ſont la Meuſe, au Sud; l. 
Rbia, au milieu; le Lech, entre la Meuſe & le Rhin; 
le Vegbt & PAmſtel, au Nord, qui ſe dechargent 

. 

Ses principaux Jacs ſont Harlenner-meer : au milieu, 
& le Bies- Bos au S. de la province. 

; Les. principales iles de la Sad-Hollande: font G oeree 
au 8. Ou., Over-Flackee a 'E., Vorn au N., 1 fs. 
monde au N. E. Celles de la Nord-Hollande, ſont le 
Texel, le Vlieland & Schelling, au N. E. Pune de l'autre. 
Le detroit de Texel, ou Maers-diep „ eſt entre Pile 
Texel & la Terre ferme. 
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Elle eration les contrees ſuivantes : 


Amſtel- | Gojland, 


land, * GE 
Rhin- Woerden- 3 2 
land. land. N 
8 Illelstein- 8 1 
Delft-.3 8. 1 land. Vianenland, ; 
land. :Z * > 
„ Ablaſſer-Waert. Gorcuml 
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Les principaux lieux qu on y trouye 5 ſont les "m_ 


Vans: 
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_o Harlem. Z © AMSTERDAM. . 


© Leyden. , 


e La Haye, „ 8 
o Delſt. o Gouda, o Fiann. 
o Rotterdam. 0 Sehoonhoden. 


o Schiedam. a | 5 
1 | 0 .0. GG.. — 
0 e | TS 5 o Heuſden. 

. 0 Willanflade. | 
e Gertraydenberg. | | 
to Sevenbergen. | ; 7 
8 ' a # 


* AMSTERDAM , au N., eſt la principale ville de 
la Hollande : elle tire ſon nom de dam, qui ſignifie 
.digue, & d' Amſtel, riviere, à Fembouchure de pole 
elle eſt ſituce. Dans ſon origine, ce n'etoit qu'un 
.amas de cabanes „ habitees par de pauvres pecheurs.; 
que la commodite de la peche y avoit attires, Au- 
jourd' hui c'eſt une vaſte & puiſſante ville, entouree de 
hautes murailles de briques, fortifice de 26 baſtions. 
Eile à environ quatre lieues de circuit. Elle eſt toute 
batie ſur des pilotis , ayant la figure d'un demi- cercle. 
«C'eſt a. cauſe du peu de fermete-.de ſon fonds, qui eſt 
marẽca- 
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Y marccageux,, quꝰon y voit peu de cafolies; de forte 
FF quonine ſe ſert que'de trainaux , pour ſe fairs porter 
ö d'un lieu à un autre de la ville. Les canaux y forment 
une grande quantite Wiles. Le Heergragt, le Kgſer- 
gragt, & le Prinsgragt , ſont remarquables, tant par 
leur longueur , leur proprets, & la largeur de leurs 
quais , embellis d' arbres > que par la W de 
leurs maiſons. : 
Les edifices publics y ſant e La waiſon 
de ville eſt grande & d'une architecture admirable, 
Elle eſt ſoũtenue par pres de 14000 pilotis. On dit 
qu'elle a conte plus de trente millions de florins. Sous 
cet <difice , dans une grande voute, eft place la fa- 
meuſe Banque d'Amfterdam , | qui contient des treſors 
immenſes. 
La Bource eſt belle & ſpacieuſe, & * le tems 
que les Marchands s'y aſſemblent, elle en eſt ſi rem- 
plie, qu'on a de la peine A la traverſer. Tb 
On voit à Amſterdam pluſieurs maifons , pour les 
Orphelins, pour les pauvres veuves , pour les vieilles 
gens, pour les malades , pour les flats. pour les 
gens de mauvaiſe vie, & pour les inſenſẽs, où toutes 
choſes ſont” reglees avec beaucoup de charits & " 
prudence. | 
Le port eſt un des plus grands, & des een a, 
Europe: il peut contenir mille vaiſſeaux, on trouve 
i Fentree une barre de fable & de boue, nommee 
Pampus, qui empeche les gros vaiſſeaux de paſſer fans 
etre decharges. 
On compte qu'il 5 a 200 mille ames dans Am- 
fterdam. 
L.a ville eſt gouvernce par un Conſeil de 36 per- 
_— ou Vroedſchaps. Il y a douze Bourgemaitres, | 
U 2 mais, 
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mais, de ces-douze, il n'y en a que quatre qui ont 5 : 
direction des affaires pendant Pannee.; & on les appelle 


Bourguemaitres Regens : les autres gouvernent à leur 


tour. Le Prince Stadhouder en fait une nouvelle no- 


mination tous les ans. La Juſtice civile & criminelle, 
eſt adminiſtree par neuf Echevins, dont ſept ſont 
changes tous les ans, & choiſis par le Stadhouder. 

© Lair de cette ville n y peut etre que mal ſain. 
Souvent on y a grande diſette d'eau douce , & celle 
qu'on a, n 'eſt pas fort bonne. Les pluies du Ciel y 


ſont regues comme des pluies d'or: on les tient dans 


des reſervoirs, pratiques ſous les maiſons. Pendant 
: les chaleurs de VEte, il s 'exhale des canaux une odeur_ 
tres mauvaile, 

Meſep, au 8. E., ſur le Wecht, dependance Am- 
ſterdam, à laquelle il fournit de l'eau douce 8 & .de 
bonne bierre. PTSD 
Muyden, au N., ts ville, ſur le Wecht & le 
Zuyder- zee, eſt le poſte le plus important de Hollande, 


non ſeulement par ſon voiſinage d' Amſterdam, qui le 
met en ẽtat de cannoner les vaiſſeaux qui vont dans 


cette grande ville, & de leur empecher le pallage ; ; 


mais, parceque 1a ſont les écluſes, qu'il n'y a qu'a 


lacher pour inonder le plat pais. Lorſque les F rancois 
eurent pris Naerden , en 1672 , les Magiſtrats de 
Muyden ſortirent de la ville pour en offrir les clefs a 


des marodeurs, qu'ils prirent pour les avant-coureurs 


de Farmee F rangoiſe, croyant qu elle marchoit à leur 
ſuite. Une ſervante, qui Etoit ſeule dans le chateau, 


Jes ayant apergus, leva le pont levis 5 & leur ferma la 


porte. Les Magiſtrats revenus de leur ẽtourdiſſement, 
reprirent leurs clefs, & sen retournèrent garder leur 
wille. Les Frangois ayant reconnu la faute qu'ils 
: firent, 
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frent, de ne $*tre pas emparẽs de Muyden, tentTrent- 
en vain de le prendre; le Prince d Orange les prevint,. 
*. envoya des troupes pour defendre' ce ge. 
© Naerden, à IE., ſur le Zuyder- zee; eſt une ville 
tres forte, & tres importante, En 1572. le Duc Albe, 
pour punir les habitans de s etre rendus au Pr T ce dO— 
range, les fit tous Egorger , ſans diſtin tio de rang, 
de ſExe, ni d'age; ; en fit bruler les maiſons » & raſer 7 
les fortifications. En 1672, tes Frangois la -prixent, N. 
la rendirent l' annẽe ſuivante. 3 
* Haerlem, à l'Ou. d' Amfterdam; far 1 Share pres 
du lac de Haerlem, eſt une ville grande, belle & forte- 
On dit que Laurent Cofter, qui en ©toit natif, inventz. 
Part- de Imprimerie Pan 1420. Les habitans ſouf- : 
frirent cruellement du ſiẽge que les Eſpagnols mirent ; 
Fan 1572 devant cette ville. Elle eſt confidgable 
par ſes blancheries , & par fon commerce de toiles les. 
plus fines & les olds: blanches du monde: : e % * 
conde ville de la province. 7 
| ® Leyden, au 8. ſur le vieux canal he Mich eſt 5 
une ville, propre, bien batie; 3 & bien peuplee ; . = 
plus grande de la province, apres Amſterdam.” | 'Elle- 
eſt conſiderable par ſes manufySures de draps, par ſon 
Univerſité, fondee en 157 55 '& celebre par le fiege* 
que les habitans ſodtinrent glorieuſement contre les 
Eſpagnols, Van 1574. La ſamine & la peſte ne furent 
pas capables de leur faire rendre la place. Les femmes 
y combattoient comme les hommes. Sommés de ſe 
rendre, ils rẽpondirent gene reuſement aux Eſpagnols, 
qu' ils mangeroient platt leur bras gauche, ſe reſer-" 
vant le bras droit, pour defendre leur liberté. Lean | 
du lac de Haerlem ſert A nettoyer - ſes canaux. 
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. Swꝛammerdam & Bodegrave , pres du Rhin, entre 


Leyden & Woerden, ſont deux endroits, od les Fran- 


cois, Pan 1672, exercerent contre les habitans, ſans 


diſtinction d'age , ni de ſexe , les cruautes les * : 


grandes. 


Catwik, au N. On: de Lepden ,. n'eſt qu 'un antes 1 


de la mer. II y en a un autre, un peu plus avant, 


dans la terre, a Vendroit au le Rhin ſe perd dans les 


fables. Les Romains y avoient un chateau, lorſque le 


Rhin sy dechargeoit , qui a été englouti- par la mer. 


C'etoit 1a qu' ils s een u * | 


paſſer en Angleterre, 

La Haye, ou Schravenhage, au 8. Qu. te Lewin; 
eſt une ville celebre a demi-lieye de la mer: c'eſt la 
plus charmante du Monde. Guillaume II. Comte de 


Hollande, qui fut (lu Empereur, en 1248, y tranſparta 
_ . fon ſejour, ou il commenęa ce: Palais, nommẽ au- 


Jjourd hui la Cour, qui ne fut achevẽ que long-tems 


* 


apres. Charles V. Empereur & Souverain des Pas- 


Bas, orna en 1536 La Haye d'une belle promenade, 


qu'on appelle Veor- bent. La Haye eſt aujourdhui le 
ſe jour du Stadhouder, & le lieu ou ſe tiennent les Etats : 


Generaux des Povinces-Unies, les Etats Provinciaux 


de Hollande, le Cunſeil d'Etat, &c., & tous les Mi- 
niſtres etrangers. Meſieurs de Wit y ſurent maſſacres | 


en 1672. A la fortie de La Haye , il y a un bois de 


haute futaie , où l'on a pratiquẽ un grand nombre de 


belles allees. Le Prince Stadhouder y a une fort belle 


maiſan. On entre dans La Haye par divers: cba 


les plus beaux du Monde. | 
Kyfwick, à demi-lieue de La 7 IEG oft un village 


avec un chateau, appartenant au Stadhouder , od ''Y 


conclut le Traite de paix, entre PEmpereur, la France, 


* - 
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ceſt une petite ville, on Aren 


Espagne, — „ les Tus Gentrau, ke. 


„en 1697. 


. jul villas 26 hood do ls. 9er, ad 


Fe va de La Haye, par un chemin pave, tire en 


droite ligne, & bordé d'arbres des deux cots. En- 
1574. la mer emporta 121 maiſons de ce village. * 
Looſduynen eſt un autre village a une lieue de 0 


Haye, remarquable par le pretendu acoor 
d'une Comteſſe de Hollande de 365 enfans. 


Det, au 8. E. de La Haye, la — FRY 
Hollande , eſt medioezxement grande, bien bitie , 8 


trae propre. II y a un fort bel arſenal, & deux grandes 
_ ogliles, dans une defquelles on voit le tombeau du 


Grand ( „ Prince d' Orange, qui fut aſſafline- 


par Balchaſar Gerard; celui de FAmiral Tromp, & 
celui de VAmiral Mein. ee ee 


plus. belle fayence de I'Europe. | 
r AVE. fur FIGL& e-Gour, 


5 een e deneles eee ee Les | 
Peintures des vitres de la grande égliſe, unn 


belles du pais, font Padmiration de tous les ẽtranger 


Lex (cluſes de cene ville la rendent iniprenable, * 


— ee au er Ss pres dex frmtcres cee, 


- Oudewater, au S., fur Ill, aflea ben | fotfce, 
lt renommnge pour ſes condages. 2 
Helltein, au 8. E., petite ville avec n 


ride, eſt fort agrẽable: le territoire en eſt fertile. 


 Maeſland-fluys, au S. de Delft, fur la Meuſe, eſt un 


village conſiderable : les maiſons y font d'une grande 


proprete. Les habitans ſont tres riches. Ils font 


 fameux pour la peche du hatang .& pour celle-de la 
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Gb ue , > a IE. fur la Meuſe, a ẽtẽ autrefois une 
© ville bien fortifice , & n'eſt aujourd'hui qu'un village, 
par les inondations qu'elle a ſouffert. ne Seſt 
enrichi par la peche du harang. 1 
 » Schiedam, à l' E. ſur la Meuſe, eſt een ar 
Fg Diftillateurs, ſes bons Pecheurs, & ſes habiles Char- 
n pour la Marine. 
Delfshaven, à l' E., fur la Meuſe, fert de port 3 a Ja - 
ville de Delft; c'eſt un tres joli village. 
DEN ws Rotterdam, au N. E., au confluent de la Meuſe & 
du Rotter, eſt après Amſterdam, la plus conſiderable 
ville de Hollande, pour la grandeur, pour la beauté, 
pour le commerce, & pour les richeſſes. Les canaux 
y ſont larges, & ſi profonds, que les plus grands navires 
y entrent , & vont decharger aux portes des magaſins. 
Son pal commerce eſt avec Angleterre, P Ecoſſe 
& YIrlande. Le fameux Eraſme étoit natif de cette 
ville: on voit fa ſtatue de bronze dans le grand marche. 
. Schoonhoven, à VE. fur le Leck, eſt renommee' 


par la peche As e & les e e muß 5 
voiſinage. 


Vianen, à PE. for la, eſt une tte iis 
nate. Elle ſert d'azile à ceux qui craignent la pourſuite 
de leurs crẽanciers On y vit a tres bon marchẽ. 

Leerdam, au 8., petite ville, a titre de comte. 
Dort, ou Dordregt „au S. E. de Rotterdam, ſur 
la Meuſe, eſt une ville, grande, belle, riche & fort 
commercante. Elle tient le premier rang entre les 
villes de Hollande. Elle a ſeule le droit de faire _ 
les monnoies d'or & d'argent. + 

Le 17 de Novembre de V'an 1421, Dort fat ddtach&e 
1 la terre ferme, par un debordement ,. qui couvrit 
ne & dix villages, & fi perir plus de cent mille 

„ perſon- 
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perſonnes: & Van 1457. il y eut un . 
lua reduiſit preſque toute en cendres. a 
| Dort eſt particulicrement celebre par le g 
natiofal qu'on y tint Van 1618, ou ſe trouvèrent les 
plus ſavans d'entre les Reformes. Les Etats Generaux, 
le Roi d' Angleterre, PEleRteur Palatin, le Landgrave 
de Heſſe, les Suiſſes Proteſtans; & ceux de Geneve, 
de Heidelberg, de Marpurgz de Breme, & d' Embden, 
y envoyerent leurs Deputes & leurs Miniftres ; PAr, 
cheveque de Cantorbury s * trouva auſſi avec 'VEveque 
de Landaff. | 
Gorcum, à VE., ſur la Meuſe, eſt une ville mediocre 
ment grande, bien peuplee & bien fortifice à la mo- 
derne. On dit, que, de ſon clocher, on voĩt vingt- 
deux villes murees , fans les bourgs & les — qui 
ſont en grand nombre. 5 
Morcum, au S. E., au confluent de la Meuſe & du 
Wahal, eſt vis-a-vis de Gorcum: il y a un autre 
Worcum en Friſe, ſur le Zuyder- zee. t 
Loubeſlein, „au 8. E. au meme 9 , eſt un 
chateau, où Von enferme les priſonniers d'Etat. Huge 
Grotius y fut envoye en 1619 > condamn& A | 
etre le reſte de fa vie; mais fa femme eut Padrefle de 
Fen faire Evader , en le cachant dans un cofire , qui 
| ſervit à lui porter des livres. 5 
Criveceeur, au S. E., ci- devant une fortereſſe als 
conſiderable, eft entre la Hollande, la Gueldre & le 
Brabant. | 
Heuſden , a 1 Ou. „ pres de la Meuſe , ef une vile 
bien peuplee, & aſſez bien fortifice, + | 
Gertruydenberg , a YOu. , ſur le Bies-boſch , eſt une 
fortereſſe importante, & remarquable par le Traite de 
1710, Cette ville apartient au Prince Stadhouder. 
2 . | Ann | 
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 Aﬀeerdzk, à VOu., pres du Butter-Vliet, eſt un 
village ou Pon paſſe, pour traverſer de Brabant en Hol- 
lande. Quand le vent eſt fort, le paſſage eſt tres dan- 
gereux. En 1711. le Grand Pere du prefent Prince 
Stadhouder eut le malheur d'y ètre noye, 
 Klunderi, à l'Ou., eft une fortereſſe & W 1 


appartenant au Prince Stadhouder. 


Williamfladt , à YOu. , ſur le Butter-Vliet, eſt une 
ville bien fortifice, & une des clefs de la Hollande: 
c'eſt auſſi un bon port, mais dangereux en 1 | 


tems de Vannee. Elle a regu ſon nom de Guillaume I. 
qui la fit batir en 1584. pour les Etats Generaux, qui 
lui en donnerent la Seigneurie. L'air y eft mal ſain. 


* Brie ou La Brille, au N. Ou., ſur la Meuſe, 


dans Vile de Voorn, eſt une ville bien batie , & bien 
fortiſiẽe. Elle tient le cinquieme rang dans la pro- 
vince, & eſt celebre dans Vhiſtoire , par la priſe qu en 


fit, Van 1572, Guillaume de Lumay, Comte de La 
Mark, & quelques autres confederes , ou ils jettèrent 
les premiers fondemens de la libertẽ des , 
Unies. 


* Helvoet-fu „ au 8, dans ha meme tle , Ph la 


vieille Meuſe, eſt une petite fortereſſe, dev ant laquelle . 


ily a un tres bon port. C' eſt le lieu d'où partent les 
Paquet - boats Anglois pour paſſer à Harwich, en Angle- 
terre, & non de La Brille, comme en. 
* le diſent. 


Goerte, au 8. Ou., eſt un bourg, avec un bon port, 


| dans ile de meme nom. 


' Sommerdyk, 3 FE. , eſt le principal endroit de Vile | 


I, La 


Friſe. 


Alkmaer 0. 5 5g 0 Hun. 1 
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Cette partie eſt appellce Nord-Hollande, par diſtinc- 
tion de la Hollande meridionale, qui eft a ſon midi; & 
Weſt-Friſe, we fa fituation 2 A F'Ouet 2 la are = 


Elle contient trois contrees , le 15 FE 


. le IWaterland au 8. Eft, & le, Kennemerland a 
: b = 8 | POueft. 


Lex principau liens qu'on p une, font 1 fui- 


| vans: 


@ Medenblick. 
ad nckhuyſen. 


. . 0 Pn 


Di le Wark = "I 
* Sgerdam, au N. Ou. d' Amſterdam, ſur le ger 


Pres du golfe 4 „village fameux par ſes richeſſes, & 3 
par le nombre conſiderable de vaiſſeaux qu'on y batit. 


AMunitendam, un peu au N. E., fur le TZuyder-nes, 
jolie ville. 

AEdam, au N., pres du Zuyder-zee, petite ville 
fortifice , ou Pon batit beaucoup de vaiſſeaux „ & on 


Fon fait as fromages à croute waage les plus 2 


de la Hollande. | 
* Purmerent, à POu, , autre petite vi ville. 
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Le Beemſter, Ou. de 8 ẽtoĩt un lac, ee 


rinduſtrie & de travail des Hollandois ont deffeche : 1 
ya preſentement. les meilleurs paturages, | 


Dans le WesT-FrIEsLAND il y a 


Hern, au N. d' Edam, fortereſſe & bon port 15 
le Zuyderzee : cette ville a un College de FAmiraute, 
& une Chambre de la Compagnie des Indes Orientales. 

-* Enckhiyſen , au N. E., ſur le Zuyder-zee, ville 
renommee pour la peche des harangs: il y a une 
Chambre de la Compagnie des Indes Orientales. = 
_* Medenblick, au N. Qu., fur le Zuyder-zee, avee 
un bon port: c'eſt là où ſont les plus belles digues e 
la Hollande, pour defendre le pais contre Vimpetuoſits = |} 
de la mer. Les Rois de Weſt-Friſe y faiſoient au- ; 
trefois leur reſidence. Le principal commerce des 
habitans eſt en bois „ qu'ils vont chercher dans le 
Nord. 

Petten, a VOu. , village fur la .mer du Nba; C veſt 
FVendroit on commencent les digues qui font dt u cote 


du Nord, & qui regnent tout le Jong de la mer. 


Dans le KENNEMERLAND il b 2 1 Þ 


* Alkmaer » al Ou. de Horn; cette ville eſt belle, 
& la plus propre de toute la Hollande. Elle fait un 
bon commerce de toiles. Elle fut la premiere K dont it 
Jes Eſpagnols furent obliges de lever le ſiẽge, ſous le | 
gouvernement du Duc d' Albe. On aſſure, qu'en cette 
meme ville, Fan 1637 „on vendit publiquement ſix- 
vingts tales avec leur caieux 5 Pour Ware. vingts-dix 1 
mille florins. | | 

Egmont, à YOu. d'Alkmaer, avec un bon chateau, = 
chef d'un comte de meme nom, ; 


Bever- 
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* au S. , bon bourg „ pres du golfe dW. 


* 


A endelf, 2 au 8.E > village, on abondent les beſtiaux. 


es du Nord. 2 


Le Texel eſt ſẽparẽ de la terre ferme par un detroit 
de meme nom, appelle auſſi Maers-diep : cette ile eft 
flameuſe par Fabord des vaiſſeaux qui vont à Amſter- 
dam, & qui en viennent; elle a quelques villages u une 
grande rade, & un Fort qui la defend. | 
Lie Vlieland, au N. E., a une grande rade, d 08 
partent tous les vaiſſeaux, qui vont dans la mer du 
Nord, ou dans la Paltlque: 7 | a 
Schelling, au N. . , eſt remarquable | par la peche 


des chiens marins, que des hommes prennent „en ſe 
W en ene 


La F R 1 8 E, =" gneurie. 


3 La Fr1ss eſt entre la mer d' Allemagne, au Nord; 
- la province de Groningue 3 aVEft, POver-Yſſel au Sud, 
& le Zuyder-zee, à YOueſt, Elle avoit autrefois plus 
d'etendue : elle comprenoit la province de Groningue, 
la plus grande partie de la Hollande, la province 
d'Utrecht, le quartier d' Arnhem, & FOver-Yſfel : ces 
5 provinces formerent le royaume des Friſons, qui dura 
400 ans, & qui fut ruin & conquis par Charlemagne, 
La forme de ſon gouvernement eſt differente de celle 
des autres provinces; il eſt compoſe de quatre membres, 
ſavoir PO/ergoe, le N. eftergoe, le Seven-wolden, & celui 
4 des villes, qui ont chacun un certain nombre de Bail- 
; g liages; & chaque Bailliage, un certain nombre de 
NF villages. Chacun de ces quatre membres a droit d'en- 
voyer des Deputes a à I Aſemblee des Etats : ces Deputes | 


5 
| | reprẽ- 


- — 
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repreſentent la ſouverainetẽ de la Province: ils r6folvent - 


toutes les affaires , ſans qu'ils ſoient dbliges » comme 
les Deputes des autres provinces, de conſulter aupara- 


vant leurs Commitans. Chaque Bailliage eſt gouvernẽ 
par un Baillif,  appelle Grietman , qui a un hn 


pouvoir. 
| Cette pravince a Pexcellens piturages , ol Pon 
f - nowrit quantitẽ de hbetail , ene mee 


chevaux. On y fait de bon beurre, & de bons fro- 

Le terroir y eſt fertile en grains. Les ri- 
vieres & les Etangs y ont beaucoup de cignes, d'oies & 
de canards ſauvages. Les bois ont des daims & des 

nn chevreuils, mais on n'y trouve, ni ours, ni loups, ni © 

i] fangliers. Le pais ſouffre quelquefois beaucoup des 

ſouris & d'une ſorte de ver, qui prend des ailes, & 


; qui mange le ble & l'herbe. Les habitans y ſont 
i _ riches, & ou: tous Reformes. _ - 
| 
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La Friſe ſe diviſe en 


08 OOSTERGOFE, 
=j | | 
WE [ 
S SEVEN WOLDEN, & en LS. 


0 Dockum. © 
5 Collins, 
© Bakum. . | 
e 0 Leewarden. 

_ Harknges o. o Francker., 

on DT 2 . 
© Maceum o. © „ Balders. 

. 5 

n 

Staveren S Sj . 


1 Gan en quarier de TEE. a onze 
Bailliages. 

* Leewarden eſt la capitale de la province. | Cel 
une grande ville, bien batie, & bien fortifice. Elle 
eſt le ſiege de la Cour de Juſtice , & des Etats de la 
province. Toutes ſes rues ſont droites, larges 1 belles, 
_ diviſces par pluſieurs canaux. 

Dockum, ſur le Dockum, vers le Nord, eſt une pe- 
tite ville, mais jolie, ou les plus grands vaiſſeaux 
peuvent entrer : elle eſt le ſisge de r Eg: de la 
; F riſe, 


2. Le Wosrnn oor, ou 2 occidental, 
a neuf Bailliages 
XN ® Francher, — chai ltpnhnpcats al ob 
Propre de la province. Elle jouit de grands privileges. 
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ya beaucoup de Nobleſſe, & une Univerſite aſſes: 
| - renommee.. 
1 Harlingen, port ſur le Zuyder-zee, eſt confids-. 
4 rable par ſa grandeur, par ſes richeſſes, & par la force 
de fa ſituation, dans un pais qu'on peut inonder. 
| Morcum, vers le _y > pong de la mer, a un Fort 
a | mediocre. - 
' Hindelopen, fur ts mer au 8. Ou. > wort un petit en- 
droit avec un port. - 
| Staveren, au Sud, ſur la meme mer, paſſe pour la 
= plus ancienne ville de Friſe. © Elle ẽtoit autretois puiſ- 
3 ſante, riche , & extremement peuplèe, & le meilleur 
| port de mer de toutes les cõtes ſeptentrionales ; elle 
eſt rẽduite aujourd'hui a peu de choſe, par les e- 
quentes inondations de la mer. 
Sneck & Bolfwert, dans le milieu du pais, ſont deux 
endroits moins conſidérables. 2 


3. SEVENWOLDEN , ou quartier bs ſept forets , : a 
Ph. Bailliages. 
Slooten, pres du lac de Slooten, & Ke au 1 Sud, | 
fur le 1 pon en ſont les meilleurs endroits. ; 


4. Les II ES, ou quatrieme quartier, contiennent 
onze Bailliages. | 


Lie d Ameland depend de la F ride, 
: GRONINGUE. 


Groningue «ft entre la mer d' Allemagne au Nord; 
FEveche de Munſter, & POoſt-F rite, a FER; Over. 
Vſſel au Sud, & la Friſe a VOueſt. : Cette province 
faiſoit autrefois partie de la Friſe. Elle eſt la derniere 
penny les * autres. Elle a titre de Seigneurie. Le- 

lection 


c E, wi. 
lection des Deputss pour tous les Conſeils, s'y fait de 
la meme maniere que la Friſe, par ceux qui poſſẽdent 
une certaine quantitẽ d' arpens de terre. Elle a de 
bons paturages. On la diviſe en deux parties, qui 


ſont le Territoire de Groningue, au "Mes & les _ 
landes, au S. E. 


* GRONINGUE eſt la capitale de la province , fur 
I'Hunez. Cette ville eſt grande, belle, forte, & ornẽe 
d'une clẽbre Univerſite, En 1672. VEveque de 
Munſter, qui Faſhiegea 1 fut oblige d'en lever le ſiẽge. 
Les Etata de la province ſe tiennent dans Groningue. ; 


Les OMMELANDEs, | Ceſt-3-dire, le pais Talentour 
n'a que quelques bourgs & des villages. 
Dam, au N. E., gros bourg, fort joli. |  Delfayh, 
a * le Fivel, pres de l' Ems, eſt une petite for- 
tk; & a un bon port. Sur les frontieres de Al- 


lemons „il y a nombre de petite E orts , wr la de- 
fenſe de la province. | 


. G BE 1s EI. 


La province & ſeigneurie d' Over-Vſſel eſt entre la 
Friſe & Groningue, au Nord; PEveche de Munſter 
& le Comte de Benthem, à a VER; la Gueldre au Sud, 
& le Zuyder-zee à FOueſt, un 1580. elle entra 
dans P Alliance des Provinces - Unies. Ses Etats ſe 
tiennent de 3 en 3 ans à Deventer, à Campen & à 
Zwol: mais le Conſeil de la province reſide toũjours 
à Deventer. Elle eſt pleine de grands marais. On 
en tire de la tourbe, dont on fait un grand debit. Elle 
a pris ſon nom de ſa ſituation au de-là de l' Vſſel, par 
raport a la ville d' Utrecht, du Dioceſe de laquelle elle 

| | a de- 


— 
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d dependy. Elle a le ficieme rang dans les Provinces- 
Unies. Son gouvernement eft preſque ſemblable à 
celui de Friſe, On la diviſe en trois principales con- 

tres, qui font la Drext, au Nord, la Twort, 1 **. 

& le Sallandt, eee | 


1. Dans la DzenT on trouve 


 Coevorden, petite ville, tres bien fortifice, vers PER. 
| Meppel, à YOu. , bon bourg, fort renomme pour 
les tourbes. Me; au N., 0 eſt la Juriſdiction de 
ee pais. Nold à l' E., Abe u BE: 3 Etelde au N. 
Ou. Rom à FOu., ſont les autres — * ee 
quartier les plus confiderables, 1 


2. Dans la Twzxr on trouve les 83 de Ot- 
marſen, © a IE., Oldenzel, au'S. , Enſchede, au 8., Oel- 
den, au N. Ou., Gboer, wu 8. Ou., Diependan , a 
TOu., ny” vers le milieu du quartler, ” 


2 Dans le SALLANDT on trouve 
o Surf. . : 
F 
o Campen. 1 


Deventer. 
© 
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* Deventer , fur FIfel,. eſt la ville princigale de la 
province. 5 

* Zwol, au N. Po fur YAa, aſt une vill aſe fore, 
bien batie, & d'un grand 4 Cad 

* Campen, au N. Ou., ſur I'Ilet, pres a * | 

zee, eſt fort jolie, & a un port, On peut aiſement 

inonder, par ſes écluſes, la * voiſine, qui eſt 
tres baſſe. 
Haſſelt, a PE. , ſur le weeht, oft * confiddrable. 

__ Swart-ſluys, au N. Ou. de Haſflelt, fur le Wecht, 
eſt une bonne fortereſſe, environnee de marais. 

Steenwik, au N. ; ſur Aa, eſt une petite fortexeſſe. 


La GU EL DR E. 


Cette province eſt entre Ober- Viel, au Nord 3 
1 Eveche de Munſter, à IEſt; le Beabanzs au Sud; 
& la Hollande, Utrecht & le Zuyder-zee, à l'Oueſt. 
Elle a le premier rang entre les Sept Provinces-Unies, 
parcequ'elle portoit le titre de Duchẽ. Son Gouver- 
nement eſt ſemblable à celui de la province de Hol- 
lande, avec cette difference, que les Nobles , qui ont 
certains fiefs dans la Province, forment la 3 de 
I Aſſemblẽée des Etats, & . moitiẽ eſt compoſee 
des Deputes des villes. La Gueldre eſt un des plus 
fertiles pais des Provinces - Vaies : Pair y eſt auſſi 
plus pur. | 
Elle ſe ile en trois quarters „ qui fan ceux de 


* 


(a 
2 
2 ZUTPHEN, 
< 
EN 


NIME GEN 


Lorſque 


45s Is Gueldre: 


+ Lorſque cette province &toit ſous obiſſance des 
11 elle renfermoit un quatriẽme quartier, qui 
eſt celui de RuREMoNDE, apartenant aujourd'hui a 
* Maiſon d' Autriche, & au Roi de PruſſeQ. 

Le Rbin & la Meuſe ſont les principales rivieres de 


cette province; la premiere ſous les noms de Rhin, 
de Mabal, d' Iſel & de Leck. 


Les principaux lieux de la Gueldre ſont 


e | . 

 Elbarg.. 19 8 

4 . | - O _— -.# | | 3 © 8 
J “ 

| | Tiutphen 6.) 
2 

| . Dult 0 0. . 

q Arnhem Os : 

Cullnbure. 
T7 Buren, 1 3 bs 
ae | o NiMEGEN. 

O Thiel. 
© Bommel. 


1. Le 


La Gueldre. - 


1 Quartier de Niu „au. 93 5 


b ce Quartier Sappelle' autrement 1 des 
Bataves, qui-I'habitzrent anciennement: il eſt le plus 
meridional, & ſe ſubdiviſe en cing territoires, qui ſont 
ceux de Nimegue, de Betuwe, de Tiel, d entre Wahal 
& Meuſe, & de Bommel. 


* NIME' GEN, ou Nimegue, ks ville a la 
Gueldre Hollandoiſe, ſur le Wahal, la plus groſſe 
branche du Rhin, of mediocrement BF ; elle eſt 
forte, & defendue par le Fort de Knodſenburg, au de- 
1a du Wahal. Les Francois la prirent en 1672. La 
paix y fut faite entre la France, la Hollande, 'Eſpagne, 
.& Allemagne aux annees 1678 & 1679. Huefſer, 
au N. E., pres du Rhin. 

Tolbuys, au S. E., eſt un Fort, ſur le Rhin, 4 
logins les Frangois en 1672 paſserent ce fleuve à la 
nage, malgre la reſiſtance des Hollandois. - Schenck, 
au S., bon Fort a Pendroit ou le Rhin fait la branche 
du Wahal. Batemburg, au S. Qu. de:Nimegue, Fort 
ſur Ia Meuſe. Thiel, à N. Ou., ſur le Wahal, petite 
ville fortifice. Voorn, au S. Ou., Fort dans une ile a 
la jonction de la Meuſe & du Wahal. Sz. Andres, tres 
bon fort, près de Voorn. Bommel, à VOu. , ſur le 
Wahal, petite ville dont les fortifications furent ruinges 
par les Francois en 1673. Culemburg, au N., autre 
petite ville ſur le Leck dont les Frangois demolirent les 
fortifications, en 1672. Buren, au S. E., petite ville, 
pres de la Linge, la capitale d'un Comte qui appartient 
au Prince Stadhouder. Tout auprès, Son Alteſſe Sẽ- 

. a un _ * chateau. 


2. Le Quartier TY FO Ae au N. 


Ce Quartier a auſſi le nom de Meluve: cꝰeſt le you 
mechant pais du Duche de Gueldre. 
- ® Frnhem, ſur le Rhin, en eſt la ville principale. 
Le Conſeil de la province s'y tient, & les Etats s 3 
aſſemblent auſſi de trois en trois ans. Louis XIV la prit 
en 1672, & en fit demolir les fortifications en 1678. 

| Harderwih, au N. Ou., avec un port fur le Zuy- 
| der-zce & une Univerſite, Les F 2 en dẽmo- 
lirent les fortifications en 1674. 

Elurg, au N. E., fur le Eayder-met : les Frangois 
en demolirent les fortifications en 1673. 
Los eſt un beau chateau, vers le milieu, qui appar- _ 
tient au Prince Stadhouder, ou le Roi Guillaume alloit 
prendre le divertiſſement de la chaſſe. | a 

Dieren, 3 l' Eſt d' Arnhem, pres de I'Iſſel, off wn. 
. beau chateau, appartenant au meme Prince. h 


3. Le Quartier de Zurynzx, | VE. 


Ce Quartier a le titre de Comte: il eſt fertile en ble. 
* Zutpben, ſur PIſſel, eſt une ville afſez grande, & 
aſſen jolie: les Etats Pg la province 8'y aſſemblent tous 
les trois ans. Elle jouit du priviltge de faire battre 
la monnoie. Les Francois en Wb les fortifi- 
cations en 1674. 

Doesburg, au S., au cvniiues du ns & du Nou- 
vel Hel. Les Francois en demolirent les fortifications 
en 1673. Dotechem au 8 E., Brefort a IE., 08 
remarquables. 

Grol, aVE., a ville, autreſois forte „dont Uh 
Francois e ee les fortifications, en quittant le pais. 
Borckloa & Lochem, au N. Qu., font moins conſidérables. 


UTRECHT, 


+ 


flurent riches & puiſſans, its devinrent ambitieux, & 


Enfin, fe voyant depouilles , par leur faute, de tous 


UTRECHT. DE 
I Seigneurie buen, ft Gwe entre Guelde, 


la b & le Zuyder-zce. 5 


rles-Magne donna tout le territoire 1 cone 


province aux — d' Utrecht, avec une partie de la 
Hollande, pour engager ces Prelats à convertir les inſi- 


delles. Ils le-firent d'abord avec zele, mais des qu'il 


querelleux, & eurent des guerres avec tous leurs voiſins. 


leurs domaines, ils donnerent Pan 1527, à Charles 
Vit, Empereur, la Souverainetẽ de cette province. 
La forme du Gouvernement eſt ſemblable à celui de 


la Zeélande, exceptẽ qu 'il y a cela de particulier dans 
TAſſemblee des Etats, que huit Deputes du Cler 85 * 5 
ont ſẽance avec ceux des Nobles, & des villes. 


Le terroir y eſt aſſea fertile en quelques . * | 


en d'autres a” croit . de tabac. * air y 


ain. 


On la FA en 1 quatre quartiers,qui 3 ceux d Emes : 


land au N. E., d' Alow au N. Ou., de-Manfert au 8. 
Ou., & de Wick au 8. E. ou Ton trouve e 


0 Utrecht. 


o Mani . „ 


vi ba. o Rhmen, 


UTRECHT, 


_ Utrecht. 
- 8 Urzzcar en Lat. Ultrajeftum, oft v une fort belle 
& grande ville, ſur le Rhin, avec une Univerſite. Ce 
fut dans cette ville que P Union des Provinces fe fit Pan 
1579, & que Pan 1723 le fameux Traits de paix ſe 
conclut entre la France, PAngleterre,, le Portugal, la 
Pruſſe, la Savoie & la Hollande, & l'an 1714, entre 
FEſpagne, I' Angleterre & 1a Hollande. Les Etats & 
le Conſeil de la Province sy tiennent, & on y bat 
monnoie. En 1672 Farmee des e s empara de 
cette ville, on Louis XIV ſe rendit en perſonne; Le 
clocher.de ſa cathedrale eſt le os baut, * * we beau 
des Sept. Provinces-Unies. 
Monfort, au S. Ou., fur le petit Tel. . 2672, 
lorſque les Frangois abandonntrent cette ville: s ils en 
demolirent le chateau. 1 
Amerifort, au N. E., ſur Eem, t fs EP 
ville du quartier de, .mEme nom. 
|  Seeftdyk, au N. Ou. , eſt une belle maiſon de plai- 
ſance, appartenant au Sereniſfime Prince Pradhoudef. 
| Rhenen , au 8. E. ſur le Rhin. f 7 5 
Wick Duerftede „ fur le Leck, " autrefois ville! ge 
kante 8 ruinee par les Noratans, 


12 
. 
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La ZELANDE, unt. 


Elle eft entre - F = Big * Bratiant , la Hollande, 
& la mer du Nord. Elle tire fon nom de ſa Station | 
au milieu de la mer. L'air y eſt fort mal ſain: il eſt 
rare qu'un Etranger y paſſe fans y avoir la fievre, Le 
terrein y eſt fi bas, que ſans les Dunes, ou montagnes | 
de fable du cote de la mer, & les fortes digues, qu on a 
faites dans les autres endroits, il y a longtems que la 
n ſeroit * Cette province a extreme- 
ment 


4 


„„ ĩð b ENT OT 


5 les "nes "—_ 
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ment ſouffert par les inondations de 1304 & de 1 509. 
Les Normans sen emparerent ſur la fin du eu ine 


 ſiccle, & y commirent beaucoup de ravages. 


Le Gouvernement de la Zelande eſt 1 0 


meme que celui de la Hollande. L' Aſſemblée des 


Etats de 1a Province eſt vompoſse de Ia Noblelle & des 
villes, mais comme toutes les familles nobles ſont 
ẽteintes, Monſeigneur le Stadhouder , qui p de les 


Marquiſats de Veer & de Pleſingue „ co e ſeul 


Fordre de la Nobleſſe, ſous le nom de premier Noble ; 


 Ceſt la raiſon pour laquelle fon Deputé à la premicre 


place dans cette Aſſemblee, au Conſeil 3 &3 a la 
Chambre des Comptes. 


| La Zelande eſt compoſce de pet les, ftuge comme 


YE OE. 


| SCHOUWEN. 
 puvverAn. 
| WALKEREN. 


NORD. Br. 
VELA NB. 


roh 


W. OLFERDYR. 


ab BEVELAND. 


La r riviere 77 baigne toutes ces 1 K ſe diviſe | 
en deux branches ; en branche orientale, & en branche 
occidentale : on appelle auſſi cette derniere le Hondt. 


Lune nee; a 28 lieues de tour, & . 


pour la plus conſiderable- par fa ſituation, par la gran- 


deur de ſes villes, & par les richeſſes de ſes habitans. 
Ton. II. | To Le 
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Le commerce a. continue d'y fleurir , pendant duell 
n'a fait E * — autres e Qn 


oy # OS WE: 
J . 1 1 8 8 1 * * 
# 
Fleffingue o. © Ramekens. 
: £ * 7 | p 5 ; | : ; 12 d * ©. 


P 
la milieu de I'ile. Son port eſt vaſte & capable 
de contenir plus de deux cens navires. Cette ville eſt 


niche, bien batie, & revetue de bonnes fortifications.” 


Il y a de tres beaux édifices. II y 3 un College de 
Amirautẽ, & une Chambre de la Compagnie des 


Indes. Oeſt auſſi le lieu, on s' aſſemblent les Etats, 


& le Conſeil de la Province, de meme "que le Confeil 
de la Flandre Hollandoiſe. 

Flefſingue , au Sud de Vile, a un bon port. | Cette 
ville eſt —_— fort conſiderable par le commerce des 
L'Amiral de Ruyter <toit natif de 
F foffingue ; - 55 far le plus grand homme de mer de ſon 
ſiẽcle, & qui rendit les plus grands ſervices. & la Re- 
publique. (Yozea,/a-weai). Les Armateurs de Fleſſingue 
ſont les plus redoutables de Europe. 

Veere, ou Ter-Veer , autrefois Camp-Veer, port fort 
frequente à POrient, a titre de Marquiſat, & appar- 
tient avec Fleſſingue, au Sereniffime Prince Stadhouder, 
depuis que le Prince d'Orange en fit Pachat Van 1587, 


pour la ſomme de 146,000 florins. Les habitans de 


Ter-Veer, furent les premiers, dans la. derniere revolu- 
tion, qui ſe declarerent en faveur du. Stadhouder. Il 


y a 


„ 


y a un bon eee $] pourvu 4e toutes ſortes de ma- 


chines de guerre, & de tout ce qui peut ſervir X la 
conſtruction, & à Parmement des vaiſſeaux. 


Armuyden, fut autrefois une ville tres forte, & de 
tres grand commerce: les ſubles ont tellement bou- 
che ſon port, qu elle n eſt remarquable * ur 
par ſon trafic de. ſel. 

Name lens, excellent port, a une Hon * Middet- 


burg. Zechurg , eſt le nom du Fort qui en defend 
rentrée. On trouve a. Ns ne 1 


cette Us, 


Li le PE NC ds „ Walke- 
ren, na de remarquable que Goes, ou Tergoes, petite ville 


au N. Ou. ou il ſe fait un grand debit de 6. 


8 18 
Noan-BeveLany > & wWorrzäprx, mont que 


quelques villages, „ qui ſont. meme. preſqu inondes par 


les eaux; mais I'induftrie des habitane, qui deſſechent 


continuellement du terreim, en a fait un Pais fordile 
en bles. 


% 1 if. 
. by x * * 1 a 1 
2 F: ? , 9 * . 


b 


p preſque comble par les ſables. Amn paſſe 


pour la plus:ancienne de la province. 
- Browershaven won wy habits par tes pecheurs. 


 DuxyBRAND,..n n 2 que quelques villages, Cette te 


Torkx, „ ou 775 7 nh a ls ſeprieme * = de 


Zelande, ol elt le bourg, de Tol, un peu fortific, 


- 
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Des 1 Pais-Bas, qui ſont ſous la Cesenleb | 
des Sept Provinces. "Ow 


Ca) pais ſont au Sud de 12 Zelande, % 2s Hollande | 
& de la Gueldre, & comprennent la partie ſepten- 
trionale de la Flandre à VOu. , la partie ſeptentrionale du 
Brabant àa l' E., la partie de la Haute Gueldre à l E., 
la partie la plus conſiderable du pais d'Outre Meuſe, ou 
dp Duch# de Limbourg a V'E., & le Domaine de MMaeftricht 

à Ou. Elles les conquirent pendant les guertes:civites 
des Pais- Bas; & prirent un ſoin extrẽme d'en fortifier 


les places, pour couvrir les Provinces de rata A _ | 
Actuals, & d' Ptrecht. 5 | | 


L. LEA FLANDRE HOLLANDOISE. 


N61 


: ta Flandre Hollandoiſe eſt entre 10 mer du 8 
iPOueft ; la meme mer & le Hondt, au Nord, qui la 
ſeparent de la Zelande-; le a eee A Eft, 
& la Flandre Autrichienne au Sull. 1 

Cette partie de la Flandre a Eis MEN par les 
armes de la Republique, & lui a été cédee par Phi- 
lippe IV, Roi d' Eſpagne, au Traitẽ de Munſter, en 1648. 
L'Empereur Charles VI. en a etendu les limites par 
Varticle 17 du Traité de la Barrière. Pour juger de 
toutes les cauſes, dont il y auroit appel des Tribunaux 

inferieurs de cette province, Leurs Hautes Puiſſances 
ẽtablirent A Middelbourg „en Zelatide , un Tribunal 
ſoperieur, en 1 5909, qu'on appelle le Conſeil di Flatdre. 
Tair de ce quartier on forr mal ſain, _ in en 


cette | province 
= . = hi S 5 . ; . Yſendyk, 


Pais: de la Ge aue. 
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Leue de > eb ep au 1 N. Ow wie ene vie! 
grande: : la mer en a englouti plus de la'moitie aue un 
grand nombre de villages. On garantit le reſte de Pile 
du meme malheur, par des digues qui:coutent beadcoup- 
d'entretien. rale, 
5 Iny a que de villages. 4 


* L'Ecluſe,, ou Shuys FT On, eſt la ville N : 
de la Flandre Hollandoiſe , ſur ” Zwin. Lorſque la 
mer eſt dans ſon reflux ,” elle inonderoit tous des envi- 
den. fr elle n*etoit: retenue par les ẽcluſes, cr qui la 

i preſqu'imprenable- du c6te de la terre. Oette 
— a pris ſon nom d'une grande ẽcluſe qu on y a fait, 
pour s oppoſer aux inondations de la mer. Son port 
_ Etoit autrefois un des plus fameux des Pals-Bas; a eſt 
ſi fort dẽchu; qu'il ne peut plus recevoir que de petits 
batimens. L' Ecluſe eſt bien fortifite; elle eſt dais 
un terrein bas, qu'on peut inonder quand on le yeut. 
Du cots. du Zwyn, elle eſt defendue par le Fort If 
belle, d'où l'on peut foudroyer une flote qui. entre 
prendroit d'en approcher. St. Donas eſt un Fort aw 
8. Ou, que l Empereur ceda à Leurs Hautes Puiſſances. 

Ardenbourg, au S. E., Etoit autrefois appellé la mere: 
de toutes les villes de ce quartier de Flandres. Les 
Normans la ravagerent dans le huitieme fiecle, les ha- 
bitan de Gand * la N & la brulerent en 
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462 Pas de la Glatralits, 
- 1282, le voiſinage de l Ecluſe, dont le port Etoit plus : 


commode pour le commerce , & la terrible inondati 
de 1477, Font reduite 1 pauvre ẽtat ou elle eſt 
aujourdhui. - Elle n 'a plus de fortifications. - . Adrddel- 
Bourg, au S. Ou. neſt qu'un bourg peu conſiderable. 
nde au N. E., * une : ſocbeveſie _—_—— 
. 0 15 
Biervliet, ok tine; ville, 3 A: ae " Hondt 3 
-quatre grandes inondations arrivees dans cent ans, qui 
ont cauſe des dommages inexprimables dans ſon voĩſi- 
nage, ont rẽduit cette ville à peu de choſe. Guillaume 
Beukelz, Rinventeur de la manitre de faler & d' enca- 
quer le harang, stoit natif de ce lieu. Charles Quint 
lui fit dreſſer un tombeau, pour honorer la mémoire 
d'un homme, qui avoit fait tant de bien à ſa patzie. 
Philippyne, au S. du petit golfe de I' Eſcaut, eſt une 
bonne forterefle. Maurice, au N. du meme golfe, aſt 
un bon Fort. Ter- Neus, au N. E., eſt une petite 
ville, & une fortereſſe peu importante avjourd'bui. ” 
Axel eſt une ville tres forte, environnee Wen f 
qu'elle peut aiſement inonder. _ f 
Cas de Gand, au S. Ou., eſt une 1 
tres forte, A cauſe de ſes marais, qu'elle peut mettre 
ſous l'eau. Les Hollandois y ont un arſenal. 
Hulſt, a l'E., eſt une petite ville tres forte. Fan- 
ſenius, Eveque de Gand, y.regut 1a naiſſance. Le 
Fort de Lieſtens-hout , 3 IE., eſt ſur I'Efcaut,” r 
vis de celui de Lillo. 
1 Frangois ſe Bar emparẽs ge toutes des Lorts- 
reſſes au commencement de la campagne de 1947 ; 
mais elles ont Ete rendues aux Hollandois parle Trans 


de * e up: en _— 


2. Le 


Pais de Ta Gu. 
2. Le BRABANT HOLLANDOBS. 


Hottunde 4. de GBueldre; au Nord; ta Gueldre n 
dionale, à PER ; le Brabant Autrichien, uu Sud, & Ha 
Zelande, à POueſt ; & contient le Marquiſat de Ber- 
gen- op- aοm i POu. , le Prinslant au N., la Buronie 
Ale Braus AB. „, l Mairie de Boiler A E., 0 
zeurie de Raveftein, & la Terre de Cuyk aN. 


Les rivieres les plus remarquables qui Parroſent, 
la Af à VE! & au N., I à TOu., r Den 
eee I 5 & te Zuom A Ou. 8 


Les heux: tes Plus remarquables qu on * trouve, font 
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«Lille, ang, b oof e 


aaa de page paur les Nrouinces-Unies. 
Bergen ap- ,ẽ,xmq , au N., dans le 

meme nom, eſt ſitube ſur une petite colline, Afar ta 
riviere Zoom. Cette ville eſt tres forte, tant par la 
X 4 __ mature, 


464 Pais de I Gntraliti. 


nature, que par ſes ouvrages. En 1699 & 1700, 8 


fameux Coeboorn, Ingenieur-General de la Republique, 
la fortiſia ſi bien, qu'on l' a regardẽe comme imprenable. 
Elle a, un grand canal qui vient de la mer, & qui 
eſt borde d'onze Forts, par ou. l'on peut ſecourir 


la ville. Ilya auſſi des ecluſes, par le moyen deſ- 


quelles on peut inonder une partie des environs de la 
ville: de ſorte qu'on ne peut attaquer la place que 
d' un ſeu]. cate... Qa dit qu'elle a ſouffert dix ſieges, 


fans.qu'on ait pũ la prendre. Le Prince de Parme, en 
1 588, & le Marquis de Spinola, en 1622, l'a athegerent 


inutilement : : ce dernier General leva le ſiẽge apres 
avoir perdu dix mille hommes devant cette place; 
"neanmoins Louis XV. s'en eſt rendu maitre le 15 Sept. 
1747. dans Veſpace de deux mois & deux jours. 
Le Mar quiſat de Nm. appartient au 
eee du Rhin. Ta add 


Steenbergen au N., eſt une petite falls. 21 ap- 


partenant, avec ſes pe dance au Serẽniſſime Since: 
| Ent 
= Stadhouder. RE | LP; 8 «it "LY Fade; 


Brida, dans 1s Baronie de meme noms. an N. E, 


Cette vi 


eſt fituce ſur la Mar 


g 


une des pl Pla aces, les us fortes des rade, > la iy 


eſt OR de prairies, qu welle head 55 inon- 
der. Elle eſt belle & marchande. Le chateau du 


Prince Stadhouder, à qui appartient la Baronie, eſt 


tres beau; & il y a des jardins magnifiques, L'an 


1590 le Prince Maurice la ſurprit par le ſtratageme 
d'un bateau charge de tourbes. Ilſe fit dans cette 
ville, en 1667, un Traits de paix entre les Anglois nk 
:Jes\Hollandois. On y vit bien & à bon peep git % 
eſtime beaucoup les Zh de Breda, 


$4 a | 8 


"Pais" 1 hos. mW 


e Geest 4 a VE. ,, eſt un bon bourg , ol il ſe fait 


un bon commerce de toiles. 


tion, prend le nom de Diexe. Elle prend ſon nom 


d'un bois, où tes Ducs de Brabant prenoient le diver- 
tiſſement de la chaſſe, & que Godefroi III, Duc de 
Brabant, fit abattre pour y jetter les fondemens. de 
cette ville. Les rivieres & les marais; qui Lenvi- 
ronnent, la rendent naturellement forte: mais cette 
abondance d' eaux y cauſe quelquefoĩs de grandes in- 
ondations,; qui l'incommodent beaucoup. Elle eſt une 


des plus grandes, des plus belles & des mieux peuplées 


toine, & autres, en defendent les AVENUES. | 1 
Megen, au N. E., fur In Meule, eſt une pet @ vill i 
you; confiderable.. : 

| Raveflein, a PE., eſt une aſſes joe vaſes 12 la 


1 Elle e avec ſa N a la Maiſon 
de Newbourg. 


1 88 


* Grave, a FE:, fur Ja Meute, eſt une petite vile, 


mais forte, la capitale du Pals de Cuyk,. dont le Sere- 


niſſime Prince d Orange eſt Seigneur. Elle fut priſe 
par les Frangois, 5 ein 1672 ,. & repriſe par les Etats 


 Generaux, apres un long ſiege. | 

 Cuyk, au 8. E., ſur la Meuſe, n'eſt qu un bourg⸗ 
dans le pais de meme nom; „ appartenant au D 
neben „ 


Helnont, au gi, ur ran, dans 1 Pei, > petite 


ville avec un chateau. 
Eyndoven ,' au 8. Ou., ſur VEynds , et une bonne 


| Petite ville, ouverte, qui appartient au Prince d'Orange ; 


*'Bors-le=duc', ou Hertogenboſe, au N. E. SS ville 
7 ee. de la Mairie de meme nom , eſt ſituẽe ſur le 
Dommel, qui y regoit YAa, & qui, apres cette jonc- 


des Pais-Bas. Les Forts Crvecerur, Halali, St, 4. 


* 


. 
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bon commerce de toiles. 
Il y'a à La HHaye, une Cour NE appelie | le 
Cunſeil de Brabant, pour juger en dernier reſſort, wutes 
les affuires litigieuſes qui ſurviennent dans toute Reten- 


due du Brabant Mollandois, & du Puis d' Outre- Meuſt, 


unt par appel, quien premisre inflanice-; enbepct 


Maeſtricht, c tes $6ignourits, qui ontla haute juſtice, . 
| your” les ane. 


3. La Paamuz * la HAUTE GUELDRE. . 
_ apparimant awe Ela Giniraux, 


Oe qu'on appelle Haute Gueldre, . ou Quartier de | 
Ruremonde, faiſoit autrefois le quatriẽme Quartier du 
Duchẽ de Gueldre. On tc diviſe aujourd'hui en trois 


parties; ſavoir, en Guetdre Autrichienne, 5 Gurlure 
Pro fienee, c en Gueltdre Hollandoiſe, Cequiappartient 


aux, Hollandois , contient la ville de Vn; & des 

territoĩres, que FEmpereur Charles VI. a cedés aux 

Etats Genẽraux, en pleine Souverainete & propriets, | 
par article 18 du Trait de la Barriere, conclu 3 A Anvers | 
Van 1 13. 


Hale, fr Ta Meute , 1 "oh une ville eee 
grande, dans un terrein marẽcageux. Elle n'eſt; pas 


aſſen bien fortifice pour ſoũtenir un long ſisge. Elle 


fut autrefois aſſez conſiderable , pour avoir ẽte aſſociẽe 
aux villes Hanſeatiques: Prefentement fon commerce 


eſt fort · dẽchu. Ceſt dans cette ville que Guillaume, T 
Duc de Cleves, demanda pardon a genoux Al Em- 


pereur Charles- Quint, pour s'etre revoltẽ contre lui en 
1543. Ce fut auſſi dans ce meme ſieu, qu on fit le 
premier eſſai des bombes. A VOueſt de Venlo, 


Tautre cõtẽ * 1a Mevife , ho le. Fort 87. Miete/. 
£m 


e principal endroit du Kempeland, On 7 ta © un 


. 
| 3 e e 
- 


; hon ou Nine avec les 8 villes de 3 


& d' Egbt, qu'on trouve au erke a dJeſus de 


Ruremonde. 


La Fortereſſe de Steuenſwaert,, CR eee & 

Maſeik, ſur la Meuſe. Philippe IV, .Roi.d'Eſpagne, 

la he. .batir en 1633. dans la vue de traverſer le com- 

merce des Hollandois ſur la Meuſe. Eq 3206s las 
Allies la prirent, & en 174155 elle fut ade de aux Etats 
ee par le Traits de la Barriere. 


7 Du LIMBOURG HOLLAN DoIs,. 
; ou Pais 4OuTRE-Meves. | 


: i 3 " 
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 Dbths" bs Limbourg ; Ai ber hee d y Id 
vinces des Pais-BHas, eſt au Bud du haut Quartier de 


Gueldre, &c. On Vappelle le Par 4 Outre- Aue, 3 
” Pegard du Brabant quet: il Etoit-autrefois um. Le * 


eſt fertile. On le diviſe en deux parties; en Limbour 
Kai au N. „& en Limbourg Autrichien , au S. 


Le Limboutg Hollandois, „ ou Pais d' Outre-Meuſe, 
contient la majeure partie du 'Conits de Wallenbaurg, 
ou Fauguemont , partie du Comte de Daelem, & partie 

du Pars u. Rolduc : put le reſte appartient 4 a la Malen 
Eeinriche. 4 


' Faug mont, ou 1 au men, 2 Reldue 
a ER & Dall au Sud, en =, 
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"At plus grande, a a YOu. 5 & Wick, la plus yon; a TER 


de cette riviere. 

* Maspricht, ſur 1a Meuſe & le —y eſt une ville 
fort aneienne, qui dẽpendoit autrefois du royaume 
d Auſtraſte. Elle a ſotenu pluſieurs ſiẽges conſidèrables. 
C'eſt une des plus fortes eee, & la principale clef de 
la Republique. L'approche en eſt defendue par deux 
inondations; Tune du cõtẽ de Liège, & Fautre du cotẽ 
de la porte de Bois-te-Duc. La ſouveraineté de la 
ville appartient en commun aux Etats 'Generaux, & à 
FEvequede Liege: mais les Etats Generaux y ont une 
juriſdiction de prẽẽminence, qui leur donne le dfoit de 
garniſon, &c. Cette ville eſt gouvernẽe par un Conſeil, 
compoſe de Catholiques & 4* Proteſtans; les premiers 
ſont nommẽs par Meſſeigneurs les Etats, les autres par 
1 Eveque &. La ville eſt grande & bien penplee. 
La Maiſon de ville eſt une des plus belles des Pais-Bas. 
Les Proteſtans y ont quatre égliſes; trois pour les 
Reformes, & l'autre eſt pour les Luthriens. Comme 
les Etats Generaux & VEveque de Liege ſont Con- 
ſeigneurs de Maeftricht, la Religion Catholique Ro- 


maine, & la Proteſtante y ſont publiquemens exercees, | ol 


en exẽcution du Traité de Nimẽgue. Les Catholiques 7 
y ont deux egliſes collegiales, & quatre egliſes paroiſ- 

ſiales. Outre ces égliſes, il y a dix Couvens de Re- 
ligieux, & onze Couvens de Ret igieuſes. Quoique les 
Catholiques Romains exercent publiquement leur reli- 
gion à Maeſtricht, ils ne peuvent faire que deux proceſ- 

ſions par an, & il ne leur eſt pas permis de porter pu- "1 
bliquement Je viatique aux malades. Il y a fix prin- 
cipaux Magaſins a poudre , tous caſematẽs. I y en a 
un grand nombre d' autres dans ces caſemates , ſous les 


remparts. 


W 0 
i 8 0 
— anon 
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i Outre CES magaſins, il y a le TR ane 


fourni de toute ſorte de munitions de guerre, & des 


armes, bien entretenues, pour plus de trente mille 


hommes. On voit auprès de cette ville, la montagne 


de St. Pierre, qui s ẽtend juſqu/aupres de Liège. Les 
Etats Generaux y ont bati un Fort, lan 1703, qui 
porte le nom de St. Pierre, & qui commande la ville 
de Maeſtricht. Wit, la moindre . partie de la ville, 


eſt tres bien fortiſice; il joint a Magftricht par un tres 


beau pont de neuf grandes re 


[ 32 e * 


as ha & pon ſe rawpre. en. W eee de — 3 
empecher, en cas de beſoin, toute communication avec 


Wiel. Outre 


Vic“, il y a deux villages & un cha- 


teau qui dependent du Territoire de Maeſtricht, trop 


peu confiderables pour en donner la deſeriptian. 
Les Provinces · Unies poſſedent encore une plus 


15 1 Etendue de pais dans l' Aſie, & ont quelques 


places dans 1: Afrique, de meme que dans. l' Amétique, 


cod elles e quelqura ous ce eh nes 
en ſon lieu. 
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J's 6 PRs entre les hu Provinces-Unies au Nord, 
Allemagne a PERt, la France au Sud, & la mer 
du Nord a l'Oueſt. Leur &endue eſt 4environ 25 
lieues du Nord au * & 60 de Eſt a I Oueſt. 8 

S8 


4 II. Des Pas-Bas 


Des pais ſont appelles Catholiques , PR la Religion 
Catholique qui y domine. Lair y eſt plus tempere, 
plus ſuin & plus fertile que dans les Provinees-Unies. 
Le vin n'y croit pas, mais le voifinage de la France 
leur en fournit abondamment. Toutes ſortes de 
genres y ſont très- bonnes, & à bon 2 Le ; 1 
chaufage-ef te ibois & la houille,  _ | 
Lies habitans ſont, à peu pres, de meme temperam- N 4 
ment · que ceux des Provinees-Unies; mais ils ſont plus 
vuverts, plus affables, & plus enjouẽs. Ceux qui ap- 
prochent de la France, tiennent un peu tu-cara@re 
Frangois. Ils ſont, partout, tres jaloux de leurs pri- 
viteges. Us parlent Flamand, à quelques endroits pres, 
vi Yon parle Wallon , qui eft un Francois corrompu. | 
On. travaille aux dentelles dans toutes ces differentes 1 
provinees, les plus belles du monde. Ceſt un bon- = 
heur pour ces pais , dont on ne fauroit aſſez benir. is £3 
Providence. Dans les autres pais de I Europe, ex- 
ceptẽ en Hollande, on ne fait A quoi vecnper: les filles: 
ci les femmes þ& les filles s. oceupent A cette e 
& s entrotiennent de leur travail. 5 


ms 06 a2. rs. pais en trois panics ge: ** 

: en Pa- Bas Autrichiens, au milieu, e 
en  Pais.Bas Hollangois, au Nord, „ 

4M. Pais- Bas Frangois, au Sul. | 

Ces t trois parties renferment huit- provinces, au ben de 2 

. 90 on y en eee . 


1 


Brabant. 


Mealints , font les my autres s provin ces. 
aujourd hui dans le Brabant. „ 
Les Etats Generaux 3 la partie ſeptentrio 
nale, le Rvi de France poſſẽde la partie weridionale, 
1'Imperatrice, Reine de Hongrie, celle du milieu, qui 
eſt 1a plus conſidẽrable. Comme J'ai deja donne la 
deſcription. de ce qui. appartient à la France & à la 
Follande, je ne parlerai ici que des provinces. qui ap- 
partiennent a la Maiſon Autriche. Lauis XV. prit 
toutes les villes de la Barriere, en 1744, 1745» 1746 
* 1747 » , de 1 rendit t * W n 0 - 

1 5 ündpes Wise qui-arraſent ces pais, ori 
la Meuſe a IE., la Sambre au 2 qui ſe perd dans 
la Meuſe, V Eſcaut vers l' Ou. , & la. Lis a: Ou. , gui 
ſe perd dans. I Eſcaut, II y a auſſi des canaux canſi- 
derables; celui de Gand A Bruges & a Oſtende, & 
* 


4% II. Des Pais-Bas Catholiguts. 


celui de Bruxelles à Anvers, 5 facilitent le * 2 


des denrẽes. 


Lees villes de ces enden dont en grand W 
preſque toutes fortifices, & bien peuplees, malgre les 
continuelles dont ce pais a ẽtẽ le theatre pen- 


dant plus d'un ſiscle. Pour ce* qui regarde le Gou- 


1 civit & militaire, il y a un Gouverneur | 


General , que FImperatrice-Reine y a <tabli, & un 


Parlement Ai Malines, ou reſſortiſſent les appellations 
des Cours des toutes les provinces des. Pais-Bas Autri- 


Shines: Les Etats de cette province ſont compoſes du: 
Clerge, de la Nobleſſe & des Bourguemaitres & Pen- 


fioninaires de Louvain , de Bruxelles, & d' Anvers. 


Louvain parle la premiere dans l'Aſſemblée des Etats, 


exceptẽ quand ils "agit de- mettre- e en 
epep hs en _ avant t elle. erde 


4 


Is Duche de BRABANT... 
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Le Duchs 40 bank a Eté 85 — — premicres 4 
meures on les Francois ſe ſont fixes, apres avoir pale. 
le Rhin. Pepin de Landen en fut le premier Duc à la. 
fin du ſixiẽme ſiẽcle. Pepin le Gros, ou de Heriſtel, 
le poſſeda dans la ſuite ; il fut ſuivi de Charles Martel 
& de Pepin le Bref, qui le reunit ala Couronne, des 
du fut monte ſur le trõne des Frangois. II paſſa de- 
puis à Charles, frere du Roi Lothaire. Les Empereurs 
d' Allemagne ſe ſaiſirent de Pautoritẽ ſouveraine ue ce 
Duchè, & le firent relever de Empire. II paſſa en- 
ſuite dans la Maiſon d' Ardennes, & après quelque tems 
à celle des Comtes de Louvain & de Flandre, puis 
"ans cells ve Bourgogne, & enfin dans celle Autriche, 


ou 
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on il et encore à RN , mais Avec e dimi- 


nution. eee 


Ce Duchs 2 the W th Hollande & as a des 


au Nord, la Gueldre Catholique & I Eyeche de Lidge 


o 


a l'Eſt, les comtes de Namur & de 


inaut au Sud, 


& la Flandre & la Zelande à Oueſt, La partie ſep- 
tentrionale e aux Proviaces-Unies à titre "4s 


lf - 7 d 8 5 

Cette province alt 1 W 8e da plus 3 
des Pais-Bas Catholiques: anciennement, dans les 
Aſſemblées genérales elle avoit.le x premier rang, & 


parloit la, premiere, . Elle a de beaux e bien 


pavẽs. Elle contient aujourd'hui trois Quartiers prin- 


cipaux; ceux d Anvers wi de Ina a Wan, 


ä in au Sud-Eſt. 5 28 


8 ei 


Tos principales rivieres- qui Tamer Fokt Ease 


| . 4 2525 1 Daomer au hen la grande & la petite 
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ee ſur la Senne, Ae 155 


bant, & la reſidence ordinaire des Gouverneurs des 


Pais-Bas Autrichiens. Les Conſeils d'Etat, des Finan- 


ces & de la Guerre; la Chancellerie & la Cour de Bra- 
bant , tout cela eſt 6tabli à Bruxelles. Oette ville oft 
5 : | de 
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de ſigure ovale, grande, bien batie, bien peuplce. th 
ſituation eſt des plus agrẽables; une partie eſt fur une 
Eminence, & Fautre dans la plaine. Elle eft tout pres 
A bois de Soignies. II y a un fort beau canal, qui 
Joint la Senne aver PEſcaut. ' Les 6glifes & les autres 
hutimens publics y ſont magniſiques. Le commerce - 
qu'on tranſporte par toute l' Europe, fleurit dans cette 
wille. Hy a 27 Couvens. II y a pluſieurs fontaines 
publiques, & un arſenal rempli d' anciennes armures des 
Souverains de Brabant. Charles-Quint y fit, en 155 5, 
ſon . de la nen * _—_——— 
avec * * 2 Abbaie de iflles nobles. a n., 
village oũù il ſe donna, en 1674, une ſanglante bataille, 
entre l' arme de France g celle des Allies; Gemblaurs, 
E., wile comartuable par ſa ſameuſe Abbaye de 
Fordre de St. Benoit, & par da bataille — 
ue gg 'gagna, Pan 1578, ſur les Etats Generaux. | 


glante bataille qui 8'y donna en 1693. entre; les Fran- | 
-Cois & les Allies. Tillemont ,” au N. Ou. ," autreſois 
une des principales villes du Brabant. Sana FE., 
ſur la petite Gette, au milieu des marais, eſt une pe- 
tite place tres forte, à cauſe de ſes ecluſes: Lair y eſt 
fort mal ſain.” Die, au N., ſur le Demer, eſt une 
petite ville, connue par les ou „ les has, & par 
d' autres fabriques qu'on y a, & par ſa bonne bierre. 
Ar ſchu, à VOu.., fur la meme, vigrey petite ville, bien 
bätie & fortifice, appartient au Du d Aremberg. 

» Lanuain, à PE. de Bruxelles, ſur la Dyle, eft.une 
grande ville, ſale, deſagreable, enen Ilya 
une celebre Univerſite, On y fait de fort bonne 8 * 

e 


Landen, bourg, au N. E., remarquable par la fan- | 


—_— b. inc, —— 
commerce en drap & en laine. On wait dans ſes . 
nales, que lerſque cette men event de 
Touvrage, il faloit ſonner une cloche , pour faire, gu- 
tiner les enfans des rues, de peur qu ils nen ſuiſſtant 
Ceraſts. Viluordes, à u., ente Malines' &: 
| Banale, ſur a nen enn, 

orte 2 n 
e Mdalines, 3 N., fr Dyle, of: une 
abe Ar 3s bat: propre des Pais-Bus Catho- 
liques; : C'eſt le ſigge d'un Archevdche, & dun Con- 
eil ſouveraim. Quoique Malines ne -ſpit pas grande, 
elle a, on Sans fon æneritte , ou duns tes faunbourgs, 
ſept ägliſes qaraickales ,.& plus de wingt mailons, relj- 
gieuſes, tant pour hommes que pour nes. Le alpcher 
de ifa cathedrale oft le plus haut du pas. I y ait 
beaucoup de dentelles, qui ſont très oſtimõea, de meme 
* Aexcelleme bierre. M y a dans cette Wie uff, 
W uinaget, ou Sociétés de. filles devotes , qui vivent 

enſemble, comme les Religieuſes des oouvens, I den- 
& wlles peuvent ſe marier-, quand al leur wait. ihe 
territoit de cetie ville porte le nom de Seignsurie de 
Aaline, t toit ci- devant une des dix ſent provinces 
des Pais - Bus, quoiqu'il matt pas trois lieues de long, 
& du de arge. Tiers, au N., au confluentge lu 
vow bed — A ene pete Wen La 
| rerormr acme eee awry 
Anploifes;* II y en 

a un de Oren, te Sis grand de ous! ie, Pan. Ba. 


* Au- 


* 


476 Le Darbé de Brabant. 
Axvxxs, ou Antwerp, Eveche, au N., eſt ſituse 
dans une plaine, fur la rive orientale de FPEfeaut. 
Cette ville communique avec Bruxelles, par le moyen 
dun canal, qui aboutit à la riviere de Rupel. Son 
port eſt tres beau & tres commode. Les plus gros 
vaiſſeaux marchands peuvent y remonter, tant la riviere 
eſt large & profonde. Anvers eſt fort grande. On y 
compte 22 places publiques, plus de 200 rues, 8 grands 
canaux, dont le principal peut contenir plus de 100 
vaiſleaux.” II y a 74 ponts. Elle eſt belle & bien 
batie. Son egliſe cathẽdrale, celle des Jeſuites, la 
maiſon de ville, la maiſon des Oſterlingues, qui Etoit 
hotel des Marchands des villes confederees ; que Pon 
nommoit di la Hanſe Teutonique , & la bouree, ſont 
des Edifices magnifiques. Cette bource eſt la premiere 
qu'on a bati en Europe: ce fut ſur ſon modelle que le 
Chevalier Greſham bait celle de Londres, & qu'on 
bacit auff celle d' Amſterdam. Sur la grande place de 
Mitre ," z Oh voit un crucifix de cuivre, ſur un piedeſtal 
de marbre qui a 33 pieds de haut. Anvets a ẽtẽ bien 
fortifiee; mais ſes fortifications font fort dechues. E 
a ttb une des premieres villes de Europe pour le com- 
merce & pour les richeſſes. Mais depuis le malheu- 
x rgne de Philippe II. Roi d Eſpagne, elle a beau- 
— bouffert, ce qui a tranſportẽ A Amſterdam la 
meilleure partie de ſon commerce, & de ſes richeſſes, 
avec pluſieurs de ſes Marchands „  perlecutes | pour la 
religion. Le Traits de Munſter n'a pas peu contribug | 
Ala ruine de ſon commerce, ſuivant lequel, aucun gros ; 
| vaiſſeau ne peut aller à Anvers, ſans decharger premiere- 
ment ſes marchandiſes en Hollande, d'oũ elles y ſont por- 
tees ſur des bateaux. Elle eſt defendue par une cita- 
delle » qui fut batic par le Duc d Albe: elle eſt tres 
| forte, 
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Le Ducbh de Brabant. an 
forte, & commande le pais & la ville. On y compte 
15 puits. L'Arſenal & les magaſins des vivres y ſont 
d'une grandeur & d. une pfoprętß ſurprenantes. On 
peut loger fans peine Juſqu”? 2,3000 ſoldats dans * 
cazernes. Au milieu de la citadelle eft une place dar- 
mes, "ſur laquelle on pourroit ranger en bataille une 
armee raiſonnablement grande. Ceſt dans cette place. 
que le Duc d Albe avoit fait eriger ſa ſtatue en bronze, 
qui fut abatue enſuite , par le peuple plein de rage & 
de haine contre. ce tiran. Anvers elt encore fort re- 
nommse pour ſes belles dentelles Ce fut ici qua ſe 
conclut le Traits des Barrières. 1 * a ici un couvent 
de Religieuſes Angloiſes, „de I'. ordre de Ste. "Thereſe : 
elles ne portent point de linge, elles ne mangent point 
de chair, & elles couchent ſur la paille., . IL ya 2 
fieurs belles Editions d* Anvers, ſurtout du 


cle, FI , guerres civiles pour la Religion. Mais 
les maux que les Eſpagnols y firent l'an 1576... ſars. 
5 paſſent tout ce qu'on pourroit exprimer de cruel, & de 
lugubre. Plus de ſix cens . maiſons F. furent drulßes, 
3 pres dix mille hommes tuẽs, ou . NOYES. . La maiſon 

de ville & d' autres palais magnifiques, y. furent:reduita: 
en cendres, & les richeſſes d'une ville ſi mare 
& ſi puiſſante, en furent enlevẽes par des -ſeflcrate.” 
Le territoire de cette ville porte ile nom de Marqui- 
ſat du St. Empire P & toit ci devant une des dix · ſept 
provinces des Pais-Bas. teren, à deux lieues au N., 
eſt un village, rendu fameux. par. la ſanglante bataille 
qui s donna en 170g. entre la France & les Haute 
A wo Her G * udin e M0 Bat, &c.) 
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Le Comte de VLAN DRB. 


| Le Comte de Flandres eſt entre la Zdlande au Nerd, 
& le Hainaut à VERt, l' Arteis au Sud, & la mer du 
Nord a l'Oueſt. Ce comtẽ eſt un des plus conſi- 
derables, & le plus fertile de! Europe; il donne ſon nom 
23 tous. les Pais-Bas Catholiques, comme la Hollande 
donne le ſien aux ſept Provinces-Unies. Ses paturages. 
ſont excellens, Le beurre en eſt fort eftime. . La 
Handre eſt extremement peuplee : les Eſpagnols, qui , ip 
ſuivirent Philippe II., diſoient que toute la Flandre 
n*&toit_ qu'une ville, tant elle leur paroiſſoit p uple 
en comparaiſon des Provinces d'Eſpagne... £ 
La Flandre a toujours fait partie de la 1 5 
10 nom de Belgique. Le pais ẽtoit autrefois bien dif- 
ferent de ce qu'il eſt aujourd'hui: il étoĩt couvert 
dpaiſſes. forets ,. & les terreins bas, qui ont öté deſj- 
ſeahits. depuis, n'<toient alors que des marecages difſi- b 
ciles à penõtrer pour des armees. Cependant Cefar fit 
sy faire des chemins. Les Romains poſſtderent la 
Flandre juſqu!à firruption des Frangois, dans le 5. 
ſigele, Ia Flandre fut partaggse: entre: pluſieurs petits 
ins. Clovis prẽtendit qu'ils lui devoient obẽiſ- 
ſanae — Fayoir exigee, il les fit maſſacrer;; pour 
wavoir' ples la peine de ſe faire obsir.. Les Nois de 
ls 1 race eee vain: Conites, 
pour! le:Gouvernement des provinces, ebene eee n 
— Flandre A nom de Forstiers, ce 
qui fit connoĩtre que c*Etovit encore un pas de bois, 
Es pais 2 ſouffere bien des revolutions, & à &s preſhue- 
n un theatre de guerre, 1 or ny 


— 
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II ſe diviſe en trois parties; ſavoir en Flandre Ru- 
| landoiſe au Nond, en Flandre-Frangoiſe au Sud ,, & en 
Flange Autrikionts am exits: ayant deja donnẽ la 


deſcription de la premiere vous err mo 
Ts Ane i 


5 Wc 


L FLAN. DRE. AUTRICHIENNE. 


Cette partie ſe ſubdiviſe en quatre quartiers ; celui 
de Gand, au N. E., celui de Bruges, 5 Ou. celui 
ꝙ pra, au 8., & celui de Tournay, au 8. E., 

Les principales rivieres qui Farroſent ſont PEfeaue, 
au milieu; la Lys, 3 V'Ou. , & la Dender, 3 IE., q cer 
deux dernieres ſe perdent . 0 - ** > 8 
* eee villes qu'on 1 trouve fone © 


th Bruges. * Gand 3. . WW De na 
e Mine. | 1 5 1 0 e 
0 Furt 
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58 Tourney : ae 
* Gan, au confluent, de VEſcaut, de bee 
| de la Lives eſt la capitale de la Flandre A 4 
1 W a un Evechs : elle eſt grande, 
marchande 3 mais peu. peuplée , eee W 
grandeur. Ses toiles ſont fort eſtimees, & les blan- 
cheries y, ſant les meilleures des Pais- Bas, apras celles 
de Haerlem. Ou y travaille auſſi beaucoup, aux den- 
tellas, Ce fut ici „ que les Etats Generauz firent en 
1575. le fameux. Traité, appellẽ la Pacification de 
Gand. Celan, o ſs tiennent les Etats de la 


pro- 


480 Le Comte de FHlandre. 
province, compoſes d Ecclẽſiaſtiques, de Nobles, & de 
Depuites des villes. Gand eſt paſſablement forte, & a 
une aſſea bonne citadelle, que Charles- Quint fit batir, 
pour tenir les Gantois en bride * les avoir chatiẽs 
ſeverement, pour s etre revoltẽés lui. Hs on été 
autrefois ſi puiſſans 2 qu'ils ſe rendirent redoutables à 
leurs voiſins, & à leurs Princes-memes. On lit dans 
les Annales de la Province, que 60 mille habitans, 
| ſous l' ẽtendart de Gand, ayant a leur tete Philippe, 
$Arteville, fils d'un Braſſeur, oseèrent declarer la guerre, 
a Louis de Mal, Comte de F landre . leur Souverain : IP 
mais ce Prince, avec un ſecours de France, defit les. 
rebelles , en 1 381, à la bataille de Roſebeek, pres de 
Courtray, ou plus de 40 mille hommes furent tuẽs 
avec Jour Chef Arteville. Les &difices publics ſont 
| 4 Gand. . Charles-Quint & Ferdinand fon 
_ regurent la naiſſance. Il y a deux Beguinages, 
was. 800 filles , & l'autre de 600. On dit, qu un 
nomme Lambert 27 Bieue , pretre de Liege » fut Vi 5 
ſtituteur de ces ſortes de.focietss. Il raſſembla en 1 174. 
un certain nombre de filles & de femmes, 3 qui il per- 
ſuada de vivre en continence. L'incomparable Duc 
de Marltorouh Faſſicgea , à la fin de la campagne de 
1509, & dit ce bon mot a ceux qui ju temoignerent 
leur ſurpriſe d'en faire le Rege fi tard : comme la ſeiſen 
eft froide , il weſt pas bon de ſe mettre en 437 4;ef 
A Hiuer Jane Gand. Il y a a Gand deux canaux, l'un 
qui va a Bruges, & Pautre au Sas de Gand. On a 
rendu depuis peu, le premier de ces canaux, propre 
aux navires de 300 tonneaux; de ſorte qu'a preſent 
ils peuvent venir de la mer, e au port de cette ville: 
_ eommodite qui contribuera beaucoup a Paccreiflement | 
de ſon commerce, & à celui de la province. - Le Fort 
9 F 15 | "= St. 


* 


. 


tres forte: avant la derniere ö ;, mais les F Tangois, 


” citiotis: 45 oivrage de Louis XIV. c toit une des bar- 


mon, au 8. E. „Move, & Abft, fur la Dender 
trois petites 1 5 ſituces au Nord Tune de Wy 


ville. Elle eſt du pais de Waes , le plus fertile & le 


die, «lt cette pointe de terre „ ou coude Hl 
VEſcaut, LT Oueft d Anvers. ET | 


commerce. "Elle dechut, ſous les Princes de la. Maiſon 


. R & 7 etablirent leur commerce. Les 


Le cas de Flandre. 5 


Ir. Philippe , à POueſt de Gand, eft ſur le canal de 


Bruges. Deinſe , au 8. Ov. , ſur la Lys, eſt une pe- 


tite ville ſans fortifications. Courtray, au 8. Ou. . 
ſur la meme riviere , eſt une aſſez bonne ville, mais 
mal fortifice. On y fabrique de ties bonnes tolles. 


'* Mein, au 8. Ou., „ fur la Lys, s Etoit une place 


of 
- 


rières des Hollandois. | 


= Dugenarit , A VE. de {hee 1 1 Kent, «t ; 
une ville lament forte, & riche. On y a. ẽtabli 
une manufacture de tapiſſeries de haute liſſe. Gren- 


eu 
22 


„. 5 5 © 2 
en de bes Ecluſes. . R au N. N 


PERait , 21 Vembouchure du Rupel, eſt une * 1 le 


plus riche de la Flandre. Ce qu” on appelle Tre 405 | 


* Bruges, ,  Eveche , . au N. Ou. 92 Gand, ek une 17 0 

vilte aſſez grande , belle, paſſablement marchande, '& | 

une des plus conſiderables des Pais-Bas. Elle eſt ſituce 

ſr pluſicurs grands canaux. Cette ville toit ancien 
me nt la capitale de la Flandre , >. &; A te long: tems : 

h Plus riche de la} province, & la plus CHlebre pour le 


Autriche. Les Marchands des Villes Hanſeatiques, 
ayant trouve Ia ſituation d'Anyers plus:commode , 8 


» 
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guerres & les troubles de Flandre, & la ville d' Amſter- 
dam, ont auſſi beaucoup diminu les richeſſes & le 
nombre d'habitans de Bruges, Ses rues ſont belles & 
larges, & on peut dire, qu'il y a autant de beaux 
<difices & de belles maiſons, que dans aucune ville des 
Pais- Bas. Ce fut dans cette ville que Philippe le Ban, 
Duc de Bourgogne, inſtitua, en 1430, I'Ordre de la. 
Toiſon d'Or, Dam, au N., fur un canal, eſt une 
petite place tres forte par ſes eaux, & une des barrieres. 2 
des Hollandois.' | 
* Oftende, a l'Ou., port ſur la mer 1 eſt 
une ville cetebre dans Hiſtoire. Elle eſt petite, mais 
tres forte. Les Hollandois y ſoũtinrent un ſiege , au 
commencement du 17* fiecle, contre VArchidue Al- 
bert, qui dura 3 ans, 3 mois, 3 ſemaines, 3 jours & 3. 
heures. Ce ſiege fut fi meurtrier, qu'on compte que 
les Etats y perdirent 50 mille hommes, & les Eſpagnols 
80 mille, & que ces derniers y firent 10 millions de 
depenſe.. En vingt mois de tems, les aſſiẽgeans tirèrent 
250 mille coups de canon contre la ville. Les aſſisges 
leur en tirerent 100 mille. Le bruit <toit fi Eẽpouvan- 
tablement grand qu'on Ventendit à Londres. (Foes 
Derham Phyſ. Theol.) C'eſt une des barrieres. Pres, 
d'Oſtende, a IE., eſt le Fort Sz. Philippe. 


* Niewport, au S. Ou., pres de la mème mer, ſur 
I'Yper, eſt une petite ville tres forte, & peu peuplee. 
Elle a des écluſes, par leſquelles elle peut inonder toute 
la campagne voiſine. Pres d'ici, le Prince Maurice 
de Naſſau, remporta une belle victoire ſur Archiduc, 


Albert, en 1600. Dixmude, au 8. E., ſur ! Vper, eſt i 


une petite ville, mais agreable. Elle eſt renommee. 
par fon beurre & ſon fromage, qui y ſont. excellens. ; 


„ Furnes, 


6 
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*Furnes, au 8. Ou., de Niewport, ſur le canal de 


tr „ dans un terrein marecageux, eſt une 
petite place forte, & une des barrieres. La Kneck, au 


S. de Dixmude, pres de la jonction du canal de Bou- 


ſingue & de l'Vſer, eſt un Fort Important, qui ſert a la 


defenſe d' Vpres. 

* pres, Evechs „au 8. E., ſurl'Yper, eſt ſituce 
dans un pais marẽcageux, & paſle pour une des plus 
fortes places des Pais-Bas. Elle eſt renommee pour 


ſes manufactures de draps & de ſerges, celebre par f 


nombre de ſiẽges, & par le nom de Janſenius, qui en 


fut Evẽque. C' eſt une des barrières des Hollandois. 


Marneton, au S. E., ſur la Lys, petite ville forte. 


* Tournay, au 8. E., fur ! Eſcaut, eſt la capitale 


g' un petit pais tres fertile, qui a ſes loix & fa Jarif- 
diction particulicre, & où on ne parle que Wallon, qui 
eſt un Francois corrompu, Cette ville a un Eveque, 


| Elle eſt grande & belle, & étoit defendue par la 
meilleure citadelle de Europe; mais Louis XV., 
apreès Pavoir priſe en. 1745, Va fait dẽmolir de fond en 


comble. Tournay fut rendue à la Reine de Hongrie 


en 1748., & ctoit une des meilleures barrieres des 


Hollandois. „„ | 515 4 
Ie Comte de HAINA UT. 


Ce Comte eſt au FI E. de I Elune, Kc. Lair y 5 2 
eſt tempere , & le terroir fertile. On y trouve des 


mines de fer & de plomb, & des carrières de marbre. 
On le diſtingue aujourd'hui en Hainaut Frangois, au 


Midi; ; & en Hainaut Autrichien 5 au Nord. Ce pais 
a pris ſon nom de la riviere Haine, la traverſe. 


On y 2185 communement Walon. 5 


1 | Les 


* XS, 


; 1 83 


434. T7. Te Comte de Hara, 


Les principales rivieres qui Parroſent, ſont la Sambre, 1 

au 8 E. . TV Efeaut » a POu. 5 P Haine, au milieu „ la be. 
| Dender, au N. i 1 
Pour les principales ** du . F . 5 
voyez à page 292. Celles du Hainaut Autrichien ſont | 
du Sud au Nord, & Nord- Eſt; Aons, Atb, Lo net, 4 


Enguien, Hall. : . 14 
* Mons, ſur la Trouille , co , <ft une "FU Mi 

tres forte, aflez grande , & le lieu où ſe tiennent lese 
Etats de la province. Elle a ſon nom de 4a ſituation 
ſur une montagne. C'eſt une des villes barrières. 3 
Guilain ,, au 8 Ou., ſur l' Haine, eſt une petite ville, 
dont les "1645 ee ſont demolies. - Elle eſt fameuſe 

par fa belle & riche Abbaye, dont I'Abbe eſt Seigneur 
temporel & ſpirituel. On y nourrit tovjours un aigle 

& un ours, en mẽémoire, diſent les Catholiques 3 que 
Dieu ſe ſervit de ces deux animaux „ Pour .indiquer a 
St. Guilain, ſon fondateur, le lieu, od il devoit batir_ 
ſon monaſtère. Leuſe, au N. Ou. ſur la Dender, pe- : 
tite ville, pres de laquelle le Marechal Duc de Luxem- 
bourg remporta une victoire en 1691. ſur les W 
les Anglois & les Hollandois, commandes par le Prince 

d' Orange. Ath, au N. E., fur Ia Dendre, >. eft une 
petite ville, aſſez jolie, & bien fortifice. Il &y fait un 
grand commerce de toiles. Leſſines, au N., Tur la 
meme riviere , fait auſh un bon DYE WER de toiles. 
Enguien, VE. , eſt la premiere baronie du comte de 
Hainaut. Le Duc d' Aremberg eſt Seigneur de cette 
petite ville, dont pluſieurs Princes de la Maiſon de 
Bourbon ont 'porte le nom. Enguien eſt renomnie 
pour ſon beau parc & fon labyrintbe. Hall, au N. E. 

ſiur la Senne, eſt une petite ville, rendue cëlẽbre par la T 

1 devotion qu on rend à une image de la Ste. Vierge, a ||} 

1 1 * 


rr 43. 
* 7 * 
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laquelle des Rois & des Princes Souverdins ont fait de 
riches preſens. Steenkerk., au S. d'Enguien, eſt un 
village remarquable par le combat ſanglant qui $'y 


donna has 3 „ ol * Allies furent defaits pe les 


Le Comts de N AMOR. 


| ce vorts eſt entre le Brabinne au Nord; le Hainaur 
a POueſt, & FEveche de Liege qui le borne de tous 
les autres cotes. Le pais eſt montagneux, mais ſort 
fertile. Il y a des mines de fer, de plomb, & de char- 

bon de pierre, & des cat carrières de matbre noir. Les 


1 tres * de 2 de ce coated vers le 5 
Sud. 


Les W tes-plus remargubles font Mar. a. 


. | milieu, 'Chk ler 1 A POw © « i 7 


"Aa Mt, & la dane, en nels gina 


* 
is J 7 - 1 2 Fo 7 F + 


© Nanvs, Freche, au 8 wil Meuſe & de 


X rivicres. „ e a 


la Sambre, eſt la capitale de ce comts.. Cette ville 
paſſe pour une des plus fortes places des Pais- Bas 8a 


plus grande force conſiſte dans fon chãteau, ſitut ſur 


une montagne eſcarpee. Pluſieurs Forts, qui environ- 


nent la ville, ſervent à en defendre epproebe C'eſt 


une des barrières des Hollandois. 


* Charleroi, . A POu., ſur la Sambre, eſt une petite 


Z ville tres bien fortifice. Fares, au N., eft une Abbaie 


c<lebre , pres de Charleroi, par la ſanglante bataille, 
qui s'y donna en 1690, ou les Frangois, Sm 

par le Marechal de n i RY | 
vitoire ſur les Allies. | 


486 
© Le Duchs de LUXEMBOURG. 


Ce duch eſt tres confid6rable par anten de: 2 il el 
entre .Evechede Liege à l' Oueſt & au Nord, P Arche- 
veche de Treves a PE., & la Lorraine & la Cham- 
pagne au Sud. Ce pais eſt dans la foret d'Ardennes, 
une des plus fameuſes de Europe : il ne laiſſe pas de 
paſſer en general, pour fertile en ble & en vin. = 

Les Frangois n'en ont que les deux pointes We o 
nales: tout le reſte eſt i I'Imperatrice, Reine de Hongrie. 

4 Les principales rivieres qui Varrofent, ſont VOurt au 

| N., la Sour 3 a FE. „ * Miſelle au 8. E., „ & le Semoy 

E | IO. | 5 
9 principaux lieux font Lr au 8. E., YL 

| Arlen à YOu. Chiny a VOu., St. Hubert au N., 

La Roche au N. E., e, au 8. . E 4 

FE. , St. Veit au WC. 

* LUXEMBOURG , au 8. E., fur la EE riviere 
d'Elſe, pres de VOlzet, eſt une ville mediocrement 
grande; mais la plus forte des Pais-Bas. Elle eſt di- 
viſẽe en deux parties: La haute, ou la vielle ville eſt 
ſur une hauteur, à Vextremite d'un grand terrein, fond 
ſur un roc; la baſſe, ou nouvelle ville conſiſte en deux 
fauxbourgs. Elle eſt redevable de ſes belles fortifica- 
tions à Louis XIV. qui la prit aux Eſpagnols en 1684, 
& à qui il la rendit a la paix de Riſwick. II la reprit 
en 1701, & la rendit a la Maiſon 4 Autriche, à la 
paix d' Utrecht. Arlon, a Ou. , eſt une petite ville 

en titre de Marquiſat , ſur une hauteur, qui appartient 
au Roi de Pruſſe. Chiny, a Ou. , capitale du Comte 
de Chiny , d'une grande ẽtendue. St. Hubert, au N. 
n'eſt qu'un bourg, mais celebre par ſon Abbaye. La 
Roche , au N. E., eſt une bonne petite ville. | 
. - "Os 
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Le Duchi de Limbourg. _— 
*' Baſtogne, au $. E., eſt une ville forte, & ſi jolie, 
qu'on Pappelle Paris en Ardenne. Vianden, a VE, fur. 


POurt, eft une petite ville en titre de comte. St. Veit, 


au N., eſt une egen _ & N J N 
au Prince d' Orange. 


Le Duchs de LIMBOURG. 


Ce Duche eſt ak te Duché de Lidge A POu., & | 
au Sud; & le Duche de Juliers au Nord & à J. Eſt. 
La partie ſeptentrionale appartient aux Hollandois ; la 
partie mẽridionale appartient A PImperatrice, Reine de 
Hongrie, dont les principaux lieux ſont Linkwe au 
8. Monzen au N. E., &. | 
„ LiMBOuR , „ capitale, ſituce mur une Eminence; 
au pied de laquelle coule la Veſe. Cette ville fut 
priſe par les Francois en 1675 dont ils ras rent, les 
fortifications en 1677. mais elles ont ẽtẽ reparees de- 


puis qu elle elt! revenue à la Maiſon Autriche. Mon. 
. au N. E. 5 


* 


0 parts du Duchs de Gueldre, et entre PEve- 
: ce de Liege & le Duché de Juliers, &c. Ce que la: 
Maiſon d Autriche y poſſede eſt le quartier de Rure- 
monde, qui prend ſon nom de ſa capitale. Cette ville 
eſt mẽdiocrement grande, bien batie, le ſiẽge d'un 
Evèque, la rẽſidence d'un Gouverneur, 8 le lieu on ſe 
tiennent les Etats de 14 an : elle * fur la Meuſe- 
1 la Reere 
* Gutldre, au N. E., „ fur le Niers, eſt une ville 


ertrémement bien fortifice „ qui pp au Roi de 


La Gur kong AvTrrcuteny. 


Ta N. R. 


„ 


0 —— — mei 224 „„ 
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N. B. Bien des gens comprennent. la principauts de 


Liege dans les Pais-Bas , parcequ'elle y eſt enclavee ; 
mais comme elle fait partie de LAllemagne , & qu'elle 
depend du Cercle de Weſtphalie „ Jen renvoie la deſ- | 


n à Pendroit, on Je donnerai celle du cerele. 


Les meilleures Cartes des Pais-Bas Catholiques, ; 
© ſont les Cartes generales de Delisle, & de Robert, & 59 


la Carte 3 de H. . en If * 


8 v 4. 8 8 E, Kate wy 


Soon Connois par 4 meillurs Carts z evils, a 


"A SUISSE of. 6 -olitis | 
ILL la France, l'Allemagne & 1 lealie : | plus parti- | 
culicrement- entre l' Alſace & la Souabe au Nord, te. 
Tirol. & VEveche de Trente à FE; PEtat de Veniſe, 
le Milanois, le Piemont, la Savoie & le lac de Gendve 
au Sud; & la De, N nn de Bour- 

à FOveſt. > 

" Elle a 70 lieues de l' Orient à YOceident, a _— | 
depuis Bormio, juſqu au mont Jura; & environ 45 du 
Midi au Septentrion, 2 A compbry e Kane 1 
à la Souabe. | 
Ce qu'on appelle- aujound/hui. la- Suiſſe, avec by Gri- | 
ſons, fut anciennement la demeure des Helvétiens & 
des Rhevens , — _ & independans , „ & tres 
jaloux 


1h Saiſe „ 489 
jaloux de leur liberts. - Leur inclination a todjours «te 
pour la guerre. Du tems de Ceſar, ils voulurent s em- 
parer de la Gaule Celtique pour Phabiter;  parcequ'ils 
ſe rrouvoient trop reſſerrẽs dans leur pais. Ils em- 
 ployerent deux annees à tous les preparatifs neceſſaires 

pour cette expẽdition: & apres avoir briile leurs villes 
& leurs villages, afin de $'6ter eſperance du retour, ils. 
ſe mirent en campagne, avec d' autres peuples voiſins, 
& firent un corps d'armee de 92 mille hommes, ſans 
compter les vieillards, les femmes & les enfans. Ceſar, 
en ayant eu la nouvelle, alla au devant d'eux, les at- 
taqua & les dẽfit. Apres cette victoire, ils luĩ deman 
derent humblement la paix, qu'il leur accorda, à con- 
dition qu' ils retourneroient dans leur pais, & qu'ils 
rebatiroient leurs villes; ce qu' ils exccutèrent ponctuel- 
lement. Ils furent depuis, fidelles aux eee, Mrs ne 
ſe ſeparerent jamais de leurs interets: .- . 
Apres la decadence. de 1 Empire, ied; 4 
TY mirent ſous la protection des Rois de Boargogne, & 
enſuite ſous celle des Rois de France, qui y enveyoient 
des Gouverneurs. Ce pais fut gouverné depuis, par 
des Gouverneurs, qui y ẽtant devenus tres puilfans, 
voulurent en devenir les Souverains. Les Comtes de 
Kibourg sen rendirent maitres , & voulurent attenter 
la liberté des peuples. Les Ducs d' Autriche eurent 
le meme deſſein; & l' Empereur Albert les traita fort 
rudement, & envoya des Gouverneurs cruels & in- 
ar „ avec ordre d' uſer de toute . de Ry 
a Legard de ces provinces. . 
1 cruautẽ de Grisler, SIS d' Ui eſt vo 
8 connue, pour n'etre pas raportee ici. Il fit mettre un 
bonnet ſur une pique, & ordonna ſous des peines tres 
rigourcuſes, de rendre a ce bonnet les memes honneurs, 
N . a. 
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qui Etoient diis à fa perſonne. Les peuples furent in- 
dignẽs de ſe voir traitẽs en eſclaves; mais Guillaume Tel 
fut plus courageux que les autres, & refuſa de rendre 


aucun honneur à ce bonnet. Il fut condamné à un 


ſuplice plus rigoureux que la mort; ce fut d'abattre, 
avec une fleche, une pomme que Von mit ſur la tete 
de fon fils, ou a etre decapite avec lui, s'il manquoit 


ſon coup. Quoique ce pere infortune et beaucoup 
d'adreſſe, il ne laiſſa pas de trembler; mais il mira fi 


juſte, qu'il abatit la pomme ſans toucher à ſon fils. 
Tel, reduit au deſeſpoir, s'<toit pourvũ de deux fleches. 


Le tiran sen appercut enſuite, & lui demanda, quel 


uſage il avoit deſſein de faire de la ſeconde: c' eſt con- 


tre vous, Jui dit-il, que je devois la decocher, ſi j euſſe 
eu le malheur de tuer mon fils. Le ſuccès encou- 


ragea ceux d' Uri, de Schwitz, & d'Underwald, qui 


ſentirent bien, que cette premiere cruautẽ ſeroit ſuivie 


de beaucoup 8 ils prirent les armes, ſe rendirent 


maitres des chateaux qu'on avoit batis contre eux 8K 


c'unirent mutuellement à Altorf Van 1308. Cette 
Confederation n'ẽtoĩt que pour dix ans; mais ayant | 


battu les troupes que Leopold , Duc A avoit 
envoyẽes contre eux, ils firent une alliance perpẽtuelle, 


qui fut approuvee pluſieurs fois par Empereur Louis 
de Baviere, ſurtout a Pavie, l' an 1329. | 


Nom. Qualite. 3 
15 Suiſſe tire ſon nom de la petite ville de Schwitz, 


une des trois premieres villes, qui prirent les armes, 'BY 
pour ſecouer le joug de la Maiſon d'Autriche, & recou- 


vrer leur ancienne liberte. Preſque tous les Cantons 


Svifſes ſont ſepares les uns des autres par des chaines 
de gs. 


* 


* © 


- 
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C pais eſt le plus fdleve de Europe, ce qui fait 


que Pair y eſt ſubtil & ſain, & plus froid que chaud ;. 
mais le terroir y eſt fort montagneux, ſurtdut vers le 


Midi, & en general peu fertile. II y a: neanmoins. des 
endroits qui ſont cultives, & produiſent la plüpart des 
choſes nẽceſſaires à la vie, & meme de bon vin. On 
y trouve auſſi beaucoup de betail, du gibier, des betes - 
fauves & des haras, & on y fait des fromages, quĩ 
ſiont fort eſtimés. II y croit des ſimples en abondance, 
entr' autres ceux qu'on appelle vulnẽraires, les meilleurs 
de tous. Il y a des montagnes qui fervent de paturage 
au betail, pendant 3 mois de Pannee', & d'autres qui 
ſont couvertes de neges & de glaces ẽternelles. II y 
en a, au ee deſquelles on trouve ons __ 


* 


e | 


12 Suiſſe Etoit. autrefois une partie de. la Gaule , '& 
5 enſuite de la Germanie. Ury, Schwitz, & Underwald, 
trois villes, ou cantons, chaſserent les Autrichiens, & 
animèrent les autres villes 3 ſe liguer avec elles; ce 
qu'elles firent en divers tems de ſorte que dans 
Peſpace de 105 ans, les treize principales villes des 
Suiſſes, qui font autant de Cantons, ou de petites Re- 
publiques, ont forme, avec leurs Allies, ce qu'on ap- 
pelle le Corps Heluitique. Ce corps eſt puiſſant & ſe 
gouverne, ou d'une manière Ariſtocratique, comme 
les Cantons de Zurich, Berne, Lucerne, Bale, Fribourg, 
 Soleure, Schafhouſen ; ou d'une manière Democratique, 
comme les ſix autres Cantons. Cette difference, dans 
la forme du Gouvernement, qui eſt dans chaque Canton, 
wempeche pas qu' ils n'ayent des loix genetrales, aux- 
qu'elles tout le corps eſt affujetti, ſurtout quand il 
b agit de la defenſe commune. Leur force ne vient 
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pas ſeulement de leur Etroite n, & de leur 
valeur; 0 elle vient encore des alliances que les plus 

puiſſans Princes ont contractẽes avec eux ; comme les 
Rois de France, & la Maiſon 3 Cette Re- 
publique fut reconnue comme un Etat libre, par le 
Traité de Weſtphalie, en 1648. 

La Suiſſe eſt un pais ouvert, qui a peu de "axes "hf 

11 eſt entrecoupẽ de montagnes, & plein de bois & de 

lacs. Sa ſituation ne le rend pas moins fort, que 
Tunion qui eſt entre tous les Cantons, on l'ordre eſt fi 
bien Etabli, qu'il ya toujours 39 mille hommes enrölés, 
prets à marcher au premier mouvement. On nomme | 
le corps: de milice les trois Elites, ou les trois Som- 
mations , parcequ' elles ſont compoſces de 13 mille 
hommes chacune, & marchent les unes apres les au- 
tres, a meſure que le peril augmente, & qu' ils ſont ſom- 
mẽs d'y aller. Chaque Canton fournit ſon contingent, 
& a ſoin d' quiper ſa nijlice & de Ventretenir. Tout 
komme qui peut porter les armes, eſt enr6lE depuis 
Page de 16 ans, juſqu'à celui de 60: il fait le poſte 
ou il doit ſe rendre, & les armes dont il doit ſe ſervir ; 3, 
& pour rendre cette levee plus promte, il y a partout 
des fanaux, ou des feux, diſpoſẽs de maniere, qu en 
une nuit ve _ eſt Gault © Arian le 8 . 
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Les Sviſles, en l „ont Se . 
Ils font de belle taille, forts, robuſtes, adroits à e 
ſervir des armes, conſtans, ſobres, francs, courageux. 
Ts ſont bons ſoldats ; 3 & la grande quantite- de 9 
Suiſſes qui ſervent en France, en Hollande, &c. fait 
que ce pais ne manque jamais d' Officiers experimentes 
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Les Griſons e auß Italien. 


La Suiſh, 495 
dans le mẽtier de la guerre. Leur Infanterie paſſe pour 
la meilleure, la plus ferme & la plus fidelle de l' Eu- 


rope. Pluſieurs Puiſſances en ont conſtamment 3 a leur 


ſolde. On blame la coũtume des Suiſſes de fournir des 
troupes pour de argent, aux Puiflances, amies de leur 


Etat. Ce commerce d'hommes n el po. approuve des. 
Ecclẽſiaſtiques de la nation. 


Les Suiſſes connoiſſent i bien leurs. i in- 


cèréts, quoiqu' ils paroiſſent groſſiers: & fi leur politique 


eſt dẽnute des rafinemens , qui en font ailleurs la dẽli- 
cateſſe, elle eſt tres bonne & tres judicieuſe. Les deux 
principales maximes de cette politique ſont, de laiſſer 
le peuple dans une entiẽre liberté, ſans le charger d im- 


- pots & de ſubſides; & de demeurer neutres, quand "Rh 


principaux Allies ſe font la guerre; ambition de faire 
des conquetes n'ẽtant pas ce qui les fait mouvoir. 


Les Suiſſes parlent Allemand & Frangois: on parle . 
cette derniẽre langue dans le Sud & dans TOveſt. 8 


e Religion. C2” 5 
Entre Joc 8 Suiſſes, les uns ſont Caboliques, 


10 autres Proteſtans; & eker partie Catholiques, | 


& partie Proteſtans, ou Reformes. Zuingle, Bucer, & 


Bullinger, precherent la reforme en Suiſſe, dans le tems 


que Luther la prechoit en Allemagne, & que Calvin, 
la prechoit a Geneve. Les Ecclefiaſtiques des Cantons 
Proteſtans y ont de fort petits revenus. On reſpecte 
fort ceux qui ſe conduiſent d'une maniere irreprochable, 
& on y eſt fort rigide envers ceux qui vivent mal. 

Les Cantons prennent le titre de Louables Cantont; 
&; avec *. Allies, celui de Louable _ 3 


494 | La Suiſſe. 
I n Dovijion. 


La Republique des Suiſles 0 Gila en wan pa 
ties; z qui ſont 


- 
" 


1. La Suiſſe propre, 


2. Les Sujets, ou pliitot , les dipendances dex 
Cantons Suiſſes, 


3. Les Allies des Suiſſe, 
4. Les Sujets, ou dipendance de leurs Alle. 


i Ia SUISSE rein. 
La Suiſſe propre contient 13 Cantons, que voici dans. 
leur ordre: 1. Zurich, 2. Berne, 3. Lucerne, „. 

Schwitzæ, 6. Underwald, 7. Zug J IF: Glaris, 
9. Bale, 10. Fribourg, 11. Feds , 1+ Schafbouſe, 5 

T3. Appenzel : mais, afin d'en conſerver plus diſtincte- 

ment dans la memoire , la ſituation reſpective, je les 


propoſe ci- deſſous 3 à peu pres de la k qu'on es 
voit fur la Carte : 


£ 
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; Schafho.:ſe. 


Bale. 2 

Soleure. = Appenzel 
0 © 00- | 

Q hs Zug. be 

th "7 * 

9 o *+ Suiſſe, © 
„ x 7 

Fribourg. © Underwald. 
Canton - TM 
2. 


Montagnes. Lacs. Rivveres.. 


Les Alpes, ſont en general +. les montagnes qui oc- 
cupent ce pais, &c. On leur a donn differens noms, 
conformement a leurs differentes ſituations. On re- 
marque particulicrement le Mont St. Gothard, ou Alpes 
Hautes, entre le Valais, la Suiſſe, les Griſons & le 
Milanez: Les Alpes Rhitigues, on Von diſtingue la 
montagne de Bernina au S. des Griſons; le Mont Jura, 


grande chaine de montagnes, qui s tend depuis le Rhin, 
pres de Bale, juſqu'au Rhône, au deſſous de Genève, 
à laquelle on donne divers noms, en divers endroits. 
Les lacs les plus remarquables de la Suiſſe font 'ceux _ 
de Genzve au S. Ou., de Neufchdtel 3 VOu., de 
ances ; & de W au milieu „ de Conflance au 


N. E. 


496 be de ls Suiſh. | 


N. E. Ces lacs abondent en poiſſons, n 
en truites, dont les groffes peſent juſqu ' à 60 livres. II 
eſt remarquable, qu'il n'y a point de lac, dans les 
plaines & les vallees de ce pais, qui ne ſoit traverſe 

par une Tiviere d'un bout à l'autre. | 


Les principaux paſſages des Alpes pour entrer en 
Italie, preſque tous egalement diſſiciles & dangereux, 
ſont le Grand St. Bernard, entre le Duche d'Aouſte, 
en Piemont, & le Valais; le Petit St. Bernard, entre 
ce meme duchẽ & le Tarentaiſe. 


Lies rivieres les plus conſidérables 3 3 Rhim, qui 


a deux fources dans les Griſons, au mont St. Gothard, 
& traverſe le lac de Conſtance : 


Le Rhine, qui a ſes ſources au mont * la 8 55 


pres du mont St. Gothard, & traverſe le lac de Geneve. 
L Ar & le Ruſs, „ ont leurs ſources. pres du mont St. 
Gothard ; le Ruſs traverſe le lac de Lucerne, & fe 
perd dans I Aar. _ L* Adde a fa ſource dans les Griſons, - 
A FOrient. OL, N 


5 
* 


oy” Le Canton de BERNE, 9 1 


5 


desde, entre Gals. au Nord, & le Valais au . 
Sud, &c. * eſt le plus grand & le plus puiſſant de tous 
les Cantons, & a le ſecond rang. Il contient pres du 
tiers de la Suiſſe. Il eſt gouverne par un grand Conſeil, 
dont les deux Chets ſe nomment Avoyers, & par un 
Senat qu'on appelle le petit Conſeil. Il peut armer 66 
mille hommes pour ſa defenſe, & ſe diviſe en pais Alle: TR 
mand, & en pais — ou FR: Vaux, ou i Fon park + 
| * 18 = 
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1. Dans le pais Militant ow trowe © © © 
Ap POu., fur l'Aar, 4 47 dep. de tat; opts | 
duCanton: c'eſt une ville des plus belles, des plus f propres, 
& des plus commodes de toute la Suiſſe. Les maiſotw y 
ſont preſque toutes baties de pierre de taille, & ont des 
portiques, ou areades, où Von peut aller d'un bout de ville 
à l'autre, à Pabri des i injures de Pair. On y voit un 
en nin e „& un arſenal beau & grand, & un 
des mieux fournis de- la Suiſſe. Le commerce n'y ẽtolt 
pas grand choſe avant Varrivee des Frangois: Refugics. 
Berne tire ſon nom de Ber, Ours; à cauſe, dit-on, 
d'un ours qu'on prit à Fendroit od Pon jetta les fonde- 
mens de la ville: & c'eſt pour cela qu'elle a un ours 
dans ſes armes. Les habitans de Berne ſon grands 
ennemis de Vimpudicite : chez eux, l' adultere eſt pum 
de mort; e eee e -e e Oe 
2 able d' aucune charge pour toute fa vie. 5 
2 61 Arberg, au N. Ou., dans une ile de TAar f 2 7 | | = 
au N., dans le lac de Bienne; Buren, Wang, A7 
| bourg , & Bruck, ſont quatre autres petites villes ſur 
Aar, qu'on trouve du 8. Ou. au N. E. Aran eſt re- 
marquable par le Traits de paix, conclu en 1712, entre 
les Cantons Proteſtans & les Catholiques. Hapsbeurg. 
près. de Bruck, eſt un vieux chãteau, qui appartenoit | 
aux anciens Comtes de Hapsbourg , de qui eſt ſortie 'F 
 Villuftre & puiſſante Maiſon d'Autriche. Thun, au $. 
de Berne, ſur 'Aar, eſt une petite ville, qui donne for. 
nom au lac pres duquel il eſt ſitus. Aigle, au 8. Ou, | 


pas loin du cote oriental du 1 de Geneve - 1 une 
bonne ville. 


2. Le * Roman, ou * Nan eſt au Nord FR lac 
de Geneve, Il abonde en fort bons vins. On y trouve 


Yverduns, . 


r 


8 | 


ut 


Deſcription Fe ls Gall. 


7 6 ſur l' Orbe, pres du lac d' Verdun, ou de 
Neufchatel : -c'eſt une petite ville afſez agreable & affez 
Po & qui a quelque commerce. Moudon, au 8. 
.» allez bonne ville. Avanche, entre F ribourg au Sud 
* le lacide Morat au Nord', autrefois la premiere, la 
plus conſiderable , la plus ancienne ville de la Suiſſe, 
= n eſt aujourd*hui qu un afſez mechant bourg, 
Le long de la cõte ſeptentrionale du lac de Gendve, 
en trouve, de l'Oueſt a VER, Nion, Rolle, . 
Lane. Luftri, Cuilli, Veuay, Villenauue. 
Lauſanne, eſt la ville principale du pais de V aux. 
| Ele eſt ſitube fur trois collines. Depuis la Rẽforme, 
le Gege de fon Eveque a tte transfers à Fribourg. II 
ya une Academie celebre ., où beaucoup d'*Etrangers 
vont ẽtudier. Son college & ſon 5gliſs de Motre-Dunve | 
ſont cequiil y a de plus beau. 
La vue de cette edte, a ee A une — 
diſtance ſur le lac, ravit les yeux du. ſpectateur. Ta- 
vernier, qui n dans tout Orient, dit que 
de fa vie il n'avoit rien vu de comparable à ce Pais, 
.excepte un certain endroit de YArmenie. nk ſes. 
Poyages, & eur de Burnet.) N 


I. Le Canton de FRIBOURG, Cath. 


Ce Canton eſt renfermẽ par ASE Berne , & par 
le lac de Neufchatel. Il eſt diviſe en deux parties par 
la riviere Sarne. Ill eſt fort peuple, & peut mettre 18 

mille hommes ſous les armes. Son terroir eſt * | 
dant en grains, en fruits & en paturages. | ; 

* Fribaurg, ſur la Sarne , place forte, en eſt la ca- 

: pitale. Cette ville eſt ſituẽe ſur le 3 d'une 
_ Elle eſt grande & belle. L'Eveque de Lau- 
anne: 


rr 
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ſanne y fait ſa ni ee au 8. — 


tite ville, connue par ſes bons fromages. nen | 
Ou. de Moudon, & au N. de Lauſanne, +» | 


5 


III. Le Canton - SOLEURE, "Cath. 


Ce Canton eſt au Nord, entre ceux 28 ne & de 
Bale, II eſt aſſez fertile, & PR n * _— 
hommes ſous les armes. a 

* Soleure , ou Solothurn , fur bie en elt Ia vile 


capitale. Elle eſt bien fortiſice, & a de belles maiſons. 


LAmbaſſadeur-de France y fait a demeure ordindire. 


Les autres endroits de reel _ wo Nun 1 


nnn | 


* 5 1 . nton as BAL E. | 


"th Canton eſt au Nord de Scleure, Ae, | U me 4 
petite Etendue, mais fertile. 
Bal, ou Baſel, ſur le Rhin, en eſt la glue 


Oeſt la 8 de toute la Suiſſe la plus grande, la plus 
belle, la plus propre, & la plus riche. Le Rhin la 


partage en grande & en petite Bale, Jointes par un 
pont. Son Commerce, ſon Univerfits, fon Imprimerie, 
& le Concile general qu'on y tint en 1431, la rendent 
auſſi fort cdebre. Dans ce Concile , il fut decrete, 


u un Concile gintral Hit au-deſſus du Pape. Bale fut 


excommunite , pour avoir pris le parti de l' Empereur 


Louis V. On aſſure, que le Lẽgat, qui vouloit publier 
la bulle de eee fut prẽcipitẽ dans e 


Rhin. Avant la Reformation, elle ẽtoit. le ſiege d'un 
Eveque, qui fait aujourd'hni fa rẽſidence à Porentru. 
Eraſme y paſſa le reſte de fa vie, & y fut enterre, IIy 


avoit Ay beaucoup de Nabil à. Bale, mais on nen 


ſouffte 


1” "no Deſcription de la Saiſe. 

ſiouffre plus qu'à la campagne; & fi un Noble veut 

Hhaaditer dans la ville, il faut qu'il rẽnonce a ſa nobleſſe. 

Les autres -endroits de ce Canton ne ſont pas r re 
n Row en _ mention ici. , 


V. ae FE SCHAFHOUSE, Prot. 


Ce Canton eſt au Nord de celui de Zurich, ke. 
12 pais eſt beau, abondant e en grains, & en fruits, & 
porte quelque peu de vin. 
*'* Schafboaſe, ſur le Rhin, en eſt la capitale. p Cette. 
ville eſt mediocrement grande. Les rues en ſont 
larges, & les maiſans bien baties , & preſque | toutes 
peintes. Elle eſt dominee par une petite citadelle, 

pour la garde de laquelle Ia France fournit tous les ans 

800 francs ; ſelon le Traits d'alliance avec les Suiſles. 
Son Egliſe cathédrale paſſe pour la plus belle de la 
Su le , & ſon | pont Pour le plus beau qu il 5 ait ſur le 
un. La maiſon de ville, ſon Arsenal & {a Biblio- 
late ſont confiderables. Low habitans de Scl | | 
ſont diviſes en 12 tribus ; les Nobles & les principaux 
bourgeois font la premiere, & le reſte du peuple les 
onze autres. A une demi-lieue au deffous , - le Rhin- 
tombe de pluſicurs toiſes de haut; & fait une caſcade 
| affreuſe, dont on entend le bruit: à pluſicurs lieues ; ce 
qui eft-cauſe que les marchandiſes, qui deſcendent du 
lac de Conſtance , ſe dechargent à Schafhouſe , d'on 
on les tranſporte par terre, fan au bas _ la caturafte 
b pour les decharger. | f 


VL Ls Cue de ZURICH, e f 


Ce Canton, au Sud de Schafhouſe, &. eſt e pre- 
mier dans l'ordre, & a 2 preſeance dans les Aﬀem- 
 blees 


| 


Pieheoatevin de bs: 2 


bees generales, quoiqu'i].ne ſoit que le einquiẽme par 
ſon entree dans la Confẽdẽration. Cette primaute lui 
a Ete donnee par les autres Cantons, d'un commun 
conſentement, a cauſe de la puiſſance & de Pancienne: 
renommee de la ville de Zurich: il eſt ſi puiſſant & 
ſi peuple, qu'il peut mettre aiſẽment 24 mille hommes 
ſous les armes. Il eſt aſſez * en ble, en uin, & 

en paturages. * | 
Aurich, ſur le lac de meme nom, & fag le Lim- | 
mat, qui la traverſe, eſt une ville fort ancienne, afſez 
grande, bien batie, bien peuplee, & riche par ſes ma- 
nufactures de crẽpon, & par le grand commerce des 
ſoies qu'on y apporte d' Italie. Elle eſt fortifice 3 la 
moderne, a un Arſenal aſſez bien pourvũ, une Biblio- 
. theque publique, & un bon College. On y voit deux 
choſes remarquables; la ſtatue a cheval de Charle- 
magne, & un jet d' eau qui $leve juſqu'a 115 pieds 
de haut. Le Reformateur Zuingle Etoit natif de cette 
ville. Winterthur au N. E., & Stein plus au N. E. 
ſur le Rhin & le lac de Codes ſont deux petites 


villes, qui ſe gouvernent en forme de. ren, ſous 
Ja protection de Zurich. | mT 


Le lac de Zurich eſt. un oy 1 1 hank de 
Ia Suiſle, Il eft preſque tout entier dans le Canton. 
La riviere de Limmat le traverſe dans toute fa longueur ; ; 
& on la paſſe a Ruperſchwil , ſur un pont de 1850 
pas de long. _ Il eſt abondant en toute ſorte de 8 
dont quelques uns ſont inconnus ailleurs. | 


VII. Le Canton GC APPENZEL, Prot. & Cath. 


_Ce Canton eſt à Eft de celui de de Zutich entre 
I Abbaie de St. * & le Nin, & le plus oriental de 


3 —— de lo Saft. 


tous. Il eſt le dernier en rang. Son meilleur revenu | 
canſifte en betail, en beurre & en fromage. Il ſe 
diviſe- en 12 Cowmunautes. L'Abbè de St. Gal etoit | 
autrefois Seigneur d'une partie de ce pais. OY 

Appenzel, vers IE., gros bourg, ſur la Sitter, en 
eſt le principal endroit : il eſt riche & bien nk © 


VIII. Le Canton de GLARSS, Prot. & C ath. 


Se Canton eſt entre ceux FR Schwitz, d'Ury, & les 
Griſons. Ce pais nourrit quantité de betail; Quoi- 
qu entourẽ de hautes montagnes, il eſt ſujet à de frẽ - 
quens tremblemens de terre: depuis Avril, en 1701. 
juſqu'en Janvier 1703, on ren ſentit pas moins de 29; 
* Glaris,, vers le Nord, bourg, ſur la Lint, ou Lim- 
mat. Les Catholiques & les Proteſtans font le ſervice 
divin tour à tour, dans la en | 


IX. Le Canton d' U R * | Cath, 


Ce Canton eſt au 8. Ou. de well te Glaris, , be. 
Le Teſin & le Ruſs y ont leurs ſources. 

* Altorf, au N., pres du lac de Lucerne, eſt un bon | 
bourg: les maiſons en ſont jolies, & les rues bien 
pavẽes. Ce fut ici que le cruel Grisler obligeoit les 
habitans à faire la reverence à ſon chapeau, qu'il avoit 
mis au haut d'une perche : c'eſt auſſi le lieu de la 
naiſſance de Guillaume Tel, que l'on peut regarder, 
comme le Premier auteur de la libertẽ de la Suiſſe. 


X. Le Canton &UNDERWALD, Cath) 


Geena. au N. Ou. de celui d'Ury , &c. tire 
ſon nom n foret, qui la coupe en deux parties. 
T Le 


t 


Deſeniptivn: de la. 


Le reyenu. des. habitans vient de leur betail;,. 3 
peche qu'ils font dans cinq petits lacs qu il y a dans ce; . 
Canton. C'eſt un des trois Cantons, qui m e 
la ligue, ; 

* Stantz, au N., > pres 3 . de Toms. pos © i | 
principal bourg. Titlisbourg eſt une montagne qui 
paſſe pour la plus Haute de la Suiſſe, 8 


1 Le Canton de LUCERNE, Cath —4 


Ce Canton, au N. Ou. de celui 4, Underwald, Kc. 
peut mettre 15, ou 16 mille hommes ſous les armes: 
Ceſt le plus conſiderable de la Suiſſe, apres Berne & 
Zurich. Il eſt aſſez fertile, & le lac qui Foy 
fournit beaucoup de poiſſons. 7 
Lucerne, a VE., capitale, a Fextremits du Inc de 
meme nom, ſur le Ruſs, eſt une ville marchande, 8 
des plus jolies de la Suiſſe. Lucerne eſt la reſidence: 
du Nonce du Pape, & de PAmbaſſadeur d'Eſpagne. 


XII. Le Canton de Z UG, Cath. 17 


Ce Canton eſt à VER de celui de Lucerne, & c. | belt 
le plus petit de tous. TE 
* Zug, capitale, pres du lac 6 meme nom, et 
une jolie petite ville. Pres de la montagne de Mor- 
garten, au S. E., les Suiſſes remporterent en 1315. 
une victoire complete ſur les Autrichiens, qui mit le 


ſceau à la liberté de la Suiſſe. Les Autrichiens _ — 


preſque tous tues, ou Noyes, | 


XIII. Le Canton de SCHWIT'Z, Cui" 


Ce Canton eſt au Sud de ceux de Zug & de Zurich, 
Il a donne ſon nom à tout le pais. Sa richeſſe con- 
- 3 ſiſte 


. N 


Way — de la 801. 


fiſte en betail. c eſt un des cos qui ſe igutremt Jes 


premiere.” 


8 ares del i De. , pres de 
la Mutte, à une lieue du lac de Lucerne, en eft le 
meilleur endroit: les montagnes qui Penvironnent ſont 


| hautes, nen au plus * de Eis. 15 
II. Les SUJETS DES n 


ou Dependances des Cantons Suiſſes. 


0 


On entend par ce nom, divers petits pais, qui n 


etẽ acquis ou conquis, poſſẽdẽs en commun, par plu- 
ſieurs Cantons, & qui ſont la plipart renfermes dans 


la Suiſſe propre Les uns ſont du c6te'de I'Alle- - 


magne, comme le Comte de Baden, a l'Ou. de Zurich; 


les Offices libres, au N. de Lucerne; le Turgaw, à l' E. 
de Zurich; le Rhintal, 3 VE. d'Appenzel ; le Comte 
de Sargans, a VE. de Glaris; le Gafter, au N. 1 


Glaris; la Ville de Raperſchweil, au 8. E. de Zurich; 


Les autres ſont a Occident , comme les Bailliages de 


Granſon , & d' Orbe, à VOu. du Canton de Fribourg ; 


celui de Morat, au N., & celui de Schwartzenbourg, a 


IE. du meme Canton, Les Bailliages Italie, font au 


Sud du Canton d' Uri, comme ceux de Fall de Le- | 


carne 2 de 1 &c. 


5 1 


- 
N. 
* * N 
5 1 F & 


Le Comte de Bape 1 
 Sujet ur Cantons de Berne & de Zurich, 


Ce Comtẽ eſt ſitus entre fog ks Cantons dont a 


eſt preſentement ſujet: avant le Traits d'Arau; en 


1712, il dependoit des huit anciens Cantons. 
* Baden, vers le 8. fur le Limmat, en eſt la ville 

principale, Ceſt le lieu, od les Cantons ' aſſemblent 

x: . | ä pour 


hs eo e  a« Mi 


| Deſeription dela Suſe: 


pour les affaires otnerales, parcequ il eſt tres commode, 


<vrEable & fort ſain. C'eſt une ville, riche, mar- 


chande, & cẽlẽbre par ſes fameux bains d' eaux chaudes: 
ils ſont tres anciens, puiſque Tacite en parle. Ces 


bains ne ſont pas dans la ville, mais un peu au deſ- 
ſous, dans un village fort bien bati. Elle eſt auſſi 
celebre par le Traite de paix qui 8'y conclut Pan 1714, 


entre PEmpereur & la France. Elle a. Tavantage de 
choiſir ſes propres Magiſtrats, de ſe gouverner par 


ſes propres loix , george: 'elle ne en _ du naps de 


 Souverainete. . 


1 : Pe Les. Orricrs, ou Provinces likens: 
Ele ſont au S. Ou. du Comté de Baden. Elles 


e ci- devant des ſept anciens Cantons, mais 


en 1714, elles furent partagees.” La partie ſepten- 
tionale eſt à Zurich, Berne & Glaris; & la meri- 
ale eſt comme auparavant aux ſept Cantons, o 
i n 'y a que des bourgs & des villages. n ee e 


* Bremgarten, au N. E., ſur le Ruſs, eſt une. vile 
aſſez jolie, od il y a de bonnes papẽteries. ; e 
autre vr au N. Ou. , 3 furle le Wb A 


" N br 5 * 7 
1 1 es * 


3. Le Toxcaw. 
Le Turgaw, entre le Canton de Zurich 3 i rOu., 


& le lac de Conſtance à IE, Nc. Ce pais eſt poſ- 
ſede par pluſieurs Seigneurs, qui ont baſſe juriſdiction 


en beaucoup d'endroits, mais ſous la fouverainets & la 


protection des ſept da Cantons > qui en ſont 


| maitres. TEN 


La principale | riviere qui rande, eſt le Ther. 55 
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Ag lieux principaux ſont Frawenfeld, à Ou. „a- 


pitale; Steckboren au N., Arben a IE., & Weil TO 


on PAbbe de St. Gal fait ſa reſidence, 


4. Le RurinTaL. 


Te petit. pais eſt le long du Rhin, au N. E. p- 
penzel, & depend des huit anciens Cantons: Naineci, 


au N Nette ville, pres du Rhin & du lac „ | 


S» Le Comte 6 


Ce comte, au N. E. du Canton de Glaris,. eſt ſujet 
des memes Cantons. On y trouve Car gen, aP E., & 
Mallemtas, à IOu., ſur le lac de men 


* Le Gas TEA EX. 


"Quite den cents ad Grade ud M E. hk ao 
de Schwitz & de Glaris, auxquels elle appartient en 
commun, & qui y entretiennent deux Baillis. Aae 


| pres du lac de Zurich, en of le lieu principal. 


# i 


7. RayrnScHwelt. | . 
8 ville, ſur le lac de Zurich, au Sud de ce 
Canton, dẽpendoit ci-devant des Cantons d'Uri, de 
Schwitz, d' Underwald & de Glaris; mais en 1712. 
elle a ẽtẽ obligẽe de reconnoitre ceux de Zurich & de 
Berne pour * nn, Ses habitans ot Catho- 
a 5 


6. ee 0 a vero Fee. 


| Ces Gouvernemens ſont ſituẽs au Sud du . 
d'Uri, &c. Ce ſont ceux de Lugano, ou Lawis, au 8. 
du lac de meme m_ * VIS au 8. de , 

*4 


1 eee. Ou. du lac de meme nom; 
& de Val Maggia, au N., Ils ctoient autrefois dd 
Duche de Milan, eme Suiſſes en 
1512. par le Duc de Milan, Maximilien Sforce, qu ils 
avoient rẽtabli dans ſes Etats: Ils dependent des 14 
anciens Cantons. Ils font tres fertiles. Lugano, & 
Locarno, ſont deux bonnes villes, ſituces ſur les lacs, 
dont elles portent les noms. Locarno eſt la plus con- 
ſidẽrable; il s' y tient une foire toutes les ſemaines. 
Les autres lieux de ces Gouvernemens ne _ _ des 
bourgs, ou des villages. ee e 


9. Les Baillia zages de 81 de V. albrune,. ou 

Valpalenſa, & de Poliſe, ou Riviere, ſont ſitues au 
Nord du lac de Locarno, &c. Ils dependent des Can- 
; tons d' Uri, de Schwitz & d'Underwald. Ils leur furent 
W cẽdẽs par le Duc de Milan, en 1422: les uns difent. 
n que ce fut e eee ; "TRI 1 dertaine 
b. ſomme. 91 


10. 1. 4 88 aux environs. a 388 de 
Fribourg, ſujets de cerx de Berne & de Fribourg. 


WP 1. Celui! de Mon ar, au Nord dont Morat, 2 
5 Orient du lac de meme nom, eſt la capitale: cette 
* petite ville eſt celebre par la ſecunde bataille que les 
* Suiſſes y remportèrent le 22 de Juin 146. ſur Charles 


le Hardi, dernier Duc de Bourgogne, qui aſſiẽgeoit 
cette place, & auquel ils tuèrent 18 mille hommes. 


2. Celui de GRAN sox, au Sud de la Principaute de 
Neufchatel, dont Granſon, fur le lac de Neufchatel, eſt 
la capitale. Pres de cette petite ville, le Duc de Bour- 
gogne fut defait la premiere fois, le. ade Ae 0G 
* pO CALC Ss F . 


= * 
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3. Celui Ort, au Sud de cehuide Granfon, dont 
ha ville porte le meme nom, eſt tres petit. 


4. Celui-deSCHWARZENBOURG, à PEſt du Canton 
40 Fribourg; mann , 9 19 5 wr peu con- 


ene 


2 * 


im. Les A L L I E 85 DES Sorasns. 


- Pim "9 Alles dane Suiſſes „ on n e, pas les Puiſ- 
aum Etrangeres, avec leſquelles ils font allies, mais 
ces Etats, ou petites Republiques, affocices à la Confe- 
deration Helvẽtique, & ſous ſa protection, qu'on ap- 
pelle auſſi, Suiſſes, dans les autres pais, Ces Etats, 
ou Allies des Suifles , font ſituẽs ſur les frontieres de la 
Suiſſe propre; ſavoir 


e la ville de St. Cal, au N. Au Canton | 


. TAppenzel. _ . 
— 2 Griſons, au 8. E. de la Suiſſe. 4 
— Le Valais, au 8. de la Suiſſe. e knie, 
9 Ea' N de e kl au 8. Ou. du lac de 
Ge 20 21 6 4 EY Ler yt 
5. Les Comtes de Nexfehital 7 ae  Pallngn; a 
Om de la Suiſſe 5 
6. La ville de Bienne, au N. E. dn lie de Neufch. 
7. LEvechẽ de Blk, au S. de PAlſace.” 
| 8. La ville de Mublbauſen, en Alſace, vers le Sud, 


he: L AUR & la ville de St. G. 


L' Abbẽ & la Ville de St. Gal ſont deux Etats dif- 
ferens. Cet Abbe eſt aſſez puiſſant, & peut mettre 20 
mille hommes ſous les armes. II * dit Prince du St. 

—- Empire. 
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Dieſcri lion de la Sus. zog 
Empire. II reſide à Weil, petite ville du Turgaw. 


Son territoire ſe diviſe en deux parties; ſavoir, ſes 


anciennes terres au Nord, & le Tokkenbourg au Sud. 
1 habitans ſont Catholiques. 

St. GAL, à 3 lieues du lac de Conſtance, eſt une | 
ville bien batie, riche, fort peuplee & fort marchande. 


L'Abbaie fait environ le quart de la ville. La cath&- 


drale eſt ſẽparẽe de la ville par une muraille. Cette 
ville ne depend point de l'Abbé; elle eſt libre, & 
allice. aux Cantons des Suiſſes. n y a une belle ma- 
nufacture de toiles. Les! habitans ſont Proteliant,. 7 


1 Gar ISONS , | Reds... 


Ce pais 2 diviſe en 3 parties, qu'on nomme Lirwei; ; 
avoir, la Ligue Griſe à VOu. , la Cade, ou Maiſon 
d. Dieu à VE., & les Droitures, ou Dix Communautts 
au N. Leur g/l ado eſt dẽmocratique; & 
quoique ces Ligues comprennent chacune pluſieurs- 
communautes, qui ſe gouvernent par leurs loix, elles 
ne compoſent qu'une Republique, dont la Souverainetẽ 
appartient au Conſeil des trois Ligues-. 1 ee 
des Griſons ſont Proteſtans. 


1. La L1cve: Galen, Ar > ans petite 


Ville ſur le haut Rhin, dans un terroir fertile en ble & 


en fort bons vins. Le Rhin y a ſes ſources. | | 
2. La Carr's, ou Maiſon de Dien, à PE,, 2 
* Coire, pres du Rhin, la ville la plus conſiderable 
des Griſons: elle eſt partagẽe en deux parties. La plus 


; grande eſt habitee par les Proteſtans; la plus petite Veſt 


par J Eveque, avec ſon clerge & un certain nombre de 
Catholiques. LExeque de Coire eſt Prince de Em- 


pire. 


2 3 — Les 
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3. Les W ou b 2 . 


ont Mayenfeld, pres du Rhin. "Pros Viet, 8 
Maximilien y fut defait en 1499. 


3. Le VALATS, ou Eulokt 45 Sian, Cath. 


Os pais eſt au Sud au Canton de Berne, 11 «ſt Bet 
montagneux , & Vair y eſt affez mal. ſain. La plũpart 
des habitans y ſont ſujets 3 a la fewre & au Soitre. En 
quelques endroits, la terre y produit du vin & du ble. 
1 Sh peut mettre vingt mille hommes ſous les ar- 

II fe diviſe en haut & bas; le haut à I Eſt, & 
le Aa Oueſt. Le Rhone a ſes ſources dans la 
partie la plus orientale du Valais, au pie du mont de la 
Fe een 
Son, ou Sitten Bechẽ, ſur le Rhine, n 
capitale. n, Ones eſt W 

des bains. . | 


4. La Republique FY dur v2. | 


Cette Republique comprend la ville de Get 
une petite ẽtendue de pais, qui a 12 paroiſſes. 

* Geneve eſt une ville riche, belle, forte, 5 -mar- 
chande & bien peuplẽe. Le {jour en eſt très agréable. 
Lair y eft bon. Le gouvernement en eſt -doux, | 

L'abondance de toutes choſes y eſt. Les habitans ſont 
ſociables, gais, polis, hongetes envers les Etrangers, 
mais un peu fiers. Les Anglois frẽquentent Geneve 
plus que jamais, & 8'y plaiſent. Le Rhöne, qui la 
traverſe au ſortir du lac de Leman „ ou de Geneve, la 
diviſe en deux parties inegales , dont la plus grande 
retient le nom de Genꝭve, la moindre a celui de St. 
Gervais, Hy a ſur la riviere un pont qui Joint les 
deux parties de la ville, 


| Geneve 


* 


Dofeription de is ui 3 
G embraſſa la Reformation ſur les predications 
de Farel, de Jean Calvin, & de Theedore de Bere, en 


1 Ces trois Reformateurs y rendirent tres fa 
meux. Calvin s 'y diſtingua d'une fagon admirable par 
ſon ſavoir, fon zele, ſon travail, ſon defintereflement.. 


Pendant vingt ans il y donna des legons de Theologie 
trois fois la ſemaine: il y précha tous les jours de la 
ſemaine, & il -entretenoit correſpondance de lettres | 


avec les plus grands hommes de la Chretienté. II 


£toit conſults de toutes parts, & outre - cela, fa com- 


poſe des ouvrages, qui ſeuls, ſuffiroient, Pour ocuper 
la vie entiẽre d'un homme: on ne comprend pas com- 


ment ce grand homme a. pũ vaquer à tant de choſes. 


L'Eveche que Geneve avoit, a &t6 transfers à Anneci, 


en Savoie. Les Ducs de Savoie ont des prẽtenſions ſur: 
cette ville, ce qui a oauſẽ ſouvent bien des mouvemens. 
Peu s'en falut . qu' ils ne la ſurpriſſent en 1602. On 4 


célébre encore tous les ans la mẽmoire de Hfealade. 
Ses Chefs, au nombre de quatre, qu'on nomme 


 Byndics, ſont tires d'un Conſeil de vingt-cinq Magiſtrats, 


choiſis du Grand Conſeil, compoſẽ de deux cens Con- 
ſeillers. C'eſt dans je Grand Conſeil que reſide Ia Sou- 
veraineté. Les Syndics ſont changes tous les ans, à la- 
pluralite des voix des Bourgeois. Geneve a produit 
un grand nombre d' hommes illuftres, entre leſquels 
ſont Bensdid Pictet, les Turretin, 3 * 


le Clerc, ſavant Medecin, &c. 


La Juſtice y eſt bien adminiſtree. Les vices y ſont: 
ſevẽrement reprimes, & il n'y a gueres de ville mieux 


Polk ICEE, | e 1. Mbire de:Genpve par Spon. ). 
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YOccident de la Suiſſe, qui a 12 lieues de long & ſix 
de large. Elle appartient aujourd'hui au Roi de Pruſſe. 


nom, eſt une belle ville, bien peuplee, paſſablement 


peu conſidẽrable. 


au. Sud, eſt pres du lac de * e une —_ 
| wile nm & independante. - nay p 


de bons piturages : ſes collines & ſes: ile ſont ae 


ſont les autres 3 endroits. 


+ 


_ Deſeription de ta Suiſſe. 


5. Les Comtes de NzvecnHATEL & de 
VALLANGIN, T—_ p 


Ces anciens comtẽs forment une petite princi pants a 


Elle eft bien peuplée, & il y a de grands vignobles, 
qui produiſent d'excellens vins. Les lieux qu'on y_ 
trouve ſont Neufchatel, & Vallangin, au N. E. „ 

* NEUFCHATEL , capitale, pres du lac de meme 


grande, & aſſez marchande. Vallangin, au N. os: 5 


* > 


6. La Ville de BIENE, ou Bier, Prot. 


# 


- La: ville de Bienne, enfermee dans I'Eveche de Bale, 


7. TLEvechs de B41 LE. Cal. 


83 n eſt. 3 FER du Canton de 3 K au 
Sud de l' Alſace, &c. Il eſt du Cercle du Haut-Rhin, 
en Allemagne. Son. Eveque: eſt Prince de PEmpire, 
Allie des Suiſſes, & Souverain de ce territoire. Le 
pais eſt petit & couvert de hautes montagnes, qui ont 


en grains. 1 5 


* Pox BN TR, capitale;/ au N., F ſti une e bell 9 petite 
lh on reſide PEveque, St. Urſane, au 8., Delemont, | 
ou Delsberg, au S. E., Franquemont, au Be Ons; „en 


8. in 


A 


Deſcription de Is Suiſe. 513 


Cette petite ville, en Alſace, ſur la riviere dn, eſt 
aſſe belle. Elle a pris fon nom de la quantite de 


moulins qu'elle a. Son territoire eff fertile « en grains 


& en vins. 


IV Les Sv Je TS s des Allits 5 Saiffs font 
1. La Valteline, au Sud des Griſons. 


2. Le Comti de Chiavenne, au N. du lac de 8 


3. Le Comte de Bormio, au 8. E. des Griſons. 


I. Le Comte de Tobtenbourg , , a E. du Canton de 


Zurich. 


1 LA Vari, Wies Reo Chil; ROE: i" 
de 15 lieues, fort peuplee, & aſſez fertile. Elle de- 
pendoiĩt autrefois du Milanez: Maximilien Sforce, 


Duc de Milan, la donna aux Griſons en recompenſe 
de leurs eyes.” ava > „ fur a wi: en = Ax 


8 Le Comte 4+ Cnrayanns, ſoßer e 2 


Cbiavenns, ſur la Maiera , aſſez jolie ville, avec un 


enen qui defend Pentree * pls, EDd 2s 
3. Le'Comti de Bokmio ," ſujet des Griſons, eſt 


* de montagnes ina cceſſibles. II n'y a de re- 
marquable que Bormio, ſur PAdde, mann avec 


un bon chateau. 


4. Le Camti de ae entre les Gs 
de Zurich &d'Appenzel, eſt ſujet de-PAbbe de St. Gal, 
& contient pluſieurs bourgs. Les habitans ſont bour- 


geois de Sehwitz & de ö Veen TEtar & les 


delices de la * 


2 5 D E 


200 lieues, a compter dex 


| :::. 
L'ALLEMAGNE, Germania. 


Les Cartes Allemagne, 4 Homan, tant ginirale , 4. * 
0  particuliires , ſont les plus exattes de celles gu'on a de 
cette rigion : il oft dommage qu'elles ne ſoient pas mieux 

A La Carte gintrale d' Allkemagne de De Lisle, 

gu on trauve d Amflerdam chez'Covens & Mortier, 
Pemporte fur la premiere pour la gravure & elle oft 
Plus commode pour les perſonnes qui ãtudiant la 2 


| hs pats 
Situation, 


| 'ALLEMAGNE aſt bene entre 8 du 
_—_ Nord, le Danemarc, & la mer Baltique , au | 
Nord; la Pologne, & la Hongrie, a VEſt ; Italie, & | 
la Suiſſe, au Sud; & la France & les Pale; Bas, a 
YOueft. Sa longueur, du levant au couchant, eſt de 
2puis 1'extremite de la Carniole, 
juſqu à celle de Holſtein; & a largeur, du Midi au 
Septentrion, de 180 lieues, — — 
occidentale de V'Eveche de Liege, juſqu' à la a 

plus orientale de la Silefie. _ 
| Ce prand pais-a titre d Empire. On Semis aufn 
P Empire Romain, - depuis près de 800 ans. C'eſt un 
compoſe d'un grand nombre d' Etats Souverains & 
libres „ quoigue ſous un Chef commun. On ea 
: qu'il y a * vingt millions d' ames. 


Nun 


10 
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L'air en general, y eſt plus froid que chaud, à cauſe 
des rivieres, des bois, & des montagnes, dont I Alle- 
magne eſt remplie: mais il eſt fort ſain. La terre y 
eſt fort fertile, particuliẽrement vers le Midi; de meme 
quꝰ aux environs du Rhin, & du Danube, od elle pro- 
duit quantite de grain, dont on fait ee e bierre: 


il y croit afſez de vin, qu'on eſtime fort quand il eſt 


views, Le pais nourrit beaucoup de bẽtail, de chevaux»* - 

& de cochons, & l'on y trouve des betes fauves, comme 
des cerfs, des chevreuils , des ſangliers, &c. II ya' 
auſſi des bains, des eaux „ & quelques mines 
d'argent, d'ẽtain, de plomb, & de fer. On en tire 
des chevaux fort eſtimẽs, du bois en ae „ &- 
des ouvrages de Clincaillerie. = 


"Go ou aide" 


= 5% a Ms 


Tous les Etats des anciens Germains etoĩent monar-- 
chiques, ou dẽmocratiques. Les Rois Etoient electifs; 
la vertu y avoit plus de part que la Nobleſſe. Ces 
Rois n'avoient preſque point d' autoritẽ en tems de paix: 
ils propoſoient ſeulement les affaires , ſur leſquelles il 
faloĩit dehiberer. Chacun entroit armẽ au Conſeil, & les 
Pretres, qu on avoit coũtume de conf 
en particulier, y occupoitent les premicres' 
meme chf Yobſervoit dans les Etats" em 

* 1 x occuporent les Le b. 


cipales charges, & la Nobleſſe, ſans vertu, n'y Etoit 


d'aucune conſidẽration. Aujourd hui Allemagne eſt 

proprement une Republique , dont PEmpereur eſt le 

Heß & dont les membres font les trois Colleges de 
Em- 


-4 


Vp. ae 


P Empire; ; le College des Electeurs, le Collige des 88 
tant Eccleſiaſtiques que Seculiers, & le gy des 
villes Imperiales. 
Cette diſtinction fut ctablie 3 a la Diete de F ee 
Pan 1582. La Souverainetẽ de l'Allemagne ne de 
point dans Empereur , mais dans les Etats, ou Aſ- 
ſemblees generales d' Allemagne, ou de Empire, 
qu'on nomme Diztes, ou Journees Imperiales. L'Em- 
pereur prend les titres de Tann 2 „ de Ceſar, 
"MW Sacree Majeſtse. | 
Lie Callige Electoral eſt RI hui mw de neuf 
e qui poſſẽdent deux qualites, Pune de Princes 
de Empire, & l'autre d' Electeurs. Comme Princes, 
| ils ſont ſouverains dans l' Etendue de leurs Etats, avec 
Ade certaines reſtrictions, qui les rendent dependans de 
IEmpereur, & de FEmpire. Comme EleQteurs, 
| ils ont droit d'ẽlire 'Empereur, & le Roi des Romains, 
& precedent tous les Princes de Empire, & meme, 
dit-on, les Cardinaux. Ce College comprend trois 
Archeveques, & fix Princes ſcculiers : les Archeveques 
| ſont celui de Mayence, celui de Trẽues, & celui de 
Cologne, qui r elan la Bulle d' 855 ami , 
de Empire. | 
- hes 8 Seculiers font A1 
Le Roi de Bob me, qui eſt Archi-Echanſon, | 
Le Duc de Bavière, qui eſt Archi- Maitre, 
Le Duc de Saxe, qui eſt Archi-Maréchal, 
Le Marguis de Brandebourg, Archi-Chambellan, 
Le Comte Palatin du Rhin, Archi-Tréſorier, 
Le Duc d' Hannover, Archi- Porte-Enſeigne. 
Les Electeurs Seculiers , éliſent & peuvent ętre clus 
| eee ; au lieu que les Electeurs e 
a * Elire, mais ils ne en etre Elus, 
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De P Allemagne. ah . 


. College des Princes de I Empire comprend tous 
les autres Princes, ſoit ſẽculiers, comme Ducs, Marquis, 
Landgraves, Burgraves, & autres Comtes & Princes; 


ſoit Ecclẽſiaſtiques, comme Archeveques , -Eveques, 


Abbes, & autres Prelats Princes, ou relevant unmedia- 


tement de FEmpire. Ceux qui compoſent ce College 


ont droit de ſeance, & de voix deliberative, dans les 
Dietes , ou Aſſemblées generales, & contribuent aux 


charges de Empire : il. y a neanmoins quelques uns 


de ces Princes qui ont droit d'aſſiſter aux Diétes, ſans 
etre obliges de contribuer aux charges, dont ils ſont 
exemts par quelques privileges ; comme le Duc de 8a- 

voie, le Duc de Lorraine, & quelques autres. Il y en 
a auſſi, qui ont conſerve le titre de Prince du St. Em- 
pire, quoiqu'il y ait longtems quiils n'ont plus, ni 
ſeance, ni ſuffrages dans ſes Diẽtes, & qu'ils ne con- 
tribuent aucune choſe pour ſes neceflites ; comme les 
Archeveques de Beſangon, & de e les Eveques 


de Geneve, de Sion, & de Lauſanne ; les Abbes de St. 


Gal, & de l' Hermitage, & autres Prelats,: & quelques 
Princes, Comtes, & Seigneurs ſeculiers , dont la plũ- 


part mEme, ne prennent plus leur inveſtiture de PEm- 


pereur. Il y a encore d' autres Princes, dont les fiefs - 


relèvent immediatement de l Empereur; mais parce- 


qu'ils ne font plus ſujets A ſes taxes, ils n'en ſont plus 


conſiderẽs comme membres, mais ſeulement comme 
feudataires; tels ſont les Ducs de Milan, & de Man- 


toue, & les Marquis de Montferrat, de Final, & de 
Piombin. L'Archevèque de Saltzbourg, & l' Archiduc 


d' Autriche, ſont les Directeurs alternatifs du College 


des Princes de l' Empire; & cette alternative ne ſe fait 
pas à chaque ſẽance, mais ſelon les matieres qu'on 
propoſe, ſans que l'un, ni ll autre quittent leurs places. 
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Le Collige des villes n s' aſſemble i part, E 
comme les deux autres Colleges. Les villes qui le 
compoſent ſont nommees Imperiales,” parcequ'elles' de- 
pendent immẽdiatement de FEmpereur, & de PEmpire: 
Autrefois il y en avoit 84, ou 85; il ny en a au- 
Jourdhui que 52, qui, dans les Dietes, font diftinguees 
en deux Bancs; celui du Rhin, & celui de Svuabe. 
Le Banc du Rhin comprend 15 de ces . & le 


Banc de Souabe en comprend 37. 


Les affaires generales ſe traitent dans Jes Distes, gui 
ſe tiennent ordinairement a Ratisbonne. Dans la 
Chambre des Electeurs, le Roi de Boheme n'a point 
de voix, parcequ'il n'eſt regardẽ comme Electeũr, que 
-quand il s'agit de l' election d'un Empereur, ou d'un 
Roi des Romains. Dans la Chambre des Princes de 
I Empire, il y a auſſi deux Bancs; celui des Eccle- 
ſiaſtiques, & celui des Sẽculiers. Ces deux Chambres; 


celle des Electeurs & celle des Princes, » tant Ecclẽ- 


ſiaſtiques que Seculiers , pretendent que celle des 
villes ne peut pas decider quand il y a conteſtation 
entre les Princes; au lieu qu” elle doit pho, * 


ils ſont d'un meme avis. 


L' Empereur ſeul a droit de ES Dicte, & 


d'y faire les propoſitions. ., Ceux qu'il envoye pour y 


der de {a part, s appellent Commi ſſaires; -CQux qui 


. y vant de la part des Princes s' appellent Deputis; & 


c'eſt toũjours celui de I'EleQeur de 1 
tient le premier rang 

Outre les Dietes , en Aﬀemblees hides te 
VEmpire, i y en a encore dee e NN 
1 5 
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: „ provinces, err keel! les — les Pre- 


lats, les Comtes & les villes qui les com Otent , 8 aſ- 
ſemblent pour leurs affaires communes. Chaque Cercle 
a des Directeurs & un Colonel. Les Directeurs con- 
voquent l' Aſſemblẽe des Etats de leurs Cercles, & y 
reglent les affaires publiques: le Colonel commande 
aux gens de guerre, & a ſoin de Fartillerie, & des mu- 
nitions. Les Etats de chaque Cercle doivent auſſi 


contribuer aux beſoins de ! Empire, dont ils font 2 


bres. O elt pour cela qu' ils ſont taxes pour 8 

des troupes „A raiſon de tant de cavaliers, ic de un- | 
taſſins, ou d'une ſomme d' argent par mois. 
Pour les affaires des particuliers, il y deux abba 
naux, qui en jugent en dernier reſſort: Pug. eſt la 
Chambre Impiriale , ci- devant à Spire, aujourd hui 3 


; Wetzlar, Pautre eſt le Canſail Auligue de PEmpereu 


Les Allemans ont eu de tout tems la xEputation 
d'@tre i integres, & de bonne foi, La candeur & la pro- 


bits. Etoient ſur tout le caraRtere diſtinctif de leurs 


ancetres. Ils ſont braves, bons {aldats, rohuſtes, bien- 
faits, laborieux „ patiens dans les travaux, fidelles a 
leurs Princes, adroits dans les ouvrages de mẽchanique. 
On dit qu' ils ſont coleres, fiers, ambitieæ, & vindi- 
catifs; mais ces defauts ſont aſſea communs à tous les 
hommes, Ils aiment, en general, Ia bonne chere, & 
le vin. Un de leurs plus grands plaiſirs, eſt.d*enyvrer 
leurs convives, à farce de les preſſer de boire. Ils ſant 
paſſionnes pour la chaſſe, de meme que pour les exer- 
cices du corps, & de Vepee. Les perſonnes de qualité 
ſont polies, & ſe piquent de bien Elever leurs enfans. 
La Nobleſſe d' Allemagne eſt la plus pre; elle ne fe 
meſallie paint:; Vrnveret peut y ——— La plii- 
part 


_ Hell 


— part des Abbaies, & beaucoup d'autres benefices, - 
exigent chez eux les prone de nobleſſe. En effet, 

les plus gros bẽnẽfices, comme les Archeveches , les 
Eveches, les Abbaies, bc ẽlectifs; les plus grands 
Seigneurs les briguent * & en en nnn A 

* fois. |. 


Belgien. | 


an 7 A FARO: trois religions en Allemagne; la 7 
Catholique, la Lutherienne , & la Calviniſte. La pre- 
micre eſt dominante dans les Etats de PAutriche , des 
Electeurs Eccleſiaſtiques, de PEleReur de Baviere,' de 
PArcheveque de Saltzbourg, des Eveques de Munſter, 
de Liege, de Paderborn, & de quelques autres: la- 

ſeconde eſt principalement ſuivie dans les Cercles de 
Haute & Baſle Saxe, & dans une bonne partie de ceux 
de Weſtphalie, de Franconie, de Souabe, & du Haut 
Rhin; de meme” que par la plüpart des villes Impe- 
riales. La troifieme eſt profeſice dans les Etats .de 
VElecteur de Brandebourg, du Landgrave de Heſſe- 
Caſſel, du Comte de Hanaw., & de quelques autres | 
Princes, comme auſſi dans la ville Imperiale de Bre- 
men. Outre ces trois ſectes de Chretiens, on trouve 
encore en Allemagne quelques Anabätiſtes, & quelques 
Juifs, A auxquels on permet Pexercice de leur religion. - 
Ilya ciniq Archeveches en Allemagne; ' ſavoir | 
ceux de Saltzbourg, de Mayence, de Treves, de Cologne, 
& de Vienne; vingt neuf EVER, & eee Uni- 
verſitẽs. 54 3 
2 Diußn. ee ene, 
ee bkioit autrefois diviſce en init 5 „ou Y 
Miidonale, & en Baſſe, ou Septe jour- 


@hui on Sattache a- was Ps diviGon-pay Ceres 
qu' ẽtablit Maximilien I., au commencement du 165 
fiecle : C'eſt celle que je ſuivrai, - quoiqu'elle ſoit-tres 
difficile, & plus politique, que Geographique. Les 
neuf Cercles * ſubſiſtent F ſont les ſui- 
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14 principales rivicres fo 

Le Danube „ qui traverſe I'Allemagne Meridienale, 
de 'Oueſt 3 3 LEſt: elle ſort de Oueſt de la Souabe, 
& ſe perd dans la mer Noire;  _ 


L' Thr, fort du S. du Cercle de Baviere, n 
PT nn, ſort des Griſons, = See perdent 
La Drave, fort du S. du C. de Baviẽre, , 

La Save, ſort du S. du C. d' Autriche, pes 
Le Rhin, traverſe l'Allemagne R * Sud 
au Nord Ou. * * vos Gatos en Suiſſe, & & _ 
en Hollande. 


Le Necker, fort du cad le la Fe = 6 ode 


Le Mein, ſort du N. E. de la Franconie, & dans le 
La Moſelle, fort de la Lorraine, Rhin. 


La Meuſe, ſort de la Champagne: elle traverſe les 
Pais-Bas Catholiques, & ſe perd en Hollande. 
L'Ems, 


Ge ae” ade . JIE * TS — 12 Pay 2 " x K . _ n ” Fe 8 "IN 
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L'Ems, ſort du milieu de la Weftphs 
au Nord, & ſe perd dans la mer Cons 
Le #:ſer, fort du Sud de la Baſſe-Saxe, forme de 
1a Fulde, & de la Werre, & coulant du S. au N. Ou. 
va ſe perdre dans la mer d' Allemagne. 

L*Elbe, ſort du Nord de la Boheme, va du Sud- 
E. au N. Ou., & k perd dans la mer d' Allemagne. 
L'Oder, fort de VE. de la Moravie, N traverſe la 


Sileſie, & le Brandebourg , & le perd dans Ja mer 
; Baltique. 


1 
«i nn 


. Lee. rt 3 5 


LX cxkerz DE  WESTPHALIE.. 


. 1 Cerile de Weſtphatie eſt entre la mer ba. : 
magne au Nord, la Baſſe - Saxe à PEſt, le 
ber du Ha R au. Sud, 1 les Pais-Bas i 
Ia partie méridionale de la Waeäphalle elt 1 tres 
fertile, ſurtout en grains; & la ſeptentrionale abonde en 
paturages, ou Von nourrit quantite de bẽtail. Il en 
vient, entr autres, un nombre prodigieux de chevaux, 
de meme que eee 7 eee g aro 
N fort eſtims. 
L'Electeur de Brandebour: Duc de Cl 
& 1 Electeur Palatin, comme — de Juliers, n 
alternativement DireQzurs avec I'Eveque:de Munſter, 
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IIa la province de Gueldre & FOver- Tſſel à 

I Oueſt, &c, Cette principautẽ eſt conſiderable, mais 
un trẽs mauvais pais; & ſe diviſe en Haut, ou meri- 
— & Bas-Munſter:, ou . re "I Eva- 
e le prõſent Eledteur de Cologne. 5 
Morse, fur l' Aa, vers le Sud, Res ft 
une grande & belle ville; forte, & defendue par une 
bonne citadelle. Elle etoit autrefois Imperiale. Elle 
eſt remarquable par le ſoulevement-des Anabatiftes, en 
1535, fous la conduite d'un T ailleur, nommé 25 
an 


bo 524 Le Cerele de ihtpbalie. 
| Van Leyden, qui prit la qualite de Roi, ſe ſaiſit de la 
ville, & qui fut puni'de mort. La ſe conclut le fa- 

meux Traité de 1648 , entre I'Empereur & FEſpagne 


d'une part, la France & les Provinces-Unies, de l'autre. 


Appen, eſt une place forte au confluent de Ems, 
& .de Roe. 


' LEvechs OSN ABRUG. 


ee O- a P Eft, enclave dans celui de 
"Munſter a 
1 „ capitale belle & boi ville, for 
I'Hafe, fameuſe par la paix, qui y fut conclue, en 1648, 
entre I Empereur d'une part, le Roi de Suede & les 
Princes Proteſtans, de l'autre. Son Eveque & Seigneur, 
eſt alternativement Catholique & Lutherien'; mais 
_ FEveque Lutherien doit Etre toujours un Prince de la 
maiſon de Brunſwik. Celui qui occupe aujourd' hui 
| cet Eveche, eſt l Electeur de Cologne, à qui, fuivant 
toute apparence, ſuccedera le Prince Guillaume, Du | 
de Cumberland. Le revenu de cet Eveche ſe monte 
entre 20 & 30 mille livres ſterl. C'eſt ici ou les Ple- 
nĩipotentiaires Proteſtans s'aſſembloient, pendant _ 
les Catholiques etoient 3 Munſter. 
Le Comt# de Benthem , ſituẽ entre Over- Vſſel, & 
FEveche de Munſter, &c; eſt un pais de bois qui n'a 
rien de conſiderable que Benthem, ville, ou bourg, ſur 
une hauteur, avec un chateau, qui lui donne fon nom - 
Le Comt de Steinfort, au 8. E. de celui de 
Benthem, enclavẽ dans er 4 Munſtat, a Stein- 5 
fort, „„ e 
Le Comte de Techlenbourg , „ au N. E. de 00 ui & 


-Steinbort., „a Tecklenbourg, OT qui * au 
Roi de Pruſſe. L 
925 


1 


Le cCercit de Weſtphalie, $66 
Loe Comtt# de-Lingen ,..a VOueſt de VEveche d'Oſna- 
brug, &c. a Lingen, capitale. Ce Comtẽ appartiont 
MEE geht I en & fertile. 


q its d EMBED EN, 0 -0u 754. Princpas | 
d'OeSsT - Frise. 5 So 


Cette e eſt baignee par la mer du Nord 51 
Depuis quelques annees; le Roi de Pruſſe en eſt en poſ- 
 feflian, nonobſtant les prẽtenſions que George II, Roi 


d' Angleterre „ a ſur cette PIGS 3 comme . 
d' Hannover.. 5 


Enden, à Vembouchure de Ems , far la mer 
d'Allemagne, en eſt la capitale. Le port en eſt aflez; 
frequente, & le deviendra tous les; jours probablement 
davantage , depuis que le Roi y a &tabli une Com- 


pagnie des Indes. La ville eſt . Yay; peuplẽe, & 
mediocrement grande. 5 


| Aurih, petite ville, au N. E. „ on le vente Pines 
faiſoit fa reſidence. _ 

Norden, au N. Ou. eſt la plus ancienne ville 
4 Ooſt- Friſe; elle a un bon port. 


1. Le Comte COLDENBOURG:. 


"os Comte eſt 3 ER de Is Principauts. * Friſe. 
To pais eſt ſterile, rempli de bruieres ,. & de marais, 
mais les paturages. y ſont bons, &c. On y trouve les 
plus beaux chevaux de Allemagne. Lees inondations 
y ſont frẽquentes II appartient au Roi de Danemark. 

Oldenbourg, ſur le Hont, en eſt la capitale. Cette 
ville eſt forte & a un chateau magnifique, & tres fort. 
Ses Comtes ſont la tige de la maiſon de Danemark. 
Delmenborſt, ville du Comte de meme nom, appartient | 
au meme Prince, 


8 


5. Le 


Ce comts, a N. b — 


appartient à l Electeur d' Hannover, qui en a la voix 


aun Dictes, mais le Landgrave de Heſſe· Caſſel eſt 


maitre de quelques petits territoires. 
Hapen ſus le Weſer, eſt une ville medic 


grande, mais forte, avec un des —— 


la Weſtphalie. Nienbourg, au 8., Sn le Weſer , eſt 


une” ville forte. 


Diepholt, pres du lac de rer E la. capitale 9 | 


Cm a ns, ner 


” Le Ducks, ou la Principaute de nb. 


Ce Dach, au N. du Comts de Hoye, &c. appar- 


8 tenoit aux Danois 5 loriqus les l Sen emparè- 
rent en 1634. 


. 5 


C'etoit autrefois u un Eveche. 5 qui fut Seulariſg en 


1648, & cedé à la Suede. En t709, elle Pengagea 


pour une certaine ſomme a l' Electeur d' Hannovre, 
& le poſſsda juſqu en 17 12, que le Roi de Danemark 


le prit, apres la decadence des affaires de Charles XII. 


Hamovre, & Roi de la Grande 


vills confiderable , e eee 
Ells # 66 autrcfoie Im iale. 


U He Ducks. pl a a ae 4 Med. 


Ce Duche eff i PER de T'Eveche d' 
| Senn un Eveche, qui fut ReulaniFen 1648, 
en 


& Yan 17 19 ce Prince le vendit à George L Electeur 


n ter l Aller, en et Is capttale:* Teſt ine 


| ſmabrug, Ke. 


«ſt aſſez bien fortißce. . 
quoiqu' elle ne ſeat. plus. libre & r & fait un 
bon commerce de ble. ; 
Spiegelberg, eſt un Conte, joignant le Duchẽ 
d' Hannovre, qui appartient au Prince . Stad- 
houder des Provinces-Unies. 


Au Sud de la Brincipauts de Mi 1 a 
Comte de Ravensberg, appartenant an Roi. de; Pruſſe 
Ravensberg, n'eſt qu/un chateau. qui a donne: ſon nom 
au Comts. Hervorden, remarquable par ſes bonnes 


toiles, eſt. la principale ville du pais. Ly a une Ab- 
baie, dont I Abbe eſt Prince de Empire. Bilefeld. 


eſt une autre ville du Comte, au Sud, qui fait un bon 
commerce de ſes toiles, connues dans toute PAlle- 7 
magne. Cette ville an defendue Par le F ort imprenable | 
de Sparenberg. 

Le Comii d. 8:hauenbourg I oft a Orient de 1 
Principaute de Minden, &c. on Fon trouve Schawens - 
bourg , & Rintelen petite ville bien fortifice „ fur le 
Weſer. Le Landgrave de Heſſe a une partie de ce 
Comte, & le Comte de la Lippe poſſede Pautre.. 3 


Le Cums 4 l Lipp eſt au Nord de VEvechs- de: 
Paderborn, &c. Il appartient à un Comte de meme* 
nom, à l'exception de Lippe, ou Lipſtadt, ſa capitale, 
ſur la Lippe; qui eſt en engagement au Roi de Pruffez- 
Cette ville eſt aſſez grande, mais mal peuplẽe. Lem 


gow eſt une bonne ville , doi appartient au Roi de 
Pruſſo. Datmuld' oft e c 
font leur reſidence. | 


* | IP. 
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Le Comte de Pyrmont a IVE. de celui de la Lippe, 
appartient au Comte de Waldek. Pyrmont, ros 
bourg, y e eſt renommẽ pour ſes eaux minẽrales. 
Au Sud du Comte de Pyrmont, eſt Abbaie de Cor- 


vo avec © Corvey, Jolie ville, pe? du Weer. 
8. L'Evechs de PADERBORN. 


Cet Exeche eſt au Nord. du Landgraviat de WI 


bee. le preſent Electeur de Cologne en eſt Evẽque. 


kale. 


9. Le Duchs de WESTPHALIE, 


Ce Ducke, qu'on nomme aufn le 1 ft 


ſituẽ au 8. Ou. de I'Eveche. de Paderborn, &c. II 


appartient a l Electeur de Cologne. Les Habitans 7 
ſont pauvres, & vivent durement. Le pain qu'on y 
mange ordinairement, eſt fort dur, & fort noir, on 
Pappelle Pumper -Nictel. Les mèmes endroits ſervent 


d'habitation aux hommes & aux beſtiaux, parmi les 


pauvres gens de ce Ducke : c'eſt le plus mauvais Je 


toute Allemagne. 


Arensberg, ſur le — 5 nd 1 vile 1 


Wan un N où le amen been fait ſa 
rẽſidence. 1; 


MHMaldecl & hh au * Ou. wn Caſſel, font Tis 
le comtẽ de Waldeck: cette ville toit autreſois Impẽ- 


riale, 


* Paderborn, en eſt la ville capitale, pas loin de la 
Nviére Lippe, dans le centre de PEveche: elle eſt 
grande, & aſſez bien fortifice, Son Egliſe cathẽdrale 
et une des plus belles d' Allemagne. Ses Chanoines 
doivent avoir 1 dans une Univerſite de Fr ANCE, on 


Fritklar, 


alc — n 2 DET 
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 Fritzlar , au S. E. de Waldeck, fur 1 Eder, ap- 
partient à l' Electeur de Mayence. La ville eſt mal 


batie, mais fort ancienne, & a un beau couvent. Ce 


fut pres d ici ou PEmpereur Fenn de Brunſwick fut 


aſſaſſinẽ Fan 1400. 


La Principauts , & Conits de Nassau, 
au Sud du Duche de Weſtphalie, appartient aujour- 
d'hui preſque toute au Prince d' Orange, de 1a maiſon 
de Naſſau, l'une des plus illuſtres de P' Allemagne, & 
qui a donné un Empereur, un Rei d'Angleterre, & 
tous les Stadhoudexs des Provinces-Unies, depuis leur 
ẽtabliſſement. On trouve dans ce Comte 

* Naſſau, capitale, & Dietz, ſur le Lohn; Hada- 
mar, Herborn, Bielſtein, Dꝛellenbourg, Sie, iegen: ces 
ſix dernieres villes ſont de la * ; N aſſau eft 
du Haut Rhin, 


* Cologne, ou Ciln, Archevechs, ville Imp. & Uni- 


verſitẽ, ſur le Rhin, a l' Eſt de Juliers, eſt une des plus 


grandes, des plus belles, des plus peuplees , & des plus 
marchandes villes d'Allemagne, & depend du Cercle de 
Weſtphalie. Elle eſt bien fortifiee. Son Univerſite: Ca- 
tholique eſt la plus fameuſe de toute Allemagne, & Jes 
Chanoines de ſon Egliſe metropolitaine, ſont tous Prin- 
ces, ou Comtes. Cette ville eſt fort ancienne, & 
porte dans ſes armes onze flammes de gueules, & trois 
couronnes d'or: les onze flammes ſont en memoire 

des onze mille vierges, qui y furent, dit la legende fa- 
buleuſe, martiriſces par les Huns Van 238, avec Ste. 


Urſule; les trois couronnes ſont en mémoire des trois 


Mages, qu'on appelle Rois, dont on pretend avoir les 
corps, auffi bien que ceux des onze mille vierges. 
Ces reliques y ſont en grande venteration, a cauſe des 

Ter. I. Aa miracles. 
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_—_ Le Cercle de Neſpbulie. : 
miracles qu'on publie, qu'elles y font. Les Egliſes, 
& les Monaſteres ſont en fi grand nombre à Cologne, 
qu'on y rencontre un nombre infini d'Ecclefiaſtiques. 
Les Proteſtans n'y ont point d'exercice public: mais. 
on leur permet de s' aſſembler a Mulberm, petit endroit, 
a demi-lieue de la ville. L'Electeur ne reſide point a 
Cologne. II n'a pas meme la liberté d'y ſcjourner 
plus de trois jours de ſuite, ſans W du Ma- 
gitrat. | 


* 139 
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- o. Le Comte 4 1 
Ce en eſt a rOueſt du Duche de Weſtphalie, &c. 
Il eſt abondant en bẽtail, & depend du Roi de Pruſſe. 
Ham, ſur la Lippe, en eſt la capitale. Elle eſt 
renommee pour les meilleurs jambons du pais. 5 
eſt une ville plus grande, & meilleure que Ham. 
Hartmund, eſt une ville imperiale. On appelle 
villes Imperiales, celles qui reconnoiſſent 'Empereur 
pour Souverain, mais qui ne laiſſent pas d' etre libres & 


eouverntes par leurs propres Magiſtrats. n 


71. Le Duche de BRC. ; | 


Ce Ducks fur la rive orientale du Rhin, | appertient 
aujourd'hui a la Maiſon de Newbourg qui poſſẽde 


T Electorat Palatin. 


HDuſſellorp, au confluent du Duffel & du' Rhin, 
en eſt la capitale. La ville eſt afſez conſiderable, & 
forte. Le chateau del Electeur eſt tres 1325 & il 7 a 
des tableaux magniſiques. | 

Au N. Ou. de Berg, eſt la petite Princigonts de 
Mears, au Roi de Pruſle, & a Mears, Jolie ville. 4 


* Shah - 


12. Le 


Vi 
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12. Le Duchẽ de CI e'ves, 
Ce Duchs eſt ſituẽ aux deux cõtẽs du Rhin * au 


N que celui de Berg. II appartient au Roi de 
Pruſſe. Les villes * * O'S” de ce Duchs 


G 


ſont nh N . bs FS 60S E543 3% a 9 . 7 
0 . 
0 Cleves. | 
* <4 K IT Tos 2 o Dod. 


* 2 . à une „ . . Rhin, eff 


le lieu ol of allimblent-les Etats du pais.; -Elle-eibilens 


une ſituation fort agreable, & a un tres-beau chateau. 


*Emmerict, à Orient de Cleves, fur le Rhin, eſt 
une ville forte; i 8 'y __ un n commerce avec la 


| Hollande. RET: e 


* W2ſel, ſur le n, elt une belle vine” bien for- 
tiſice. 


* — for le 3 N as Rhin, au Sud du 


Duche, eſt une bonne ville, od il y a une celebre 


Univerfits. + 
A VOrient du Duche de Cleves ft le Comes de 
e qui-appartient A I Electeur de ee 


Le Duchẽ de Jul ir 


De i à POueft de VArchewechs de Cologne, 
&c. e A IElecteur Palatin du Rhin, ou ſont 


Aa 2 5 Suliers, 


L * * * 


* - 
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r „ Fuliers, ” "© 0 | = EE 
2 cini 8. | 1 


* Ne „ou Gulick,, 4 le ſa at. eſt 1 une 
ville forte, & dẽfendue par une citadelle aſſez rẽguliẽre. 


* Duren, ſur la meme riviere, au 8. E., eft * meil- 
leure ville de tout le Duchẽé. : 


* Aix-la-Chapelle, ou Alen, à l'Ou., Tg adices de 
Charlemagne, qui y eſt enterre dans FEgliſe de Notre 
Dame, eſt une ville libre & Imperiale, paſſablement 
grande, & renommee pour ſes bains, & pour ſes eaux 
minerales. Autrefois, on y couronnoit les Empereurs. 
u'on les oouronne dans quelqu- autre ville, on y 
envoie, GAix-la-Chapelle, - -un livre T'Evangiles , „en 


FS 85 let d'or, dont Charlemagne ſe ſerv ot. La paix 


fut conclue en 1 748. entre la France, & TEſpagne, 
& la Reine de Hongrie, & ſes Allies. 


4 * LEveche Je 171 . 


Get Evechẽ, enclave dans les: Pine of AM a 
YOueſt du duche de Juliers, &c, Il eſt coupe, & ar- 
roſẽ par la Meuſe. Le pais eſt bon, fertile en ble, 
& en fruits, & bien cultiyẽ. Il a une ẽtendue conſi- 
derable. On compte dans I'Evechs de Liege 1500 
paroiſſes 3 cinquante-deux Baronies , quatorze villes, 
plus ge 100 gros bourgs, & un grand nombre de beaux 
villages. Jean Theodore de Baviere, Oncle du preſent > 
Electeur de Baviere, en eſt I'Eveque,. & le Souverain, | 
& eſt Prince de 'Empire : il a ſcance & voix aux 
Dietes en cette n. 


5 


Les 


ä 


_ 2 4. 22 333 
"Is principaux lieux de cet Freche, ſont 
© auler. 
© Haſelt. 8 


S. Nen e. o Tepee. 


3 © Liege. 
1 Huy. 


3 "Y 1 
Dinant o. o Cbiner. 


0 Lite, ſur la Meuſe, eſt dans une ſituation fort 
agréable. La ville eſt grande, bien peuplée, ancienne, 


& fort marchande. On y fabrique quantits d' armes 


à feu, qu'on tranſporte dans les pais Etrangers.” Elle 
a un grand nombre d'Abbaies, de Couvens, & d' Egliſes 


Collegiales, Le palais de TEveque, & les édifices 
publics y font magnifiques. Elle jouit de grands pri- 
vileges. Son Chapitre n'admet que des Nobles, ou des 


| Docteurs. Les Chanoines Eliſent I'Eveque : pres d'ici 


le Marechal de Saxe gagna la n de mee le 
9 d' Octobre 1746. 5 . 


Maeſib, au Nord, ſur la Meuſe, eft un petit ww 


aſſez bien fortifie. Haſſelt & St. Tron, deux petites 


villes, à l' Oueſt de Maeſtricht. Tongre, ville, autre- 
fois fort grande, fut ruinee par les Huns, dans le 5=* 
hecle, & par les Normans, dans le neuviéme: aujour- 
d'hui elle eſt mẽdiocrement grande. 

* Huy, ſur la Meuſe, entre Namur & Liege, a 
beaucoup ſouffert dans les dernicres guerres. Chinay, 
au Sud, petite ville moins conſiderable. Dinant, à 

| „„ 2 FOu., 
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FOu., ſur la Meuſe, eſt une aſſez bonne ville: : elle 

n'eſt plus fortifice, comme elle Fetoit, quand les Fran- 

gois en Etoient en poſſeſſion, 

* Spa, au S. E. de Liege, & au 8. Ou. de Lim- 
bourg, eſt un bourg renomme par oye FEurope, | 

pour ſes eaux minerales. 


Le pais Fentre-Sambre & Meuſe, eſt un demenbre- 
ment que les Comtes de Haihaut ont fait, par. vente, 
aux Eveques de 15 5 


LE CERCLE DE LA BASSE - SAKE: 


Ce Cercle eſt entre la Mer Allemagne, le Jutland, | 
S8 la mer Baltique au Nord; la-Haute-Saxe, à VER; 
8 derte YR meme. Cercle, avec le Landgraviat de Heſſe, 


au Sud; & le Cercle de Weſtphalie, a YOueſt. Lair 
de ce Cercle eſt aſſez froid ; mais la terre ꝓ eſt. aſſez 
fertile en toute ſorte de grains. Les peuples y ſuivent 
preſque tous la rẽforme de Luther. L Electeur d' Han- 
novre, & l'Electeur de nn * n " 
Ce n ll FEI 


o 
þ 


9 8 * 7 N x 
e R 1 


| Holſtein, D. Lubeck, Ev. | Mecklen- 


Bremen, D. 9-4 05, po 


. Lunenburg, D. | 
OT Sn 
S 1 1 Agent 
© nue. = D. 
8 V. r 
— * NHlulberſtat, 
8. N „ 


Ia Rillres "R plus i ds a — = 
font Elke au Nord, le Weſer à YOu, , Aller au 
milieu; la * & PEcker vers 1 8. „ pp ſe 3 
your VAller- 


Le Duché de HOLSTEIN, 


Le Duke de Holſtein eft le plus egen de 
ce Cercle. Il a une &tendue cbnfiderable , | & paſſe 
pour un des meilleurs pais d' Allemagne. II eſt fertile 
en ble, & abondant en paturages, & fait un bon com- 
merce de ſes chevaux, & de ſes pourceaux, I eſt 
poſſede par le Duc de Holſtein · Gottorp, & en partie 

par le Roi de Danemark, qui eſt auſſi de la Maiſon 
de Holſtein. Les Etats du pais ſe tiennent alternati- 
vement ſur les terres de l'un & de l'autre. Sa diviſion 
eſt en Holftein propre, au N.; en Dithmarſen 1 
"ORs z en Stormarie, au Sud; & en Wagrie, a VER. 


ASS Les 
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Das me ey plu fm du Holftciny fone 
LP. Kiel... . 


| FO 0 Eutin, . 
O Gluckflat, 0 Labeck. 


. Altena. | 
Ronin ne Er: > 


* Kiel, au N. E., au Duc, fur un golf PR la 
Baltique », eſt une ville forte & riche; aſſez grande, 
delle & bien peuplee : il y a une Univerſite, & d' aſſez 
belles foires, qui, avec ſon port, y entretiennent le 
commerce. Le Duc de Holſtein · Gottorp, aujourd'hui 
Grand Duc de Ruſſie, y faiſoit ſa OE: Ilya 
auſſi au S. E., Ploen, ſur le lac de Ploen, au Roi, 
ville afſez grande, AVEC un bon chateau, & ms 
au N. E. 

Kentborg, . fur FEyder, au N. du Holftcin; ; au Roi. 
eſt une petite ville tres bien fortifice. Lunden, à l' Ou. 
au Duc. Melderp, au 8., Krembe au n. ville 
aſſez forte, & aſſea peuplee : . _ 

* Gluckſtad, au S., petite ville, tres forte, « od "a 
un peage à Fembouchure de Elbe. 

Altena, petite ville ſur ! Elbe, à demi-lieue de 
Hambourg, à l'Ou., eſt renommee par le Traitẽ qui 
y fut fait en 1689, entre le Roi de Danemark & le 
Duc de Holftein-Gottorp. Les Reformes'de Ham- 
bourg, Allemans & Francois y ont Pexercice public de 
leur reli gion: ces quatre dernieres villes font au Roi. 


\ | | 5 N * Ham- 


N 6 4 A el TORY — . * f 9 . __ Ag * 1 — * 
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* Hambourg, ſur l' Elbe, ville libre & Imperiale, 
| A eſt la plus grande, la plus marchande, la 
plus riche, & la plus peuplee de Allemagne. Elle eſt 
bien fortifice. Les plus grands vaiſſeaux y remontent 

de POcean. L'Hotel de ville, la Bource, I' Arſenal, 
& pluſieurs Egliſes ſont de tres beaux édifices. Les 
Juifs y ſont fort riches, & y ont une ſynagogue. Les 
habitans ſont Luthériens. Les Rois de Danemark 
font de tems en tems rev ivre leurs prẽtenſions ſur eette 

ville. : 


2. L Evechẽ de LUBECK, ou 4EUTIN, Prot. 


Cet Eveche, a VE., n'a que peu d'ẽtendue, & ne 
vaut que dix mille ẽcus de rente a fon Wen Un 'y 
a de remarquable qu | 
|S Eutis,. petite ville, aſſez agrẽable, ur un lac, A 
VE. de Ploen. L*Eveque y fait ſa reſidence, mais 
le Chapitre eſt dans la ville de Lubeck, od ce n 
n'a aucune juriſdiction n. 


* Lubeck, au S., ſur la Trave, à trois lieues de la 
.mer Baltique, eſt une ville Imperiale, belle, forte, 
riche, marchande, & aſſea peuplée. Elle eſt du pais 
de Holſtein. A Tembouchure de I Trave eſt le Fort 
de Travemund, oli elt le port de Lubeck. 


3. Le Duche 4 BREMEN: 


Ce Ducks eft au 8. Chas du; Holſtein, K en eſbſGpars 
par I' Elbe. II ẽtoit autrefois Archevéché, mais il a 
etẽ ſeculariſe a la paix d' Oſnabrug, en 1648, en far 
veur de la Suede, & converti en Duche,.a l' exception 
de la ville & du territoire de Bremen, &c. Le Roi de 
Danemark, ayant pris, en 1712, a Charles XII., Roi 

. A a 5 de 
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de Suede, les places de ce Duchẽ, il les a vendues au 
Duc d' Hannovre, Roi d'Angleterre, 3 qui la Cou- 
xonne de Suẽde fut contrainte de les cẽder pour toũjours, 
par la Paix du Nord, en 7 No. wo trouve. ces 


n Oc = 


12 3 Stade. ey PT 
11 Ei 0 COA Tee 5 25 
be ee ets... Brema ird. e 


8 
* NN 
3 


95 Bremen, 


Nr os * 
na - 
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* Brimen, au Midi, ſur le Weſer, eſt une ville 
Imperiale. Elle eſt grande, tres peuplee, tres com- 

-mercante, & aſſez forte: elle eſt renommee pour ſon 
excellente biere. Ses habitans ſuivent 1a N de 
„ 

„ vers le milieu, ft une ville ob eſt la 


Chancellerie du Duche. E 
* Stade, au N. E. > pres de Elbe, elt une ville 


forte, & commercante. Carel fladt, ou gre A 
Ou. fortereſſe ſux le Weſer. e Mo 


4. Le Duchs de SAXE-LAWENBOURG, Prot. 


Ce Duche au Nord de celui de Lunebourg , &c. 
tend le long de Elbe. II apparticnt au Roi d'An- 
gleterre. _ 

* Lawenbourg, aſſez ne & offer. forte ville fu 


ane en eſt la Ne E 


3 175 


4. Le Duche 4 MECKLEN one, Prot. 


] eſt baigné au Nord „ par hy mer Baltique , &e. 
C'eſt un des plus beaux & des meilleurs pais du Cercle 
de la Baſſe-Saxe: il abonde en ble, :& en paturages. 
Ce Duche Etoit anciennement la patrie des Vandales. 

La Maiſon de ſes Ducs eſt maintenant diviſee en 
deux branches, qui prennent leur ſurnom des villes de 
Swerin, & de Strelitz, où ils font leur réſidence. 

Les principales villes qu'on y trouve font _ 


* 


o Reftcch. 
Fs 0 TW; mar. 0 bn. 
0 Schwerin. > 8 
0 Streli . 3 


vn” W; Ter, fur la Baltique, PE. le port eſt te ORE 
leur de toute ' Allemagne: ceſt la plus grande & la 
plus belle ville du Duchẽ; ſes fortifications ſont .de- 
molies. Elle a &ts cedee à la Suede en 1648, avec ſon 
territoire. A deux lieues de Wiſmar, etoit autrefois 
 Mechlenbourg, capitale du Duche, qui avoit cinq lieues 


de tour; ce neſt plus W hui qu un mechant 
village. 


® Schwerin, au 8. „ batie au bord fun lac. 
* Reftock, ſur la Warne, bon port, pres de la 
mer Baltique, WM allez grande, 2 r Poe: & 
bien fortune. 
Marnemund, F ort, A 1 exabouchure 4. la Waine. 
* Guftrow, au 8. Ou., elt la capitale de tout le 
e 5 
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_ >» Strilitz, au S. E. du Duche , la reſidence, 4 : 
Duc de Strelitz. ; 


6. Le Duchs de LUNEN BOURG . 


occupe le milieu du Cercle de la Baſſe· Saxe, fin. u 
eſt entrecoupẽ de bois & de riviéres, & a de belles 
prairies & de bons . 5 qui nourriſſent. mw 
coup de betail. 

Ses principales villes font 


© Harbourg. 
= Ts © Lunenbourg. HT 
: 0 Danneberg. 1 
o Urtan. 9% 
o Z ell. | 


* — 


_— 


WM Herberg, ſur FElbe, vis als de 1 eſt 
une petite ville, mais belle, forte & bien peuplee. 

* Lunebourg, au Nord du Duche, ſur PIlmenow, en 
eſt la capitale. Cette ville, autrefois Imperiale, eft 
aſſez grande, & bien fortifice, Elle eſt renommẽe 
pour ſon beau College, & pour ſes puits ſales, qui 
font d'un grand revenu. Ultzen, ſur la meme riviere, 
au 8. , bonne ville. Danneberg, au S. E., pas loin 
de I Elbe, eſt la capitale du Comtẽ de meme nom, 
qui rẽgne le long de VElIbe © il eft aujourd hu com- 
pris dans le Dache de Lunebourg. 
Zell, au 8. de Lunebourg, fur PAller, eſt une 
jolie ville, avec un bon chateau, od les Dis de Zell 
refidoient autrefois. Elle eſt capitale &'un'Duche de 
'mEme nom, ene compris an, can _ 3 
_ | = 5 
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Ls Cera de Ia ahr uus. 86. 
7. le Duchs CHANNOVER, Prot. 


1 eſt ſitu au 8. Ou. de celui de Lunebourg, Kc. 
L' Electorat eſt attach à ces deux Duches. George II. 
Roi d' Angleterre en eſt PEleQeur & le — Ta 
| Maiſon d'Hannovre ne cẽde à aucune autre d' Alle- 

magne, ſoit pour Pantiquite de fon origine, ſoit pour 
fs puiſſance. Elle a poſſeds les Duches de Baviere & 
de Saxe, & depuis, elle a eu les Duches de Lune 
dourg & de Brunſwik. (Voyez ci-apres la Deſcription 
du Duchẽ de Brunſwik. Le Duche d'Hannovre com- 
prend les Principautes de Calenberg, & de Grubenhagen, 
enclavees dans le Duche de Brunſwik. Les e 
villes du Duche d' Hanovre ſont 


Z 
r : EY 7 4 
— : e 
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© Hannover. 
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1 © | Gottingen, 


» 8 fur a 8 eſt 1 . du *. 
lenberg & de tout 1 Electorat. Cette ville eſt belle, 
aſſez grande & forte. Le ſejour en eſt tres agréable. 
Elle a des arſenaux bien fournis. Le palais de PElec- 
teur eſt richement meublé. La Juſtice y eſt admi- 
niſtrẽe, comme fi le Prince y toit preſent. Herren- 
Lauſen, tout pres d' Hannover, eſt un magnifique cha- 
teau de plaiſance, avec un grand jardin, orne de baſ- 
| fains, &c. C'eſt le lieu, on Sa Majeſfte Britannique 
_ reſide, lorſqu'Elle va viſiter ſes Etats d'Allemagne.. 
6 ON ; | Calen- 
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Calenberg, a cinq milles au Midi d'Hannoyer, n'eſt 
qu” un vieux chateau, qui Etoit eee la reſidence 


r 


* Hamglen, au 8. Ou. 3 Weſer, . | 
es qui a une fortereſle im 1 
Einbect, au 8., bonne ville. Grubenhogen au 8. 

n'eſt qu un chateau... a 
» Gottingen, au & du Duchs, eee 
cẽlẽbre Univerſite, & toute ſorte de manufactures. 
u ya une riche mine db argent dans ce Duche, qui 
porte un revenu conſiderable 3 FElefteur, | 3 


Au Sud de ce Cercle eſt le pals 4 Erschrrtp, dont 
Duderſtads eſt la capitale J appartenant a FEleQeur de 
ME 


'LVEveche d DESHI, Cath, ” 


| | Cer Eveche , a PER du Duché 8 „ en- 
clave entre les Duches de Brunſwik & de Lunebourg, 
eſt d'une mediocre ẽtendue: il eft fertile & bien peu- 
ple. II eſt poſſẽdẽ par I' Electeur de Cologne. 25 

* Hildesheim, en eſt la ville capitale, ſur Innnerſte, 
Elle eſt grande, bien peuplee, & bien fortifice. Les 
Catholiques y.ont la Cathedrale, & d'autres Egliſes, 


& des Couvens; Mais les Proteſtans y ont auſſi leurs 
Egliſes, & occupent la Magiſtrature. Le Duc de 


| Branfwk poſſede quelques Bailliages dans cet Eveche. 


9. Ie Duche de BRUNSW IK, Prot. 


Il eſt 2 ER de TEvechs d"Hildexheim Fa Is 
. WI Beige d 22 825 
La Maiſon de Brunſwik, qui elt une . plus . 
N & des plus anciennes de — » & qui a la 
meme 


actual que celle . 
ſavoir Aae d' Ef, eſt aujourdhui partagee- eu: deux 
branches, qui ſont ia Dacale, ou des Due de Brunst, 
& 1 Eleforale, ou d' Hannaure & de Lunebourg. * 
yer Memoirs of Brunſwik, 4, by 44 Roa}. 

Dans ce Duche, Pon trouſe 

. * Brunſwik, capitale, ſur YOcker. . ; Cette on 
trefois Libre, Imperiale & Anſeatique, eſt grande, belle, 
aſlez. marchande, | bien fortifice., & dẽfendue par une 
donne citadelle, que e Rudolphe 3 Duc de Brun- 
ſwik-Wolffenbuttel fit batir , pour tenir les habitans 
en reſpect. On y trouve pluſicurs belles places. LH- 
tel de ville eſt magnifique, auſſi bien que les Egliſes 
qui appartiennent aux Proteſtans. Elle eſt cẽlẽbre 
pour ſa fameuſe foire, & pour ſon excellente biere. 
Son Chateau, bati par Empereur Othon, eſt ſuperbe, 
: * Welffenbuttel , au S., ſur l' Ocker,, avec titre de 
Principautẽ, eſt une grande & belle ville, bien ſortiſiẽe, 
& pourvue d'un bel Arſenal. Le Duc de Brunſwik y 
a un magnifique Chateau, an 
plus riches d' Allemagne. 5 

* Geilar, au S., ſur la Goſe, Ex une e ville Lo 
& Imperiale. 


10. La Principant « CHALBERSTADT, Prot. 
ſe trouve au Sud-Eft du Duché de Brunſwik, &c. Si- 
giſmond de Brandebourg en fut Eveque en 1 5 525 & y 
introduiſit la Religion Proteſtante. Cet Eveche fut 
ſcculariſe par la Paix d'Oſnabrug, & converti en Prin- 
cipautẽ au profit de l Electeur de Brandenbourg, | Son 
| Etendue eſt mẽdiocre, mais le 255 eſt bon & den 
* 
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Halberſtadt, fur l Hotheim , en eſt la capitale. 
: Hike ef emmpmyuable cyan oi belle Tgli& autrefois Ca- 
— ien pee oma . dere ee 


2 
"#4. 2 ” * * 


11. Le Duche bs MAGDEBOURG, Prot. 1 


II eſt au Nord de la Principautẽ &'Halberſtadt, &c. 
C'eſt un des plus beaux & des meilleurs pais du Cercle 
de la Baſſe- Saxe: il abonde en ble. II &toit autrefois. 
poſſede par un Archeveque , qui ſe difoit Primat de 
Germanie. On convint, par la Paix de Munſter, en 
1648, de ſcculariſer cet Archeyeche , & de le donner 
A EleReur de ee > N r Roi de | 
Prue. 4 
Magdeburg, ſur I Elbe, en eſt la 8 : Cette 
ville eſt une des plus grandes d' Allemagne. Elle eſt 
bien fortifice, & conſiderable par ſon commerce. Elle 
a été Libre & Imperiale : elle perdit ce droit en 1666, 
Sa Cathedrale eſt magnifique. Le Roi de Pruſſe a 
dans cette ville un * man & un 1 Arenal. 


1 


Ls CERCLE DE LA HAUTE- -SAXE: 


Ce Cercle oft June W ctendue. Net à O 
Ant de celui de la Baſſe- Saxe, au Sud de la mer Bal- 
tique, à PCccident de la Pologne, &c. & au Nord de 
la Bohẽme & % TEES 

Vers la decadence de I Empire Romain , 1 "ET 
renfermoit cette vaſte Etendue de pais, qui eſt entre 
roder, la Sala, FIfſel' & la mer Germanique. Les 

| Saxons, ſe ſont __— dans tous les tems. - Ils 
S 4 etoient 


— — —_— 


croient wh guerriers „ & AP de wit liberté; 
| | ne pouvoient ſouffrir de domination ẽtrangẽre. 3 
ce qui les porta à ſoũtenir ſi long-tems la 


is 


contre les Rois des Francois, & ſurtout contre Char- 
lemagne , auquel ils diſputèrent la ſuperiorits de Al- 
lemagne pendant 32 ans, apres Favoir diſputce a 
Charles Martel pendant 20 ans, & pendant 10 a 
| Pepin ſon fils, qui fut pere de Charlemagne. Ce der- 
nier meme n'en vint 3 bout, qu'en tranſportant dans 
ta France occidentale , les plus mutins de ce peuple. 
Comme la Saxe a fourni des Rois dans les anciens 
tems, elle a depuis donné des Empereurs a VAlle- 
magne, qui ſont montes ſur le trone. après Pextinction 
de la Maiſon de Charlemagne. 


Le Cerele de la Haute-Saxe comprend trois einer 77 
pales 8 * 5 


N 


Tp Duche de Poux au. 85 
12 Marquiſat dc BRANDEBOURG. | 


2 
— 


La "BB A X ®. 


Ce Cerele n'a * W 6 7 925 le Dine de 
Saxe. 


Les pales tf riviẽres qui T2 aroſent, TE Elbe A 
I'Oueſt, & VOder à 'Eft ; le Havel | entre les deux, 
qui ſe perd dans FElbe.; Ia Sprehe au S. E. du Havel, 
qui ſe perd dans cette derniere riviẽre 7h la Sala au 8. 


Qu. du Cercle, * ſe 108 dans Elbe. 
1. De 


n pOMERANIE. ö 


14. Pomslalle $ tend le long de hk mer 3 
Quoiqu extremement froid, le pais eſt plus fertile que 
le Brandebourg. Ce fut autrefois le pais des Vandales, 
& enſuite celui des Slaves, ou des Eſclavons. | Le ter- 
roir y eſt comme en Brandebourg,  extremement 
ſablonneux. L'Oder la ſepare en deux parties; ſa- 
voir , en Pomeranie Citerieure „ ou Occidentale , & en 
Pomiranie Ulterieure „ ou Orientale. Par le Traits de. 
Munſter, en 1648, VEleQeur de Brandebourg eut 
la partie re „ & les Suédois eurent la partie 
Occidentale. En 1714, le Roi de Pruſſe devint 
maitre de la ville de Stettin & de ſon territoire; + & 
cette partie de la Pom&ranie Suedoiſe, qui en fait la 
moitiẽ, fut cẽdee entiẽrement à ce Prince en 7 1. 
De 4 que le Roi de Pruſſe a aujourd'hui les trois 
quarts de la Pomeranie. La riviere Pene ſepare la 
Pomeratiie Sucdoiſe, de Ia Brandebourgeoiſe, ou Pruſ- 
. * Lp principang Ben de la Fomeranie, ſont 


oY * 


* z 
* 2 


Cie 0 


4 n 4 


1 


o Strilfand. - 5 
o Colbert. 


o Wage 


on trouve dans To Pomdranie occidentale.. 


Stralſund, au N., ſur le detroit Y'Bgalle... Cette 
ville eſt tres forte, & a un bon port, qui la rend riche, 
& marchande. Gripfwalde, au 8. Bip) 8 55 uy pres 
de Fa * 


. Walgafs 


* Aal. au 8 48 ., e een x gcci- 
dentale de POder , eſt une belle &.bonne ville, 1 


 fortifice, avec un chateau, & un port tres commmode. 


Gutshow, au 8. Ou. > "for la Pene, , eſt aſſea bien 
fortifice, & a une Univerſite : elle Etoit autrefois ville 
imperiale... Toutes ces villes ont extrẽmement ſouf- 
fert durant la Mn. guerre ſous Charles XII. 7 


L'ile de Ruczx, au Nord. de cette Pomsranie, ap- 
partient au Rol de Suede: elle eſt fortifice de 5 
cõtẽs par Faft & par la nature, & nf 
grains. n neee m 


loupy & des rats. Bergen, ane k e principal beg. 


— 4.x —— — 


Dans ls Pombranie Prilienne , >. on trouve ler, 
ſur la Pene, aſſe bonne ville. | 

0 Steflin, au 8. hg ſur POder, Capitale. Cette v vl 
eſt grande, belle, forte, & aſſez marchande. 3 Le Rei 
de Pruſſe ya Etabli en 1720 la Regence. de la Pome- 


| ranie, & une Chambre de Guerre, & de ] Domaine. 


Stargart, I'VE. , fur me, ou Niew- Stargart, A 
de bonnes manufactures de draps & d'#toffes. Mr. 
]. Hanway , » FAuteur qui en a donne la Relation Ia 


plus recente, dit qu'elle eſt la capitale de cette Pome- 


ranie. 


Camin, au N., far la anche ile de Oder, 


& pres de la mer. C'etoit autrefois un Eveche qui a 


ẽtẽ ſeculariſẽ, & ẽtabli en principautẽ, & qui donne 
une voix particulicre au Roi de Pruſſe dans le College 


des Princes de l' Empire, outre celle de Pomeranie. 


Colbert, au N. E., fur la mer Baltique, dans la 
Caſſubie, eſt une aſſez grande ville, bien batie. Son 


port eſt aſſez frequente, & defendu par un bon chate adi. 


des ſalines & ſes wl lui portent un bon revenu. 
Rugen- 
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- | Rugenwald, ſur la Wiper, pres de la Baltique, ville 
"bien batie, avec un bon chateau. 


Stolpe, ſar la riviere e eſt dans la vate 
la ville eſt fort peuplbe. wo 


Les nes qui ſont à Basses de rote apar 
| tiennent aaf au Roi de Pfaff | ; 


* 


a. Du Marquiſat de BRANDEBOURG, Prot. 


L'Eleftorat de Brandebourg eſt au Sad du Duche 
de MectHenbourg , & de la Pomeranie, &c. II fait la 
partie du milieu du Cercle de la Haute Saxe, & appar- 
tient au Roi de Pruſſe, le plus puiſſant Prince de PAlle- 
magne, apres la Maiſon d' Autriche. 


Ce Prince entretient 120,000 hommes de honnes 
troupes, bien diſciplin&es ; il y en a qui les font mon- 
ter à 140,000. Ses revenus ſont d' environ 3 millions 
de livres ſterling. Ses Etats ſont fort ẽtendus: il en 
a depuis les frontières de la Luthuanie, juſques dans 
les Pais-Bas. Lair du Brandebourg eſt plus froid, & 
la terre moins fertile que dans la Saxe; 5 cependant 
5 elle ne laiſſe pas· de produire aſſez de ble, „ & un peu 
de vin vers F rancfort ſur Oder. 


La Religion dominante des Etats de 2 Electerat, eſt 

| la Proteſtante : 1a Cour ſuit la Reforme de Calvin, & 

les babitans du pais ſuivent celle de Luther. Un grand 

nombre de Proteſtans Francois ,. perſecutes pour la Re- 
ligion ſous le regne de Louis XIV. ſe rẽfugièrent dans 

Ce pais, & y Etablirent de bonnes manufactures... 1. E- 

lecteur F r6derik-Guillaume leur accorda de . 
privileges, 


* 
& 


La 


den appatic e ee va 
la men ee on n en nne 


| Ucher - - Mark, el 
Mie ew Marek, : 
Mitt - March. | 


Ale - Mark, 


Les pincipaler Ales quion y trouve font” ; 
hom ae (6s Rui. 5 . m 
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1 
* BenLin, al. fur Ia Corte!” 2 52 degres & 
de latitude ſeptentrionale, eſt dans la Moyenne Marche. 
C'eſt une grande ville, bien batie, forte par Vart, & 
par ſa ſituation entre des marais. Elle fait beaucoup 
de commerce, à cauſe de:la communication qua la 
Sprehe avec POder & FElbe.' La partie de cette ville, 
qui eſt au midi de la rivicre, porte le nom de Coln, 
c'eſt-i-dire , Cologne ou Colonie; & c'eſt en ce 


quartier queſt te magnifique palais du Roi de Pruſſe. 
Berlin'a une Academie des Sciences, un Obſervatoire, 


& un Arſenal ſuperbe. "C'eſt de cette ville que nous 
ſont venus ces caroffes lẽgers qu'on nomme Berlines. 
Friderik-Guillaume y attira les Refugies Frangois, qui 
y hrent fleurir * par leurs manufactures; ſon fils 

{ Porna 


330%q Locate do lo Hunte. Sai. 
Torna deſoihptueux Edifices, & de preſent Roi de Pruſſe 
Pertibellit tous les jours de plus en plus. eee eee 
Berk eſt un petit Paris. Le Francois y eſt auſſi en 
uſage que l' Allemand. Aux environs ; de la ville, il y 
a pluſieurs belles Maiſbns de Plaifance, comme Orange- 
S$ourg, Charlottenbourg, Sans-ſouci, Mont. Bijou. 
Spandau, a VOu. , eſt une place forte, au confluent 
de la Sprehe & du Havel. 
* Pot:dam, au 8. Ou. , fur le Havel, eſt le lieu fa- 
yori du Roi de Pruſſe. La Wie eſt conſderble, bien 
batie, & fort propre. 
_  ® Brandebourg, a VOu.," fur le Havel ,  autrefois 
capitale, eſt une ville tres commeręante; ks la diviſe 
en vieille, & en nouvelle; cette derniẽre a ue 
tres droites & fort belles. 
Stendel, au N. Ou., dans la ene Marche, eſt une 
ville propre, bien batie & forte, & qui aun bon com- 
merce. wr 
| Havelberg, au N. Nog fur le Havel, eſt une ville 
conſiderable 3 
"Rupin, à E., autre bales ville, 15 fur un lac, qui 
la diviſe en vieille, & en nouvelle. | 
| - Prancfart, au Sud de FEleRorat, ſur FO a A 
une Univerſits, - Cette ville <toit, autrefois Imperiale. 
Tl, a pres. de Frauefort un Canal qui Joint la N | 
Or. . 
" "Dobra, au N. E., et une place forte, au con- 
fluent de la Warta, & de I'Oder. Elle a une citadelle, 
qu'on eſtime imprenable. Langperg, 3 TE., ſur la 
W arta, bonne ville. 
Prentzlaw, à l' Ou. de Stettin, ſur un lac, eſt aus 
Jourdhui une grande & belle ville. 


Depuis 
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Depuis environ quarante ans, on a bati dans le 


Brandebourg plus de cinquante e ou W & 
quatre eee „„ 
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La Saxe eſt la partie meridionale du ce, ae 


elle donne le nom. Elle comprend "Y 
DO Cw | 1 
| La Princip. d' Anhalt. Le D. & Elec. 


Le Landgraviat „„ 
a * 
5 de Thutiage. Marquiſat de 


En b Ia. 514 Day 
| appartiennent aux Electeurs & Ducs de Saxe. La 
2 Thuringe, & la Principauti-d Anbalt, font poſſẽdees par 


n divers Princes. Lair y eſt moins humide, . infiniment 
J plus ſain, & le terroir om An dans les * au- 

tres parties du Cercle. l „ 
b Fes tas de colts alias partie du 
e Cerele, font V Elbe vers VE. , la Sala au milieu, qui 
25 ſe perd dans l' Elbe; le Pleiſs & Elfter, entre les 
1 deux premicres, qui fe perdent dans Ia Sala; & Un- | 


„ur à Ou, qui fe perd auf dans Ia Sala 1 
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Les \principales villes qu's on 7 trouve, font p Fo 


. 


Hall o 
ogy” 0 


5 eee 
ES _ 
0 Nen i + 
| 8 — 2 0 * 
8 = | *D > Weimar. 22D DxkspE. 
o Gh beo © e 2 W arorde a 
Eiſenach." * 1 


0 Nerthauſen. 
o Aulbauſen. 


0 9 5 


Py = N „ % 
- © * 
3 5 8 . wah OY 
x o ' N * 


e 12 Duche & Eleforat * 8 ARE 

eſt au Sud du Marquiſat de Brandebc burg, &c. abonde 

en ble. La Maiſon de Saxe eft x e des plus an- 
ciennes de l' Europe. 

principales; I'E rnefline & I Albertine. LEmpereur 

Charles-Quint depouilla la premiere de EleQorat, & 


en revetit la derhiere, qui le poſſẽde maintenant. La 
premiere, a fait les branches de Weimar & de Gotha; 


& la derniere, Il Electorale propre, avec celles de Hall, 
de Mersbourg & de Naumburg, ou de Zeit. x3 L Elec- 


teur rẽgnant eſt Roi de Pologne. Son Pere abjura la 


Religion Proteſtante pour monter ſur le trone de ce 
royaume , & pour lui ſucceder , le fils a ẽtẽ oblige de 
profeſſer la Religion Romaine: mais les autres Princes 


- Elle eſt diviſce en deux branches 


de 1a Maiſon-d Saxe, be ler; lde len Proteſts 

Il ya auſſi des: ſujets Catholiques. SITIO 

* J/ittenberg;, ſur Elbe, en eſt la ville capitals: 
Elle eſt afſez; grande, bien peuplee, forte & ornee d'une - 
Univerſite. - Luthet, & Melanchton, y ont e & 
jette les ſemences de la Reforn ation, 7 

Te lieu eſt auſſi renommẽ p to eines kn blen 
& en verd, qu'on appelle 3 bleu & werd 
de Saxe, les meilleures de TR cat "Fong Au "ng: 
ſur Fes eſt une place forte. un W 


„Le Marquilat de MISNIE. 


eſta au 2 du Duche de Saxe propre. II eſt fertile en 
ble, & produit du vin le long de l' Elbe. II * a my 
ſieurs mines, qui font ſa principale richeſſS. 

Mulberg, au S. E., ſur l' Elbe, celebre j par — vic⸗ 
toire que Charies- Quint y remporta, en 1547» __ les 
Proteſtans de la ligue de Smalcalde. / 

* Aeiſſen „ au S. E. de Torgaw fur 8 

1s Kveche, eſt une aſſez belle ville, & déſendue par 
un vhs chateau. C'eſt dans le chateau de cette ville 
qu'on fait 1a delle Porcelaine de Saxe, qui porte un 
fi grand revenu au Prince. On y emploie autour de 
700 hommes qui ne ſortent jamais, de peur N ne 
ſoient tentẽs d'aller travailler ailleurs: cepe | | 
d'entr eux ont le ſecret an wy w de. Preparer k 5 
matire, Ke. 1 2 Sy ; 
0 eſden, au 8. E. 5 8 Ebbe, << aujourdhui 1 9 
capitale de la Miſnie, & la reſidence des Electeurs de 
Saxe. C'eſt une grande ville, fort peuplẽe, dẽfendue } 

itadelle, & Yune- des plus belles de 


2 


FAllemagne.” IL.es Electeurs y ont un magnifique 2 
Je Chateau. <a par la riviẽre, en vieux & — 
Ton. II. B b en 
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en nouveau Dreſden, qui ſe joignent par un tres beau 
pont de pierre. Quoique le Prince ſoĩt Catholique, la 
Religion Proteſtante y domine. Dreſden n'avoit ja- 


mais ẽtẽ priſe, mais elle le fut le 17 Decembre 1745, 
par le Roi de Pruſſe, qui la rendit le 25 du meme 
mois, en faiſant la Paix. La Manufacture de cette 
belle & fameuſe porcelaine de Saxe ſouffrit beaucoup 
de cette guerre. Freyberg, au S., de de — 


dont des mines d'argent. 


Plawen, au Sud de la Saxe, fur 1 Elder, elt une _ 
meilleures villes de VEleQeur. 

Altenbourg, à VOu., fur le Pleiſs, autreſois . 
eſt une ville aſſeʒ grande & aſſez jolie, & ornẽe d'un 
bon chateau. Le Duc de Saxe - Gotha y a Etabli une 


err pour ſes Domaines dans POſterland. 


Mei ſenfels, au N. Qu., ſur la Sala, jolie ville avec 
un bon chateau, ay refidoit le Duc de Saxe- Weiſſenſels, 


dont la branche à . ẽtẽ _ en {4-206 L Hlecteur en 


n 


M re a Ou; hs la "gy une ville confi. 
derable : c'Etoit art un Eveche-qui a ẽtẽ fEculariſe, 

AMersbaurg, au N., ſur la Sala, bonne ville. En 
x7 . la Maiſon de . fut e 4 


I Electeur herita, 
* LEISsIck, au S. E., fur le Pleif, 5 une 1 


& belle ville, riche, & une des plus marchandes de toute 


I Allemagne. Elle eſt defendue par une bonne citadelle, 
nommee Pieiſſenbourg, & a une celebre Univerſite, de 
meme que trois foires franches, od l'on voit des Mar- 
chands de tous les endroits de Europe. Det Fen- 


| . oli l'on parle le mieux Allemand. 


Hall, au N. Ou., ſur la gala, et ee eee 
par un n: elle "I renomapes ne N 
5 k Polo 3 pour 


de Ia Haute-Saxe. 555 
pour ſes lalines, & pour le langage de ſes habitans. 


Elle appartient > avec fon. territoire I A ane de 
Wen e 9 


3. bs 3 1 de THURINGE. 1 


La Thuringe, à l' Ou. , eſt fertile en grains & en fruits. 
N Ele fut autrefois un royaume. Elle eut enſuite des Comtes 
& puis des Landgraves, juſqu'a ce qu'elle fut unie à la 
Miſnie: enfin, la Maiſon de Saxe, s' tant partagee en 
deux branches, I Erneftine y eut preſque tout ſon par- 
tage, & cette grande branche s'eſt ſubdiviſce enſuite 
en pluſieurs Maiſons particulieres, qui prennent toutes 
| le nom de Durs de Saxe, en y ajotitant celui de leur 


generale,' & d'en donner une e ae adde. On 
y trouve les villes ſuivantes;; ; 

Weimar, ſur 'Ilm, aſſez grande & bien batie: fon 
Duc y fait ſa rẽſidence, ou il a un magnifique palais. 
II y a aufli Jena, ſur la Sala, fameuſe par fon Univer- 
ite, & quelques autres places moins importantes. 

* Erfurt, au S. Qu., capitale de la Tharingz, f ſur 


elle depend, avec une partie de ſon territoire, de! E- 
lecteur de Mayence. Elle toit autrefois'ville Tmperiale. 
Gotha, 4 rOu.,” fur la Leina, capitale du Duche 
de ce nom, | eſt une ville aſſez grande, fortifice & de- 
fendue par un bon chateau, appellé Friedenflein. Fre- 
dirif III. Duc de Saxe: Gotha, fait Ta rẽſidence dans 
cette ville. Ce Prince eſt frere de Son Alteſſe Royale 
Madame la Princeſſe de Galles. II eſt le plus puiſſant 


dies 8 Princes de la branche Erneſtine,” & ſa Cour eſt la 
" "WS I p 


principale reſidence. Il eft tres difficile aux Geographes 
de demeler les Etats de chaque Prince dans une Carte 


da Gira. C'eſt une grande ville, bien Vatie, bien for- | 
tifice, riche & bien peuplee. Elle eſt proteſtante, mais 
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plus nombreuſe & la plus magnifique des Cours de 
Saxe, après celle de Dreſden. Ses revenus ſont tres 
conſidẽrables, ſes finances ſont en bon ẽtat, & l'ordre 
& la bonne <conomie, rare chez les Princes, rẽgnent 
dans ſa Maiſon. Ses ſujets ſont les moins charges de 
taxes, de toute l Allemagne, & connoiſſent leur bonheur 
d'avoir pour Souverain, un Prince ſi bon & ſi ſage. 
Mr. Philipps, Hiſtoriographe du Roi, ci- devant Pre- 
cepteur du Duc de Cumberland, a publié à Londres un 
e curieux, qui montre les alliances que cette 
illuſtre famille de Saxe-Gotha a faites avec les plus puiſ- 
antes Maiſons de I Europe. On voit dans le palais du 
Duc une tres belle Bibliothẽque & un cabinet de rare. 
tẽs. Ce Prince poſſẽde, outre le Diche de Gotha, 
celui d Altenbourg, celui de Coburg en Franconie, & la 
plus grande partie du Comte de Henneberg, &c. A 
quatre milles de Gotha eſt Fraderitiuard, -maiſoe de 
plaiſance de 8. A. 8. 
- Eiſenach, A Ou. furs la Neſſa, ha. Jolie petite 
— qui fait un bon commerce de fer. Elle toit 
autrefois imperiale & libre. * appartient paints 
nant au Duc de Saxe-Gotha. _. Eng HA 
Mulbauſen, au N., fur T Unſtmuct, eſt une ville 
libre & imperiale: elle eſt grande & bien ne, & 
bien ſituẽe pour le commerce. | 
Northauſen, au N., autre ville libre & en 
Manifele, capitale du Comte de meme nom, au Sud de 
1a: principautẽ d' Anhalt. La Maiſon de Mansfelt a 


produit autreſois de grands hommes, qui brillent dans 
les Annales Allemagne & des Pais- Bas: aujourd'hui 
ſes Comtes ſont reduits à de tres mediocres revenus. 
Eisleben, à 6 milles au S. E. e 444 elt le _ 
d —_ Luther. 2 c 
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ef au Vord-EN 15 15 Tbur appartient Z 
divers Princes de cette Maiſon, branche cadette de la 
Maiſon Electorale de Saxe; elle eſt fort fertile en bles 
& en fruits. Elle a des mines d' argent, de fer, & de 
charbon de terre. = gibler & & le bois 2 5 font ove com- 
muns. £ 

Ses i villes ſont om = 

Duedlinbourg , au Sud 'Halberſtadt, qui a une ec 5 
lebre Abbaie de la Confeſſion d Augsbourg. Les Re- 
ligieuſes de cette Abbaĩe doivent faire preuve de no- 
bleſſe de huit quartiers, & leur Abbeſſe a rang parmi 
les Prẽlats du Rhin, dans les Diẽtes de e e La 
Souverainete en appartient a PEleRteur de Sake. 

* Bernburg, aVE. ſur la Sala, * = Irn Ia ths 
conſiderable de toute la Principaute. ” 

_ . ® Defſau, AVE., ſur I Elbe, eſt une 3 fortifice, 
Elle a une Academie, & un beau chateau, oũ les 
Princes d'Anhalt-Deflau font leur rẽſidencte. | 

| Zerbſt, au N., a une bonne citadelle ; le Prince 
4 Zerbſt res dans cette ville. he 
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15 Cenerr D BAS- RHIN. 


< Op Ceitle: coupe erke du Haut-Rhin I 8 (tend 
depuis le Cercle de Souabe, au midi, juſqu à celui de 
Weſtphalie, au Nord; & depuis le Cercle de Franco- 

nie, & partie de celui du Haut-Rhin, à l' Orient, 
Juſqu'au Luxembourg, &c. à POccident : on le nomme 
auſſi Cercle Electoral, parcequ'il comprend trois Elec- 
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torats; ſavoir, I. Mayence, 2. Treves, 3. es & 
une partie de I Electerat & Palatinat du Rhin. Il ren- 


ferme encore quelques petits Etats peu conſidrables: 
It eſt tres fertile en bles & en vins: mais il a ẽtẽ ex- 


trẽmement e 5 _ F Wee Gans ces nne, 
guerres. 


La Religion W Keule ef vrofelſee Shade les 


trois EleQtorats Ecclẽſiaſtiques; dans VEleRorat du 
Palatinat du Rhin, elle Veſt aujourd'hui e TY 


avec les Luthẽriens & les Calviniſtes. 


- Le Directeur de ce Cercle eſt VArchentque de 
me ſeul. : 


Les principales riviẽres qui e War le Rhin 
au milieu, le Mein 3 A oy le Acker au 1 ref la _w_ 


15  L'Eletorat & Anchovichs « ot MAVENCE... 
ON le voit-ſitus entre Ele ora FR Teve' au Sud, 
a Wetteravie au Nord, „ la Franconie a FEft, & le 
Palatinat au Sud. II eſt ſẽparẽ en deux parties par le 
Comte d'Hanaw; en orientale, joignant la Franconie, 
& en occidentale, qu'on appelle Rhingaw, vers le Nhin. 
Sa plus grande ẽtendue eſt d' environ 36 lieues. 


L'Archeveque eſt le premier Electeur de l' Empire, 
& preſide dans les Dietes, ou Aſſemblées generales & 


| particulicres de Empire. II eſt Archi-Chancelier de | 


I'Empire, pour l'Allemagne, & Garde-des-Sceaux, des 
Archives & de la Matricule de Empire. Les Mi- 
niſtres Etrangers doivent auſſi s adreſſer a lui, lorſqu' ils 
ont quelque affaire à communiquer aux Etats. II 
couronne I'Empereur. Ce Prelat a beaucoup d'autres 
es aa Une * 1 de ſes revenus, 
provient 


— Fe . - 


MA wh fwis_s wc cc . ]} La _ _ 
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pfovient des droits de peage du Rhin & du Mein, de 
Ja taxe qu'il y a ſur les excellens vins de ſes Etats, & 
de celle que les Juifs enn ce qui, avec d autres 
choſes, peut monter à C. 100, oco ſterl. par an. oy y' 
a des-Proteſtans Galea oa Electorat Catholique. +: 
Le Chapitre de I Egliſe de Mayence eſt de 24 Cha- } 

noines Capitulames, & de 18 Domicilies, en tout dle 

42, & qui avec 90 —_— 2 un tht, <boiſſſent | 

PEleQeur... „ 2 kt o 
Le Rhin, & le Mein, ces - 
Entre les * NR * cet Wann 


volt 1 . eee 


a 6 e oi 1 acc wa e fer 
1 OR 0 o geſuet. 


* W ou A confluent du Rhin & 40 
Mein, en eſt la ville capitale. Elle eff ancienne & 
grande, mais elle n'eſt pas peuplee à proportion de ſon 
etendue. II y a une Univerſite, ' Elle a une citadelle 
& des e ee ; avec cela on ne peut pas dire que 
ce ſoit une place forte. O ctoit autrefois. une ville libre 
& imperiale. On dit que C'eſt dans cette ville qu'un 
Moine, grand Chymiſte, i inventa la poudre à canon, & 
les armes a feu, & qu'un nomme Jean Guttemberg y 
inventa auſſi Part de Imprimerie: Harlem & Stras- 
bourg lui diſputent cependant cet honneur.. Wa 

© renomme pour ſes. jambons. 5 


 Heckhom,. dans le voiſinage de Mayence, * pe How 


fi renommẽ po les meilleurs vans: ge Rhin, auneles 
Old- Hock. 


Bingen, à Ou. de 83 fur le Rhin, eſt u une 3 
vih fort jolie. Elle toit autrefois libre & imperiale. On 
1 . Voit 
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 voit pres de-la, au milieu du Rhin, Ie Anunflur, ou k. 


Tour aux rats. On pretend qu'elle a pris ce nom de 
la mort tragique d' Hatton II. Archeveque de Mayence. 
Ce Prelat, dit- on, aſſembla dans une grange, en tems de 
famine, tous les pauvres du voiſinage, & les e 
fait brüler, il dit pour excuſer cette barbarie, qu 
avoit extermine les rats qui devoroient” le bien 2 0 
terre. On ajoũte, que par un jugement de Dieu, il 
fut devore par les rats dans cette tour, où il Sctoit 
retirẽ pour fuir leur pourſuite. 1 * a ROE * 
n'eſt qu'une fable. n . 5 
es „ petit village, entre 8 & Aſchaffen- 
bourg, ſur le Rhin, celebre par la victoire que George II, 
Roi d' Angleterre, remporta ſur les Frangois, Van 1744. 
Sa Majeſtẽ fut expoſẽe au plus grand feu, a la tete de 
* W e tantöt a bie, & tant0t a. 8 


& 7 fut we au pie. } | 
. Aſchaffenbourg 5 ville ſur le Rhin 5 a un hs; 5 


| ag chateaux d' Allemagne, où les Electeurs de 


Mayence font leur reſidence ordinaire durant I'Ete, 
Hoecht, ſur le Mein, avec un bon ease een 1. 
mechant bourg. 


4 


Les pais detaches de Mayence ſont le Bergſtraſs, * 
conſiſte en divers Bailliages , entre le Rhin, & le Pa- 
latinat , &c. le pais 'E Vchfelt, „entre la Helle & la 
Thuringe; la ville d' Erfurt, au milieu de la Thu- 
ringe; 8 la ville de Fritzlar, dans le an de 
Heſſe. 


* * 
— 4 8 
* 


2. ki 


— 


. con du Bas-Rbin. Le 
2. L'Eleorat & Archevichs 4 TREVES. 


On le trouve entre le Palatinat, le Luxembourg, 
I' Archeveche de Cologne, &c. Il peut avoir vingt-fix 
lieues de Oueſt à PER; fa largeur eſt fi inegale, 
qu'on ne ſauroit bien la Ihetmiler, * La moindre par- 
tie eſt à Porient du Rhin, la plus grande eſt tres 
fertile, ſurtout en vins de Moſelle, ainſi nommes de la 
riviẽre Moſelle, pres de laquelle on les recueille. Dans 
je dernier fiecle, & au commencement de celui · ci, les 
Francois y ont cauſe de grands dommages. Du cote 
de la Lorraine & du TIRE" il n' 5 a Pe 111 
des bois. 

Le premier Electeur fut en 1021, II ee Is qua- 
lite d'Archi-Chancelier de l' Empire pour les Gaules. 
Cet Electeur donne le premier ſon ſuffrage à l' Election 
de FPEmpereur. - Le Chapitre de Trèves eſt compoſe 
de 40 Chanoines; il fe maintient inviolablement dans 


la coũtume de n'y admettre point de Princes, ni meme 


de Comtes de l Empire, mais ſeulement des Gentils- 
MW; qui peuvent fairs preuve de nobleſſe de ſeize 
que oft (la par les — Sen "revenu 0 
d'environ C. 76,000; ſterl. 


Le Rhin & la Moſelle en ſont les emed n. 
vieres. 


Les principaux lieux de cet EleQorat, font tus le 
long de la Moſelle, du Nord au 85888 ou font Treves 
au S. Ou.:, & Coblentz, au N. E. 


* TRE'yEs,. ou Triers, vers le Sud, fur 'H Moselle | 


toit autrefois la capitale de la Gaule Belgique. C'eſt 

une grande ville, mediocrement peuplee. Elle paſſe 

pour la _ ancienne de l'Allemagne, & elle ẽtoit 
B b 5 tres 
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tres conſiderable du tems des Romains. Les Normans 
y exercerent des cruautes inouies Pan 882. Elle n'eſt 
plus libre & imperiale , depuis qu'elle fut declaree 
ſujette de ſes Archeveques. On y gate, & ce qu'on 
dit, la Tunique de Jeſus-Chriſt. 

St. Maximin, tout pres de Treves, eſt une Abbaie 
fort riche, dont I Archeveque eſt Abbe. 

* J//itich, pres de la Moſelle, ſur la frontière du 
Luxembourg, a un tres beau chateau, & ſert de de- 
meure ordinaire à IEleQeur de Treves : on.P appelle 
le Chateau d' Ottenſtein. | 

Cocbeim, au N. E., fur la Moſelle , fut priſe par 
les Frangois en 1689, ou ils maſſacrèrent 1300 bour- 
geois, outre les femmes & les petits enfans. 

* Coblentz, au N. E., à la jonction du Rhin & de 
la Moſelle, <toit autrefois libre & imperiale. Comme 
la ſituation en eſt importante pour la ſüreté du pais, 
on a bien fortifiẽ cette, ville: elle eſt encore dẽfendue 
par la fortereſſe d' Hermanſtein, au de- A du Rhin 
avec laquelle elle communique par un pont de bateaux. 
Cette fortereſſe eſt imprenable. Elle eſt au haut d'un 
rocher, une fois plus ẽleuẽ que le chateau de Windſor. 
Coblentz eſt tres peuplee, & le commerce y eſt floriſ-- 
ſant, qui conſiſte en vin, en grain, en bois, & en fer. 
Dans cet endroit, > la. ene & le Rhin ſont bert 
rapides. : 


EY LEletorat & Archevechs 4 COLOGNE. 


Cet Electorat eſt au Nord de celui de Treves, &c. 
| bs pais. en eſt bon & fort peuplt. On y recueille 
quantite de grains & de vins; & comme il eſt ſituẽ 
le long du Rhin, les habitans en tirent de N avan- 


_ owe * commerce. 


LElec- 


Empire pour . 1 8 as 
| Ls Ce Co ompoſẽ de 60 C 
nes, qui ſont tous Princes, ou Comtes, exceptẽ huit 


nobleſſeQ. 
L.Electeur poſtcde le Dach a. W:ftphalic, &le Cn 
te de Recklinhauſen, enclaves dans le Cercle de Weſt- 
phalie. II a de grandes prẽtenſions ſur la ville de Co- 
logne, ville libre & imperiale, du Cercle de Weltphalis: 
Le Rhin eſt la principale riviere de cet EleQorat, - 
Les principaux lieux qu'on y trouve ſont, ſituẽs le | 
long du Rhin, du Nord au Sud. 
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Nliasag, au Nord, ur le Rhin, entre des marais, : 
eſt une ville aſſez grande, & aſſez bien fortifise. 1 
Keyſerweert, au S. E., eſt une ville fortifice dans 


une ile du Rhin. Nuys „au 8. . & du Rhin, fut 
priſe & repriſe e fois, durant les guerres d'Alle- 


magne, à cauſe de importance du paſſage. Cette 


Charles Due de 9 aui la tint afſicgee pen- 
— un an. 


<> 


* Cologne, 


Wot 


Docteurs, amn we . 


place eſt forte, & celebre par la refiſtance « qu'elle fit 4 5 


8664 Le Cercle du Bas-Rhbin, 
Cologne, au 8. E., ſur le Rhin, ville imperiale ; | 
-Fen ai parlé dans la deſcription du Cercle de Weſt- 
Phalie, page 529. 

gen; au 8. ſur is Rhin, 9. Ip lan 1 
NElecteur y fait fa rẽſidence ordinaire, où il a un tres 
beau palais, & des jardins ſuperbes. Andernach, au 
8. E., ſur le Rhin. L'an 876 il ſe donna pres: de 
| cent vile une ſanglante bataille, entre VEmpercur 
Charles le Chauve, & Louis Roi de Germanie fon 
Neveu, dans laquelle ce dernier, AVEC n 1 de 
Nane entiẽrement ere £4. 229 a © 1 


J. I. Electorat & Palatinat du Wü. * ac: 


I eſt borne par les Electorats de Mayence & de 
Trèves, le Cercle de Souabe, PAlface & la Lorraine. 
On Fappelle Palatinat du Rhin, parcequ'il eſt ſituẽ 
des deux cotes de ce fleuve; une partie depend du 
Cercle du Haut-Rhin. On Vappelle auſſi Bas Pala- 
tinat, pour le diſtinguer du Palatinat de Baviere, qui 
porte le nom de Haut Palatinat, auquel il <toit autre- 
. fois uni. Ce beau pais a été ſouvent un theatre de 
ſang & de miſere. - La plipart de ſes belles villes ont 
Ete pillees, brulees, ou demolies, & les habitans, 
dont un nombre conſiderable s eſt tranſports dans les 
Plantations Angloiſes de  Amerique, ont «te fi oppri. 
mes pour la religion, qu'il en eſt ſorti un nombre 
conſiderable , pour _ cher des etabliſſemens 
ailleurs. 

Le Palatinat, apres avoir &ts poſſede, depuis an 
925, par differentes Maiſons, vint en 1215 4 LAs 
Duc de Baviere. Son petit fils Louis II, appelle le 
"Severe , mort en 1294, eut deux enfans, Rodolphe & 
85 Le premier, qui Etoit Vain, poſſẽda le _ 


dans d Blo-Rhin, Jo 


& le Bas Palatinat, & fut la tige de tous les Comtes 


& Electeurs Palatins: le ſecond fut le Chef de la Mai- 
ſon des Ducs de Baviere,. qui ne devinrent Electeurs 
que plus de 400 ans apres. Rupert, ou Robert III, 
Comte & Electeur Palatin, qui fut Empereur en 1400. 2 | 
laiſſa a fon ſecond fils, le Comte de Simmeren;> & ce 

jeune Prince eut deux enfans, qui formèrent la branche 
des Ducs de S immiren, & celle des Ducs de Druss; Pont, 
qui prit dans la ſuite le nom de Necobourg. La branche 
de Simmeren ſueceda à FEleQorale en 1 559, par Fre- 
derie III. Son arriere petit fils, Frederic V., ayant 
ẽtẽ mis au Ban de Empire; en 1623, & depouille de 
ſes terres, & de ſes dignitẽs par ! Empereur Ferdinand II, 


pour avoir accepts la Couronne de Bohẽme, le Haut 


Palatinat fut donné; avec la qualité d'Electeurg à la 
Maiſon de Baviere ; mais en 1648 Charles- Louis, fils 
de Frederik V/ fut rétabli dans le Bas-Palatinat, & 
'on crea en fa faveur un nouvel Electorat. Charles II 
ſon fils etant mort en 1686, ſans poſterite, la branche 

de Netubourg lui ſuccẽda. Elle a ẽtẽ ẽteintè en 1741, 
& la branche de Su/tzbach, qui ẽtoit la cadette de celle 


de Newbourg, a ẽtẽ miſe en poſſeſſion du Palatinat du "a - 


Rhin, & de tout ce que I'EleQeur poſſedoit ailleurs. 

Cet Electorat eſt d'une petite Etendue, & a dann 
coup ſouffert par les differentes guerres, | 

Lair y eſt un peu froid, mais fort ſain, & le terroir 
un des plus fertiles ee en ble, en pãtu- 
rages, & en vin, qui paſſe pour le meilleur qui croiſſe 
le long du Rhin. Ses revenus peuvent monter a 
300 mille livres ſterling. La Cour de I Electeur 


eſt magnifique. Les * y was wee avec mr 
plus DO politeſſeeG. 14 2 


Le 
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Les habitans, en general, ſont Proteſtans, Cal- 
viniſtes „ ou Lutheriens : mais la religion Catholique 
Romaine eſt la dominante. Autant que ſes Princes 
Proteſtans ont travaille 3 1'ctablifſement & à la propa- 


gation de leur religion, autant ſes Princes Catholiques, 


depuis que le Duc deNewbourg a fucc6de à L Electorat, 


ont ẽtẽ acharnes à Py extirper. Les invaſions que les 
Francois y ont faites, ont auffi extremement decou- 
rage ſes pauvres habitans reformes. Et ce qu'il y a 
eu de plus triſte pour eux, c'eſt qu*a chaque Traitẽ 
qu'on a fait depuis 60 ans, les Puiſſances Proteſtantes 
ont conſenti à l' ẽtabliſſement de la Religion Catnelique 
dans les lieux memes, ou la Proteſtante avoit b Lricmphe 
peu de tems auparavant. 

Les principales rivieres qui r. arroſent, ſont le Rhin 
au milieu,” & le Necker a VE. 


1 villes les 9952 remarquables A FOrient du « Rhin, 


o Baccharach. 5 


0 * * 


10 als 
| O0 Manheim. 


© Heidelberg, 


| * Habt Enno 8 * le Wa „ eſt la le 
du Palatinat. Cette ville a «te pillẽe & ruinẽe pluſieurs 


fois 6 ou ow Op: * les ner &: Pos 
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_ Marechal de Lorge en traita les habitans avec la 
plus grande barbarie. Ils furent maſſacres, à la reſerve 
de ceux qui ſe retirerent dans le chateau. II fit violer 
les femmes & les filles dans la grande Egliſe, od elles 
5 ẽtoĩent enfermẽes par ſes ordres , & ſur la promeſſe 
qu'il leur fit de les y garantir des inſultes de ſes fol- 
dats ; | & la ville fut miſe en cendres. T5000 des ha. 
bitans en ſortirent nuds. Elle n'eſt pas encore remiſe 
du dernier malheur qu'elle ẽprouva en 1693. Il y a 
une Univerſite. Le Chateau de VEleQeur y eſt tres 
beau: il renferme une nouvelle tonne, plus grande & 
plus belle, que celle que les Frangois percerent en 1688. 
Elle contient, dit - on, 204 foudres, trois tonneaux, & 
quatre barriques, & a <te remplie par les ſoins de 
 VEleReur Charles-Louis. Elle eſt de cuivre, & les 
cercles ſont de fer, dont il y a 110 quintaux peſant. 
Sur le devant de cette tonne ſont les armes de PElec- 
teur, & au deſſus, un grand Bacchus, accompagnẽ 
de pluſeurs ſatires, avec weed ms yon en vers 
Allemans. 

* Manheim, au N. Ou., au leis du Rhin, & 
du Necker, eſt une ville forte beds, & la rẽſidence 
de PElecteur. 


Frantendal, au N. Ou. „ A Ete une des plus fortes 
places d' Allemagne. Les Frangois s'en étant rendus. 


maitres Pan 1689, l' ont entierement dẽtruite, mais 
Electeur Palatin Va fait rebãtir. 


Oppenbeim, au N., ſur la rive gauche du Rhin, au- 


trefois imperiale, 


 ,® Baceharach, ay N. Qu., 5 le Rhin, eſt cflebre 
par ſes bons vins, que TERED Wann aimoit ſt 
_ 
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fort, qu'il prefera trois chariots de ce vin 3 25 mille 
richsdalers, que la ville 4 nn lui vouloit 
donner. | | 


-On trovyers 13 deſeription des autres villes remar- 
quables du Palatinat, dans celle que je donne du Haut- 
Nun, dont elles dependent. | | 7 


. Electeur Palatin poſſẽde encore le Duche 40 Sim- 
meren, qui lui donne le titre de 'un des Directeurs du 
Cercle du Haut-Rhin, &c. Comme Duc de Juliers, 
il eſt l'un des Directeurs du Cercle de Weſtphalie, 
ot il a encore le Duche de Berg. Il eſt auſſi mai- 
tre de la Seigneurie de Rauęſtein, ſur la Meuſe dans 
le Brabant Hollandois, & du Duche de Newbourg, 
avec la ee wag de Sutzbach "A le 1 Wo 
2. 7 en e e 
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1 8 Ceners 5 DU ; HAUT- RHIN. 


WW "15 eſt partage x par is Cercle du Bas: Rhin en 


| deux parties, que Fon diſtingue par les ae . 
& de baſſe. 


La baſſe partie 0 Cerde FE ne Rui 5 comprend 
les Etats ſuivans ; 
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La Witteravie etoit cette Etendue de pals, qui 
tend depuis YOu. de a F ranconie, Juſqu'a PE. du 
Duchẽ de Berg . | 

La haute partie du Cercle du Haut-Rhin et Jans le 
Palatinat, au couchant de ce fleuve, & comprend le 
Duché de Simmiren, le Comte de Spanbeim, le Duchs 
de Deux-Ponts, VEveche de Worms, PEveche de Spire e 
'Eveche de Bale, & le Comte de Monbéliard ſont au 
Sud de l'Alſac. 

Les Directeurs de ce Cercle ſont PEveque de Worms, 
& VElecteur Palatin, comme Duc de Simmeren. | 
Les principales rivieres de ce Cercle ſont le Rhin, 
& le Mein au milieu, le Veſer au N. E., la Fulde, qui 


ſe perd dans le Weſer, & le Lohn qui ſe perd dans le 
Rhin. 


1. Le 
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37 % . e 4 Haut-Rbis, 
2. Le Landgraviat de HESSE-CASSEL.. 


ce pais peut avoir trente lieues de long, & vingt "Y 
large. II eſt entourẽ de bois & de montagnes, où il 


a de bonnes mines de fer & de cuivre : mais vers le 


milieu, il y 2 G aſſez belles plaines ; fort-fertiles en 


grains & en paturages. _ 

La Maiſon de Heſſe, qui poſſede ce pais, eft une 
des plus anciennes & des plus illuſtres d'Allemagne. 
Elle tire fon origine des anciens Dues de Brabant, & 
elle eft diviſce en deux branches principales. La ca- 


dette porte le nom de H. N. Dermſtad, & elle ſuit la 


Confeffion d' Augsbourg. L' ainëe, qu on connoit ſous 


le nom de Heſſ:-Cafſe!, poſiede la partie Teptentrionale | 


du Landgraviat de Heſſe, &c. & eſt de la Confeſſion 


de Genève. II Ja un Cadet, qui porte le nom de 
Heſſe-Rheinfeld , & qui poſſẽde par droit d'appanage, 
une partie du Comte de F & il eſt Ca- 


tholique Romain. | b 
Les DH lieux « quis on y rrowe but 5 85 7 
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* CASSEL, au N., fur la Fulde, eſt la capitale du 
Landgraviat de Heſſe. C'eſt une ville afſez grande, 
belle, riche, marchande & forte. Le Landgrave y a 
un chateau des plus beaux d Allemagne, avec de beaux 
Jardins, une Bibliothẽque & un Cabinet de raretẽs. La 
rivicre partage la ville en deux parties; qui ſont la ville 
neuve, & la vieille; d'autres en marquen rnd CI 
qu'ils nomment la haute ville. a 

 Rotenburg, au S. E., ſur la Fulde, ft une aſſes 
1 bonne ville, avec un wan chateau. 

Hirſchfeld, jolie ville, fur la Fulde, 8 Sow 
Abbaie, ſEculariſce Pan 4h irre au E e | 
de Heſle-Cafſel, 

Marpurg, à Ou, ſur bs 1 * yy une ade 
Jol ville: il y a une celẽbre Univerſi te. 

Sigſſen, au 8., ſur la meme -riviere , oft une ville 8 8 
mediocre, mais qui a de boniies fortifications, "Wk 0 
W IO” A 5 


2. L'Abbaie de F UI. D ” 


entre le Landgraviat de Heſſe, & la Franconie, eff un 
pais qui peut avoir une vingtaine de lieues du Sud au 
Nord. II ne depend que de fon Abbe, qui eſt le 
plus riche d'Allemagne, & le premier des Abbes, qui 
ont le titre de Princes de Empire. Il eft revetu de 
la dignite d'Archi-Chancelier de I'Imperatrice,' & il ne 
depend que du Pape, auquel il paie une redevance de 
400 florins d'abord apres ſon Eleftion. Tous les Re- 
ligieux de cette Abbaie, fondee, par Boniface Arche- 

veque de Mayence, Van 744, ſont obliges de faire 
preuve de nobleſſe, avant * NED etre "__— Its oe 
| Benedictins, | | 


0 Fulle, 


> 8. .. - 
. 


_—_ FR Cerele du Haut. RB: 


® Fulde, à IE., fur la Fulde, eſt une Inks _—— 


= Ie fel lieu de conſiderable du pals. 
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A On. de v Abbaie de F ulde, Kc. eſt ee whe 
petite ẽtendue, & n'a point de villes remarquables. II 
appartient à la Maiſon d' Iſenbourg, qui eſt Rẽformẽe. 
* Wetzlar, au S. Ou. de Gieſſen, ſur le Lohn, eſt 
une ville Imperiale & fameuſe par la Gern 198 
e dee lee. 85 1 
0 + Cone de HAN AW. 
au 0 Sud os celui &Yſenbourg, &c. en Wetteravie, eft 
un des plus riches. de l' Empire. Le Landgrave de 
Heſſe-Caſſel en eſt en poſſeſſion depuis la mort du der- 
nier wg de 3 mine Fan: 7736, en vertu Tun 
* — 13 E. de l " pres * Maio, 
en eſt la _ * ville . aſſez belle & aſſez 
bien fortifice. ' FR 


a eee au N. E., buchse dans coe comte, 


eſt une ville Imperiale avec un chateau fort , * & 
bien peuplee. 


54 Frandfort;. Aron, ſut le Mein, dans Ws Wette- 


rave, eſt une ville aſſez grande, & conſiderable pour 

fon commerce, ſa richeſſe, & le nombre de ſes habi- 
tuns: la xiviére la partage en deux parties, dont la 
principale à retenu le nom de Francfort, & la plus 
petite celui de Saxenhauſen. Elle eſt auſſi le lieu, on 


ſe fait I'dleQion | & le couronnement de PEmpereur. 


On y tient deux celebres foires, par an, qui durent 
chacune quinze jours. La Religion dominante de cette 
Wie elt la * Les Catholiques y ont des 

| hs as 


＋ © ©. yo 


Egliſes, & les Calviniſtes ont Ja leur 4 une "POR 
de Francfort , qu'ils ſollicitent depuis quelque tema 
d'avoir dans la ville. Les Juifs y ſont en grand nom- 
* mais ils n'y ont point de Sinagogue. 

* Darmſtad, au S., eſt la reſidence du Landgrave 
de ce nom, qui eſt maitre de tout le pais d'alen- 


tour. Cette ville eſt belle & le chateau du Prince eft 
ſuperbe. 


* Fridberg, au N. de Franchort, elt une ville Libre. 
& ii | 7 1 

Naſſau, 3 TE. de Coblentz, "is le [9 mg petite 
ville appartenant au Prince eO, e des 
Provinces-Unies. Big 

* Rheinfelds, au 8. Ou., 5 — fog 1eRhing 4 
la reſidence ordinaire du Landgrave de ce nom, qui eſt 
Catholique. Cette fortereſſe commande toute la lar- 
geur « du Rhin, & tous ceux qui paſſent par-la ſont obli- 
Ses de payer un peage aſſez conſiderable. Le poſte eſt 
tres important en tems de guerre. Le Landgrave de 
Heſſe-Caſſel, en qualite de chef de la 1 pretend 
d'y avoir Ma de protection: le Landgrave de Rhein- 
felds, ſoũtenu des Princes Catholiques du Haut-Rhin, 
le lui a longtems diſpute; & il fut convenu en 1734, 


que celui de Heſſe- Caſſel y auroit . en Lp 
de guerre. 


8 St 


F. Dans le Palatinat, au couchant du hin, ap- 
Partenant à ce e on trouve 88 


FJimme- 
$i 3 


- * 


574 Le Cerci: ds Haut-Rbis: 
: 0 Simmeren. | 9771 

f 0 Spanheim. ; Fe, 
0 Birkerfel. oO Worms,” 


bulk, A. 


Daus Pons « 6 loo Bb: 
0 Fbilipsbourg. 


* 


Simmeren, vers 1 Nord, capitale de ſon Ducks, eſt 
une petite ville, bien fortifice, avec un bon chateau. 
Spanheim, au S. E. , Petite ville, capitale du Comte 
die meme nom. 
Birſtenfeld, au 8. Ou. , eſt la ville o ou le Prince Duc 
de Deux-Ponts fait ſa reſidence. 


A Wes fo 


— 


Deux-Ponti, ou Zweibruck, au S. E., au os de 
deux petites riviẽres, eſt une jolie ville, & 1a capitale 
boo Duche de meme nom. 
'* Forms au N. E., fur le Rhin, eſt une ville libre 
8 imperiale , dont les habitans ſont Proteſtans. Son 
Eveque eft Prince de Þ Empire. Elle a ets cẽlẽbre par 
la Diete que VEmpereur Charles-Quint y aſſembla 
Fan 1521, oũ Luther, citè pour rendre raiſon de ſes livres 
& de ſa doctrine, avoua, & defendit tous les deux, & y 
fut pour cette raiſon proſcrit. Cette ville n'eſt plus 
aujourd'hui ce qu'elle ẽtoĩt avant or les F 28 8780 la 
ruinaſſent, en 1689. 
Spire, au 8., preès du Rhin, autre ville libre & 
imperiale „ enclavee dans I'Eveche de meme nom, a 
ſubi le meme ſort que Worms; de forte qu'elle n'a 
pi encore ſe remettre, depuis que les Francois la rui- 
nerent enticrement. Elle etoit fameuſe par la Cham- 
bre imperiale , ou Cour Souveraine de Juſtice, qui fut 
depuis transferee a Wetzlar, ou elle eſt aujourd*hui. 
. Elle 
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Elle eſt encore cẽlẽbre par la Diẽte des Chreti ns Evan. 
geliques, ot ils prirent le nom de Proteſtans, 

* Philipsbourg, au S., à un quart de lieue FR Rhia, 
| eſt une place tres forte, & importante. Elle a été 
ſouvent priſe & repriſe. Les F rangois la prirent l' an 
1734 après un ſiege des plus difficiles qui ſe ſoit encore 

vu: ils la rendirent en 1736 par le Traits de Vi ienne. 


6. L'Eveche de Bile, L. Alſace & la Principauts de 
Montbiliard , que les Geographes comprennent dans 
le Cercle du Haut-Rhin, nen dependent plus ur- 
d'hui: þ en ai * donne Ja frigtion, . 


— 


EE 


1 3 DE ; FRANCONIE.. 


R ce 8 eſt ſitus au | miliw de „Allemagne , entre 
" le Cercle de Haute - Saxe, au Nord; la Boheme & la 
5 Baviere, à Eſt; la Souabe, au Sud, & les Cercles du 
A Haut & du Bas - Rhin, à l' Ou. 
s MW _ C*toit, felon pluſieurs Hiſtoriens, une . provinces 
des anciens Francs, qui s ẽtendoient dans la Weſtphalie, 
& la Bafſe- Saxe. Ce pais fut enſuite appelle France 
bk Orientale , pour le diftinguer de la Gaule, dont une 
. partie 5 Francs avoit fait la conquete. Les Rois de 
France y <tablirent des Gouverneurs, qui prirent le 
= titre de. Ducs de-Franconre , & qui ſe rendirent enſuite 
independans. . Conrad, l'un deux, devint en 911, le 
premier Empereur Germain, apres I extinction de la 
branche de Charlemagne. 


La Franconie eſt bien beuplee, & eſt ferdile en bles, 


en e & en paturages, on l'on nourrit beaucoup de 
|  betall. 


* 


La Religion Catholique Romaine, la Proteſtante, & la 
eee font dominantes en ces Etats diffẽrens. 
«doo $0 n * enge font © @ Sm B+ 
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Ses 8 riviẽres ſont le Ain, qui aſa ae 


au N. E., le Redpitæ à la henne au S. E., Fes 
cnn le n & P Memul, qui eſt au sr. 5 815 
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N Cet Eveché eſt 1 1 Oueſt de lu Fr rico? Son 


Evẽque eſt un des plus puiſfans prigces de ce Cercle, 
& il porte le titre de Due de Franeome, avec cette 
deviſe, La ſeule Epliſe di Wurtzbourg 4 le droit de j Ju- 
ger par Pipie & par Letole, & marque que ſes Eveques 
5 un plein pouvoir temporel & ſſ FRET ſur leurs ſu- 
Ils dnt oo, ooo ècus de rente 
Th Wartthners ; , eſt la capitale de ＋Eréché fur le 
Mein. Cette ville eſt bien batie ; bien peuplée; & 
agrẽable par la quantitẽ de jarding qui Penvironnent. 
Elle a un höpital, qui paſſe pour un des plus magni- 
fiques de Europe, Le Chateau, ot Evẽque fait fa 
reſidence, eſt le plus fort de toute la Franconie. -Pou 


etre regu Chanoine dans cette — — 1 faut ſe 
. 


— 1 a 9 YT * | 
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ſon mettre à une 'ceremonie Agbs, PRO ſujet pre- | 
ſents doit paſſer devant tous les Chanoines, ranges en 
haie, avec une baguette a M qu il e 5 
chacun un coup fur le dos. Les Chanoines font ce- 
pendant preuve a« nobleſſe, comme les autres de 
TEmpire. ' | 
Au Sudde VEveche de 3 ſant les REY 
paux domaines du Grand-Maitre des Cheyaliers de 
TOrdre Tentonigus. Cet ordre ẽtoit autrefois fort puiſ- 
ſant, & fut inſtituẽ Van 1 190 par Henri, Roi de Jeru- 
ſalem, pour combattre les infidelles. Ces Chevaliers - 
paſsèrent en Allemagne. Ils 8'y rendirent maitres de 

la Pruſſe, où ils £&tablirent la Religion Chretienne. 
Albert de Brandebourg, ayant embrafle la Reforme en 
1525, ſsculariſa la Pruſſe, & la rendit feudataire de 
Pologne. Ce changement leur fit ẽlire un Grand- 
W * le lieu de ſa reſidence 4 
thal. 
L' oOrdre Teutonique conſiſt aujourd'hui en onze 
Provinces, ou { anderies, rẽpandues de cote & 
Cate. Il y en avoit une e ſavoir. coll 
= | d'Utrecht, mais les Hollandois ſe la font approprie 
„ Chacune 3 fon Commandeur particulier, & tous ces | 
5 rere — 
1 ont droit d'elire. Pour ètre recu Chevalier de cette HM 
I Ordre, il faut faire preuve de 16 quartiers de nobleſſe, | 
le tant du cots paternel, que du cots maternel : & quoi- Y 
K | qu'on y ait beaucoup &egard à la religion Catholique | 
t. les Luthériens & les Calviniſtes neanmoins n'en font 3 
+ | pas exclus. Le Grand-Maitre de VOrdre eft Prince _.| 
{a de FEmpire, þ: a dan fon rr {ans ville: 1 | 
ur Wurtzbourg; 


* Maris 


Þ rOueſt & au Sud ſont les Contes de 1 
de WERTHEIM, de HoLac, ou HonsnLos; & d'Er- 
'PACH,, enclave dans le Cercle du Haut-Rhin , dont 


les 2 places and, * 7 4 8 bose NES 


An Now FR Rische Fs - Wer Burg, est 
Conn de HENNESERG,. qui uppartient 3 A 
. V'Eveque de Wurerbourg, A rage 208. ba Au 
| Landgrave de Heiſſe · Cuff l. 
*/Shhalkilden elt la vile la phis Tonfidzruble 
Ces. ne appartiem avec ſor territvire. 20 Land. 
grave de Heffe Caffel. Tile eſt <Uebre par la ligne 
que les Princes Proteſtans ds n en 1530 . 
Charles Qt. orders 
a Py ” = N We e G. en une 
petite ville een be even, eee le Due de 
"Sake de meme nom. Nana 1 1 | 458665 
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| "LEvechs 5 —＋ eſt entre celui de Warts hou 
à YOueſt, & le Marquifat de G a} 

II eſt tres fertile en ble, en wins, en fruits, 5 en n ſaf- 

fran. Son Eyxeque , qui oſt Prince de I Empire, 


mille Ecus K I evenu. a ; 3 "i 7 73 Nr 


epic” LE. 
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ate n, W * 
ö 3. Le A Lar , | 
17 71 8 1 2 

bi appartient 4 un Prince Lutherien, 4. Ia Maiſon de 


Irandebourg, Prince de I' Empire, & Condirecteur du 
Cercle a de Franconie. 1 bn bon & alles pouple. 
4 ſon e een Cot une ai vill, 
on le Marquis rẽſidoit ei- devant. 
 *Bareath, au 8. E., A 1. de en le n Ct 
4 fide oe.” Uy aftabliuneU iver 1 1742. 
Tx Sud Au Marquila de Bare of Je angie be 
NUREMBERG, LET... 5 
Nuremberg, ville libre 88 le Regnitz; ; 
0 See des plus helles, des plus propres, des ꝓlus 
riches, & des plus marchandes villes de toute PAlle- 
magne. Elle eſt la depoſitaire des ornemens qui 
ſervent au facreides:Emp 'e ſont le Sceptre, 
le Globe, I'Epee, „& le e Dalmatique de Charlemagne. 
Les habitans y font un tres grand trafic d ẽtoffes, d hor- 
toges, , "we" dincaillries E eme 70 d' ivoire th. on 
| 21h: Fort bien: te enn 1 
Les Catholiques & Bo Lutheriens "iy 3 exerciee 
divin dans la ville, les Calviniftes le font hors. de la 
ville, &iles Juifs · My dameurent pas; mais ils-ont la per- 
miſſion d'y aller, en payant quelque choſe, moꝝenant 
qu'ils en ſortent le meme jour. La ville de Nurem- 
„ berg 
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580 Le Cercle du Hau- Rhin. 
berg acheta Pan A de Frederik, Marquis de Bran- 
debourg, Ce territoĩre pour 60 mille florins d : | 


Altorf;;aVE.., eſt une —— avec une 
e ae eſt "re & th tian ho 


. Ti Marquifat TANSPACH, ou CY. ONSPACH. 
n ft fitus au Sud * Evich&s 6 Wurghours & de 


Bamberg, Kc. Le Marquis de ce nom eſt auſſi de la 


Maiſon « Brandebourg, & de la troiſiẽme branche, ou 
branche gadette; il. eft Prince de {mend * Luthe- 
rien. Son pais eſt beau & bon. 

HAnſpach, ou Onſpach, au 8. Ou. de Nuremberg, 
10 capitale, & la reſidence du Prince, qui 7 a 
un beau chateau. On fait de belle porcelaine dans 
cette ville. A Orient eſt Schwabach, ville bien peu- 
plee,. & marchande, depuis que les Francois. Prateſtans 
7 ſont tablis. C'eſt la patrie de Jean Philippe Baratier, 
enfant cẽlẽbre par Petendue prodigieuſe de fa ſcience. 
Il mourut en 1740. age, de 29 ans. On a imprime 
25 ſes durrages » wag +6 n avoir. qu” onze ans... Au 


39 2 OO 1 Vs 


Cet Etat ell * Sud-Eſt du Marquiſat Anspach, ge : 


Il eft petit, mais tres fertile. Son Eveque , qui 
eſt Prince de I' Empire, en tire tous les ans 40 mille 
Hichſtet, ſur l' Altmul, en eſt la capitale, & la 
ſeule ville remarquable. Weiſſembearg, au N. Ou. 7 
alt. une ville libre & 1 mn 
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Ce Cesc eſt "AE au Nord par be Cetdle Eletorat 
du Rhin & celui de Franconie; à l' Orient par celui . 
de Bavicre , au Midi par la Suiſſe ; 3. & 2 a e ; 


par le Rhin qui la ſepare de l' Alſace. 


La Souabe, habitce autrefois par les Steves, eſt un 
des pais les plus fertiles de FAlemagne, en ble, en vin, 
& en très bons paturages. I 7 a des fomaines falees, 
& des bains fameux. 

Il y a un grand nombre de Bpaveraingaf, On 
compte 2 Eveches, 22 Abbaies, 1 Duche, 4. Princis 
pautés, 3 Marquiſats, 1 Commanderie de Chevaliers 


Teutoniques, 17 Comtes, & 32 villes imperiales. On 
appelle Sounbe Autrichienne, les pais, qui appartiennent 


à la Maiſon d' Autriche, enclaves dans ce Cercle '& 
dependans de celui Autriche. EY 

Ce Cerele a ẽtẽ durant pluſieurs annees le ch atre de 
la guerre entre F Allemagne & la F rance, & ily eſt 


toijours expoſe, des qu'il y a une rupture entre les 


deux nations. Les Directeurs de ce Cercle ſont Es- 


que de Conſtance, & le Duc de Wuttemberg. 


om Bay; er Etats thaw on 4 trouve ſont 
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temberg. 


_ Fu de Baden. 1 


Pr de Furſtenberg. 
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- Les . tes qui n But le Rus. | 
x FOueft, qui a ſa ſource dans les Griſons. Le Da- 
nube au milieu, qui a fa ſource pres du chateau de 
Furſtenberg. Le Leck à YEſt, a la fienne dans le 

Tirol, & ſe perd dans le Danube. Le Necker au 

Nord, a la fienne pres du Danube. 


La Forit nozre eſt une grande beer, a ER _ Briſ- 


* 


gow: on r d, A cauſe de e e de ſes 


N 5 *t * : * 4 1 
& 4 7 7 f D 8” > ” 5 <p; 
} 7 2 : « * 4 SL 5 : 4 & * 2 218 N 
OE 
a. + 
ks We 
* 
fi 1 
{ 1 . 
* — 
4 * 
z F 3 | 
4 $ . EO 
1 2: p 


. 
ö 


1 dc. 1408 4 383 ; 
Ea lere tes pl us remarquables de la Souabe font 


O a „„ a3} 5 


ud. 0 Blk. 


0 R Au lor. . 
* Red 0 Stutgard. - 


; . | e 
© Kebl. o Tubinſen. 


55 aul 5 
4 ber mY 
© 5 e And. 0 


Fein DE OY 


N FI RT. 1 5 COT + © "x IT 
AP. TR 
” Cans. 
E | 957 ö 13 33 
> a 
K. 


6 EY: 
de etz II eſt fort e » & fort fertile. II ap- 
partient au Duc de ce nom, qui eſt un des principaux 
Souverains de ce Cercle. On y trouve 

Hailbron „au Nord, ſur le Necker, ville libre & 
imperiale, aſſez grande bien batie, & riche par ſon 
commerce, : 

Hall, a FER d'Hailbron, autre ville impiciale , eſt 
renommee pour ſes ſalines. On Vappelle Hall en 
Souabe, pour la diſtinguer de Hall en Saxe. 


Ce 4 * Stut- 


584 Le Cerele de Souls, 

*  Stutgart, 5: au 8. Ou. de Hall „ : Pres du Necker, - 
eſt la capitale de ce _ & * reſidence ordinaire 
des Ducs. 1 I} ST 


Tubingen, au g. Ou. te Sage. fur Te Necker 
2 une celebre Univerſite. © 


Um, au 8. E. de Tubingen, ſur le be eſt 
une ville e & imperiale. Elle eſt mẽdiocrement 
grande, mais riche, marchande, & bien peuplee. Ulm 
veut dire Orme, dont elle tire fon dom, parcequ' ily 
a quantitẽ d ormes dans ſon voifinage. : 


Entre Tubingea & Ulm eſt ſituce la bee PY 
ts z. Ceft-2-dire, entre le Necker & le 
Danube :: elle eſt compoſee de pluſieurs anciens comtes. 


La Maiſon de Hohenzollern eſt illuſtre: &tle ſort de la 


meme tige que celle des Marquis de Brandebourg, 
aujourdhui Rois de Pruſſe. Les Princes de Hobenzol- 
lern ſont Chambellans heredi tires. du St. e Ro- 
main. 

ee au N. rm, ile lice & jonadbiale, 
eſt aſſez conſiderable; elle eſt celebre dans Hiſtoire 
par la defaite des Suedois en 16 1. & par celle des 
Bavarois Lan 1646. 


ILL 


he * 8 de Wirtemberg poſſede bs Fee de 
Maxzsxianp 2 entre Alſace & la F ranche-Comte. 
Monbeliard, pres du Doux, en eſt la capitale. 


"IS. 
* 


F 24s 4 * 


"Is Marquifat de BADEN. 


Ce Marguilt eſt à Oed uu Rhio, FRE 
appartient à la Maiſon de Baden, Pune des 3 
illuſtres de l' Empire, d'où eſt ſorti le Prince Louis 
de Baden, fi connu par les victoires qu'il a remportecs 

* N 5 ar 


1 eh 4 Souabe, 385 


ſur les Tures. - Il eſt diviſ en deux parties; ſavoir en 
haut & bas Marquiſat, qui obẽiſſent à deux Princes de 
la Maiſon de Bade. Le haut, qui eſt au Midi, ap- 
pelle le Marquiſat de Bade Badem; ſon Prince eſt Ca- 
tholique & de la branche aince: le bas, qui eſt plus au 
Nord, s appelle le Marquiſat de Bade- en & eſt 
gouverne par un Prince Lutherien. Kt 

Kehl, au Sud, tres bon Fort, ſur Jo Bis A EI 
de Strasbourg. Le Domaine en appartient Ala M aiſon 
de Baden, & les fortifications 3 a 'Empi c. ul J78-RAE: 
tient, & les defend en cas d'attaque. 
Baden, au Nord de Kehl, à une lieue & demie 
a Rhin, -eft la capitale du Marquiſat de Bade-Baden * 
cette-ville wy ainſ noma ome we e be 
eklebre.. 655 ; 
Nadſtad, 0 Ab . petite: ville; 
cflebre' par le Traits de your” fait en 1 a 
France & F Empereur. v | 
* Dourlach, au Nord, eſt une jolie nl, la «capital 
du Marquiſat de Bade - Dourlac hk 


A Sud du Marquifat de Haden, eſt le . Brien, . 
partenant à la Maiſon d' Autriche, od ſont 4 
* Briſach, ſur le Rhin , une des plus importantes 
& des plus fortes places. Louis XIV fit batir & — 
fortifier, vis-à· vis, A FOccident Lo hore ae omg qu'il 
nomma le Nouveau Briſac. 5 

Fribourg, a VER de Briſac, eft une autre el 
tres forte, & defendue” par une bonne citadelle. 


Au Sud de Ia Foret noite,, eſt un territoire, od ſont 
quatre places fortes, ' appellees forẽtiẽres, fituces ſur le 
ns „ 105 nen auſſi A la m een 


Ces hs n 


% 


36% Ds Once FRO Ty 
II y a autres petits Etats, enclaves dans ce Cercle, 


qui ſont de celui d' Autriche, dont je ne fais pas men- 
21 ne” ne 8 * des bomes de en plan; 


* 1 Principaut * FURSTENBERG. 


Elle aſton Sud-Oueſt * Ducks deWurtemberg, ge. 
Elle a donnẽ ſon nom à une maiſon très illuſtre dans 
Empire dont une branche a rang de Princes. Elle 
eſt ainſi nommee de Funftenberg, chateau ſur une 
0 58 82 eee a demi- lieue au Sud du Danube. 


" L/Evechs de CONSTANCE. 


Tet Eveèchẽ eſt à l extrimit de la Sonabe, au Sud, 8. 
15 vaut a ſon Evèque 20 mille ecus de revenu 

Merſpurg, fur le lac de Conſtance, eſt la capitale de 
cet Evèchẽé. Elle eſt la refidence ordinaire de PEve- 
que, Prince de I Empire, premier Directeur de ce 
Cercle, & Allie des Suiſes, dans we f cop heave il a 
an belles terre. 

* Conſtance, 2 . . is Meifpurg, fas; le Rhin, eſt 
Me par ſon commerce, grande, & bien fortifiẽe. 
Elle ẽtoit autrefois une ville libre & imperiale. Elle 
eſt; à preſent à Ia Maiſon. d' Autriche. Il geſt tenu 
divers Conciles dans cette ville. Le plus celebre. eſt 
celui qui-commenca Van 1414, & qui dura juſqu'en 
1418. Ce Concile condamna la mémoire de Wiclef, 
& fit bruler Jean Hus & Jerome de Prague, nonobſtant 
le ſauf· conduit que! Empereur Sigiſmond leur accorda, 
& qui fut ludẽ par cette maxime, gu on ue doit pas gar- 

der la foi aux hiritiques, Cette ſeverits alluma la fu- 
neſte guerre qui defola longtems la Boheme, & plu- 
Geurs provinces d' Allemagne. Mr. I — qui a 
3 fait 


l © — 
3 
Le — 


fait Phiſtoire 9 tira 4 Conſtance, 
od dans les environs, 100 mille étrangets. n'y e eut 
pas de royaume, de republique,d'Eta t preſqua de ville 
& de communaute, qui n'eut ſes deputes au Concile. 
Deux Papes y preſidererit,trenteCardinaux y aſſiſtèrent, 
quatre Patriarcnes , deux Legats du Pape G vingt-ſept 
Archevẽques, deux cens fix Eveques, Kc. En un mot 
les Prelats, les Pretres & autres montoient 4 dix-buit - 
mille, Outre I Empereur , qui y fut preſque todjoury - 
preſent, il y avoit quatre EleQeurs & Fairey Princes 
Souverains. | I 

Le Lac de Conftance,, entre la Suiſle &1 la "EM eſt 
forme par le Rhin, qui le traverſe dans toute ſa lon- 
gueur. Les eaux en ſont belles & claires. Cs lac gele 
quelquefois, quoiqu 'on ait dit que cela n arrive jamais, 
On ; e ans lac Ge Le ugh, de * ae Bre- 
gentz. 


«CL 
2 \” 8 1 3 . 


. | LAbbaie de KEMPTEN, 


este Abbaie, eſt a Oueſt de l Eyechẽ 4 Aug We 
Elle appartient à J'Abbe,, qui eſt Prince de | Ay 
& lui vaut dix- mille en de rente. u 
Kempten, ſur PIller, n apparent point à Abbe: 
c' eſt une vine libre: . i imperiate. ' Ses Ds font 
Lutheriens. | 


Memmingen, au N. Ou., de © Kempten, dr lu meme. 
riviere, eſt une autre "ow 8 


25 


danne ſon. nom I une 3 qui eee, a 
Electeur Maximilien de Baviere , dont le grand & 
ties illuſtre Duc de 3 fut revetu en es 
par ee hs en reconnoiſſance 

| 9 
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. qu'il en regut. Mais I'EleQeur Etant. r&abſi 
dans ſes Etats, par Jes Traitẽs de Baden & de Radſtadt, 


il fut ainſi remis 22 de cette ee 
6. L'Evechs AUGSBURG. 58 
nee d Nord av Sud, is leg ils Leck. LE. 


veque eſt un des plus riches de Empire. 


Dillingen, au N. Ou. d' Augsbourg, ſur le Danube, 
eſt le lieu le plus remarquable de VEveche, & ol 
rEfide ſon Eveque, qui. eſt maitre de cette ill & de 
ſon territoire. | 

* Augabourg, fur le Werdach, pres "Y Leck eſt une 
ville libre & imperiale, & une des plus grandes, & des 
plus belles d' Allemagne. Elle eft gouvernce par 
divers Souverains. Les charges ſont également par- 
tagees entre les Catholiques & les Lutheriens. Ce fut 
en cette ville que les Proteſtans, ou Luthériens 3 
tzrent en 1530 leur Confeſſion de foi, 3 Charles V. par 
Luther & par Meilanchton , qu'on appelle la Confe 72 
Angtbeurg; & en 1555 on y fit Ia paix de Religion, 
par laquelle il fut ſtatue, que dẽſormais on ne perſecus 
teroit * A cauſe de fa . 


«4 E- 1 


I CxkcEE vr ay IERE. 


Ce Cercle eſt entre la Bokeme, le Cercle d'Autriche 

à VEft & au Sud, la Souabe & la Franconie à POueſt,&c. 
Luair y eſt ſain & le terroir tres fertile en ble, II y 
a des mines de fer, de cuivre, de vitriol, & d'argent; 
& de bons paturages, mais peu de vin. Ce pais n'eſt 
= . parcequ an y fait peu de commerce, II 2 

Ets 


e EO R—_—y 


1 . A A es d as. ee | 8 JJ%%%C0000 ˙²˙ A a. Sa 


2 Duc te Bolte 8 CArcherique de 8 ltzbe 

——— civicres. a} mn Sov Danube I 

au milieu, de POueſt a VER. :Le Leet a VOu. du 

Cercle, Vinn vers V'E., & P'Iſer, entre ces deux 
dernicres, ſe perdent dans le Danube 

Les lieux e de ce Cercle ſont 


o Saltabach. 
o Amberg. 


8 . 


e 0 Straubing. : 
o Ingelſlat. 
Ft o Edu. 5 | * 
D n ert. 0 Dienen. BY SD 
0 aw: * "Bi N 7 
Acht. : 
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{AE 10 Etats hs Duc de BAVIERE. 


12 Duché de Baviere eſt un des plus anciens, & 
des plus diſtingues que l'on connoiſſe. C'etoit autre- 
fois un royaume, auquel etoient joints le Tyrol, la 
Carinthie, la Carniole, la Stirie, & I'Autriche. Au- 
jourd'hui il ne contient que le Duchẽ & le Palatinat 
de Baviere, qui ont titre d' Electorat, avec quelques 

autres. 


I 
3 
9 
8. 


autres Etats moins conſid 


viẽre, eſt la branche 1 — — 


Rhin: elle ne poſlede la dignitẽ d Electeur que de- 


puis l'an 1621. , que PEmpereur Ferdinand II, en 

depouilla Frederik V, Comte Palatin, pour Ia Jules. | 
ner. Charles VII. qui futelu Empereut e en 174 
etoĩt le quatrieme EleQeur de ſa branche. 

Le Palatinat de Baviere , ou le Haut Paiste eſt 
dans la partie n des Etats de * 
ou eſt | 
Amberg, qui en eſt la capitale : * © 'eſt une jolie | 
ville, avec un bon chateau, 


Le Ducue' DE Ba vir an; ot dans la panic Meri | 
dionale des Etats de PEleQeur, ou ſont | 

* Ingolflat , à VOu., ſur le Danube, qui oft la 
plus forte place du Duc de Baviere. Elle eſt afſez 
grande, & aſſez belle; II y a une Univerſite, & un 


tres bel Arſenal. Les Autrichiens la prirent en 1742, 


& la rendirent à la paix, en 1744. 
Donawert, a l'Ou., ſur: le Danube, cures vil 


imperiale, a été preſque dans tous les tems, 


theatre de guerre. 


Straubing, vers le milieu des Etats de IEleQeur; 
ſur le Danube, eſt une ville forte, & une des plus 


marchandes de la Baviere. 


Landshut, au S. Ou., fur I'Ifer, FY une ville aſſes 
jolie, & aſſez forte, -ou Gain un clocher ſi Elev, qu'il 
peut ſervir à decouvrir preſque taute la Baviire. 

* Munich, au 8. Ou., fur I Iſer, eſt la capitale des 


Etats, & en particuher du Duchẽ de Baviẽre. Elle eſt 


aſſea grande, & aſſe belle, I Electeur y réſide ordinai- 
rement. — & magnifique. II 


_ 
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392 Le Cercle de Baviere. 


y a un cabinet de raretẽs & une belle bibliothẽque. 


Les Autrichiens sen E66 en e & * 
rendirent en 17444. 


Les Autres Etats de I Electeur ſont peu TT ITT 
La petite principauté de Mindelheim, à Eſt de la 
Souabe, lui fut rendue par les Traites de Baden & 
de Radſtad, 5 en 1714. „ 


85 | 1. Dicks de NEWBOU RG. 


end 


WY TN avec 1a Principauté de Sultzbach, Gul. oft 


A POccident du Palatinat de Baviere, 8 'appelle aujour- 


d' hui le Nouveau Palatinat: 2 il appartient a VEleQteur 


Pal it in. du Rhin, de la branche de Sultz ach, iſſue de 
celle de Newbourg, & qui a herite en 1742, de IE. 
lectorat & Palatinat. du Rhin. On y trouve 


* Sultzbach ,, au N. Ou. d' Amberg, — 5 Jolie 


ville, ſituse ſur une Eminence: *Ceft le ſeul endroit 
de remarquable de cette principautẽ. 


*. Newbour gr, a TOueſt d Ingolſtat, far bs 3 


eſt une jolie ville, aſſez bien peuplee : le a de doanes 
rtifications..& un beau chateau. 

i 2 * Hochftet ,.. entre Dillingen à Ou. 1 en 
AE,, ſur le Danube, petite ville, vit donner deux 
batailles, l'une en 70, „ favorable aux Francois, & 
autre en 1704. ou le Prince Eugene & le Duc de 
Maglborough"remporterent.une victoire complette ſur 
les Frangois & les Bavarois. - Elle leur. fut ſi fatale, 
quł elle fit perdre en une ſeule Journbe, toute Ia Ba- 
viere, & toute la ſuperiorite que la France avoit en 
Allemagne. L'Empereur Joſeph conſirma au Duc de 
Marlborough la dignité de Prince de Empire 1 & 


. lui 8 le bel. de Mindelheim. Autre cela, il ſit 


eriger 


rm, GG . Wy — — wy Ay PEE 


bras eh 


"Bs Cerele de — _—, - 
enger à Hochſtet une colonne, avec une faperbe 
inſcription, pour rtr ls” n ho ce Pc 
evenement. ; 

Blenheim, autre Sur * fur of Dias ef N 
auſſi cel bre qu Hochflet, pres duquel il eſt ſituẽ, par la 
meme: victoire que ces deux grands Heros du dernier 
ſiecle, temportèrent ſur les Francois & les: Bavarois./ 
Dix mille hommes y furent faits priſonniers, & des 
milliers d'autres perirent dans le Danube, qui covle 
pres de la. Au lieu d'une colonne, le Parlement 
G Angletefre, pour immortaliſer cette action ꝑlorieuſe, 
& marquer la reconnoiſſance de la nation Angloiſe, 
fit batir pour le Due de Marlborough, le beau Cha- 
teau de Blenbeim, dans Oxford-ſhire, & affigna à I 


lu & à fa poſteri ite, un revenu wal 9 mille lvres 
| OP ou 8 ett 


F 3 5 
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th LArchertchs de ar 


"6 Archeyeche,: au S. E. du Cercle Ry avs 
te lacs & de montagnes, & neanmoins il eſt aſſez fer- 

tile. II abonde en ſel, qui fait ſon principal revenu 3 
on y trouve auſh des eaux minèrales, fort ſalutaires. 
I eſt -pofſede par un Prelat, qui eft Prince 8 | 
& qui prend le titre * Ln du 25 2 * Primat 
de Germanie, © : 

'* Saltzbourg, ſur le Saltzbach, en eſt la vile ca- 
pile. Elle eſt ancienne, belle & forte. La Cathe- 
drale, & le chateau de PArcheveque ſont des Edifices 
e 11 IF a une cẽlẽbre Univerſite. SIR, 


= L'Eveche te FREISIN GEN. 


Cet Eveche eft enclave dans le Duche de Baviere. 
i elt fertile en grains, & de petite etendue. L'Evè- 
que 
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394 Lt Ge de Betis, 


que en eſt Seigneur & Prince de l' Empire, qui eff 


ordinairement un Prince de la Maiſon de Baviere. 


Freiſingen, au Nord de Munich, pres de Vier, 


en eſt Ja capitale. - C'eſt une aſſez - jolie ville, due 
dans une agreable contree. L'Eveque d' aujourdhui 


poſſẽde pluſieurs autres petits territoires, tant dans 
o Cercle, que dans celui d Autriche. II eſt Eveque 


de Liege, on n benen eee e ae 
ec N : of 462 ee ee eee 


wh 


„n . E. a - RATISBONNE. - 


d of favs 1 eee eee 
Danube. L'Exeque en eſt Souverain & Prince de 


meme ville dous fon Bat orte le gow, ne 
lui appartient pas. + Ovens: 2 
Wirth, fur le Danube, eſt 1 2 Jeu te on 


1 on I'Eveque fait fa reſidence, 


* Raticbonne, ou Regens bourg, ſur le Danube, vis- 
A- vis du Regens, eſt la ſeule ville imperiale de ce 
2 Elle eſt grande, belle, & cclebre par, 
de Empire, qui 's'y tiennent depuis 1662, 
Elles ſe tinrent 3 a. Francfort, fur le Mein, depuis 1745 
dn 1745, pendant les derniers troubles qu'il) 

eu dans Empire, Les Lutheriens y ſont en plus 
od nombre que les Catholiques, & occupent toute 
la Magiſtrature, dont les Catholiques ſont exelus, auff 


bien que du droit de Bourgeoiſie. La Foreft dit que 


ſes Citoiens ont le privilege de. precipiter dans le Da- 
nube , les enfans qui ſont inc orrigibles , ſans qu'on 
pul les x: obliger a rendre compte . cette action. 


1 * 
3 3 
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Le Gerele de Bare: 
6. 'L'Evechs de PASSAW. | 


Cet buachs e F is nene > PAutiche. ray 
Son Eveque- eſt P ince de Bere. &a n. *. 
de evenu. 


Paſſau en ea a N 3 — nk Dar 


= R lar * OY ä "on * 
6 | 
— 1 * 
3 . 
a 


* 


nube, de l'Inn, & de P'Iltz, qui diviſent cette vile en 
trois parties; Paſſato, Innſtat, & Iifiat. Elle eſt cẽ- 
lebre par la Pacification de Religion qui y fut conclue 
en 1552, entre Charles-Quint , d'une part, & I Elee- 
teur de Saxe de l'autre. Le quartier d Iſtat a une tres 
bonne fortereſſe, dont le bas eſt arroſẽ par la riviere 
d'Ilts, on l'on pèclie des Perles. Cette pëche de 
perles appartient à l' Empereur & a VEleQteur de Ba- 
viẽre, qui ont chacun un Coney on O by 


Wo > KERR. SAUTRICHE: | on 


' Aitriche fignifie oriental; cell le pas 1 1 
oriental de TAemsgne. Ce Cercle à la Boheme" N 
la Moravie au Nord, &c. Il comprend les pais here- 
ditaires de 1a Maifon d' Autriche, & ce qu'elle poſſsde 
dans les autres parties de E 15 A de ſue- 
ceſſion. 

Cette Maiſon 2 ports d'abord 1 ciom' de Hapebutrg 
Rodol phe, premier Empereur de cette famille, : empara 
de VAutriche fur la fin du 1 Wa been » Pretendant 
que C ẽtoit un fief maſculin, qui, au defaut d'enfans 
males, devoit retourner a PEngire ; & il en donna 
nn a ſon fils Albert. La Maiſon d Autriche 

5 fut 
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556. Ls Cerde d. duricbe. 


fut a ſon plus haut point de grandeur ſous ch 
Quint, qui Etoit tout à la fois Empereur, Roi 
Espagne, Maitre de la Franche-Comté, des 1 7 Pro- 
vinces des Pais-Bas, & d' une partie de Pltalie. 


Le Cercle d' Autriche, que la ſeule dignĩitẽ de Em- 
pereur a fait mettre le 91 renferme 9 


8 Achidetns 
[> d' Autriche. 
comte S 
_ Ducks de | Dachs de 
K 85 Carinthie. Stirie. - 
Ev, de Trente. 5 de Carniole, 


& la Sousbe Autchienne, ou Etats enclaves dans le 
Cercle de Souabe. 


L'Archiduc TAutriche eſt le feul Directeur de 0 
Cercle. . : 

- Les principales riviẽres qui Fairolbig, font le Dance 
vers le N., & VEns, vers I'Ou. de Autriche; le 
Muer & 15 Brave, au milieu dans la Stirie; la Save 
au 8., dans la ee * P Inn, à P Ou. 5 dans le 
A 


L' Archiduchẽ SAUTRICHE, 


Ce pals fut e erige en Archiduchs en 1495. a Epe | 
reur Maximilien I. avec de grands privileges. Quoique 
FArchiduc ne ſoit pas Electeur de VEmpire, cependant 
il jouit de prẽrogatives très ſinguliẽres, que n'ont pas 

les Electeurs. Cet Archiduc eſt Conſeiller ne de 
VEmpereur 5 il ſufft qu'il ait demand trois fois l'in- 

veſtiture 


WD 1 1 


Le Cercle d' Auriche. 597 
veſtiture de ſes Etats, pour qu'il ſoit r&pute Vay 

regue, quand meme on la lui auroit refuſce, II 3 
aſſiſter, ou n' aſſiſter pas aux Diẽtes de Empire, des 
contributions ququel il eſt exemt. II exerce la 


juſtice ſans appel, peut creer des Comtes, des Barons, 


& des Gentilshommes ; privilege qui lui eſt commun 
avec 'Empereur. 


Cette principaute a donnẽ ſon nom 3 la Maiſon 
imperiale d'aujourd'hui , qui ſeule depuis 250 ans, a 
fourni des Empereurs A a Allemagne 8 
Elle eſt aſſez fertile en ble & en vin. 15 F2 diene 
auſſi du ſaffran, &c. | 
| Quoique la Religion . y ſoit la b acai, 
neanmoins le nombre des Proteſtans FT; eſt. N 
rable: mais ils y ſont vexes de tems en tems, & Von 
paroit ſe mettre peu en peine de leurs plaintes & 
des reprẽſentations que * en leur faveur- le Cai 
Erangelique. 3 DE” 
sa diviſion eſt en Haute- & Baſh AT: * 
Haute eſt à FOueſt, joignant la Baviere & la riviere 
4CEns, &c,, & la Baſſe 8*&tend à PER juſqu'à la 
Hongrie, Sc. Ce 1 a beaucoup | de bois „ ;& & 
montagnes. N LL Ds: 
Its principaux lieux qu on y trouve | font F 8 8 
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Tinta, 


* 'S Tintz, fur le Danube, ft ta ende te 1a Hin 
Autriche. Cette ville eft petite, & à un fort beat 
-chitean. Cet le lieu od reſide la Chambre de 
Regence, & celui oũ s aſſemblent les Etats de la Haut 
Autriche. En 174. TElefteur de Baviere Sen rend 
Thaftre, & Fannte ſuivante, Lævenhuller, Genéral de 
la Reine de Hongrie la reprit, & la garnifon, forte de 
good hommes, tant Frangois que Bavarois, n' en font 
. condition qu'elle ne . "your mica an contre 
fa Majeſté Imperiate. FE 


A., fur VEms, 2 de or mes bagesdas 8 
un Arſenal. F 
| Kuen, 1E „ ſur le Danube. Ce fleuve a FA 
ce: voiſinage un toumant, -& une cataracte fort dan- 
gereule. 
*VIENNE,, ou M, A IE. 4481 Agr. 
latitude, ſur la Vienne, & le Danube, eſt la capital 
de tont PArchiduche-d'Autriche, ot refide I Empe. 
uf, & ow s aſſemblent. les Etats de 1a Baſſe- Autriche. 
Cette wille eſt mẽdiocrement graude, mais elle 2 de 
fort beaux fauxbaurgs; elle reſt belle, hien peuplee, 
tres forte; cependant mal pavẽe, & par .canſeguent 
mal propre. Les Egliſes y ſont magnifiques. II y: 
une celebre Univerſite: Le plus beau, & le plu 
vaſte fauxbourg de Vienne eſt lui de Leopolflad, au 
Nord de la ville, Quoiqu'elle ſoit dans une agreable 
ſituation, ſe trouvant dans un endroit -va de Danube 
ſe· partage en ting branches, & forme: pluſieurs iles 
couvertes de bois, elle ne jouit pas cependant d'un air 
bien Tfain. Les vents sy font ſentir d'une maniere i 
vive & avec tant de fracas , qu 'on a de la peine 3 


e aN dans les rues; ce qui fait que la nobleſſe 
l habite 


le hog Yum W depuis 1723. 
On dit quien. 1192, ©ette ville fut augmentce, 
embellie, & entourẽe de muraiſles, de 1a rangon e 
le Marquis d' Autriche fit paier a Richard I. Roi d' An- 
oleterre, qu'il avoĩt fait n en . de la 
Terre- Sainte. a 8 
Elle a ſolitenu —_ p 3 1 hos. Th | 


1529 & en 1683, qui ont été contraints de it retirer 
bonteulement chaque fois, quoique dans une & dans 


pres de 200 mille hommes. La premicre fois elle fut 
delirrée par le Comte Nicolas de Serin, & la ſeconde 
par Jean III. Roi de Pologne, le en Charles de 


TEmperevr, à quatre lieues de Vienne. | 
Newftalt „ au S., eſt une bonne forterelle ; che 
#ert de . aux criminels Thi. JP 


{> +34 F< 1 3 


Ce E Da au Sud! ts PAutriche., s eſt un ads 
fort montagneux, fertile en quelques endroits, & ſterile 


vi nc © 
F os * 


ble On divife in Sie en * en Beſſi, & en Comtẽ 
ibe te Cp. 
Julenbourg, fur la Muer, elt la capitale 1. 1a Haute 


ſes Edifices publics ſont beaux. | 

Gracz, au S. E. ſur la Muer, 8 de Ja 

"Baſe Stirie, eſt forte; a de beaux palais, un grand 
N magaſin, 


autre de ces occaſions, leur armge fur compolee de 


Lorraine, & Marimilien Emanuel, Electeur de Baviere. 
Litxembiurg, au Sud, eſt un chateau. de plailance de 


& dert en beaucvup d'autres; mais abondant en 
mines de fer. Les peuples y font fort ſujets au gottre. 


Stirie. Cette Ville a un bon chateau : 5 place * 


. . 8 
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magaſin, & un Arkal. Il y a un breche & une 
Univerſite. + --- 


Cilley, au 8. Ou. „ eſt nets eee & for 


| 1 & * capitale a0 corhte de Cilley. 
= ſs Le Duchs de CARINTHIE. | 


* Duchs au S. Ou. de celui de Stirie, t i 


en Haute & en Baſſe Carintbie, & eſt partage entre 


F Archiduc d' Autriche, rn de N p 


& VFEveque de Bamberg. 
3 Clagenfurt, ſur le Glan, en oft la capitale; la 
Ale elt forte e | 


* 


4 le Duchs 4 CARNIOLE. 


5 Ceſt ; pais * 2 meridional FED 1 au IF 


de la Carinthie, &c. II ſe diviſe en Haute & en 


| Baſſe Carniole, & c. Il eſt fort montagneux , . Cepen- | 


- dant i] produit du ble, du vin, & de Thuile en 
quelques endroits. Te 


Laubach, en eſt la ville capitale. Au 8. E. du 


Frioul eſt le 1 ene N e 6 — 
ville. LI 


An Sad de la Carviole of 66 que _ Maio 


A Autriche partage avec les Venitiens, ou eſt 


* T; riefle , ſur un golſe de meme. nom, qui fait 


partie de celui de Veniſe, petite ville aflez forte: elle 


devient fort .marchande , depuis qu elle eſt declarce | 


port franc, & qu'on a rendu ſes quais oo e 
& for * meilleur. 
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ES Ie Comes 45 TIROL. EPS 
Ce Comte eſt au Sud de la Sodabe & Je 1a 


marie &c. C'eſt un dẽmembrement de la Baviere, 


& appartient à la Maiſon d' Autriche, depuis l'an 1366. 
Il eſt plein de montagnes, preſque toujours couvertes 


de neige: le pais ne laiſſe pas d etre aſſea peuple, & c 


fertile en pluſieurs endroits. On y trouve des mines 


de fer, & de vif-· argent. Sa diviſion eſt en Tirol propre, 
en Evutchi de Brixen, en Eviche de zan, & en pro- 
| vinces de Souabe, annixtes au Tirol. 


Les principales. villes qu on y trouve Ha 


20 Brogents. | 
. 
* 5 2322 3 | 5 ; 
p<, IH 22 BET 
. * 5 MAP! ? 
32 

* = : * > 5 5 . 
J TT 
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Bregents , „ ſur le lac de Canin. = "ol alles mar- 


chande, & le grand paſſage d'une partie de I'Italie, 


dans ' Allemagne. C'eſt une petite ville, ſituẽe dans 
une vallee fort agreable. Elle eſt capitale d'un comte, 
qui Etoit autrefois de la Souabe, mais que la Maiſon 


d' Autriche, qui Va e des 2 de 3 a 


uni au Tief. 


ron. I 3 his 


* Inſpruct, 
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*Inſpruck, ſur plan, eſt la capitale de tout le. Comte 


de Tirol. Cette ville n'eſt pas ts mais elle ef 
belle, & bien peuplee. 

* Biixen, au Sud d'Inſpruk, petite ville, ſur VEy- 
ſach, eſt la capitale de 'Eveche. Elle eſt dans un 
terroir fertile en bons vins. Son Evèque eft Prince 
de "Empire, & fans la * de . d'Au⸗ 


triche. 5 
* e ee fn Adige; eb 


FEvechs. Les Archiducs d' Autriche ne font pas 
Souverains du territoire, ils ne ſont que pratecteurs 
de cet Eveche, Sen Eveque eſt Prince de 1 Empire. 
Cette ville eſt celebre par le Concile qui s'y tint 
depuis Pan 1545, juſqu'en 156%, dont le Pere Paul 
Sarpi, Venitien, & le Pere Courayer ont fait Hiſtoire, 


Quatre mille perſonnes y affifterent ; parmi leſquelles 


il y avoit 29· Miniſtres de Princes, 22 Cardinaux, 3 


Patriarches, 33 Archeveques, 235 Eveques, 12 Ge- 
néraux de divers Qreres ; : nn Docteurs en Theo- | 


logie 5 * c. 


Les provinces * Souabg, e au * Fant 
ces pais herEditaires de la Maiſon d' Autriche, 7 4 
en divers endroits du Cercle de Souabe, des principaux 


e! Jai * * VV 


1 2 


Ro DB) BOHEME. 


'A — elt entre PAllemagne, I Sildi & | 
la Hongrie. - 

| e ẽtẽ e cleaif; deft aries: 
ſent hereditaire en la Maiſon d' Autriche. Le Roi de 
Boheme eft le premier Eleckeur ſcculier de PEm- 
pire , mais il; ne fe n des affaires de 1 
que pour l Election 

Romainss. 

La Boheme: eſt. un des eee de FEurope 
1 n'y entre aucune riviere, & il en ſort pluſieurs. 
La peſte y rẽgne plus ſouvent & plus cruellement que 
dans les pais: voiſins. Le terroir eſt fort fertile en 
grains, en paturages, & en ſaffran, mais il n'y croit 
pas de vin. On y trouve des mines d' argent, do 
cuivre, de plomb, & meme quelques veines d'or. Les 


revenus annuels de ce open, montent LU cxwitom u un 
million de livres ſterling. 


La Religion Cacholique Romaine y eſt OOO : 
les Proteſtans y font neanmoins en aſſeꝝ bon nombre. 
La langue & les coùtumes des Bohemiens ſont toutes 
diferentes de celles des Allemans. | 

Sa diviſion eft en 


 Royaume de BonE Mx propre, & en 
Marg: de MORAVIE. 


Dd 2 aw 


bot Te Royaume de Bobime. 


Les principales rivieres, qui Parroſent,, ſont PE: 


au Nord, I Eger au N. Ou., „ * * au u milieu, 
la Morave au S. ob MN 


: * i 
31355 /// 


* 


* 
— — — — 
Fo I 4 


Le ROA DE BOHEME PROPRE, 


Ce Royaume du Nord au Suden 140 e & etendue, 

& environ 170 milles d' Orient en Oceident. C'eſt un 

des meilleurs pais des Etats de l Imperatrice, Reine de 

Hongrie. II eſt preſque entoure de montagnes , & a 
beaucoup de bois, remplis de betes fauves. | 

Les anciens habitans de ce pais Etoient nn 

qui en furent chaſſẽs par les Marcomans, ou Vandales. 


Aux Marcomans ſuccederent Tes Sclavons, ſortis de 
gn” dont . habitans pal ee e ont retenu & 


Os pais a ete depuis! la mort 4 Amte IA 


Charles VI., le theatre d'une cruelle guerre, 4 roc. 


cafion de la Proginatique Sanction; C' eſt-· A- dire, du 
teſtament de ce Prince, par lequel il affuroit à la Prin. 
ceſſe fa fille, ſous la garantie des Princes de l'Empire 
& des Principales Puiſſances de l' Europe, la ſucceſſion 
au „eke de Boheme & Aa ſes autres Etats heredi- 
Cependant VElecteur de Baviere forma des 
e ſur ces memes Etats; & la France, quoique 
te de la Pragmatique 3 joignit ſes forces 


a celles de l' Electeur, & les troupes confederees en- 


trèrent d'abord en Boheme, La Pruſſe fut auſſi de la 


partie, & ce royaume fut conquis en peu de tems. 
Le Duc de Baviere fut du Empereur, ſous le nom de 


Charles VII.; mais fa mort, arrivant bientöt apres, les 


affaires 


*® a> «vw 


? 9 


Le — de Bobime. 5 605 | 
affaires prirent une nouvelle face. Le Duc e : 
Epoux de 1'Imperatrice Reine, fut Elu, & couronne 
Empereur en 1745, ſous le nom de Frangois I. Les 


Francois & les Bavarois furent harceles , "Oe" a ce 
que la paix ſe W 


II n'y a peut- etre point de nation qui alt donne 
plus d'inquiẽtude & de peine au Pape de Rome, que 


la Bohemienne, Dans le 11** ſiẽcle les Vaudeis, per- 


ſecutẽs en France, fe retirèrent dans ce pais, & chan- 
gerent leur nom en celui de freres de Boheme. Quel- 
que tems apres, les Wiclefites, ſortis d' Angleterre, 
firent la mEme choſe. Jean Hus, pevchs contre les 
erreuts de Rome avec tant de ſucees, qu'une partie de 
la Boheme ſecoua le joug de I'autorite Papale, & for- 
mant une Egliſe particuliere, on nomma les Reformes 
Huffites, du nom de leur Reformateur Hus. Its fu- 
rent aſſez long tems tranquilles, mais apres la guerre 
de trente ans, on perlẽcuta fi fort les Proteſtans, qu'ils 

n'y ont plus aujourd'hui aucune Egliſe, & qu'ils 


ne peuvent $'aſlembler qu en ſecret, & en petit 
nombr e. | 
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2 ri, 1 la Muldaw, 3 I 50 2667 de latitude, 
eſt la capitale du royaume, Elle ſe diviſe en trois 
parties, qu'on appelle la viellle, la nouvelle, & la 
petite Prague, qui font enſemble une des plus grandes 
villes de F Europe. Cette ville eſt tres peuplee. II) 
a une celebre Univerſite. On y compte plus de cent 
egliſes, & autant de palais. II y a un beau pont de 
pierre, avec de belles ſtatues des deux cdtes. Apres la 
mort de 1 Empereur Charles VI, Prague fut priſe par les 
Frangois & les Bavarois, en 1741, qui y furent à leur 
tour aſſiẽgẽs par les Autrichiens. La diſette des vivres 
y fut ſi grande, qu'une infinite d'habitans & de ſoldats 
y mourut de faim & de mitſere. La chair de cheval 


"oy 


7 
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I vendoit à haut prix. En 1744, Prague fut aſſiẽ- 
gee de nouveau par le Roi de Pruſſe, & Evacuce avant 
la fin de l'année. Lies Juifs, accuſes d avoir favoriſe 
les Pruſſtens dans la priſe de la ville, furent tous proſ- 
crits de Prague & de tout le royaume, malgre les reprẽ- 
ſentations les plus fortes, que firent diverſes Puiſ- 
ſances à la Cour de Vienne en leur faveur. Cette na- 
tion y étoit au nombre de 20 mille, & y avoit neuf 
ſinagogues. Les Etats de ce royaume s' aſſemblent 
en cette ville: ils ſont compoſes des Seigneurs, des 
Nobles & des Bourgeois. Pres d'ici eſt la mon- 
tagne blanche, où ſe donna la bataille de 1620, fi 
ſatale a Frederik V, Electeur Palatin, qui avoit ẽtẽ Eu 
Roi de Boheme. | 


Caurzim , au S. E. » eſt une ancienne ville aſſez 
grande. | 


* Koningreta „ au N. E., ſur FElbe, Eveche, la 
ancienne , grande & bien fortifice, & la capitale du 
plus grand cercle de Boheme, MKuttenberg , au 8. E. 
de Caurzim , ville pres de laquelle | il y a a de righes 
mines &argent.. 357 
7 Czaſlaw, au 8. E. * Kuttenberg , 2 a ys * haute | 

tour de toute la Boheme. Le fameux Zisla fut en- | 
terre dans cette ville. En 1742 le Roi de Pruſſe rem- 
porta, pres d'ict, . une victoire complette ſur les Au- 
trichiens. Glatæ, au N. E., depend. aujourd ' bui de 
la Silefie ; cette ville a ẽtẽ cedee au Roi de Pruſſe, en 
1742, avec tout le comte de meme. nom. \ Tabor, au 
8. de Prague, ville ſur une hauteur, d'un ACCEs difficile. 

_® Piſech,- au S. Ou. de Tabor, eſt une belle ville 

forte. Huſinetæ, au 8. Ou., petite ville, of naãquit 

Jun Hus, ſi connu dans . Hiſtoite Ecclẽſiaſtique, 
9 qui 


16083 As won de Bobime. 1 9 
qui fut EA Con 
ſtance, Pan 1415. | 1. 
Pilſen, au N. G0. 5 jolie ville, „ bare | 
pres de Fancienne, qui n'eſt aujourd'hui qu'un Vlg 1 ö | 
Egra, au N. Ou. ſur PEger, eſt une place forte 7 
Les Franeois la prirent en 1742, & 1a rendirent y l 
2743+ H y. a des eaux minerales fort renommees. © 
Carlilad, au N. E. d' Egra, eſt une ville royale, & * 
renommòe par ſes bains chauds. 2d ITY 
Sata, au N. E., autre ville . la principale dn | 
cercle de ce nom , a de beaux fauxbourgs. Staditz, _ 
pres de Bilin, au N. E., eſt le village os demeuroit le 
paiſan Premislaus, que la Princeſſe Eibuſſe, c choiſit pour 0 
Epoux. | : 
ny Leitmaritz., * E., près de "Elbe, eſt une 
belle ville royaje , bien batie & bien peuplee. Le 


cercle de itz eſt le 6 gs fertile de toute la Bo- 
heme A . 
„ 26086 As . | 


Ls Maenner pr ; MORAVIE: | 


Ce Marquilat n abba bbs Bu ng la 
Hongrie & I Autriche. Il tire ſon nom de la I! 
fa principale riviẽre. Il eft tres fertile. 


Il y a beaucoup de noyers: il produit auſſi du vin, 
mais il eſt fi charge de tartre, qu'il donne en peu 
d'anntes la goute à ceux qui en boivent. Les Pruffiens 

& les Saxons, en 1741, y causèrent de grandes pertes. 
L'Oder y a ſa ſource, au Nord. La Moravie fut 
jointe à la Boheme dans 'onzieme fiecle. - Les habi- 
tans de ce pais deſcendent des Eſclavons, dont ils ont 
conſerve 


| 3 b ; 5 TER! — 6 F * 5 

_— Se Ea * 3 2 FF 

>... > , 
5 3 8 

4 5 I . * 1 * 
7 „ + 

Es . 

| a, 5 RL 4 
A * 
7 2 "0 

» 2: 


L Marquiſat de Moravie. 609 
. 7 "8 106 le langage. La religion Catholique Romaine 
n ef la ſeule qui ſoit ſoufferte en Motavie. 
I y ul Archiev#the & une Univerſite; 

Les ftincipates 1 pividtes" qui Arroſent ce A 
N — SO Morave, du Nord au Sud; la i Gt; * 98 
| de J Oueſt 2 EG. o 

L-es principales villes ant les fulvantes ; qui ban 


es memes noms-de ceux des ſix cercles, ae _ ſont. 
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On diviſe Ia Moravie en fix cercles, qui ont autant 
de Gouverneurs, eee on donne le titre de Capi- 
taines du Pais 75 „ $7 
Olmutz, ſur la — eſt Ia > 'du pais, 3 

+ dẽgr. de lat. ſept. Cette ville eſt bien peuplẽe & 
forte. Elle a un Eveque, & une Univerſite, -  * 
Hradiſch, au 8. * 5 ſur la meme n autre 
bonne ville. 

* Brinn, a. YOu. 75 od au anal FF Sn 1 
& a la Swarte. Cette ville eſt fron & le libs od 
les aflemblees. des Etats. ſe tiennent. Et aa 

 Znaim, au S. Ou. , autre ville ee 


Sur la Bohime Ks. voyez Aua, Syloius , > de, 
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1A Dich * a Fs laLuſace, . 

—bourg, la Pologne, la Hongrie, la Moravie, & la 
Bohẽme. C'eſt un des plus conſiderables Duches. de 
PEurope, tant pour ſon ẽtendue, que pour ſa fertilite, 
& fon commerce, qui confiſte principalement en toiles 
fort eſtimees, dont les Anglois tirent une quantité 
prodigicuſe, Le pais. eſt auſſi fort peuple, enrichi de 
diverſes mines, & arroſẽ de plaſicurs rivieres : þ Our, 
qui le traverſe, en eſt la plus remarquable. 


La Silẽſie dependoit autrefois du royaume de Bes 
& lui fut ſoumiſe juſqu'en 1327. Mais les Polonois 
ayant traité les Sileſtens avec trop de rigueur, ceux · ci 
ſecoutrent leur joug, & ſe ſoũmirent à la Boheme, 
ſous e ils ſont demeures Julqu's a * * 
de e wy 

Des que none ues Charles vI 4 le Rei de 
Pruſſe fit valoir ſes pretentions ſur quatre principautẽ: 
ſavoir, de Fagerndorf, de Liegnitz, de Brieg, & de 
Hola, &c. L'Archiducheſſe, Marie-Therdſe., fille 
aince , & heriticre de PEmpereur Charles VI, ayant 
refuſe de ſatisfaire la Cour de Berlin, on en vint a la 
voie des armes; & ces deux Puiſſances ſe firent la 
guerre pendant trois ans. Apres pluſieurs batailles ſan- 
glantes, dans leſquelles le Roi de Pruſſe fut victorieux, 
la premiere paix ſut ſignée a Breslaw, le 11 de Juin 


174235. 


D. 1 Silthe. 9 it 


1742 z fuivant Jaquelle IImperattice Reine cEda a ſa 

Majeſte Pruſſienne, la Haute & la Baſſe Siliſie, le 

Comt de Blatz, &c. en toute ſouverainetẽ & indepen- 

dance de la Couronne de Boh&me , exceptẽ pluſieurs 
petites provinces de la partie meridionale, ou de la 

Haute Silẽſie, qu'elle ſe reſerva, 4 condition, que le 

Roi feroit ſortir ſes troupes de Boheme , qu'il ſeroit 

neutre tant que la guerre dureroit, & qu'il paiergit 
aux Marchands Anglols, la ſomme que I Empereur 
Charles VI. leur devoĩt & pour la ſüreté de laquelle 
il leur avoit engagé les revenus des mines de cette 
Province. La ſeconde paix fut ſignẽe à Dreſden le 

25 Decembre 1745, od le Traité de. Brela fut 5 8 
pour baſe & ratifis en ſon entier. | 


La diviſion Ia plus commode de 3 Duche 
eſt en Haute, Moyenne, & Baſſe Siliſie, qui contien- 
nent 17 wan, Oe & 7 IS ou n 
libres. 

Les nn rivieres qui Parodies Sie role, 5 
qui fe traverſe du 8. E. au N. Ou., Oppa au S. Ou. 
la Neiſſe au OR de PF Ou: 3 PE. „ & le Bober- 
i N. Ou. : ces trois rivieres wo Wooten ns! dane 
cer. 
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40: Liegnits. 
8 
BRESLAW. 
| Schweidnits o 0 > Brieg. 0 
n . > Oppelen. Be 


1 ya 2 une chaine FR motion entre ds a Boheme 
& la Fan qu'on __ les * aw oy 


{1 


La BASSE SILESIE. 


Cette Ot > au Nord, dont les habitans font pour 
la /plipart Proteſtans. 


Craſſen „ au N., au 3 da YOder. & du 
Bober , eſt la capitale d'un Duche 1 meme: nom, 


qui 


ui apparten 
e la Sileſie. Cette ville eſt en 8 
Glogaw, au S. E., ſur l' Oder, n'eſt pas une grande | 
ville, mais elle eſt dien fortifice. Le Roi de Pruſſe 7 
à ktabli un Grand Conſeil de Regence. | 
| Sagan, a VOu., ville conſiderable”, bien batie, & 
dont les fortifications confifient en une double enceinte 
de mu railles. 
Molato, au 8. E. fur Ode ville forte. Ol, 
FE fort bonne ville. | 


„ „ Au 9 O. > eſt. une is plus anciennes. 
ne de Silefie, _ "4 


La MOVYENNE SILESIE.. 


Cette * occupe le milieu. Les 8 en \ ſont 
pour la plipart Catholiques, auſſi bien 12 ceux de la 
Haute Silẽſie. £ 

* BresLAw, ſur. Oder, 3 $I FIRE FR Ht 
ef la capitale de toute la Silefie. L*Eveche eſt tres 
riche. Cette ville eſt belle, grande, forte, bien peu- 
pleée, & bien marchande. Il y a une ctlebre Univer- 


ſité. On y tient deux grandes foires tous les ans. - It 


y a un horloge qui fait un concert ſurprenant de trom- 
pettes, - Le Roi de Pruſſe a conſerve les privileges de 


i 15 Silifie. 61 3 3 
deja au Roi de Pruſſe, avant quiil 


cette ville qui a auſſi ſa propre regence, & il lui a 


accorde le troiſiẽme rang par mi les principales villes 
de ſes Etats. C'eſt ici que fut ſignẽ le Traite de paix, 
qui ſe fit entre ce Prince & lImperatrice > Reins: de 5 
Hongrie, le 11 de Juin 1742. 


* Schweidnitz, au S. Ou.; c'eſt apres R la 


plus grande ville de Süeſie; 1 mais les fortifications 14 


n'en dont pas conſiderables. 


1 
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Brieg, A rE., ſur POder, fouffrit beattcoup par l | 
ſiege de 1741. Elle ſe retablit-tous les jours, & ya 
redevenir une des plus conſidérables villes du pais, 


1 ya des mines ut fins . 


3. Ia HAUTE SILESIE. 


Cette partie de la Sileſie, au Sud, fe diflingue en 
haute Sileſie Pruſſienne, & en haute Sileſie Autri- 


Chienne. | 
* Oppelen , fur Oder, eſt one ville forte s ſitute 


dans une plaine agreable, II y a un beau Chateau & 
un bel hopital. Le Roi de Pruſſe 72 etadli un Grand 
Conſeil de Regence, 
Sh. Neiſſa, au 8. Ou., e eſt une tres 
delle ville, dont les Pruſiens VE: confidera- 
blement les fortifications, & ow ils ont dati une eita- 
delle, que l'on nomme Prufſe, 
Glatz, à FOu., ſur la Neiſſe, ud Bo- 
heme, eft la capitale du Comtẽ de meme nom, X60 
au Roi de Pruſſe, par Ja Paix de 1742. 
* Ratibor, au B. E., eſt une aſſea jolie ville, deten- 

due par un chateau tres fort, Son terroir eſt tres 
fertile en ble,. & en fruits. 


Ces trois villes & leurs eien forit-de la Haute 


Sileſie Pruſſienne; ce qui ſuit eſt de la Haute Sileſie 


Autrichienne; ſavoir 

Zukmantel., au Sud de Neiſſe, fut . & brulee 
par les Pruſſiens, en 17414. 

Fegersdorf', au S. Ou, , fur I'Oppa, eſt une belle 
ville avec un chateau : la chafls eſt nnn dans ſes 
environs. 

* Troppaw,. a VE. FE ie „ far rOppa, eſt 
une lle des plus confiderables de la Silche , „dont le 


. 


* * * * 1 7 
Th þ 


| Roi de Pruſſe ſe recidic malte en ydl, ig aun ren- 
dit apres la Paix de Breslaw. 

Tuschen, au 8. E,; capitale Gun Duché Per = 
nom: c'eſt dans ce Duche que la Viſtule prend fa 


ſource. Fablunka, au 8. Wy on la OE la plus mẽ- 
OY , . e 


Le Mans Y D LU SACE. 


bf Marquiſat eſt entre le Brandebourg „ ia. Sileſi ie, 
h Boheme, & la Saxe. 

II a dependu autrefois de la Boh6me : eee, 
i appartient à I Electeur de Saxe, A I'exception de 
quelques villes dont le Roi de Pruſſe eſt en poſſeſſion. 

Ce pais eſt aſſer fertile, On le diviſe en haute & 
be. 
Les principales riviéres qui Farroſent ſont a a 
à 1Ou., & la Neiſſe, al Wes: 


on s piecipales. villes font. 
0 Lalen. 
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0 Bautren. ; 1 
0 Gorlitæ. . 


15 y 5 * -# 5 3 4 
© Zittaw. 


I. Dans 


| 


j i 


1 an ; I | Margaiat de Lila 


a 


* * EY 


8 Dans h HAuTE Losack, on trouve 


Zittaw, au Sud, ſur ha N eiſſe, ville forte & richs. 
Bautzen, au N. Ou., ſur la Spree, ville con- 


ſiderable. 
Th * Gorlitz 3 A E., 5 PE hs Neiſſe, = eſt de: ** la 
Luſace, la *. ds la mieux ng & la Plus | 


eee ſituẽe. 


2. Dans la BassE Losacs, on trouve, us. N. 


5 7 Peitz, Gethus, du 8. au N. „ pres 5 
la Sprehe ; ces villes appartiennent au Roi de Pruſſe, 
dans la derniere . opens: U * a vn Colonic: . 
N Refugits. . | 
Luben, au N., FU Ja 8 L Flegeur 8 7 


2 Etabli dans cette ville la Rẽgence _ a un 
Capitaine General , ou Gouverneur. dy 


* Guben, à IE., ſur la Ser "os une. e grand nll 


. 


tres peuplee. bit] 


Sur VHiftoire CAllemagne , * ſur celle "Sy Etats 

qu'elle renferme, il y a, comme ſur la France, 
une legion d Auteurs: pour la Geographie, on 
recommande Hubner, & pour I Hiſtoire „ celle de 
| FEmpir par . 5 | 188 


ws 


* 
3 


3 


p 0 * 0 0 N E. 


La Carte gintrale de ce Royaume, en une full, ball, 72 
par les biritiers d Homann, me Paroit la plus exatte. 


Celle que Covens & Mortier, à Amſterdam, ont 


copie 4 hre! celle 45 Deliale , 8 fare. d: N 
& bien a. pK 


Barnes. Situation. 


* 1 Royaume elt entre la Wie & k 
Ruſſie au Nord; la meme Ruffie à VER; la 
petite Tartarie , la Targije en Europe, la T ranſil· 
vanie & la Hongrie au Sud; & l'Allemagne a Oueſt. 
Elle eft fituee entre les 47 & 58 degr. de latit. ſeptentr. 
KX les 33 & 50 dẽgr. de longitude. orientale. x 
La PoLoGNE fut anciennement compriſe , , partie 


dans la Germanie , & partie dans la Sarmatie Euro- | | 


F peennie. Les princi paux peuples qui l habitoient Etoient 
B les Vandales, les V. enites, les Alains, &. 
Lech fut le fondateur du royaume de Pologne vers 
le milieu du Sus fiecle; il donna le nom de Polaches 
aux Polonois. De ſon tems uſage de Vor & de 
Pargent Etoit inconnu A ſes ſujets, & le commerce ne 
ſe faiſoit que par trocs. II ne prit que la qualite de 
Duc. Ses deſcendans gouvernèrent Etat ſous le 
meme titre Peſpace de 150 ans. Apres que la poſte- 
rite de Lech fut ẽteinte, la Nobleſſe defera le ſou- 
verain commandement à Crac, un des plus puiſſans 
= Seigneurs 


i 
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Seigneurs du pais; le meme qui ſonda la ville de 


Cracow, & oth les Bohemiens eee. 5575 leur 
8 . 

Vande a fille ſucceda' à la royauté. Elle eut un 
fi grand ẽloignement pour Je mariage, que ni les in. 
ſtances de ſes ſujets „ni les empreſſemens de Ritiger, 
Prince Allemand, ni la guerre que cet amant lui fit, 
rien ne fut capable de Pengager à a ſe choiſir un epoux : 
elle aima mieux renoncer A la vie, que d'y conſen- 
tir; de forte qu*apres des ſacrifices: ſolennels , od elle 
ſe devoua aux dieux Gu an. i elle a op qo Vans bo 
Viſtule. | 

Apres fa mort, la Polozne fut gouvernse par e 
Wayvodes, C' eſt-à - dire, Capitaines, ou Chefs de guerre. 
L'autoritẽ ſouveraine revint enſuite entre les mains 
d'un ſeul. Trois Princes, nommés Leſcus, fe ſucce- 

nt dans le gouvernement: le dernier fut devort, 
dit-on, avec ia fi 3 par des rats qui ſortirent du 


1 


in L430 


corps de ſon oncle, qu'il avoit fait maſſacrer. 14a 


Nobleſſe fut fi diviſce, Far” le choix d'un ſucceſſeur, a 

cauſe des brigues de pluſieurs Princes , qu'elle aima 
mieux Elire Pigffe , homme d'une tres obſcure nail- 
ſance, un paiſan de Gru/wi# ,” mais vertueux, que de 
ſe ſolimettre à des ẽtrangers. Piaſte aima' tendrement 
ſes ſujets; il vecut 120 ans, & laifla en mourant, 


Etat plus vaſte & W dein , e ne Navel 


trouve. 


A la mort de Caſimir II, sends le . qui 
conquit la Ruſſie, la race de Piaſte tant finie, les 
Etats aſſembles ẽlurent Losis, Roi de Hongrie & de 
Boheme. Fagellon „Due de Lithuanie Tut élu Roi, 
en 136 » à condition que lui * ſes peuples renonce- 

roient 


E 619 
roient au culte des faux dieux, pour embraſſer le Chriſ- 
tianiſme , & que deſormais la Lithuanie ſeroĩt unie 
avec la Pologne: cette dernicre condition ne $ nnn 
qu en 1569. | 

_ Sigismond dings : TEunit une 1 a. * Pe”) . 
Fa: ſa domination, & ayant pris ſous ſa protection, 


Godefroi de Ketler, Grand-Maitre de V'Ordre de Li- 
vonie, ce Prince le crea Duc de Courlande Ian 1561, 


2 la charge de tenir cette principautẽ en fief dela 


Couronne de Pologne, ce qui ralluma la guerre entre 
les Polonois & les Moſcovites. La Maiſon des Ja- 
gellons, qui avoit regne pres de 200 ans, Etant Eteinte 
en lui, il y eut pluſicurs Princes qui pretendirent 2 
la Couronne; le Roi de Suede, le Grand-Duc de 
Moſcovie, le Duc de Pruſſe, & le Marquis d' Anſpach 
de la Maiſon de Brandebourg , furent de ce nombre: 
mais les Polonois proclamèrent Roi le Duc 4 Anjou, 
Van 1573. Douze Ambaſſadeurs furent envoyẽs pour 
ſaluer ce Prince, & pour le conduire en Pologne; il 
Etait alors au ſiege de la Rochelle: mais, à peine fut 
il arrivs en n Pologne , & couronnẽ avec les ſolennites 
amees , que pluſieurs couriers arrivèrent de 
e preſque en meme tems, & lui apporterent la 
nouvelle, que Charles IA. Etoit mort. 'Il $ *enfuit, 
lui dixieme, la nuit ſuivante ; les Polonois l'ayant 
pourſuivi, ils Patteignirent en Siléſie; 13, its ſe jetterent 
a ſes pies, & le ſupplièrent de ne les point quitter, 
mais il les exhorta de s'en retourner, & d'afſurer le 
Senat, qu'il reviendroit auſſi- tõt qu il auroit mis ordre 
aux affaires de France. 
Les Polonois, ayant perdu Peſperance de 4 enters 
* lui avoir envoyẽ une Ambaſſade ſolennelle, con- 
N | -  yoquerent 


poseèrent dans une Aſſemblee generale des Etats du 
e anne avoir W _ *. tout A 


tous les maux dont la Pologne fut affligee. Sobiesti, 


x 


voquèrent "TIN Diete. 1 5 8 des Senateurs ſe Wl 70 
declarerent pour Maximilien, Archiduc d'Autriche, & & ct 


le reſte de la Nobleſſe fut pour Etienne Battori, Prince WW m 
de Tranſilvanie, lequel ẽtant entre en Pologne, avec 


une puiſſante armee, obligea les Polonois a le recon- {Mi 


noitre pour Roi. Battori- ſurpaſſa tous ſes predeceſ- 
ſeurs en art de regner, & mourut Fan 1586, fans 
laifler de poſterite. Sigismand, fils de Jean III, Roi 
de Suede, monta ſur le trône de ce royaume, & comme 
1] fut oblige de rẽſider en Pologne, Charles, Duc de 
Sudermanie, ſon Oncle, s'empara de la Couronne de 
Suede; il eut beau fe plaindre de cette uſurpation, les 
Suẽdois n'eurent aucun Egard A ſon droit, ils le de- 


EUX. 
| Les e Hove 8 & les « diviſions c ont conti- 1 4 
nuẽ pendant ce rẽegne, & ceum de ſes ſuceeſſeus, Ml 

Jean Caſimir, Michel Vicanetviesi, & Jean Sobieshi, 
Caſimir fit en e la Couronne en 1668, & ſe 
retira en France où il mourut. Vicznowiesti n'aima, 
ni les affaires, ni la guerre, & ſa foibleſſe fut cauſe de 


Grand-Marechal de la Couronne, fut élu Roi de Po- 
logne par Fadrefle & les intrigues de la France. C'eſt 
de cette famille que le Prẽtendant, connu ſous le nom 
de Chevalier de St. George, a &pouſe une Princeſſe. 
A Sobieski ſuccẽda Frederic Auguſte, I. du nom, Elec- 
teur de Saxe, 1 * e e en 8775 & 
rẽtabli en 1709. 
Stanislas Le Palatin de Poſnanie 5 K Gene- 
ral de la Grande Pologne, monta ſur le trone de ce 


11 4 5 royaume, | 


royaume , ſous la protection de Charles XII, per ke 
credit de la France, mais Charles ayant ẽtẽ entiẽre- 
ment defait par les Moſcovites, le Roi Stanislas, ne ſe 


WE trouva pas en ſüretẽ dans la Pologne, od les Moſcovites | 


entrerent 3 i} fut oblige de ſe retirer en Suede, puis 
en Turquie , où il fit quelque {cjour ,' & enſuite dans 


le Duché de Deux-Ponts. Depuis le mariage de la 
Princeſſe ſa fille avec Louis XV, Roi de France, ce 


Monarque a démeuré avec la Reine fa femme 3 3 
Chambort, Maiſon Royale dans le Blaiſois. Apres Ia 
mort du Roi Auguſte, ee Prince ſe rendit en Pologne, 

dans Veſperance de remonter ſur le trone de ce royaume, 
dans lequel il eut un parti qui le proclama Roi ; mai$ 
ſon Competiteur,. le Prince Electoral de Saxe, devenu 
Electeur de Saxe après la mort de ſon pere, & ſoũtenu 
de! Empereur Charles VI & de IImpẽratrice de Ruſſie, 
Tempora ſur le Roi Stanislas. Cela a donnẽ occaſion 
a une guerre, qui a ẽtẽ termine, à condition que Fre- 
deric Auguſte demeurera paiſible poſſeſſeur du trone de 
Pologne, & que la Lorraine ſera par un nen, 
dee au Roi: Louis XV. apres la mort du Roi Ou 
1 LE doit | JON durant fa vie. 


dul 4 | 


bn 3 de ce royaume eſt en 1 5 froid 4 
chaud. Le terroir en la plipart des endroits eſt fi fer- 
tile, principalement en grains, qu 1 en fournit à plu- 
ſieurs Etats de Europe. Les paturages y ſont excellens, 
& nourriſſent beaucoup de betail & de chevaux. 
Les forets. ont quantité de betes fauves & d'abeilles, 
qui fourniſſent un miei delicieux. La Pologne a 


auſſi 
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auſſi du lin „ du chanvre, des fruits, de l'ambre, da 
mines de ſel, d' argent, de plomb, d' argent-vif, a 
elle fait un bon commerce. Quoique le pais ſoit bon, 
il n'en eſt . en . ou. Ten voyage are 
—— & ee es me montagne 
quables que les Crapack, Au Sud, qui la parent de l | 
re & de la Tranſilvanie. e e 5 


| Gauvernement. TY | 


” Pologne eft un royaume 
Monarchique, eſt temperce par PAriftocratie du Senat, 
& de POrdre des Gentilshommes. Ware election 
foit libre, elle eſt limitce par trois loix, qu'on ne peut 

pas appeller fondamentales ; mais que Pufage-a rendu 

W inviolables: la premiere eſt de metre qu'un 
Prince ẽtranger; la feconde de conſerver le droit de 
fucceſfion au fils, ou au frere du Roi -defunt; & 1 
troiſtẽme, que tous les Gentilshommes eee . 
voix, fans en excepter un ſeuls. 

Ce Etat porte indifferemment le titre de e 
& de Republique. Le Senat eſt compoſe de grands & 
de petits Senateurs, & des Officiers Senateurs, Ceft-i- 
dire, des Archev#ques, des Evzques ; ; des Palatins, ou 
Gouyerneurs des Provinces ; des Caftellans, ou Lieu- 
tenans des Palatins, & tes principaux Officiers de la 
Couronne ; favoir, le Grand- Marechat du royaume, 
& celui de Lithuanie , les deux Chanceliers & Vice- 
Chanceliers de ces deux Etats, de meme que les de 
Grands -Treforiers, & les deux petits Mar | 
Ce Senat veille inceſſamment ſur la conduite mY Roi, 


Pour. Fe empecher « de rien entreprendre Fore 1 Abende 
du 
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du pais, & pour regler avec lui les affaires ordinaires 
de Etat. Quand il ſurvient des affaires extraordinaires 


& importantes, où il a agit de la paix, de la guerre, 
(alliances, de levees d impòts, &c. le Roi & le Senat 
ne peuvent rien ſeuls; il faut aſſembler des Dittes Ge» 
nẽrales, compoſces du Roi, du Senat, & des Nonces 
Terreſtres, qui ſont des Gentilshommes deputes. par 


les Dictes particuliẽtes de chaque Palatinat. Les Digtes, 
W tant géneérales, que particuliéres, forment leurs delibe- 


rations, non à la pluralite des yours mais par unani- 
mite de ſulfrages 3. en forte qu'un ſeu} Senateur , 

Nance, qui n'eſt pas d'un meme ſentiment que _ 
autres, & qui fait {a proteſtation, arrete toutes les deli. 
berations de la Diete; de-la-vient qu'elles fe ſẽparent 


ſouvent ſans rien faire. Le Roi dait-&@re Catholique, 
ou embraſſer cette foi après ſon dlection.. II diſpoſe 


de toutes les charges eccleſiaſtiques, civiles & militaires. 
Ses revenus ſont d' environ 200 mille livres ſterl. I 
ligne I a ſon.6leftion. le PadZa conventa, ou Capitulation, 
qui contient les Joix, ſuivant leſquelies il doit gou- 
verner le royaume. Cette Capitulation ſe doit faire 


aveg.le Rai ẽlu, avant qu'il ſoit proclamé. L'Ordre | 


du Senat & celui de la Noblefle, dreſſent le Palla con- 
venta, & le nouveau Roi fait ſerment de le garder 


_ inyiglablement:- en vdiei les principaux articles. 


Que le Roi ne deſignera perſonne pour ſucceſſeur: 
4. qu'il laiſſera à la Republique le droit de faire battre 
„ monneie: que ſans le conſentement de la Repu- 

« blique , il ne déclarera la guerre a aucun Prince: 
« que dans ſen Conſeil, il n'aura aucun ctranger, de 
8 quelque condition qu il puiſſe etre, & ne lui donnera, 


ni charges, ni dignités, vi Starroſties, ou gouver- 


„ nemens . qu'il ne ſe wariera que ſelon les 
„ an- 


* 
r ——ũ——3ĩ 2 — -. 


« pour ſa table, il n' aura aucuns biens royaux, „ Que 


be ceux que la Republique a regles aux Rois ſes pre. MW 


4 dẽceſſeurs: qu if rẽglera avec ſon Conſeil les troupes 
« d'infanterie & de cavalerie; en ſorte que la Re. 
<< publique Trait pas beſoin de troupes Etrangeres: 


t qu'il ne diminuera en aucune maniere, le trẽſor qu 


be eſt à Cracovie; mais au contraire, qu'il P augmen- 
<< tera: qu'il n'empruntera aucun argent, que du 
c conſentement de la Republique : que ſi, pour les 


4 hbeſoins de PEtat,- il faut avoir une WF navale, 


c il ne pourra la lever que du conſentement de la 
2 Nobleſſe, & par le Conſeil du Senat. On en ajoũte 
d'extraordinaires, ſelon la neceffite du tems 1 


Kae ſe fait, & ſelon la qualitẽ du Roi lu. 


On voit dans cet Etat le com̃ble de Veſclavage 1 de 

1 liberté. Les bourgeois des villes jouiſſent d'une li- 

bertẽ modèrẽe; mais les paiſans ſont ſi eſclaves, que 

leurs biens, leurs enfans & leurs vies dẽpendent abſo- 

lument de leurs Seigneurs. Les Gentilshommes , au 

contraire, y ſont de petits Rois; ils ne peuvent Gre 
jugẽs pour erime, que par les Dietes generales, &c. 


I' Ordre de la Nobleſſe eſt plus conſiderable en Po- 


logne, que partout ailleurs. Les ſeuls Nobles 7 


peuvent poſſeder des charges, & il n'y a qu'eux qui 


puiſſent avoir entrẽe dans les Diẽtes generates. On 
aſſure qu'il y a toũjours cent mille Gentilshomme: 
prèts à monter à cheval. IIs fervent à leurs depens, 
mais on ne peut les forcer à ſervir plus long- tems que 


de ſix ſemaines. Les Polonois ne ſont pas ſi forts en 


Infanterie qu'en Cavaletie; parceque le pais n'etant 


: preſque tout que de vaſtes plaines, la Cayalerie eſt plus 


* que VInfanterie, La plapart de celle-ci eſt com- 
polce 


* anciennes loix, & que par le Conſeil du Senat : que E 


e 


0 La Pologne. 625 
1 pol nn & d'autres Etrangers. Les troupes 


0 ſont mal paices ; & la difcipline militaire eſt fi peu 

'S obſervee. parmi elles, que le pais eſt ſouvent pills 8 
ey harcele , par ceux þ ON. » 7 Ps pour le de- 
6 ſendre. . 5 4 


Les forces que * . entretient qedi inaire- | 


s: 
ment, ſont de 36000 hommes pour le royaume-, & 
n. de 12000 pour Ja Lithuanie. Chaque armee a ſon 


General & ſon Lieutenant-Generaf: Un grand Ge- 
| neral a le commandement en chef de Parmee, & ſon 
pouvoir eſt ſi grand, qu'il eft redoutable a la Nobleſſe. 

Le ſeul Ordre de Chevalerie qu'il y ait en Pologne, 
eſt celui de l' Aigle blanc, fondé en 1325, par le Roi 
Uladislas Loct igue, lorſque fon fils Caſimir cpouſa * 
Princeſſe de Lithuanie. 


e Langue. Religion, . 


1 Polonois ſont bien faits & de bonne mine; le 
paiſan y eſt fort groſſier , à cauſe de ſa condition ſer- 
vile. La Nobleſſe y eſt honnẽte, civile, affable aux 


etrangers: elle eſt jalouſe de ſa liberts Juſqu'a Vexcts, 


= & aime fort le luxe & la bonne chere. Elle ne ſe 
S; mele d aucun commerce, ſous: peine d'etre degradee. 
qui La langue des Polonois eſt. I'Eſclavonne , melee 
On Allemand. La Latine y eſt auſſi fort communes & 


les perſonnes de condition parlent Francois. 
La Religion de l'Etat eſt la 8 On y 

tolere neanmoins les Proteſtans, les Grecs, & les Jui 

A 7 ſont riches & e 
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Le Royaume de POLOGNE emp 
Prufſe, 


Gr. Pologne. 


Petite Pologne. Rute ho Nene, 
ee, Rouge. 5 


Les wn rivieres qui arroſent ha 22 bu 
La Dwine, au Nord; 
La Muſza, à f Oueſt; 
La Niemen, plus au Sud; 
La Wilna , qui ſe perd dans le Mabe; 3 
La Vi ule, ou Weiſſel, qui va du S. au N. 
Le Bug, à VE. qui fe perd dans la Viſtule. 
La Warte, a Ou. de Ia — 3 ſe _ dans 


rer. ä * i 5 
* 0 


L Le Ni efter au Sud, fe «Ou. 3 a VE. 
+ Le Nieper, ou * * de la Pologne., 


Les Monts Crapacl, ſont une chai (7% de montagnes, 


qui ſcparent la Pologne de la Tongs, & de la Tran- | 
flvanie. 


* 
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I. Do 1 DB POLOGNE. 


„ PRUSSE, 


10 Profle eſt baignẽs au Nord par la Baltique, Ke. 
Elle eſt en general un aſſez bon pais, & ou la mer 
jette de Pambre jaune, ſurtout en la Prufſe orientale. 
Elle a beaucoup de bois & de lacs, & quelques deſerts 
vers la damogitie, & la Pomeranie. | 

Elle &toit anciennement habitce par des peuples ido- 


causèrent A tous leurs voiſins, engagèrent, vers le milieu 
du 13ue ſiẽcle, Conrad Duc de Maſovie, d'appeller 
i ſon ſecours les Chevaliers Teutoniques, ou Allemans, 


liers ſe choiſirent un Grand Maitre. Ils attaquerent 
ces peuples avec ſucces, ils les conquirent après une 
= cruelle guerre qui dura 50 ans, & les forcerent de faire 
profeſſion du Chriſtianiſme. Ils ſe maintinrent dans 
leur conquete juſqu'en I 525,.qu' Albert de Brandebourg, 
WW Grand-Maitre de I'Ordre Teutonique, ayant embraſle 
la reforme de Luther, fe rendit maitre.de. toute la 
Pruſſe, il ceda la partie occidentale au Roi de Pologne, 
& lui fit hommage de Iavtie, qu'il regut en fief, 2 à titre 
in 
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litres & cruels. Leur barbarie , & les ravages quiils 


W qui <toient revenus de la Terre: Sainte Ces Cheva- 


de Duche, 3 condition d'en faire hommage au Roi & a 
ſes ſucceſſeurs au royaume. Cette condition ne ſubliſte 
Ee. plus 


r 


628 „ Baues 
plus aujourd'hui; & les Electeurs de Brandebourg en 
jouifſent en toute ſouveraineté & à titre de royaume, 
La Pruſſe fe diviſe done aujourd hoi en Prof Pale. 
wie,” a POueſt; & en Repaum de Prufſe, à I Eſt. 


La Prufſe as ah ” ! _ en * Palatinds, 
wan war} WA © 5 This 
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Dantzil, au N. , fur bs Vitale, elt 1a capitale di 
Palatinat de la petite Pomeranie, ou Pomerclie:, auf 
bien que de la Pruſſe Polonoife. *C'*eft une des plus 

grandes, des plus riches & des plus commergantes 
Sites Ye I urope. Ses fortifications ſont bonnes 
Preſque toutes les marchandiſes, qui entrent en Po- 
logne, ou qui en ſortent, paſſent par cette ville 
Les batimens publics y ſont magnifiques, Le com- 
merce de blé y eft fi grand, qu'il s' en vend chaque 


anne * de ſept cens m tonneaux : les Dantzicos 
Ko bog | ſeul 


: 


Ea Pologne. 62g 
ſeuls ont le privilege de 1 acheter, des le moment qu'il 
eſt entre dans le port. Les Chevaliers Teutons 
fagrandirent confoderablement 2 elle ſecoua enſuite le 
joug de ces rud Maiĩtres , pour ſe dunner au Roi de 
Pologne. Elle jouit de fort grands privileges, dont les 
principaux font ; qu'elle eſt gouvernce par ſon Senat, 
& ſelon ſes propres loix, a la maniere des villes libres; ; 
qu'elle donne ſa voix dans 1'dle&ion des Rois de Po- 
logne, & que le Burgrave, ou Gouverneur, que le 
| Roi y tient, ne peut - ètre pris que du nombre des Se- 
nateurs de la ville. | 
La moitié du revenu du port, appartient au Roi de 
Pologne. La monnoie y eſt frappte à ſon coin, & la 
juſtice y eſt adminiſtree en ſon nom. On y a liberte 
de conſcience: s mais les ſeuls Proteſtans de la Con- 
feſſion d' Augsbourg, y ont part au Gouvernement. 
Elle ſoutint un ſiege contre les Ruſſiens, en 1733 & 
2734, durant lequel elle ſouffrit beaucoup, pour avoir 
ẽpouſẽ le parti de Stanislas, Elu Ros de W par 
les intrigues de la France. 
Les habitans montrent rendroit, „ oh * Combe do 
Munich perdit en une matinee, pres de 5000 hommes, 
pour $'etre opiniatrẽ A eſcalader une muraille de 30 pies 
de haut, - defendue par des troupes bien diſciplinces. 
Cette ville a beaucoup ſouffert en divers tems, de la 
; * des Suẽdois & des Ruſſes. 
=_ YMifelmunde eſt une fortereſſe à en Fl 
bs en. de la wn, qui dan la ville de 
Dantzik. 
G p pres P. 3 au N. Fg eſt une Abbale, 
cẽlebre par le Traité de paix, conclu en 1660, entre 


Empereur & le Roi de * *. . & le Roi 
de Suẽde de autre. 


„ 
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Marienbourg, ſur le Nogat, ou branche orientale 6 
la Viſtule, eſt une place aſſez forte; elle Etoit autre. 
fois la reſidence des Grands-Maitres de Ordre Teu- 
tonique. Heilberg, E., a un beau chäteau. 


 Elbing, a VE. de Marienbourg, eſt une belle ville, 
& riche par fon commerce. Frauemburg, au N E., 
ſur le golfe de Friſh- Haft. 


Culm, Ev., au S., pres de la Viſtule, eſt une 8 aſſez 
grande, mais 1 peuplee, & qui a peu de commerce. 

Thorn, au S., ſur la Viſtule, eſt une belle ville 
bien batie, & paſſablement forte. Elle jouit de grands 
privileges. C'eſt le lieu de la naiſſance du fameux 


Nicolas Copernic „un des plus ſavans Aſtronomes qui M 
aient jamais ẽté. 


LX RoyavmMr DE PRUsSE. 


Le royaume de Pruſſe appartient I FEleQeur & 
Brandebourg. Albert, comme je Vai dit ci-devant, 
Pobtint. en titre de Duche , & en fit hommage à la 

Pologne. L'EleQtur Frederic Guillaume, ayant fait 
en 1656 un Traite avec la Pologne, obtint la ceſſation 
de Phommage que ſes predecefleurs lui avoient rendu, 
& il ſe fit reconnoĩtre en 1663, Duc, fouverain & in- 
dependant. En 1701; PEleQeur Frederic III. fe cou- 
ronna lui-m&me Noi de Pruſſe dans la ville de Konigs- 
berg, en vertu un Traits fait avec l' Empereur Leo- 
pold , qui lui donna ce titre par ſa toute puifſance im- 
periale, & à condition qu'il lui fourniroit des ſecours. 
Cet Empereur vouloit fe faire un parti puiſſant dans 
Empire, pour empecher l'effet du Teſtament de 
Charles II. Roi d' Eſpagne, qui nommoit pour ſuc- 
ceſſeur à ſa Couronne , un Prince de la Maiſon de 
France. Le Roi de Pruſſe a été reconnu en cette qua- 


lts, de toutes les Poilſances de 'Erope, depuis la 15 
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4 Ubecht, en 1171 3. LeP e qui occupe ä 
e trõne, en eſt le troiſiẽme Roi. Ce royaume ſe di- 
viſe en trois Cercles, qui ſont ceux de Samland au N. 
E., eee e * yet cherland a FOu- 
Ses e ue ww" r 
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Holland. 1 3 N 3 
* KoNIG8BERG:, ſur le Pregel, en eſt la capitale. 
Cetie ville eſt grande & belle, & ſe diviſe en trois par- 
ties. II y a de tres beaux batimens publics, & une cẽ- 
lebre Univerfite.. Son principal commerce conſiſte en 
bois de chene & de ſapin, en cire & en mie. 
Brandenburg, au 8. Nr nn eee avec * 
beau chateuu 055 
Pillau, à Pembouchure de la rivicre Pregel wy un 
port, avec deux petites fortereſſes pour en 'defendre 
Fentree; fameux par la e * Eſturgeons. fe 
 Piſchauſen, a au T0. E. - 


* La Pologne 
Memel, n E., 2 a l'embouchure a Memel, fur 
la Baltique, a un port ſar & — Cette ville gl 
forte, & a une bonne Citadelle; © + 
_ *-Ti/fit, au S. E.; pres de la Memel, paſſe pour 
la meilleure ville de ce royaume, après Konigsbery, 
Labian, au S. Ou., aſſez bonne ville. Welau, au 8., 
connue par les Traites en 1657. entre la Pologne 8 
le Brandebourg. Bartenftein „au S. Qu., fur PAIL, 
ville propre & grande. 

Holland, au S. Ou. & Elbing, eſt 3 hui une 
des plus riches & des meilleures villes de la Pruſſe. 8 

Marienwerder, au S. Ou., pres du Weiſſel. Ea - 
1709. le Roi de Pruſſe & le Czar Pierre le Grand) 4 
eurent une entrevue. 

ene au 8.5 eſt une ville nourellement batie, 


1 GRANDE POLOGNE. 


12 88 Pologne, ou Baſſe Pologne , 1 eſt a au Sub 
de la Pruſſe, &e. & le diviſe en trois grandes provinces 
qui ſont la | 


chere. 


"7 


Maſovie, 5 
Grande Pologne propre : 


chacune ſe ſubdiviſe en pluſicurs Palatinats „ ou font 
les villes ſaivantes : : 
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Dans la GranDz Por oer PRO PRE ſont 

* PosNA , A V'Ou,, fur la Warta, capitale. C'eſt: 
une grande vine, bien batie, & defendue par un bon 
chateau. II y 2 un Eveque, No & un n College. aſlez- 
celebre. 

Gneſna, a 1 E., éẽtoit autreſois capitale de la po- 
logne: elle n'eſt aujourd'hui conſiderable que par ſon 
Archeveque, qui eſt Primat du royaume, & Legat ne 
du Pape. II eſt le premier Senateur de cet Etat, Chef 
& Regent de la Republique- pendant Finterrẽgne; & 
c'eſt a lui a ap: le Roi, apres ſon EleQion.. Liſſa,. 
au S. Ou., ſur les frontieres. de la Sileſie, fut Teduite 
en cendres par les Ruſſiens en 1707, & rebitie” peu de 
tems apres. La plüpart des habitans ſont. proteſtans, 
& s' appliquent au commerce. Cette ville a vu naitre- 
Staniilas' Lekſinski, Elu Roi de Pologne en 1704 & en 
1733, qui n'ayant pi fe ſoũtenir ſur le trone, a ẽtẽ 
E e * mis 


CET 


wo 
Wn 


mis en poleſion des Duches de Bar & de Lorraine. 


| d N à E., Lencix au N. E., Siradia & Mielum 
au 8., ſont Fl bonnes villes. 


Wiadiclew, far Ia Viſtule, . & bene ie & 
Brzeft au S., jolie ville ſont dans la Cujavie. 


La MAsoviE comprend les Palatinats de Maſevie 
propre au milieu; de Ploczko à VOu. & de Podlachia, 
ou de Bielſcko, a VEſt; oli ſont 

* WarsaAw, ſur la Viſtule, capitale de la province, 
La ville eſt belle, marchande & bien peuplee; le 
ſejour ordinaire des Rois, quand ils demeurent en Po- 
logne, & le lieu ou ſe tiennent les Diẽtes generales 
du Royaume. Sa ſituation, a Vextremite d'une vaſte 
campagne, eſt fort agreable. Elle eſt entourte de 
grands fauxbourgs, plus conſiderables que la ville car 
tous les grands Seigneurs y ont leurs palais, & les 
Moines leurs couvens. Les rues en ſont larges „ bien 


allignees» mais fans pave; de forte | qu 'en Hiver ce 
font des abies de boue, | 


Le Koto, un petit mille de Waka, "eſt qu "Ry 
champ relevẽ de tous c6tes, ayant au milieu une eſpece 
de toit, comme celui d'une halle de village, & eſt le 
ler fameux oli. ſe fait election des Rois de Pologne, 

a laquelle alfiftent a eat , * toute h Nobleſſe du 
royaume. | 
Biel, au N. =; ville conſidera d a Palatinat de 
meme nom. ; 
Placa lo, ſur la Viſtule, eſt la hdd du Palatinat 
de ce nom, munie d'une bonne citadelle. N 


3: La 


am os 
3. La PETITE POLOGNE. 


8 Petite « ou Haute Fele t au Sud FR la Grands 
Pologne, &c. Elle ſe diviſe en 3 Palatinats, ſavoir 
de Cracew, au 8. Ou. de Sendomir, n 8 
de Lublin, au N. E. 

* Cracow, ou Krakaw, ſur la Viſtule, à 50 4 
de latitude ſept. , en eſt la capitale, de mEme que de 
tout le royaume. Cette ville eſt fort grande, & bien 
bätie, mais les rues ſont mal pavees, quoique fort 

larges & fort droites. Sa place publique eſt une des 

plus grandes de Europe La Cathedrale, dedice à 
Stanislas, patron des Polonois, eſt Ia fe "ME des Rois 
de Pologne, & le lieu de leur couronnement. Cracow 
a une celẽbre Univerſite, & un Eveque, * precede 
tous les autres Eveques'du royaume.* | 


| Widlicza, au N. E., eſt une petite ville remar- 
quable. par ſes mines de ſel , dont le Roi de Pologne 
tire un grand revenu. Ces mines ſont ſous la ville, 
qu Von a creuſe juſqu'a 200 toiſes de profondeur, avant 
que de trouver les carrieres de fel. II y a plus de mille 
ouvriers qui y travaillent, à la clarte des lampes. Ils 
y ont leurs meubles, leur r nienages avec leurs femmes 
& leurs enfans. Lair y eſt ſi rude, que les chevaux 
qu'on y deſcend, y perdent la vue en peu de tems. 
Une ſingularite fort remarquable , c'eſt qu il entre 
dans ces carriẽres un ruiſſeau d' eau douce, qui ne tarit 
que dans les grandes ſccherefles , & qui, paſſant au 
travers, ſert aux beſoins du monde qu'il y a. 
Sendomir, a VE. , pres de la Viſtule, eſt une aſſez 
jolie ville, avec un bon chiteau bati ſur une hauteur. 
En 1570 il s'y tint un Synode compole de Luthsriens, 
| de 
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de Reformes & des freres de Boheme, où ſe fit ce 
Trait de Confederation, q au. on * la * diration 


de. Sendomir. 


Lablin, au N. E., eſt une petite ville, mais bien 
batie, & aſſez peuplee, defendue par un bon chateau, 
& renommee pour ſes trois belles foires, qui durent 
chacune un mois. Cazimiers, au N. de Sendomir, eſt 
une aſſez belle ville, -quoique toutes tes. 6 ne 
ſoĩent baties que de bois. 


„ Lis. RUSSIE. ROUGE... 
1s Ruffie Rouge, ou Noire, eſt au Sud de ha Li- 


thuanie, &c. 


Les Ruffiens poſſedoient EAI toutes 155 torres 
qui ſont ſitutes entre le Nieſter, le Nieper & la Viſtulen 


mais ces peuples ayant ẽtẽ obliges d 'abandonner celles 
qui ſont au couchant du Nieſter, on a appellè ces der- 


 nieres Petite-Ruſſie; & Ruſſe Rouge, ou Noire, pour 


la diſtinguer de la Ruſſie- Blanche, qui eſt compriſe 
dans le Grand Duche de ur of a Elle © 
ces trois rr * 
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Przemislia. 


* r ou Leepol, ur le Pelzew, eſt la ca- 
pitale de la province. Cette ville eſt afſez grande, 
bien bãtie, fort marchande „ riche & defendue. par- 
deux chateaux.. Elle eſt le fiege. un Archeveque, 
qui en eſt Seigneur, tant t le ſpirituel gue pour 
1 temporel. 

Præemiilia, au 8. On.” 5 Bonne ville, & bien Gori 
fiẽe: les —_— y font baties de pierres. II y 2 
deux . J Tun Grec & Vautre Catholique * 
main. 

92 Faroilaw\, „au N., 0 et fert 1 | 1 8 7 
tient au mois d' Aoũt, une foire tres frẽquentée. 

Belz, au N. E., ville confiderable dont les maiſons 
font de bois. Chelm, au N. „moins pou aun 
Eveque Grec. 

* Lucko, eff la ville en de 1a Volhinie. 
Elle eſt remplie de Juifs & de Grecs, qui y font tout 
le commerce. II y a un Eveque Latin, & un Eveque 
Grec. Ce qu'on appelle la baſſe Volhinie & I'U- 
kraine, ou pais des Coſaques, appartiennent preſqu' en- 
ticrement. a la Ruſſie, depuis quarante ans. - Oftrog, 
au milieu de la province, & Conftantinow,. au S, , ſont 


deux fortereſſes. 
* Kami 
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* Kamineck , 3 FOu. de la province „ en. eſt Ia 
ville principale, & * plus forte 1 0 * toute la Po- 
 logne. 
Braclaw, a IE., ſur le mY „autre ville conſide- 
rable. 


La Baſſe Valkine & toute la Podalie, ſont propre- 
ment ce qu'on appelle 'UxRaing, c'eſt-a-dire fron- 
ticre , parcequ'elle confine aux terres des Turcs, des 
Tartares & des Moſcovites, on ſont nombre de petites 
fortereſſes. Et comme ces terres ẽtoient conti- 
nuellement expoſces aux incurſions des uns & des 
autres , Etienne Batori ” Roi de Pologne, attira les 
Coſaques, peuples errans, opprimes par le Mo ol, & 
les Grands Tartares, & leur promit ſa 


condition qu'ils defendroient fa frontiẽre contre les 
courſes des Tartares, des Ruſſes & des Turcs, qui 
ctoient leurs ennemis communs. Après setre bien 

aquites de cet emploi pendant pres dun ſiécle, 1a du- 
rets des nobles Polonois les forga à des revoltes,, qui 
ant eu de facheuſes ſuites. Il y eut pluſieurs guerres, 
& pluſieurs Traites de Paix entre la Pologne, & ſes 
Coſaques 3 les uns ſe livrerent aux Ruſſes, les autres 
aux Tures, & les autres reſtèrent fidelles aux Polonois. 
Chaque ordre a un Chef, ou Hetman. IIs profeſſent 
la pläpart la religion Greque. Ce pais eſt ſouvent 
defols par des armees. de lautcrelles „ qui broutent 
enticrement les campagnes, oli elles ſe poſent. Les 
Petits Tartares y font de tems en tems des incurſions, 
on ils pillent & ſaccagent ce qu' ils peuvent; & ſe re- 
tirent dans leur pais, des qu'ils ont fait quelque 
butin. 
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La Lithuanie eſt entre la Grande Ruſſie au Nord 
& i VEſt, la Ruffie Rouge, ou —_— au Sue & la 
Grande Pologne & la Pruſſe a l' Oueſt. 


Ce Grand-Duché, avoit atrefois des . 
qui prenoient le titre de Grands Ducs. Ce n'a été 
qu'au commencement du 16%* fiecle qu'il fut parfai- 
tement uni a la Pologne, par Albert, ſon dernier Duc, 
elu Roi de ce royaume; mais A condition que ee 
Duchẽ ſubſiſteroit comme une Principautẽ allice, qui 
auroit ſes Grands Officiers, ſon'arm&e, fon Freſor, & 
ſes Generaux ; qu'il conſerveroit ſes coitumes', & 
qu'il aurait part a Pelection du Roi. II reſt oblige 
de faurnir que le tiers des troupes de la Couronne, & 
le quart pour les reyenus du Roi, Lair y eſt epais & 
groſſier, a cauſe des bois & des marais qu'il y a; ce 
qui fait que le pais n'eſt pas {i fertile, ni ſi peuplé 
que la Pologne, mais il abonde en gibier. La no- 
bleſſe de Lithuanie eſt plus fire & plus dure envers les 
paiſans, que celle de Pologne. Les hemmes & les. 
femmes y ſont extremement chaſtes. La langue qu'on 


parle eſt FEſclavonne. La religion Catholique y do- 85 


mine, mais toutes les autres religions y ſont tolerees. _ 
Les maiſons des villes & & la 1 ſout «paris : 
toutes de bois. 3 | | 


Dans 
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Dans le Duche de Lichuanie on comprend Is 
\ COURLANDE, LIVONIE: For. 
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1. L eee 
eſt bornẽe a VEſt de la Samogitie, & de la Pruſſe, &c. 


Bratlam eſt au N. F. ſur un lac ; 3 cette ville eft 
conſiderable. | 

* WilnX; aus. Ou., ſur la Wins, eſt Ja capitale de 
tout leDuche. C'eſt une grande ville bien peuplẽe, mais 
mal- propre „& batie de bois. Les E ers y font 
tout le commerce, les habitans Erant trop pauvres & 
trop pareſſeux pour le faire. Les Grecs y ont un 
Eveque , ſous le Patriarche de Conſtantinople. Les 
Tuifs & les Mahometans y ont liberté de conſcience. 
Ilya une Univerſite & un Evèẽ qui. 
Tyoli, àl'Ou., dans un lac, a un 3 5 
les Ducs de Lithuanie y ont fait leur reſidence, . Mil. 
tomiertæ, au N., petite ville ou 85 is & Conſeil 4 la 
Nobleſſe de Lithuan ie. 

* Groduo, au 8 Ou. de Is 8 ſur a Nie- 
men, eſt le lieu, où, de trois en trois ans, & * i 
les Diẽtes generales du royaume. 


Ia Bazkscig, autrefois Poleſie, eſt un grand Palatinat 
au Nord de la Ruſſie] propre &. de la Volhinie, où ſont 
Br ⁊eſc 7 
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Braeſe, ſur le Bug of ville grande, & fartifkee. On 
y voit la plus grande ſinagogue des Juifs qu'il y alt en 
Europe, excepte celle des Portugais à Amſterdam. 

N miles du Palatinat, dans des marais. 
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Elle o occupe toute la 11 orientale, dont une 
partie eſt renfermee par la Lithuanie propre. Elle eſt 
diviſẽe en cinq Palatinats, on l'on trouve les villes de 
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8 aaa au 8. 1060 , vat. 3 5 
. maiſons ſont bãties en ere ſry . a 
ö . à leur tour. PRES 
Slucul, au S. E., au 1 mice lde meme nom, eſt 
la capitale d'un Duche conſiderable; + Conſtantin, Duc 
ꝙOſtrog, rendit cette ville cdlebre par trois batallles 
rangees , n 4 p8l A nee e ſous * 8 
regne de Sigiſmond I. 2 1 85 11 
Rohaczow , au confluent du Ni jeper & tn FOdrwa, 
eſt la capitale d'un * territoire. „ 
Minſe, 


F OR EET \ — * N — 
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| Minſt, au N., eſt une ville tres forte & RR" : 
Mobileo, a VE. , autre place forte * wanhends; 


* ds eee des Rue“ 5 


Mfeihaw, VE. confine 1 la Grande Ruge. La 


ville eſt forte & confiderable. 


Mitepſt, au N. Ou., fur la Dwina I oft une ville 
forte & de bon commerce. 

Poloczk, à VOu. , fur. la Dwina, bonne ville, gui 8 
Nn nnen ö „„ 


3. La SAMOGITIE. 45 
La Samogitie a 12 Courlande au N., la Lithuanie 


a VE, „la Pruſſe au 8., & la Baltique A l'Oueſt, 


Elle fut autrefois habitée par des peuples ennemis 
irrẽconciliables des Chretiens, Ils pouſſoient Yidolatrie 


| & des exces de brutalits & d'ignorance. Ils adoroient 


entr autres divinitẽs le feu & le tonnerre. Comme ils 
s' imaginoient que les bois & les forets Etojent. la de- 
meure des Dieux, ils les regardoient avec un ſou- 


verain reſpe& J auff bien que les oiſeaux, les betes 


ſauvages, & generalement tous les habitans des bois. 
Ladislas les GG „  apres avoir converti les Li- 
thuaniens. La eonverſion deg Samogites ne ſut pas fi 
C'eſt fous le pretexte de leur entiere converſion, que 
les Qhevaliers de 'I'Ordre Teutonique mirent tout 2 
feu & à ſang dans leur pais, comme chez leurs autres 
voiſins, malgre la protection des Polonois. Le Roi | 
de Pologne, de concert avec le Grand-Duc de Li- 
thuanie , deputa des Samogites au Concile de Con+ 
are implorer du ſecours contre les Che- 
valiers, & pour demander des ecelẽſiaſtiques qui pole 
5 8 oin 


e 


le 
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dition que lui & ſes ſucceſſeurs retiendroie 
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ſoin de la converſion des infidelles qui reſtoient .parmi 
eux 3 ce qui leur fut accorde, (Voyez Lenfant, Hiſ- 


toire du Concile de Conſtance.) La Samogitie a pails 
pluſieurs fois des Lithuaniens aux Chevaliers Den. . 


& enfin a ẽtẽ incorporee a la Pologne. 
Cette province eſt entrecoupee a & de mon- 
tagnes inacceſſibles. Elle produit quantite de miel & 


de petits chevaux admirables par leur lẽgeretẽ. On 


trouve auſſi dans les forets toute ſorte de betes fauves, 
& particulierement d'ẽlans. Elle eſt diviſce en trois 
gouvernemens, ou capitaineries, qui portent les noms 


de leurs principaux lieux. Pour le ſpitituel elle eſt 
gouvernẽe par un Eveque ſuffragant de I'Areheveque 


6 Gneſne. Pour le temporel, elle a un Stargſls, qui 
a rang parmi Jes grands Senateus. 
. Les principales rivieres qui Varroſent fant te Ni ien 
ay Sud & la Dubiſſe „„ OS 
Ses principaux Gs rn ſer. 
® Rofien, vers le Sud, ſut a Di 8 a 


ſe tiennent les aſſemblees de la province. AMdednich, 
ou Huis, a N. OW 2 a lence de 1 VEv ; 
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Au Nord de e as Ce Duchs f failoit 


ares partie de la Livonie, & appartenoit aux Che- 


valiers de Livonie qui embraſſẽrent la rẽformation, & 

* appropriẽrent leurs Commanderies. Gothard Ketler, 
Grand-Maitre de Ordre de ces: Chevaliers, voyant 
que les Suẽdois & les Moſcovites Etoient de dangereux 
voiſins, ſe mit ſous la protection de la Fenn. & 
ceda la Livonie au Roi Sigiſmond Auguſte, à con- 


lande 


————— PA 7" 


at la Cour- 
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lande en propriete, & ſouverainete'; mais comme un 
fief mouvant du royaume de Pologne. Ferdinand, der- 
nier Duc de la famille de Ketler, ẽtant mort en 1737, 
les Etats de Courlande, Elurent le Comte Maurice de 
Saxe, mort Marechal de France, en 1750: & par- 
ceque cette election fut declare nulle par la Pologne, 
ils Elurent, à la recommandation de la Ruſſie, Jean 
Erneft, Comte de Biron, laquelle obtint pour Jui de 
Pologne, Tinveſtiture de ce Duchẽ. Ce nouveau Duc, 
ayant ẽtẽ diſgracié en 1740, par la Cour de Ruffic, & 
ExilE en Sibérie, la Grande Princeſſe Anne de Meckel- 
bourg, Regente de cet Empire, pendant la minorite 
de fon fils I'Empereur Jean, fit Sire ſon beau-frere 
Louis · Erneſt de Brunſwik-Bevern. Mais comme peu 
de tems après, cette Princeſſe & ſon fils furent bliges 
de ceéder le trone de Ruſſie A la preſente I | 
Elizabeth, la Pologne 2 differs juſqu'a preſent de ra- 

tifier relection du Prince de Brunfwik- Bevern; de 


ſorte que ce Duche eſt actuellement ſans JC & eſt 
: - par les Etats du 9-70 


La Cburlande a beaucoup de bois. Elle eſt fertile, 


& bien peuplee. Elle produit du ble, du chanvre, 


du lin, du betail, des chevaux, &c. Elle ſe diviſe 
en Courlande propre a FOueft, & en Semigalle à FER : 
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lande propre: c Ceſt 1 ville la plus conſiderable apres 


de la Grande, reſta à la Pologne par le Trait d' Oliva, 
fait en 1660, avec les Suedois, qui eurent alors la 
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* An e, 1 ” Muſcacapitale'd de fa Semigalle, 
& de tout le Duche de Courlande. Ceſt une ville 
forte, ' th6diocremetit grande, bien batie, & bien peu: 
plee. Le Chateau du Duc eſt magnifiqus. 

Goldingen, a YE, „ fur la Window eſt de la Cour- 
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in 2. "Ta * "LIVONIE | 'Potonoren,” | : - 2 
Carts petite partie 1 Ia Livonie, & qui. oft 40 8.1 E. 


poſſeſfion tranquille du reſte de la Livonie, Ou | 
province de la Grande - RuſſiqG 
Dunebourg, place forte, ſur la Dwina, oſt la: . | 


pale de Ja Livonie Polonoiſe. t ate ane 


V. eyex Davity, , " Deſerip prion de polgs. Ko c, 
Hifteire de Palogne. Hauteville, Relation de Po- 
dogne, &c. Hi Nene des Rois de Pologne en 1 73 34. 
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royaume eſt 1 au Nord par la Pologne, 
a VEft par la Tranſilvanie, au Sud par la Tur- 


quie en Europe, & a Oueſt par . & par 
le royaume de Boheme. | 
Il eft ſituẽ entre les 443 & e eee 
ſeptent., & les 34 & 45 degres de longitude orientale. 
La HoxcRklkE a Et6 autrefois un des plus beaux & 
des plus floriſſans, & enſuite un des plus malheureux 
royaumes de PEurope, Il rẽpond à une partie de Pan- 


cienne Pannonie. Il avoit autrefois plus d' etendue 


qu aujourd'hui. Il comprenoit la Croatie, 1a Boſnie, 
la Dalmatie, la Servie, la Bulgarie, la Tranſilvanie, 
la Valachie & la Moldavie. I! fut occupe, au cin- 
quieme ſiccle „par les Hunt, & après eux, par les 
Lombardi, qui. paſsetent de là en Italie. Les Eſcla- 


vons ſe repandirent enſuite en Hongrie, & allèrent 


s ẽtablir aux environs de la Save. Geiſa, un de leurs 
| nDraits le Chriſtianiſme en 969, & 
St. Etienne ſon gls, en Van: 1000, fut le premier Roi 


de Hongrie, & comme! Apötre de ſon peuple. 250 
ans après, la race de Geiſa s ẽteignit, & depuis ce 
tems, le royaume de Hongrie fut ẽlectif, & paſſa 


ſucceſſivement à des Princes de diverſes familles & na- 
tions. Enfm, Ferdinand I, Empereur, & Archiduc 


d' Autriche, qui avoit ẽpouſẽ Anne, Scaur de Louis II. 


7 _ Ig & de Boheme, * ſucceder a ce 
Prince. 
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accord, par lequel on regla » que Jean jouiroit de ce 
royaume pendant ſa vie, & que Ferdinand lui ſuccẽ- 
deroit. Cet accord ſe fit ſans le conſentement des 
Hongrois, qui prẽtendoient avoir droit d'ẽlire leur Roi. 
Apres la mort de Jean, ils Elurent fon fils; mais les 


Hongrois, n'ẽtant pas en ẽtat de rẽſiſter 3 la Maiſon 


q Autriche. ils appellèrent en 1 540 „une ſeconde fois 
les Turcs à leur ſecours , qui s 'emparerent des princi- 
pales villes du pais, le reſte demeura à Ferdinand. 
En 1683, les Turcs tachẽrent d'en chaſſer Lad. & 


ils en furent chaſles eux-Mmemes. 


Leopold, rẽſolu de ſe rendre abſolu dana ce 
royaume & de I'afſurer à fa famille, commenęa par 


ſupprimer la charge de Gouverneur perpetuel de cette 


nation; emploi dont elle revetoit tomjours un Hongrois, 


pour la protẽger, pour maintenir ſes loix & ſes privi- 
leges , & pour contrebalancer I autoritẽ royale. Au 
lieu de ce Gouverneur, Leopold ẽtablit pluſieurs Gou- 
verneurs Allemans, qu'il pouvoit. changer ſelon ſon bon 


plaiſir, En 1687, il fit declarer ce royaume heredi- 
taire A la Maiſon d' Autriche, dans les Etats aſſembles 


2 Presbourg, & A Ocdenbourg ; && les forca de cou- 


ronner ſon fils Joſeph Roi de Hongrie, & d'annuller 


leur Grande Chartre, ou les loix fondamentales de leur 


pais. C'eſt ainſi que cet Empereur priva les Comtes 
3 du — — de leurs privileges, & quiil 


leur 


FR penny 649 
3 Jean Zapoliki, Waivode de Tranſilvanie, 
aiant étẽ Elu par la plus grande partie des Hongrois 
& ſe ſentant inferieur a Ferdinand, implora Laſfiſtance 

des Turcs. Ils le retablirent dans une partie de ſes | 
Etats, dont il avoit ẽtẽ depouille, & en 1529, allèrent 


mettre devant Vienne, le ſiẽge, qu ils furent obliges de 
lever honteuſement. Dans ces circonſtances on fit un 
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leur- 6ta toute efpcrance-aveir-jamais-un Roi de leur 

nation. La Chancellerie de Hongrie & de Franſilvanie 

ſe tient à Vienne. Ses revenus ſont d'environ 230 
mille Rvres ſterl. _ On y e eee ig 

millions — PP 
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1. air, en FAD 2 mal Kain dans ce pals, & eau 
y. eſt mauyaiſe, exceptẽ celle du Danube. Le terroir 


y eſt tres fertile en ble, en Vins delicieux, & en Ppatu- . 
rages excellens, qui nouriſſent une tres Lorin quan- 


tit de boeufs , & de chevaux eſtimés. a une ſi 
grande quantitẽ de gibier, gros & petit, qu'on eſt 
oblige pour prevenir le dẽgat qu'il feroit, de permettre 


a tout le monde de chaſſer. II y a des mines de fer, 


de plomb, d'antimoine, de vermillon, Ls Mercure. de 
ed de ſel, d'or, & d'argent. | 


 Gouvernement., 


tas Etats de ce royzume, pay SH Somme 
le Parlement de Paris, que celui que le Souverain veut 
leur donner. Ils ſont compoſes de quatre Corps 3 du 
Clerge, des principaux Seigneurs, de la petite Noöbleſſe, 
& des Ueputes des comtẽs, ou provinces, Ils tiennent 
leurs Dietes, ou Afſemblees generales tous les trois ans, 
& ils ont le droit d'elire le Palatin, qui ala Cirection 
de la Guerre & de la Jules, 8 = 5 * 
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Les Honjrows) font«ballhn.tbells: te . beaves;. K 


guerriers,” Dans la derniere guerre, que leur Souve- 
à ſoutenue contre 6 de 


Baviere, 


d⸗ 


1 mais a Latine & Allemande eur 
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Baviere, & 1 Electeur de Saxe, ils lui ont donne de 
grandes; 2 2 leur ache. Leys Cavaleris eſt 


ae 4 K | 


familieres. 


On a vudans ce pais juſqu A 700 Egliſes Proteſtantes. 


Toutes les autres religions * Etoient tolerees ; 3 mais 


depuis que la Maiſon d' Autriche y rẽgne, les Pro- 
teſtans y. ont ẽtẽ fi opprimẽs, que leur nombre n'y eſt 
pas ſi conſiderable aujourd' hui, qu'il <toit autrefois. 
Il y. a beaucoup de Juifs & de Grecs. La religion 
W Romaine y eſt la dominante. 


5 Diuſſon. 


14 Vaſes ſe diviſe en trois parties, qui centiveiſnent 
en tout 54 comtes* 
1. En Baſſe-Hongrie, entre Je Danube & la 
2. En Ham th au N. & i 'E. du Danube. 
3 En Efclavenie, entre la Drave & la Save. ... © 


— 4 4 
W 


Ses principales rivieres 1 7 5 

n oa: ang 

La Drave & la Save au Sud-Oueſt, „ qui fe perdent 
dans le Danube; 

La Tæyſſe, qui coule du N. Ou. ., K be perd 
auſſi dans le Danube; 5 33 
La Kunert au N., Fs oY 
La don 8. E., . pendant u ro 


Ses principaux lacs font ceux de Balaton au milieu 


de la Baſſe-Hongrie ; de Niwſedler à YOu. de Tile de 


Schut, & de Beezkerch au Sud de la Haute-Hongrie. | 
Tom. II. ; Ff 1. La 
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au 8. Ou., | ike le Hine oy 1 Drave, renferme 
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* Buda, ou Offen, à 47 degr, & 25 min. de 
latitude ſeptentrionale, ſur le Danube, dans le comtẽ 
de Pilſen, eſt la capitale de tout le Royaume. Cette 
ville ẽtoit autreſois le ſejour des Rois. Elle eſt grande, 
forte & defendue par une bonne citadelle. Les egliſes 
&x les édiſices publics y font: magnifiques. Elle a été 
'plubenrs Job: . & repriſe par les Tures & les Chre- 
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tiens. Les Turcs ſe ſaiſirent de cette place Van 1541, 
ſous pretexte, de ſqũtenir Etienne, fils du Roi Jean, 


qu'une partic des Hongrois ayoit choiſi Pour Roi, contre 
Ferdinand decke » que d'autres Hongrois avoĩent 


tu: & en ont été les maitres, juſqu'en 1686, que 
le Duc Charles de Lorraine la ꝑrit d'aſſaut , apres un 
ſiege de deux mois & demi. Depuis ce ſiege, Bude 
n'eſt plus de la beautẽ qu'il. a Ete, & ſe reſſent. encore 
FR dommage que le feu y fit. . 
_ Pelyts,. ou Pelyfia , a VOu. , petite ville, a donne 
ſon nom a ce Palatinat. | | 
* Gran, ou Strigonie, au N., dans le comte de ce 
nom, pres du confluent du Danube & du Gran, eſt une 
grande ville, . partagee en haute & baſſe. Elle eſt 'de- 


fendue par un fort chateau , bati ſur la montagne de 


St. Thomas, L'Archeveque de Gran eſt Primat du 


Royaume. 


. Raab, ou Favarin, à A 'Ou., au confluent da 
Raab & du Danube, capitale du comté de ce nom, 
n'eſt pas une grande ville, mais une fortereſſe i impor- 
tante. Elle a au Nord la petite ile de Schut, for- 
mee par les branches du Danube. 

Altenburg, ou Owar, au S. de Presburg, ſur le Da- 
nube, ville forte & la principale du comte de Muſzon. 
Muſzon, au S., neſt qu'un bourg oo connu, Su 
donne ſon nom au comte. 

Sopron, ou Oedenburg, au 8. Ou; 1 anni PR eomtẽ 


de ce nom, eſt une petite ville paſſablement forte. 


Les Etats de la Baſſe- Hongrie s ytiennent ordinairement. 

Le lac Netſiedler eſt entre ces deux dernieres places. 
Suarwꝛar, au S. E., ſur le Raab, quoique capitale 

* comtẽ de ce nom, n'eſt pas rann. St, 


Gotbard, au 8. Qu., village avec une Abbaye, pres du- 


Ff 2 quel 


—————————— ol | 


* 4 


652 2 Hongrie. 
quel les Chretiens 8 les Fan au palſage dau 
Raab, en 1664. 1 Tins 52 n > : 6 YS Try * 


Maſpnin, Evöché, 2 B. de Sarwar Ms 120 "4 | 
Balaton, capitale du comte: e eb eh 
ſorte, ſituce ſur une hauteur. 

Hlbe- Royale, ou Stul- Moiſſenburg, un peu au 8. E., 
capitale du eomtẽ de ce nom, eſt une ſortereſſe i impor- 
tante, ſur la Sarwi/e, & environnee de marais, Les 
Turcs Ja rendirent aux Imperiaux. en 1688 x apres un 
long blocus, & faute de vivres. Elle eut le ſurnom de 
Royale, du féjour qu'y ont fait ee 1585 1 
en firent la capitale du Royaume. + 

Le lac Balaton eſt au S. Ou. JAlbe-Royale.. n a 
40 lieues de longueur & 12 de largeur: on y trouve 
quantite de tortues. 

Salawar, petite ville au S. Ou. du lac de Balaton, 
donne fon. nom au comte de Salawar. 

' ® Kaniſcha, au S, Qu., ſur. la petite riviere Sala, 
eſt la principale ville du comte de Salawar, & a ẽtẽ 
la plus forte de toute la Hongrie: : elle eſt environnee 
de marais. Les Turcs la prirent Pan 160; & les 
Imperiaux, apres I'avoir affiegee deux fois inutilement, 
Font enfin reprife par ſamine en 1687. 

| Sigeth, au S. E., capitale du comte de ce nom, 
entource des marais que forme la riviere Alma, eſt une 
tres forte place. En 1689, clle ſe rendit aux Chre- 
tiens, apres un:blocus de deux ans. 

Les-cing-tgliſes, ou Punſtirchen, Eveche, au S. E., 
ville d'un goũt tres antique, avec un chateau. 

Tolng, au N. E., fur le Danube, la principale du 
comte de ce nom, a d' excellent vin dans ſon voiſinage. 

Baraniwar, au S., capitale du comte de ce nom. 
Mobatz, au N., fur le Danube, bourg, fameux par 

| | la 
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la bataille qui ſe donna dans ſon voiſinage, 30 30 
d'Aoũt 1526, entre Soliman IT. Empereur des Turcs, 
& Louis II. Röôi de Hongrie, ee dernier Prince 
perit avec la plus rande partie de ſon ed) Darda, 

au 8.5 — de choſe. | RETELLING 
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occupe 220 ce royaume , tout ce qu? et au Nord 1 
EI. du Danube, | N renferme 350 comtes. 1 = ke” 


5 ptingigdies; villes qu'on y tu ſont, Jes unes 
entre le Ade la Feyſſe le Kunert, ha bree a 
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+ PurgnuRG, ſur le Danube, A: Aix thaw de Vienne 
3 PE. capitale de la Haute Hongrie; eſt une ville 
afſez belle. Elle eſt ſttuse: ſur la pente dune mon- 
tagne, au ſommet de laquelle eſt un chateau auffi fort 
que magnifique. Elle eſt mẽdiocrement grande, mais 
les fauxbourgs font grands. C'eſt le lieu od fe fait 
le couronnement des Rois de cet Etat, le ſiẽge d'un 
Archevẽque, & la reſidence d'un Palatin de Hongrie, 
& d'un Gouverneur Allemand. Ce Palatin Ee Vi- 
caire, ou Lieutenant de Roi, dont Pautorite eſt tres 
ou Ily a ici un grand nombre de Proteſtans. 

sburg a ſouffert quatre incendies en moins de cent 
trente ans, qui Pont à chaque fois, preſque toute r- 
duite en cendres: malgre les nouveaux edifices qu am 
a Eleves, & les maiſons que Van a rebities , on y re- 
marque encore de triſtes reſtes de ces incendies. 

* Komore, au B. E., dans Vile de Schut, a la jonc-, 
tion de 9 du Danube, eſt une place tres 
forte: elle n'a jamais bt pris. L'Empereur Ferdi- 
nand I. la fit conftruire. 

Neubauſel, au N. E., fur la We dans n 
de W eſt une plac forte dans un territoire ma- 
rẽcageux. 

Bars, au N. E., | fur le Gran, capitale du comtẽ 
de ce nom, © 


Parkam, au 8., au confluent du Gs & du Da- 
nube, vis-3-vis de Gran, à laquelle il communique 
par un pont de bateaux, eſt un chateau pres duquel 
les Polonois battirent les Turcs pour la premiere fois, 
en 1683, apres que . ceux-ci eurent leve le hege de 
Vienne: depuis la conquete de laquelle ils recouvrerent 
Ff 4 | toute 


3 
* * 
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toute la Hongrie, & c chaſsèrent entierement le Maho- 


metans de ce beau royaum e. 


Shemnitz, au N. E. de Bars, Alle Sinn bade p ne 
de laquelle ſont les plus riches mines Gif . wa toute 
la Hongrie. 0 s 

. Neytrac,a Ou cas be la W 5 ville epiſcopale, 
a un chateau, ſituẽ ſur un rocher. Le e de 
I Eveque & I'Egliſe-cathedrale- font tres beaux. 

 Leopalfladt 5 av N. Ou. près du N nowell 

ville bade par Empereur Leopold en 1665. 

Tyanſebin, au N. E., ſur le Wag, dans e bs 
de meine nom, eſt une ville affez remarquable & fort 
frequentee , à eee eee 
rales: elle a un chateau fur un rochert 
New 80%, A PE,, & An- Sol, au S., dans le com te 
Sol, ſur le Gran, ſ6nt renommées pour leurs mines whe. | 
Kremmitx, à l Ou. de New-Sol, bonne villeQ. 

Turocz, Arvo, Liptow & Cepus fant les noms des 
quatre comt6s les plus ſeptentrionaux de Hongrie, mais 
dont les lieux principaux ſont peu remarquables. . 
Eperiet, à IE., vile libre & tres bien fortifice, 
dad le comtẽ de Saros. Elle a des ſalines & des eaux 
minèrales. Le Magiſtrat & la plus grande partie des | 
habitans profeſſent la religion Proteſtante. e 

Caſchaw, au S., ſur le Kunert, eſt une ville bien | 
fortifice :: elle a eu 4 ſi beaux privileges, qu'elle pou- 
voit. paſſer pour une ville libre. Son arſenal toit le 
mieux fourni de toute la Hongrie, mais WE rẽ· 
duiſit en cendres, il y a quelques années. . 

Abaviwar, a VOu., autre bonne ville: 22 ; 
fon nom au comte, : 


mi 4 


Torna, 
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Torna, du N. Ou., > capitals du comte de Toma 
petite ville bien fortifice. 70 + | 
Gomer, au N. Ou., weſt eee, quypour © tre 
la capitale du comt de ce nom. | 
* Agria, ou Eger, au S., ſur la riviere 4. Eger, als 
le comtẽ de Barzod, eſt une grande ville, bien peuplee, 
forte & defendue par une forte cĩtadelle, ſur une Eminence 
qui domine la ville Le vin qui eroit dans ſon territoire 5 

eſt avec celui de Tokay,le meilleur de toute la Hongri 
Soliman J. Paſſiẽgea inutilement Van 1552. Les combats 
y furent cruels. La valeur des femmes y eclata. Ma- 

. homet III. fut plus heureux que Soliman: il aſſiẽgea la 
ville, mais il ne la prit en 1506, qu après avoir perdu 
60 mille hommes à ce ſiege & à la bataille qui le ter- 
mina, le 12 d Odtobre de Ia meme année. Les Impé- 
riaux la reprirent en 10 2 oũ ts nove, 150 
pieces de canon. - 
_ .., Navigrad, au 8. Ou., & au N. de rüe de St. Ardrs ; 
5 petite ville, capitale du comte de ce nom. 5 
Peęſtb, au S., ſur le Danube, vis-à-vis a Bude, à 
laquelle elle communique par un pont de hateaux, ſut 
K. 5 par les Imperiaux en 1686. L' Empereur Charles 
VI. ya fait batir v un höpital pour les invalides. 


Hewecz, au N. E. „petite ville, donne 2 on nom au 
comte dont elle eſt la capitale. 


Zalnock, au S. E., ſur la Teyls, eft une pe ville 
bien fortifice , & defendue par une bonne citadelle. 
Colocxa, au S. Qu., ſur le Danube; dans le comtẽ 


te Bath, eſt peu de choſe, mais fort connue Pour etre 
12 reldence ordinaire d'un nn or 


Ffs „ 
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77S Gun, au S. E,, ſur la Teyſs, eſt kc. 
forte, qui a de grands fauxbourgs, & des maiſons 


bien baties. Lorſque les Turcs ẽtoient encore maitres 
de Temeſwar, o. cette  fortereſſe ſervoit 0 Boulevard à la 


Chrètientẽt'. 
2 au S. Ou., ſur le Danube, eſt la __— 
du comte de ce nom. 
Shs au 8. de Segedin, ſur la Teyb, eſt un endroit 
quoique peu important en lui meme, fameux par la 


premiere viftoire que le Prince Eugene remporta fur 
les Turcs pres d'ici, Van 1697. Vingt mille reſterent 
morts ſur le champ de bataille, & dix · mille furent pre- 
Cipites dans la Teyſs. (Juen 1 _ au _—_ 
| Titoul, au 8., e dn un peu au deſſus 
de ſon embouchure dans le Danube , eſt une EIS. 
place bien fortifice. | 


Villes les plus remarguables 4 PEB, entre la Po. 
logne, la Tranfluanie „le Danube, la T * 
le Kunert : 3 
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Ungtuar, au N., ſur la riviere Ungwar, - capital 
du comtẽ de ce nom, petite ville bien fortified. 2. 
Zemlin au S. Qu., ſur le 87 15 — _ 0 
comtẽ de mème nan 5: JS TIC 
* Tictay, au 8. C Ou., bor ta Teyts & le Bodroch, 3 
n'eſt conſiderable que par Vexcellence du vin, qu on 
recueille dans ſon territoire. 


Petit-Waradin, à I petite ville environnẽe de 
marais, capitale du comtẽ de Zobolch. 


Perecaacx au N. . 2 donne ſon nom a au 1 Fa 
Pereczacz. Mongatſch. au N. Ou., pres de Pereczacz, 
weſt qu'un bourg, mais une des meilleures fortereſſes 
de Europe. Ce bourg eſt au pie_d'un-rocher, envi- 
ronnẽ d'une paliſſade & d'un folle fort large & fort 
profönd, autour duquel rẽgne un fort grand marais. 
Une citadelle, commande Mengatſch, Taquelle eſt con- 
ſtruite au ſommet du rocher, qui eſt fort haut, eſcarpe 
de tous cõtẽs, & acceſſible ſeulement par un chemin 
qu' on a.taille. dans le roc. Cette citadelte eſt environ- 
nee. d'un fofle, taille de meme, &: elle eſt compoſce de 
trois cbateaux, qui s'elevent les uns ſur les autres, & 
qui ſont Spares par de bons foſſẽs. La Comteſſe de 
Telely, afhicg6e dans cette place par les Imperiavx, les 
obligea à lever le ſiẽge. Mais les Imptriaux, ayant 
enſuite bloque cette place, la Comteſſe fut enfin e, 
ne recevant aucun ſecours, de la rendre Van 1688. 

Ugogb. a E., E endoit qui donne ſon nom au 
comtẽ d' Ugogh, n'a rien de conſiderable. La Teyſs 
a ſa ſource à Vottent de ce comté; & au Sud, on 
trouve Nagibania, ou e fort connu e ſes 
rickes mines d O 8. d'argeit. l 2 DE 
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| Zatmar, 
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Zatnar, à Ou. de Neuſtadt, aſſez forte: place, 


ifolee de la enen alt * "m_ du comtẽ de 


. au 18. Ou., Jaw avec AY A 3 
ques lieues du Grand- Waradin, e Jon, nom au 
comtẽ de Bihor: mais i 
"IM Grand-Waradin, au 8. 3 "yl "fur la ku, ft un 
| ville tres forte & tres importante. ag AS 

_ Thurtur, à V'Ou, , petite ville avec quely | . 7 
fications, donne ſon nom au comte. . 

Cxongrad, au S. Ou., capitale du comte de ce nom, 
aſſez forte place. 3 

Chanad, au S. E., > fur la Meriſch,” petite” Y le avec 
un chateau, du comtẽ de ce nom. 00 5 


Arad, au 8. E., Lippa au 8. E., fur la Meriſeh, & 


Gale au N. Ou., ſur un rs. ſont tes trois, eee 
leur de ce e . 


8 
4 2. - 1 * N my, 4 LO 3: 


iT Province, ou Bannat 44 rrasbe ; , " ps. 
Ie: Sud-Eft de la Hongrie. Les Tures gen emparerent 
en 1552; & le gardèrent 164 ans; Ceſteã- dire juſ- 
qu'en 1726, que le Prince Eugene en erh Seit 
pour PEmpereus, dans une ſeule campagne. Par la 
Paix de Paſſarowitz, conelue en 1718, les Turcs fe 
noncerent pour todjours aux prẽtentions qu ils avoient 
| ſur ce Bannat : mais la derniere guerre, leur ayant ẽtẽ 
plus heureuſe, les Imperiaux leur cederent, par la Paix 
de Belgrade, conclue en 1739, un certain . a 
Vorient de ce Bannat, & au Nord d' Orſova. 
*Jemeſtwar, au N. E. de Belgrade, ſur le This; eſt 
une ville mEdiocrement grande, mais tres forte. 
Lorſque le Prince Eugéne la prit en 1916, il eut pit 
uſer de > pes. & mailacrer tous les Turcs, comme 


ils 
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ils maſſaerèrent les Chretiens, contre Jn eapitulation 


Ea avoit faite avec eux; mais Son Alteſſe ſe contenta 
falre ſottir la garniſon & les habitans Turcs. 
Ls ville fut priſe à la faveur-Pan'tems fog, ang inac.. 


ceſſible dans les anntes pluvieuſes. 


Lagos, & Carenſebes au 8, E., want 3 8 


Charles VI. par le Traite de . bras n. - 


cations en furent dẽmolies. 
ey 21. de Belgrade, fur le Danube, ns 
2 ou Nouvelle Orfora, fitube. fon: une 
de que le Danube forme, que YEmpereur fit forti- 
fer pendant 7 ans, depuis 1722 juſqu'en 1729, fut 
priſe: par les Turc, en 1738, ene «le eſt reſtce 
par la pa de 1739. we | 
gin, 2E. petite ville. avec 8 
Danube. Beſeb, au N. Ou. de Belgrade pres de la 


| Teiſs, petit bourg, qui fut tẽmoin de la grande victoire, 


que le Prince Eugene de Savoye, Général de VEmpe- 
reur C Charles VI. » remporta ſur les Turcs Ian 1697. 


ei. au N. E. 4e Belgrade, eſt troverle 3 
de VE. à l' Ou., par la riviere Themes. | 
3 LESCLAVONIE. 


E'Eſclayonie contenoit autrefois preſque tout ce 
qui 68 depwa tc Golfe de Veniſe, juſqu'a la mer Noire ; 


> 
+ 


elle eſt au Sud de Ia Hongrie, & renfermẽe aujourd'hui 


entre le Danube > i Drove, & la Save, & ſe diviſe en 
fix comtes. 

C'eſt. le ſeul pais qui conſerve le nom des Slaves, 
ou Eſclavons, peuples autrefois celebres, & qui au 


ſikleme ſiecle „ firent pluſieurs etabliſſemens en Alle- 
magne, 


agnes, & au midi he Is Hoodgrie, On eule 
ctoient de la Soythie. Ils ſe ſirent aſſen eonnoſtre par 
leurs courſes fous FEmpire-do-Juſtinies Ade hsc 
Au commencement, ils eurent des Rois de leur nation, 
KX furent depuis aſſujettis aux Hongrois, aurquels ils 
payoient tribut. IIs ſont preſque tous Catholiques. 
Leur langage eſt fort expreſſif, & plus ẽtendu que tous 
les autres; car on le parle dans toutes les pp 5 
yoiſines: Cos peuples aiment extremement Ia guerre, 
& ont une 6 grande pation de paſſer pour foldats; 
qu'ils prient Dieu, dit-on, de leur faire la grace de 
mourir les armes à la main. Ceux que I Impęratrice- 
Reine a employẽs dans la derniere guerre contre. les 
Frangois, les Bavarois & les Pruſſiens, Etoient de o 
caractẽre. Ce corps redoutable ẽtoĩt compoſe; dE. | 
clavons, de Croates & de Pandours, ou foldats Hon- | 
er ren Br _ _— — M 
1 pals eſt bon, & Pair y oft fort tain. Lol aw, MM 
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de Poſſsga. Aſl eſt une place forte-& tres imp 
tante Elle eſt renommee par ſon pont Jong de $565 
pas geometriques , & large de 12. Ce pont '£'etend 


* Ware, au N. Ou, , ſur De, qu wil ne 
faut pas confond, ngrie. 
Copranitz, a PE., * "ſont deux bonnes 2 aan, 
le comtẽ de Warasdin. Y 1 * a i, TIE n 1 ; 

Agram, ou Zagrab, au g., ſur la Save, bonne for- 
tereſſe, qui donne ſon nom au comte. | 
. Kriſs, ou Ste. Croix, au 8. de 1 ville royale 


& libre. 


®* Poſſega, au S. E. 1 entre I 88 & la Save, 
une des principales villes de IEſclavonie, & Gradish, 
au 8. Ou. , ſur la Save, b mn ſont du 
comtẽ de Poſſẽga. 

- "Walpo, à VE. de Poſſega, Waltnwar, alE., & 
Eſſch, uN.Ou., ſont les trois principaux heux du conte 


is la Drave, Juſqu' au Fort de Darda, & traverſe 


un grand maxais, qui eſt entre ces deux places. Eſſek 


fut abandonnẽ par les Turcs le 29 nay; 
auſſitõt apres la bataille d' Harſa. „„ A 
> Zreim., ou Sirmiſch, ſur la Baſſout, capitae as 


5 de Zreim, qui s'ẽtend juſqu'a Belgrade. 


Carlowitz, au N., bourg près du Danube, weſt 
remarquable que par la Treve qui y fut conclue en 
1698 & 1699, entre PEmpereur & le Roi de Pologne ; 
le Czar de Moſcovie & la Republique de Veniſe d'une 
part, & le Grand Seigneur de Pautre. 


Peterwaradin, pas loin. de Carlowitz 3 au us e _ 
le Danube, eſt une importante fortereſle , celebre 2 
la victoiĩre que je Prince Eugene y remporta ſur les 


T ures le 5 TAglit 1716. Il y a plufieurs petites 


{4s FE IF 2 
3 forte 


* 
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fortereſſes vers Fein ou hure fe la Save, pour couvrir 5 


la fronticte, leſquelles Je p | » fence, 2m . 


e sn e Ts e 
Is neilleures Cartes de Bude une Feuille, ſont 
en d Homann, & 6 We Da s ann; 
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| E pais- elt barns à I Oueſt pir-la Hama 
Nord par la Pologne, à l' Eſt par la Meldavie 
& ode al 8 "Bp yan: la ee de ane 
5 S pls grande ue elt e 60 lewis '&e 
PER a YOueſt,''& autant du Nord aw Sud. On 
Pappelle — d'un mot Latin qui Fignifie as 
de-la des forits; parcequ'il eſt entour de montagnes 
couvertes de bois. C' ẽtoiĩt autrefois une partie de 


Pancienne : Jacie, * Reine Wr on OY 
Souveraine. | ons ut den | e 
ee, "7 hats 1-1 


Fr 
* £ 


L. * * Tala elt ain & temple,” Elle 
abonde tellement en tout ce qui rend la vie commode | 
& agreable, que ; divers auteurs Pont appe pellee la Ca- 
naan de Þ Eur rope. - On y trouve des mines d'or & 
d'argent, & d- autres . Le ſoufre & Fantimoine 
BY trouvent dans les mines de cuiyre & de fer. On y 
recueille 
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retueille une fi grande abondance de ble, qu on l 
de ſon ſuperflu la Moldavie & la Valaguie. * Les buffies, 
le betail a cornes & les hrebis, 7 font. * tres don 
marchẽ. Les chevaux Tranſilvains ſont ſurte 
eſtimés. Les forets fourmillent de gibief : 
vieres de poiſſons, - ee ee bay bigs Tanks 
| Quant aux habitans de cette province, on aura de la 
peine à trouver, ſur toute la ſurface de la Tee, un 
pals, qui dans une enceinte auſſi bornee 85 IS. 
tant” d'!habitans diſtingues par Porigine, la religion, ta h 
langue & les mecurs, que la Tranſilvanie. On y 
trouve des Allemans, du Saxons, des Hongrois, des 
Sicules „ des Valaques, des Moldives, des Polonois, 


des e e des Serviens, des Bobemlens, ou Cin. 
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23 Stier; les dal, bop” an, font! 6s 
ſeules nations qui aient le elt de „ 
qui” forment les Etats du pais, Ces trois nations yy 
liguprent entrelles en 1495, & ſe promirent de se re- 
fecoutir dans toutes les rencontres. Cbacuse a lo 
droit de saſſembler ſeparẽment. Les Hongrois Saſs 
ſemblent tous les ans à Claiſembourg , „les Sicules.a 
Maros-Viſſarhely , & les Saxons à Hermanſtadt, qui 
eſt la capitale de toute la Tranſilvanie. L'Afſemblee 
te: des alk se ad eſt e ame 


Dan pu des Saxons, tes ral, & des leren. . 


4 Des SAXONG OO ie 
6 So ſant les plus, ancic babar 4. h 


Trankilvanic, & deſcendent des anciens Gotha. Ren- 
| forces 
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forces dans la ſuite de nouvelles RT Allemandes, 
qui 8 'ctablixent. umi eux, il eſt probable quils re- 
gurent le nom de Saxons, de ceux qui Etotent meles 
parmi ces colonies. Le Gouvernement de cette na- 


” 8 i 


tion eſt Arifto;democratique , „& a ts conſerves 
malgre les differentes guerres & revolutions qui y font 
arrives. Les Saxons ſe diviſent par raport A la forme 
de leur Gouvernement, en villes & en Hieges, ou tri- 
bunaux : les villes ſont, au nombre de quatre, & les 
 heges. de ſept, qui ont gouvernes par ſept Juges. - Ces 
quatre villes & ces ſept fieges compoſent le Corps de la 
nation des Saxons. Ils conſervent leur ancienne liberté 
& dependent immẽdiatement de leur Prince. IIs ob. 


ſeryent neee 0 1 ne ſe mele Ea 


par eee Leopold, Is krone ces s flatuts 3 
la derniere rigueur, & ſans aucun Egard aux . 
On lapide parmi eux les blaſphemateurs, obſervant ainſi 
la peine ordonnee par Dieu meme. L'adultère eſt puni. 
de mort fans exception, & la paillardiſe de Fexcommu» 
nication' & d'une penitence publique. Si quolqu un 
eſt convaineu de rechute dans ce crime, il eſt puni do 
mort, Les Sodomites y ſont condamnes au feu. Cewe 
qui tuent leurs enfans, ou commettent quelque meurtre 
accompagne de barbarie, ſont mis dans un ſac & 
NOYES, ou quelquefois enterr6s vifs. II y a parmi oo 
des exemples, par on Von ot Se des ny 
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&ts r6tis vifs à la broche, pour avoir enlevẽ des e 
Chretiens,:& les EER e aux TOO, 1 35 
ou aux Fartares. 35 eee ee 
La religion Ealbenende elt cille 4 cas Elle 

y fut introduite d'abord apres la Reforme en Alle- 
magne, par Jean Surdafter & Jean Honterus, &c. 
Comme il n'y a point d'Acaderhies dans cette province, 
la jeuneſſe Tranfilvaine, eſt obligse Petudic ier dans les 
Ie b el N 5 


& 2 * 


1 
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. croit que os Sina deſce -ndent 4s hn: qui 
vinrent de l' Orient, ſaire une jirruption dans la 
Dace & dans la Pannonie. Ils ne different des Hon- 
dis, ni dans le langage, ni dans Phabillement , ni 
dans les morurs.. Ils ont auffi leurs privileges parti- 
culiers.... Dya parmi eux un grand nombre de no- 
bleſſe, qui domine aſſez deſpotiquement 1 ſur leurs ſujets, 
qui leur appartiennent en propre avec leurs enfans. 
Les uns ſont . eure e d autres 
r e c e 828 Lie 


3 . 135 Hononors. 


bop Hints ſont aſſez decrits dans Particle d, * hk 
Bone. Remarque: ſeulement que cette nation eſt 
la plus nombreuſe des trois. Elle a beaucoup de 
nobles, & depuis que la Tranſilvanie a eu des Princes, 
Hs ont toßjours été tires de la nation des Hongrois, 
La plupart ſont Catholiques, | Reformes, ou Ariens, 
Les Reformes ſont extraordinairement ztles , & ne 
M raty ni orgues — A; ni * 


e 


4 * 8 . 1 
| A 5 8 Ces 
1 - 8 4 


ce lee les __— qui Wente le rang _ avoir 


o 


periale y &tatlit un Conſeil de regence, co 


Ces trois nations forment les Etats de 1a Tranſilvanie. 
Nulle des trois n'a aucune prẽference ſut Fautre, mais 


vanie font Aicher parmi les trois nations E 
Hy a deux autres nations, moins conſidẽrables, 
yo Valagues & les Moldaves qui habitent les montagnes, 
qui ſeparent la Tranſilvanie de la Valaquief & de la 
Moldavie, & ils n' ont que des bourgs & des villages. 
Pendant que la Tranſilvanie faiſoit partie de Paneien 


royaume des Goths ou des Daciens, elle avoit ſes 


propres Rois, dont Decebale fut le dernier. Elle paſſa 
enſuite ſous le joug des Romains, juſqu'z ee que les 
Daciens le ſecouẽrent & ſe remirent dans leur aneĩenne 
derte. Les Hongrois ayant enſuite fait une icruptios 
a e, & ſubjugus la Pannonie, la Tranſilvanie 
fut unie à la Hongrie, & regie par des Gouverneurs, 
qui portoĩent le titre de Vawodes. Cette formie de 
gouvernement dura 536 ans, Juſqu'? ce qu'er 1 FA, ; 


la Tranſilvanie fut demembree de la Hongrie & eve 


ſes propres Princes, qui furent clus, A condition que 


les trois nations continueroient à jouir de 'feurs an- 


ciens privileges. Ainſi, dans le tems des Princes, la 
Tranſilvanie &toit un Etat Monafchi- Ariſtocratique, 
juſqu'à ce qu'en 1687, l' armee Imperiale s empara de 
toute la Principaute; & le Prince Michel Abaffy II, 
ayant cede.,, en 1694, toutes ſes pretentions ſur la 
Tranſilvanie, pour une penſion annuelle, & le titre 
de Prince de ] Empire, cette Principautẽ fut entiẽrement 
attachẽe 3 VEmpereur. En 1695. 8a Majeſte. Im- 
oſẽ d'un 
3 & de 12 Conſeillers, qui aſſemblent les 
Etats de la Princij pautE, & leur propoſent la volontẽ du 

Souve - 


* 


670 La Tranſtoanir. | 
Bouverain, à laquelle cependant les Etats, en vertu de 
leurs privileges, ne ſont pas obliges de ſouſerire aveu- 
glement. Quoique les Proteſtans ſoient en plus grand 
nombre, la religion Catbolique eſt la dominante. 
Toutes les egliſes Proteſtantes de la Tranſilvanie 
ſont ſoumiſes à un Surintendant, dont la rẽſidence ref 
toujours fixe, comme autrefois, 2 Albe- Jule, 
mais qui eſt ambulante. Ces égliſes ſont fort mal- 
traitees. On Jeur enleve ſouvent & des temples & 
leurs revenus. Pluſieurs Paſteurs ſont obliges de vivre, 
ou de la charitẽ de leurs troupeaux, ou de leur propre 
travail. ( Voyes I Hiftorre ginirale de Hongrie & de 
Tranfilvanie, & P Hiftoire det a nr hoy ) 
Les Tranſilvains font comme les 


la roife, 
Us parlent tous _ . 
B ry 58 3 2 8 & | CASE SS ES 2 * 


| Les rivieres les plus remarquables ſont je Samos à 
e „ le Merish Wa & rOW 3 a FE; pray; A pw : 
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plus ancienne ville des Saxons : elle eſt entourẽe de 
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| W „ & 146 4 & 5 25 2 min. 4 10 
feptentrionale, vers le milieu du pais, pres de la ri- 
viẽre Sehen, eſt la capitale de toute la Tranfilvanie. 


Son nom vient d' Herman, ſon fondateur..,. Cette ville 
eſt paſſablement grande, bien batie, tres peuplee,, allez 


forte, le ſiege d'un Eveque & la reſidence d'un Gou- 
yerneur pour PImperatrice Reine de Hongrie. 

* Cronſladt, ou Braſſow, à VE., eſt une ville forte, 
la plus peuplee de toute la province; & aflez mar- 
chande. 


Zebes, ou Millenbach, au S. Ou. a la 


beaux vignobl es. 


Bros, ou Saasvaros, au 8. . ſur la Meriſch, | 


ville nouvellement batie , eſt __ toute habitee par 


| des Lutheriens. 


Medweis 


% 
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 Medweis, au N. d Hermanſtadt, 7 au centre du pain, 5 
te ville fort connue. _ 1 


* ou Segestuar, . fir le Kokel, ef 


une ville bien fortifice, avec un bon chateau. q 

Noeſen, ou Beiterxe, au N. Ou. , ſur le Bitricz, le 
place forte, & marchande. Hy 2 un bon college. f 
Ses environs ont de riches mines, d'où l'on tire quan- 8 
tits de Borax, mineral qui reſſemble fort à PLalun. pe 


2. La partie qu occupent les Cientes, eſt au Nord- bl 
Eft, & at cing provinges „ou quartiers: on ny 8 
trouve 1 

N. etomar 4 3 Au u N. de Cronſtadt, capitale. Ceſt i 
une aſſez grande ville, & le lieu ou les Ser Wynn: il 


oy Aſſemblées. 1 * of 
3. La partie qu occupant n wE A | Out, Y 
& 1 fix prom ou quartiers, ou ſont . 
© Huniad, 9 on . 8 
Clauſenbourg. Ws 1 
* 1 _"Þ Toros, (a =: 
| Torenbaurg. 
5 „ 0 Seltzbourg, ou 
k „ . 5 
„e ow” ( 


HAlbe· Jule, ou Meiſſembourg, à l' Ou. d' Hermanſtadt, 

fan la Meriſch, eſt une belle ville, & une fortereſſe 

importante. Elle étoit autrefois la reſidence. des 

Princes de Tranſilvanie. Les Reformes y avoient un 

college celebre, qu'ils ont transfere a Newmark, & 

ils ont ẽtẽ obliges d abandonner our LO 3 
al Aa 


 Seltz- 


_— #. Re th 
* SLINGS” 4 
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— ou Vizanya, au N. E., „ n neſt remarquable 
que per] fon bonnes falines. ee 7 PS 
Abe ils en une l bon connue, * Gofßt 
les ſalines portent un bon rey eu. 

Coleſiwar, ou Clan ſenbourg, au N. da, - fur le petit 
Samos, eſt une ville conſiderable, aha & bien 
peuplee ; parceque le libre exercice de toutes les reli- 
gions y eſt permis. Les Etats * tiennent leurs Aſſem- 


Pt 


blees generales. 5 


Entre les divers 1 par on Paws entry VI 
Tranſilvanie, on remarque particuliẽrement celui 


qu'on appelle la Porte de Fer, au Sud de la Province: 


il eſt defendu par la fortereſſe Karenſeber. Ce paſſage 
eſt fi Etroit yo cent n en lp en arrtcr | 


mille. . ek E740 SY; ; 1 
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\Ette province elt entre la Carniole a l'Oueſt, 
Eſclavonie au Nord, la Boſnie à 'Eſt, & la 
Morlaquie au Sud. Elle ẽtoit autrefois un royaume 
particulier, qui comprenoit la Dalmatie, la Boſnie oc- 
cidentale, & VEfclavonie. On appelle ſes habitans 
Croates, ou Cravates, ' originaires des Monts Crapack. 
Ils font bons foldats, hardis, ruſes, entreprenans, mẽ- 
chans. L'habit qu'ils portent ordinairement ies 6 couvre | 
depuis les pieds juſqu'à la tete, 

La Maiſon d'Autriche & PEmpereur des Turcs par- 
tagent cette province entr'eux. | 
Tom. II. po Gy: Ce 


comme heriticre de Ia Maiſon J Aut a 


Oueſt; odT on trouve, 
cant „ rg 2 


importance: LArchidue Charles la fit-batir. Van 
1579, &. VEmpereur Charles, VI. en augmenta les 
fortifications. en 1733. Cette place n/a. ima ẽtẽ 
ſoumiſe aux Turcs: elle eſt la rẽſidence o 
Gourereur, du Bannat, & de PEveque, 
e e e & — — our: be- bonne 
 Siffe cg, au 8. B:, fi 1 CAE n une * aſſes 
forte: elle a | beaucoup fouffert dans bod dernicre 
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Js e renyoie A N & % Croatie Turque, Foo la 
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„ Situation. 
„ ESPAGNE eſt / bornẽe au Nord. par la 
France, & par la- Baie- de Biſcaie; à POueſt, 


#7 


18 A vs 2 


par: Ocean Occidental & par le Portugal ; au Sud par 


hOcẽan oceidental, par le t de Gibraltar & 
la Mediterrance., qui la ſẽparent de 1 pur tir PE 


TO par la meme mer-Mediterrance, © 


Elle eſt ſituse entre: les 36 & 44 depr;- de lattade 


ſetetrlonalop v ere les 84 & 21 deégr. de longitude. 


II paroit que les Celtes, aneiens peuples des Gaules, 
ont ẽtẽ les premiers habitans- de lEſpagne. Les Car- 
thaginsis y envoyèrent des Colonies: pluſieurs- ſiecles 


avant la venue de Jeſus-Chriſt, Les Romains la con- 
quirent ſur les ene & en ſurent en poſſęſ- 


ſion pendant plus de ans. Vers le commence- 
ment du cinquiẽme cle; les Goths, les Pandates, les 


Saves, & les Alaims sen emparèrent & y rẽgnèrent 


environ 300 ans. IN y dominèrent juſqu au Hu- 


tiẽme ſiẽcle, qu'une criminelle paſſion du Roi No- 
deric pour la fille du Comte Julien, y introduiſit les 
Maures, ou Mahométans, en 712. Ce Seigneur, 
indigne de l'outrage que ſon Prince lui fit, rẽſolut de 
Sen venger, ou. de mourir. Il paſſa en Afrique, It 
engagea les Arabes, qui Etoient alors maitres de la 
cote ſeptentrionale d' Afrique, de paſſer en Eſpagne. 
Ces barbares la , conquirent preſque toute, & y re- 
gnèrent plus de 7oo ans. On les a nommẽs Maures, 
en Eſpagne, parcequ'ils y Etoient venus par la Mau- 
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Les Arabes ẽtoient à peine paiſibles poſſeſſeurs de 
leur nouvelle conquete, qu' ils perdirent la proyince 
des Aſturies, par la mauvaiſe conduite de. celui qui en 
Etoit Gouverneur. 1! viola la Sceur du Comte Pelage, 
qui pour s'en venger, ſe cantonna dans les montagnes 
voiſines, on il vainquit les Arabes, & ſoũtenu des 
Chretiens, qui le joignoient de toutes parts, il forma 

le petit roxaurye d' Oviẽdo. Ses ſucceſſeurs 8'y forti- 
fierent & s' agrandirent peu à peu. L' Eſpagne 
Chretienne fut longtemspartagee en pluſieurs royaumes, 
dont les principaux ẽtoient ceux de Leon, de Caſtille, 
d Aragon, & de Navarre, ce qui dura juſqu'a la fin 
du quinzieme fiecle, on les Etats de Caſtille & & Ar- 
ragon ont ẽtẽ rẽunis en 1479. par Ie mariage de Fer- 
dinand V, Roi d' Arragon, & d Iſabelle, heritiere de 
Gaſtille. Le dernier royaume des Maures, 28 n 
celui de Grenade, fut conquis en 1492. 
Philippe, Archiduc d' Autriche, fils de VE 1pereur 
Maximilien, ayant '<pouſe Jeanne, fille de F erdinand 
& d'Ifabelle, devint maitre de cette grande monarchie. 
Elle fut au plus haut comble de ſa gloire ſous leur fils, 
I'Empereur Charles- Quint. Ce, Prince. ayan | jugs a 
propos de ſe dEmettre de ſes Etats, pour vivre dans la 
retraite, laiſſa ce qu'il poſſedoit en Allemagne, 2 à ſon 
| ſrere Ferdinand, dont Charles VI, dernier Empereur 
de la maiſon Autriche » deſcendoit: & il mit en 
1.555, ſon fils Philippe II., en poſſeſſion du royaume 
d Eqpagne, auquel appartenoient alors celui de N aples & 
de Sicile, la Sardaigne, & le Duché de Milan en 

Italie; k Franche-Comte en France, & les dix-ſept 
Provinces des Pais-Bas, Dans le tems que Philippe II. 
perdoit une partie de ces Provinces, il ſe rendit maitre 
en 1 du royaume ee, qui ſe remit en 
| libertẽ 
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mee ſous: ſon petit fils. En 1700 Pg Chatles II. 
point d enfans, nomma par ſon teſtament pour 


: heritier 2 Etats, Philippe, Due d' Anjou, petit fila 


de Louis XIV, & e VInfante Marie Thereſe, ſœur du 
Roi Charles II. Ce Prince prit le nom de Philippe V, 
mais Charles, Archiduc d' Autriche, qui a «6 depuis 
Empereur ſous le nom de Charles VI. pretendit à la 
ſucceſſion d Eſpagne, « comme deſcendant de Ferdinand; 


& aide des Anglois & des Hollandois, il s' empara iis 8 
| pluſteurs provinces, od Al prit le nom de Charles III. 


Enfin, par les Traites de paix d' Utrecht & de Bade, 


en 1713, & 1714, on lui ceda les Etats d' Italie, avec 
les Pais-Bas Eſpagnols, 'ou il a. regne' avec le titre de 
Roi d Eſpagne, ayant meme droit de faire des Cheva- 


liers de la Toiſon d'or. Sa fille 1 Archiducheſſe, 
Reine de Hongrie, jeher huf Imperatrice, jouit de 
la meme prerogative. Ferdinand VI. fs de FORE 


Nm. Qual, . 
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: Os noinntolt t antrefols EP paghe Thirie K „ Hoplris: 
Heere, A cauſe de fa ſituation à Oueſt de toute 


Europe; & Idérie, probablement du fleuve Tberus, 


aujourd'hui PEbre, L'air y eſt fort ſain, mais fort 
chaud, ſurtout dans Vinterieur & au midi du pais. La 
chaleur oblige tes Eſpagnols à ſe coucher pendant le 
milieu du jour. Le Pais a beaucoup de montagnes 


fort pierreuſes & fteriles. Le terroir y eſt ſec, ſablon 


neux, peu cultive, & par conſequent peu fertile, 


quoiqu'en certains ue il ſeroit d'un merveilleux 


raport, II pleut trẽs rarement en Eſpagne: i ſe paſſe 


: or des mois entiers ſans voir une ſeule nue ſur 
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Horben. n. y eut une fois use kkekereffe ul lies 
28 ans. Les Vins, les fruits, Te-gibier, „& le betail 
y font exceltens. | Le beurre y eſt rare, au lieu duquel 
on fe ſert d huile d'oe,a pour upreter les andes · 
Les laines y ſont les plus ſines, & les chevaux des plus 
beaux de Europe; les mers & les rivieres y: ſontefort 
poiſſonneuſes. On aſſure que la pëche du Then pro- 
duit cent mille ᷑cus de revenu au Duc de Medina si- 
denia. On y trouve pluſieurs mines dor, argent; 
de fer, de'cuivre, de fel, de vermillon: mais les pre- 
miẽres ſont abandonnees depuis la découverte. de celle: 
de PAmerique. L Eppagne eſt mal peuplee, particu- 
lierement vers le midi, où Pon parcourt de grands 
eſpaces de pais, ſans rencontrer, ni habitans, ni maiſons. 
Les Voyageurs font obliges de porter avec eux des pro- 
viſions. On attribue cette rarets d habitans a a-diverfes 
cauſes : au peu ide fécondité des femmes, 7 a grand 
nombre Teccleſiaſtiques ſcculiers, religieux „ &-xeli- 
gieuſes ; - au banniſſement des Juifs & des Maures, au 
grand nombre de perſonnes gu elle envoie dans ſes 
autres Etats, principalement en Amerique; tout cela 
fait qu'on y trouve peu dhabitans, à pro ortien'& fi 
grandeur. II eſt vrai qwelle tire des ſommes immenſe 
du Nouveau Monde, mais comme les Negoctars'des 
autres pals de I Europe ont la meilleure part à ces ri- 
cheſſes, on peut dire qu'elles n ont pas entichiPEſpugne, 
A proportion de ce que by dean, n e 
ſihet, . Arete ; 1 
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leur 5. 1 " | 8 em 
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eirconſnecds, Gregs, fadolice & leur Bai, — ans 


er” 20 leur 


taco Gcli * leuts Kaner patiens dals leurs . 
quits. agent comme \priſbtiiidres 2 la maiſon. 

ne marchent jamais fans un manteau ſur les 1 80 
& une tte avec un poignatd à leur coõtẽé. Ils ont le 
corps faln, & l'eſprit pẽnẽtrant % profond ;, mais la. 
pareſſe, vice Alen naturel aujourdhui à tous les habitans 
des climats chauds, les empeche de faire un bon uſage | 
de ces dons: car ils nẽgligent preſqu 'egalement PAgri- 
culture, les arts, les ſciences, le commerce & la guerre. 
Is aiment beaucoup les ſpectacles, la comeédie, * 
do * W tout le combat * taureaux. SS e195 N 
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Roi d'! Blpagreport le t titre 3 Carbeligue . 
Ferdinand v. 2 qui le Pape Alexanitre VI. le donha, 
apres: Ia priſe de Grenade, II ne permet que Ia ſeule 
feligion Catholique Romaine dans ſes a | T/Inqui- 
ſition 75 etẽ stablie eontre les beretiques & contre 
tous ceux qui ont des ſentimens contraires a k autorite 
& aux, interets du Pape : : elle y eſt tres ſeyere. 

dix de ces tribunaux dans le royaume, qui rel brtif nt 
A un tribunal ſouyerain, - &tabli à Madrid, & dont, le 
Preſident ſe nomme Inquiſiteur- Gentral. Les Inguiſ 9 — 
ſont nommes. par le Roi, & confirmes.. par le 

L'Inquifition emploie plus de 20 mille eſpions, pour 
decouvrir & denoncer les heretiques. Des qu'on a le 
malheur d'etre. arrẽtẽ pour hẽrẽſie, on ne voit plus, ni 
parens, ni amis. On confiſque les biens de l'accuſẽ, 
& on les vend; & on ne dẽtouvre jamais ſes actu- 
TICS Sil, wavoue rien la premiere fois qu'on lin- 
ro "> g 4 * terroge, 


680 E Eee, 
qerroge, il eſt remis au cachot, aù on le met à la 
torture. Tous les denn ans on juge les heretiques & 
les malfaiteurs .Ceux qui ſont coupables de Sodomie 
& de polygamie,, ſont. condamnẽs au feu. On inſlige 
2 meme genre de, mort aux Juifs. Quand la ſentence 
ſt prononcee, on conduit les criminels en proceſſion, 
= 2 les; xues. de la ville, avec des bonnets faits 
en forme de pain de ſucre, & des ſcapulaires, ſur Ies- 
guels ſont. repreſentees les flammes qui dolvent les 
brüler, & les figures des diables armés de crecs qui 
doivent les tourmenter dans benfer. Ceux qui ont le 
bonheur d'etre renvoyẽs abſous, ce qui arrive rarement, 
ſont obliges de promettre avec ſerment, qu ils ne diront 
jamais à perſonne, comment ils ont été traités dans 
leur priſon, & que loin de sen plaindre, ils ne parleront 
qu avec eloge des bons traitemens qu ils y Ae 
(Yay ayes les diverſes hiſtoires de VInquiſnion.) n 
On compte en Eſpagne 8 Archevechss ,. & 4 
chẽs. L' Archeveque de Tolede eſt Primat du 
Son revenu. eft, dit · on, de. 250 mille kcus, & celui de 5 
Ja. ee Tan II. 7 A 1. 6 een 1 
ae ET OO R c. op; SRI 
: bd c "Langue. .. os . e 43 | 
oF lvl Eagnate eſt belle, & 1a plus majeſtic: 
FR celles qui derivent' de la langue Latine; ce qui 
faiſoit dire à Charles- Quint, due Sl vols parler a A 
Dieu, il parleroit Efpagnol."”" ve la 
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LE Sage et un Etat 3 hereditaire 
AUX files 75 auſſi bien qu aux males, Les fils du Roi 
ſont * * le 4 een Lainé porte le nom de 


Prince 


+ 8 : 


„ AE a Kao 
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Prince des eee en conſidẽration de ce que ce ſut 
le premier on regna ſe Roi Dom Peloge, dans le 


— Hats ff VFEfpagne bit un royaume 
- h&&6ditaire , le Roi ne laiſfe pas d' aſſembler les Etats 
” du 2 ine appells tas ry dd tous les oyaumes, 


ö preter bs: Heuninds de Echte au Piitice des Kitarked, 


& le reconnoitre comme legitime ſucceſſeur à la Cou- 


konne. Les filles du Roi ſont appellées Tnfantes. 1 
Toutes les charges de la Cour ſe donnent, & pas une 


ne ſe vend. Il y a ttois ſortes de gardes du Roi ; la 


garde Bourguignonne, la garde Allemande, & la ede 5 


Caſtillanne. Le * * . e A ke Are 
de Mayor-dome. f 
Hy a A Madrid pluficurs eines de Mer, „ o 


2 
8 a 


You; juge toutes les affaires qui ſe preſentent. 1. La 


Chambre de Caftille, 2. Celle & Aragon, 3. le c 


de Guerre, 4. la Chambre des Finances, 5. Celle des 


Indes, 6. le Tribunal de Þnquiſition, 7. la Chambre | 


des Croiſades, & 8. Celle des Ordres de Cheoaleric,” I 
„a Ruff le Conſeil Etat, qui n'eſt compoſt que de 


ceux qui ont vieilli dans les Gouvernemens, dans les 
Commandemens des armes, & dans les Ambaſſades. 
II y a quatre Vicerois en Eſpagne ; celui d'Arragon, 
e de Navarre, celui de Valence, & celui de Cata- 
logne. Les autres provinces ont des Gouverneurs 
Le Roi a outre cela, cing Vicerois & einquante-eihg 
Gouverneurs dans les Indes. : 


Les revenus du Roi ſont cunts. & on ne ſauroit 


dre prẽciſement à combien ils ſe montent. 


La dignite de Grand eſt en Eſpagne, le. has haut 


4itre d'honneur que la nobleſſe puiſſe poſſeder, & 


ceux e en font-revetus, pretendent allef de Pair avec 
8 | Gg5 > pluſizurs 
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Princes Sotiverains,” & difputent Ia preſeance'® le pas, 
à tous les Princes d' Italie, & d' Allemagne. nds 
d' Eſpagne ont le privilege de ſe couvrir Sean lb Ref, 
Ils fe partagent en trois claſſes. Ceux de la premiere 
claſſe ſe couvrent avant que de parler au Roi. Ceux 
de la ſeconde ne fe couvrent qu après avoir commence 
2M lui parler; & ceux de la troiſteme, ne ſe couvrent 
qu'apres avoir fini leur diſcours. Mais la difference la 
plus eſſencielle qui ſe trouve entre les Grands d' Eſp pagne, 
de quelque claſſe qu' ils ſoient, c'eſt que les uns ne le 
font qu'à vie, & que les autres le ſont à titre & à race. 
On ne regarde en Eſpagne, comme nobles, que 
ceux qui ſont Chevaliers des Ordres militaires, ou qt 
ont des titres de Comtes, de Marquis, ou de Ducs. 
Les Gentilshommes Eſpagnols ne demeurent pas à la 
campagne, comme on fait en France, en Allemagne, 
en Angleterre, &e. parcequ'il n'y a point de villages, 
en Eſpagne, mais ſeulement des villes, ou cités, qu'its 
appellent cindades, & des bourgs , qu'ils nomment 
villas. Ainſi, les Gentilchommes font meles parmi 
tes bourgeols, ſans avoir aucune feigneurie, nt juſtice, 
ni aucune'prerogative ; (A la reſerve des gentilshommes 
& Arragon,) c'eſt pourquoi la ſimple nobleſſe TElpagye 2 
n'eſt pas conſfideree.” | 
Le principal Ordre Militaire — 01 lei de 
la Toiſan- d Or, fondẽ par Philippe, dit le Bon, Due de 
Bourgogne, en 1430. I avoit choiſi la Toiſon d'or 
pour fimbole , parceque Jean Sans- Peur , ſon pere, 
avoit ẽtẽ priſonnier dans la Colchide, où on dit qu*etoit 
autrefois la Toiſon Gor, dont les Argonautes Hrent la 
conquete. 
I y. 2 trois autres Ordres de Chevalerie tres con- | 
fiderables; dont les vie rEunis tous enſemble, pro- 
Ss duiſent 


1 
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Eſpagn ne ſe diviſe en 1 Z provinces : il 3 yen a 4, au 
ord , 6 au milieu, „ & 3 au Sud, qu” on trouye de 


ry ef a Eſt, de la maniere que je les repreſe 
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Le | 
au N. ER „& le Mets au N. 8. 1 le Bure, 2 
& la Cuadiana au milieu; le Guadalquivir” au S., 
la Segura & le Xucar a PE. 

I. Ehre a fa ſource dans Ia partie la plus [PETR 
nale de la Vieille Caſtille: elle coule 2 au Nord de cette 

Vince, du Sud de la Navarre, au milieu de PArra- 

gon, au Sud de la Catalogne, & ſe perd avec rapidite 
dans 1a Mediterrance. Son eau eft fort bonne à boire, 
& on en fournit les provinces, ou on 1 tranſpome 
dans des tonneaux. : 

Le Minbe a fa ſource vers le Nord de 1a Galice Mm 
elle coule tu N. E. au S. Ou., , alle ſepare cette pro- 
vince du Portugal, & ſe perd dans l Ocean occidental. 

Le Douro a fa ſource a EE. de la Vieille Eaſtille: 

elle cout au travers de cette province, de celle de 
Leon, & du Portugal, & fe perd dans le meme Ocean. 
Son embouchure eſt fort dangereuſe pour les vaiſſtaux, 
à cauſe des rochers caches & decouverts. 7 & d'une 
e qui traverſe ſon entree dans Ocean. 
Le Taje, la plus grande de toutes, a ſa ſource. dans 
Ja Nouvelle Caſtille, ſur les frontières de FArragon:. 
elle coule au travers de ces deux provinces & du Por- 
tugal, & ſe perd dans le meme Ocean. Les Portugais 
la nomment le Roi des fleuves, '- 

La Guadiana, en Latin Anas, prend 2uſk ſa ſource 
dans la Nouvelle Caſtille , aupres des: montagnes de 
la Mancha: <lle-fort de- certains Jacs', ou ẽtangs, que 
les Eipagnols nomment Lagunas de Guadiann, & prend 
*Cabord le nom de rw Rebar. On a fait bien des 
a rontes ſar cette riviere. On a dit qu'elle coule dix 


lieues 
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lieues ſous terre; I deſſus ua certain Geographe 8 ; 
donnẽ ce paradoxe à expliquer” 


me eee ſi ſpacicux une ar- 

ce. peut aiſcment 8) ranger en bataille.', ** y 
2 g's certain, c Ceſt que la Guadiana, | peu au deſſous de 
ſa ſouree, paſſe entre de hautes montagnes,, qui la de- 
robent à la vue pendant une heute, apres quoi elle 
reparoit : aux hacs q on appelle Qjos de Guadiana. Elle 


fait 5 1a * route en le \I'Yvs mais, yers Je | 
Sud du Portug en 


Le Cuadalguiuir 3 A ſource rc Wi rent ortentals 
'P VAndalouſie : il traverſe toute cette province, Tour "6M 
lant ſes eaux avec lenteur, & ſe  decharge dans FOctan 
occidental. 8 

La Segura . a = 8 dans les montagnes 2 ha | 
Mancha; 35 elle traverſe le. royaume - KM Murcie, & ſe 
perd dans la Mediterrange. _ Nl 

La Aucar à ſa ſource au N. * de la Nouvelle Ca- 
flille;. elle traverſe le, royaume de Mere & ſe de- 
e Ia meme MTs, xs, mT fs 
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— au N., & Finifterrt à lOu. de la Galice; 
Gates au S. de Grensde; ; "Pulte au 85 E. de e 
Martin J Ga FIRE.” f 3 by 1 5 
lerne, benen k4} 
N | 3 IT 1 8 3.5 * > 
« I 128 5 Dyrt nas ont ts 4 e fort oilcbres, 
e en 'Eſpagne-de la France, & $'«tendent de 
la mer Mediterrane a. T Ocean, : l'eſpace de 85 lieues 
en longueur. Leur largeur eſt differente felon les 
2828 . | | | ont 
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ont dere Hom, Felon is vers liewk Jus pl 
qu elles laifſent I peine. Eid routes Etroites, pour paſ- 
ſer de France en Eſpagne. Lon ne peut meme aller 
qu à pic, ou avec des mulets, accoutumés à grimper 
1 precipices, od un cavalier peu experiments, 
eourroit riſque mille fois, de ſe rompre le cou aver fa 
bete. La premiere de ces routes eſt de Sy. Jean de 
Lux a St. Sitz ien, &c. dans la Biſcaie. La feconde 
de Bayonne a Maya & à Pampelune, dans la Navarre. 
La troifieme de Sr. Jean pit-de-port i Taraffs & 3 

Pampelunc. La quatrieme eſt du Comte de Corning; 
en Arragon; & la cinquieme du Languedic en Cata- 


lane, par Perpignan. - 
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3 A GALLL 


Le wyaume de Galice eſt bajgt | 
Nord & a FOueſt, il a le Portus: 
r 2 IR. 


Son air” eſt hu mide & mal f ſhin; tant 2 cinſe du 
ifinage de la mer, qu à cauſe des vapeurs qui ſortent 

de quantits de ſources d' eaux chaudes, que Fon trouve 
dans cette province. Son territoire eſt montagneux, & 
peu fertile en ble & en huile, mais beaucoup em pa- 
türages & en vins. II y a des hines d'or, de fer, de 
cilyte, de plomb, & de vermillon. "Cette province” 
ft celle qui a le plus de ports de mer. On diviſe 
en Ube . . e Tears nent ar ding 
2 F195 ee f h 
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de FOcean au 
au Sud, & Leon 
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| qui ui attire 8 pelerins, peut 
jeſquels on a bãti un fort magnifique. hopital. II y a 
un Archevechẽé & une Univerſite, C'eſt dans cette. 
ville que le fameux Ordre de St. Jaques a gris nail- 
ſance. Il faut, pour y entrer, faire preuve de J bleſle,. 
& d'un ſang ſi Chretien, qu'il malt point ẽtẽ alrere 
par aucune alliance avec les Juifs, ou les Maures meme 
z convertis. | | 
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UE 
| . * Finiflerre, au N. Ou. 4a Compolictls, eſt un cap 
| cẽlẽbre, qui prend ſon nom une petite ville de ſon 
voiſinage ; il eſt appel Late mee le. Ae I; 
rr f 
urunn, ou Coragne, au Nord, as tes Aaighiivay- 
pellent the Groin, eſt une ville fort ancienne, avec un 
des plus beaux, & des meilleurs ports de l' Ocean. 
r 


rm, au N. K. a+ Conti" A une pete ile 
avec un des meilleurs ports de Europe. | 
Ortẽgal, au N. E., eſt un cap n qui iprend 
' ſon nom d'une petite ville dans fon voiſinage. 
Ribadto, au S. E., petite ville avee un pont aſſea 
remarquable. 45 

* Mondonido, Lugo, Orenſe, & Tuy, ſont quatre 
villes Epiſcopales, qu'on trouve du Nord au'Sud- Oueſt. 
Les trois premieres ſont renommees par leurs eaux mi- 
nerales chaudes. Bayonne, à POu. de y. eſt une 
petite ville avec un port afſez ban. Te 


Vigo, au N. de Tuy, eee 8 
ere & les Hollandois y brulzrent les vaiſſeaux 
Eſpagnols & F rangois, qui venoient = FO & 
I firent un wok butis. . K 
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10 principauts FP Aſtußzes eſt baignte de la Baie | 
de Biſcaie au Nord, & renfermee par Ia Biſcaie & la 
Vieille Caſtille 2 'Eſt ; par le royaume de Leon an 


F143 ET Sud, 
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IEP. 6889 
Sud, & 4a Gaus à VOueft. Elle eſt pleine de mon- 
tagnes & de leres. mal peuplse 8e mal cultivee.”” « On 


tres eftimes 
On Is dive en Aftutie' be 
ae + Ettes ſont” © 


Chretiens qui ne nett 
mination de ces infidelles 5 1 7 erent, | 
pour Rot Dom Pilege, dont les webe us ont Aan 
chaſſe les Maures de toute 1 CO en ee 
On trouve led villes nnn E ITE 
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Oviedo, dans Tinterteur de la province, pres de la 
Deve, en eff la ville capitale: elle à un Nene F 
dae vente you renommée. ' Penaftor, ; au S. Ou 
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Hviles au N., 57. Vin cent au S8. E., & 1 1 
N.E., ſont trois bons ports ſur la. Baie de Biſcaie. 


Les mont des Aluriet ſont une Ljapde chaine de 
montagnes a® Sud de la province , ads on be 
comme une e des. P 'yrenges. |. 
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Aſturie „ oft baignee 
en Nord, de has qui ore fon nom, ge. Cette 
aucoL p de peine 3 la ſodmettre. Elle abonde 
n es, en oranges, & en citrons, Elle A quan- 
ite de fer, de laine, de ſaſran, & de reſine, dont elle 
fair un bon commerce, Ses habitans ſont bons ſoldats, 


& parlent entr eux un langage lier, qu on croit 
etre P ancien Cantabre. 3 


F, 


Ce pais contient la Biſcaye propre 3 * 'Ou., ik Gui- 
Mages. E., & I Alava au 8s. 3 
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Er. villes de r proviper fone | 
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AR., ſont trois ports aſſen bons. 

Billas, à̃ lembouchure de la 35nd e «ft 
la capitale de la province, avec un hon port près de 
la Baie de Biſcaye, fort frẽquentẽ, & qui xend cette 
8 marchande. Elle eſt grande, belle &; mieche. 

ny a point d endroit en Eſpagne, Ten vi A 
miller marché. ” wo 90 | 


t. Andri au N. . F.. jy ea Ee & lein 


— n lace f 

bon port. II ya beaueeup de forges — ſon voii 
nage: C 'eſt une ville de bon commerce. Le Paſſages 
pres de St. Sebaſtien 2 E., a un beau baſlin mw les 
vaiſſeaux, 

eee 1 PE; elt une placg karte, A Len- 
bouchure de la Bidaſſe, od ſe trouve Tile des | faiſans, 
qu'on appelle auſſi I'ile de la confirence , qui n'appar- 
tient, ni a VEſpagne, ni ala France, & qui eſt inha- 
bitce., Ce fut dans cette le que | le Cardinal Mazarin, 
Miniſtre de France, & Don Louis de Haro, Miniſtre 
d Elpagne, conclurent en 1659. la Paix des Pyretices, 
apres laquelle Louis . pouſa EInfante Aerie 
Thirefe. © © 

| Orduna, aus. Ou. a Bilbao , «ft: une belle vill, 

reable Nituadon. 1 

Vitoria, au 8. de la province, eſt une bell vile, . 

fait un bon e Wen 1 
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ww. NAVARRE. a 


, Le royaume de Navarre, 3 3 Et de la Biſcaye, &c. 
dependoit autrefois de la France, dont l' Eſpagne I'a 

depouillee, en 1512, ſous le foible pretexte de l'ex- 
communication, lancee par le Pape Jules II. contre 
Jean d'Albret, ſon dernier Roi. Les Rois de France; 
iſſus de Jean d'Albret par Henri IV, ont des preten- 
tions ſur ce royaume, & en ont retenu le titre de Roi 
de Navarre. C'eſt un pals plein de montagnes, & 
peu fertile; cependant il produit de bons vins, & d' 
celle fruits. On le diviſe- en einq nme : 
A, - Baillla- 


* * 
* 


2 


| 692 5 L Eſpagne. 
Bailliages, qui prennent leurs noms de leurs villes 
principales, ſituẽes en forme de.croix ; ſavoir 


ce 


= : | o Fampelune. 
g o Eſtella. 
I | '© Viana. | | 2-6 3 0 ban. . 
A | 
6 Tudella. 


* Pampelune, ſur VArga, eſt la capitale de la pro- 
vince. Elle eſt mẽdiocrement grande, fort ancienne, 
& propre; choſe rare en Eſpagne. * Pompee en fut, 
dit-on, le fondateur. Elle a deux chateaux tres forts ; 
Pun au dedans, & l'autre au dehors de la ville. C'eſt 
une des meilleures places, de toute I Eſpagne. LE 

Fiane, ſur PEbre , au S. Ou. d'Eſtella, eſt une pe- 
tite ville: les fils ain&s des anciens Rois de Navarre 
portoient le nom de Princes de Viane, TY 


N . LEON. 


Le royaume de Leon eſt entre les Ader a au 2, "wy | 
la Vieille Caſtile à PE, FEftremadure au Sud, & le 
: Portugal. & la Galice a a Oel. II eſt Plug 1 
5 qu'en vin. 5 
Le Douro le diviſe en deux partes vat. wks, 
| bee &; Meri Erigjonals 
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o Ciudad Rodrigo. 
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derable, la capitale de cette province, & le fie E 


Aftorga au 8. Ou., Benavente au S. E 
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eſtimées de. ; 1 Eubop8e-- On . parle plus puremer 
| eeuc, du en toute autre province d I Efpagne. 
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P E. . &. * aus. Frag BY "Gat des due bien con- 


nues, mais peu conſiderables. 

Toro, ur le Douro, A PE. de Zamora fournit Yor: 
cellens vins. | yo 

Medina del Campo, au 8. E., eſt une ville ancienne, 
riche & commercante, ſituẽe dans un terroir fertile, & 
furtout en vins excellens. C'eſt la patrie de Ferdinand I. 


Rai d' Arragon, & de VEmpereur Ferdinand, frère de 
Charles Quint. 


* Salamangue, au 8. Ou., ſur la riviere de Tormes, 
eſt une ville Epiſcopale , grande, belle, & peuplée. 


Son Univerſite eſt la premiere d' Eſpagne. 


Alba de Tormes, au S. E., eſt une ville remarquable 
par la naiſſance du Duc d'Albe, ſi ctlebre. par ſes 
cruautẽs dans les Pais-Bas, En ſe-- retirant de ce 
Gouvernement, il ſe vanta d'y avoir fait mourir 18 
mille, 600 hommes par la main du bourreau. 


Ciudad Rodrigo, au S8. Ou., Eveche, & — 


6 en cuivre. 
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ce royaume eſt I h Biſcaie & la N avarre au 


Nord, PArragon a J Eſt, la Nouvelle Caſtille au Sud, 


& le royaume de Leon a Oueſt, II 2 pris on nom 
des chãteaux qu'on y batit en grand. nombre, au 


f dixiẽme ſiecle, pour ſe defendre contre les Maures. : 


. Le. paix, eſt plein de montagnes, peu fertile, & mal 
vple. Son grand revenu ſe tire de. ſes laines, les plus 
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„ Byncos, 5 don, eſt. la. capitale de cette 
province. Cette ville ry grande. & alles, peuplse, 
mais mal propre, f 
Comtes, & enſuite les 5 


s de Caltile, da fait long - 
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tems leur reſidence, | Ia Cathedrale & YArchevechs 
font magnifiques „ aAuſſi bien que les Edifiges publics, 
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les places & les fontaines. Lair * eſt un peu froid, 
comme dans toute la province >, cauſe des haute 

montagnes qui i "Tenvironnent , » &. qui derobent la vue 
du Soleil, plus ws lose ene, que dans les autres endroits. 
Le commerce n'y eſt pas fi grand qu'il Etojt autrefois, 
mais il 7. a, toiours un grand abord d'etrangers; ce 
qui fait que des habitans y ſont civils, polis & affab 
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Oeſt dans le e 3 


5 nr Abbaie des 2 Das Habe On 

pelle 1a Noble, patcequ'elle Rt la demut& d'environ 
: oh ele {euſes toutes filles de Princes, ou de grunde 
e LE Abeſſe eſt Dame & Superieure de 17 


autres couvens , de 14 villes & de 30 berg Unt a 
elle <hoikit ode egy p bas cron lex Gouer- 
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* Yalldolid, au 8. G "ab une eier Bus 
belles de toute VEſpagne : elle a un * Epiſcopal & 
une Univerſite. 

Avila, au S.,. eſt une. ville o 1 | on fabrique de 


tres beaux draps. 
* Pedraca & 14 Sierra, au N. | DP n Wet chiteku, 


a ue Franfois, Dauphin de France, & Henri 


fon frere, tous deux fils de Francois I., unt Las aten 


priſonniers pendant quatre ans : Cell ra e 


Empereur A —_ 
cenie, au N. E., oft ute belle, & 


bien peuplee.. Ceſt E ſeule , „avec Seville,” od Fon 


batte mornoie. Elle a un bel aqueduc, & un tres 


beau chateau. Elle eſt renommee pour ſes laines, les 
plus fines de Europe, dont elle fait un grand trafie, 
Soi terroir eft fertile, & l'on y nourrit un nombre infini 
de brebis & de moutons, qui portent cette laine, fi 
eſtimẽée dans les pais étrangets. On dit, qu on fait 
voyager ces troupeaux au tour de VEſpagne; x 
pretend que Fair different quiils reſpirent, & la nou 


riture diffẽrente qu'ils regoivent, donnent une Weil 


Jeure qualitẽ à cette laine. On en a fait plus d'une fois 


I'epreuve.. ee. * each 5 i, , {of 
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Nord, ont u. un Evẽchẽ 8 une Univerſite, _ TY 
yy e T <0 þ ome: Doan, ad 
ws eee ES. 
* Calaborna, au N. E., fur Ebre. Le Ss Ge- 
. T tilien naquit dans cette ville. Les .Chretiens rem 
IF porterent dans ſon voilinage , , une FRO? N ſur 
Jus le Mawes Fan 5. 
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1 foyaums Aragon e borné au Nord wk 
Pirsn6es, A.YEft par la Catalogne, au Sud par le 


& la Nayarfe. 


peu peuplé. On y trouve de. e wines de * 
L. Ebre le traverſe au milieu. 

De royaume fut autrefois fort fb AY, bit fur uni A A 

coli de, Caftille Pan. 1479. par le mariage de Ferdi. 

rand d' Arragon, & d'1fabells de Caſtille. Cependant 

le Roi d Eſpagne, qui eſt maitre:de Fun & de Vautre, 

a un Conſeil d'Etat pour chacun ſeparẽment; Jes 


pour de ſodmertre les uns. aux autres. II y à eu au 
trefois en A . on un Magiſtrat fort 1 8 a 
merite que j'en- faſſe mention ici. On Pappe 

= Tuflice 4 Arragon. Ses droits conſiſtoient, Foy a ne 
7 pouvoir etre jugẽ Aue par les Etats du Pals & le Roi 
9 conjointement; 2, a recevoir du Roi, lorſqu' il par- 


— 5 e venoit 


dune, au N. Moy: . fur le Douro, * 


royaume de or * a Kaner * * deus Caſtilles 1 


Le pais eſt tha: 1 . ns; an} n & | 


& les Caſtillans ẽtant trop incompatibles, 
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venoit à la Couronng, le ſexment de conſerver les pri- 


vileges du people; ce que-le Roi faiſoit a, genoux, & 


nbe- tate: après quoi, ce Magiſtrat, An & court, 


lui dilgit ces paroles au nom de tout le peuple, 

gui ualans guat gu Yaur s vous faiſpns-natre. Rai & 

Seigneur, d condition que vous garderes as e 2 

franchiſas; ' autrement, non. 
Les — remarquables * r rragan, 
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K SARRAGOCE, ſur E Ebre, au milieu du pais, eſt la 
capitale de cette province. Elle eſt dans une grande 
& vaſte plaine, eft fort ancienne, bien batie, aſſez 
peuplee, & l'une des plus grandes de toute 'Eſpagne, i < 
U y a un riche Archevechs, une Univerſite, un hö- 
pital-tras-riche, & une Egliſe, on eſt une chapelle, ap- F 


pelle Nuęſtra Senora del Pillar, fameuſe par la devotion 


qu'on y a pour une image de la Ste. Vierge. Les anna- 
liſtes d' Arragon s' efforcent de prouver, que cette chapelle 
a ẽtẽ batie par les Anges. II y a auſſi une Inquiſition, 
un Conſeil 2 & pluſieurs autres tribunaux. 

5 VIII. GATA 
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Cette Snipes 1 5 as 3 * dann VEf. 
pagne. Elle a les Pyrenees au Nord, la mer Meéditer · 
rance A J Eſt, Ie royaume de Valence au Sud, & Ar- 
ragon A Oueſt. 


Quoique pleine de montagnes i =» ne laiſſe pas 
d'ttre tres fertile en grains, en vins & en fruits. Les 
5 paturages y ſont bons. Le bẽtail y abonde. L' air y 
ra. eſt tempere & fain. On y trouve des lieges, des cha- 
taigniers, & des bois propres à batir. On en tire des 
1155 amẽthiſtes, du criſtal, de Pazur , de Palbatre, de 
ralun, du vitriol, & du fer. On peche du corail ir 
ſa cõte orientale. On y fait un aſſez bon commerce 
d'ctoffes & d'eau-de-vie. 

Les Catalans ſant ſpirituels, aftifa, e cou- 
rageux, bans ſaldats, & fort jaloux de leur liberté, 
comme ils le firent voir n nenceme b de e fit cle. 
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ae ende ville, bien batie „ peuplqe, fort propre 


| avoitozobile; ſous: le nom de Charles III, ue 1705 


meilleuft. . Elle 6toit autrefois tres conſiderable.· 
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© Rofes, au N. TM eſt un 1 Petit endeotz bien bone, 
avec un port tres commode. 
* Giroune, au S. Ou., ſur le Tas. E un Eveche & 
une Univerſite : C'eſt une place forte. 
Vich au 8. Ou. , Solſona 3 POu., Cardin au J , 
ſont Fautreslvitits moins remarquables. ay | 
* BaARcBTONA, au S. Ou. capitali-dels provirice, 


& tres marchande. Elle a un Evechs, un Tribanal 
de HInguiſition, & une belle-Univerſits,, On la, mar- 
dem vieille & en nouvelle vine. „Eile af vm, pott 
ſpacicux: &i profand, avec un grand mole, au bout du- 
queliity a um fanal & un Fort. Elle ſoũtint un fiege 
ena 744i! contre Philippe V, à qui elle ne ſe ſoumit 
qu la dernire extremite., : L'Archiduc Charles y 


juſqu enim 7145 e, eto lu Empereu 
FEfragne? sg ob ile ooh ste 1 2881 
% Tarragone, au S. Ou. pres de la mer, 3 
cheveche & une Univerſitẽ. Son port n'eſt; pas des 


1 Tortoſe, au S. Ou., ſur FEbpe, eſt ane vil forte 
& 3 hn fort beau port. i H tri- 


£2 Bſpagnd. 50x 
+ Eiride au N., Balaguer au N. E. Urgel au N. E., 
fur la Sgre; & Puicerda à E. . ſont autres villes 
moins remarquables. 

AMonſerrat, au N. Ou. de l <> une fort 
haute montagne, pres du Lobrẽgat: 1 ya une cha- 
pelle cẽlẽbre, dedice & la Bienheureuſe Vierge, on des 
pelerins vont de toutes parts. Il y a une belle Egliſe 
avec un Couvent, qui a 40000 écus de revenu. Cette 
ſomme eſt employee à l' entretien de 300 Moines de 
toutes ſortes de nations. On y regoit les pelerins gra- 
tis, pendant trois jours. Il y a auſſi quelques hermi- 
tages, oũ Pon ne peut parvenir queen grimpaſe ou 
avec des Echelles , & oli ſe ſont retirees des p. s. 
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* ene de Valence a I'Arragon & an- 
en au Nord, la Mediterrance à l' Eſt, le royaume 
de Murcie au Sud, & la Nouvelle Caſtille à VOueſt. 
De toutes les provinces d' Eſpagne, celle de Va 
le eſt ſans contredit la plus belle, la plus agreable, 
& dont le ſcjour. eſt le plus delicieux. Lair y eſt 
doux, & ſi tempẽrẽ, qu on y jouit preſque toũjours 
d'un Printems perpẽtuel. Elle n'eſt pas fertile en ble, 
mais elle abonde en ris, en dattes, en lin, en chanvre, 
en ſoie, en vins, en huile, en cannes à ſuere, en 
oranges, en Sab, & en Fase excellens fruits. 
Les habitans de pluſieurs villes de ce pais, ont e- 
trẽmement ſbuffert au commencement du e wu 


avoir pris Ie parti de la Maiſon d' Autriche. 45 
Les principales villes qu'on y trouve, font Famer 
PE, & Alicante" au 8. * D 2 * 
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* 8 for n, la 


| | province. Cette ville eſt grande, belle, bien peuploc, 


& ornẽe de tres beaux Edifices. Elle eſt pres de la 
mer, fort marchande, le fiege du Viceroi, d'une Cour 
ſouveraine, & Ja reſidence de la plus grande partie de 
la nobleſſe. Elle fait un grand debit d'amandes, - Elle 


2 une Univerſite & un Archeveche.- Elle eft:envi- 


ronnse de jardins charmans. On ne ſauroit imagi- 
ner une ſituation plus agreable que celle de Valence. 
Ses habitans ſont fort En. n, * de belle 
humeur. | | 

 Segorbe au N. Ou., 1 s 6, Ou. 8 
ſont deux autres villes moins conſidérables. 

Alicante, au S., eſt une ville de grand commerce. 
Son port eſt tres frequente par les Hollandois. Son 
principal trafic conſiſte en vins, en ſavon , en anis & 
en fruits, Orihnela au 8. Ou. » autre bonne rite de 
la province. Y 


. Prövine eſt CON le milieu, & la plus g grande 
du royaume. Elle a Leon, la vieille Caſtille 2 TA. 
ragon au Nord, le royaume de Valence à ER, la 
Murcie & VAndalouſic au Sud , & le e Portugal d 
Oueſt. = 
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n terroir eſt fort ſee, & 3 de peu 3 e 8 


een 


il. ne laiſſe pas neann oins d' etre aſſez fertile en ble, 


en vin, en afran,, en fruits & en 5 On 1a di- 
viſe en quatre Fonttse f, qui ſont 
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. 1 
e Saanen 


Les > les plus remarquables font © Nite 2. | 


Badajos, Merida. PPE NE MOU 


Magi, 3 404 degr. de latitude ſept. , > for 1e 
Manganaris, eſt la capitale de tout le royaume. En 
Latin on la nomme Madri tum, ou Mantua Capetanorum. | 
Elle eft grande & bien peuplee ; mais mal batie, fort ſale 
& mal pavẽe. Les eaux y ſont fort ſaines & legeres. L'air 
y eſt Pur. Il y fait un chaud extraordinaire en Ete, 

H h 4 | & 


704 22 
& grand ſroid en Hiper. Les Rois. d Eſpagne, depuis 
Charles-Quint, y demeurent ordinairement, ou dans 
les environs; .- La grande place eſt ce qu'il x a de 
plus beau. dans cette ville. Philippe II. fit bãtir un 
pont magnifique ſur: le Manganares., qui n'eſt qu” un 
ruiſſeau; ce qui a fait dire, qu'il ne manquoit rien à 
ce pont, que de l'eau. Il fait tres cher vivre a Ma- 
drid: le vin n'y eſt pas bon, mais Je pain & le mou- 
ton y ſont excellens, Il s'y eſt etabli depuis une qua- 
rantaine d' années, un tres grand nombre de F rancois, 
qui sy ſont enrichis par le commerce & les diverſes 
r qu'ils y ont Etablies. 


Aux environs de Madrid, il 1 a pluſieurs maiſon 
Perle Buen- Retire a] Orient, 2 & EI Parts. 


_ VOctident., - 85 £ K gg * e 


L' 'Eſcurial, au N. Ou. Je Madrid, n'eſt qu'i "un Dn 
ol Philippe I. fit batir unt magniſique Covent, en 
Execution du vœu qu'il avoit fait, d ẽlever à la mẽmoire 
du martir St. Laurent, le plus beau monument de 
1 Europe, s'il gagnoit la bataille, qui ſe donna le j Jour 
de la fete de ce Saint. Il y a une chapelle voutee, 
oũ repoſent les corps des Rois d'Eſpagne , & ceux des 
Princes & Princeſſes de la famille Royale. On a ets 
22 ans à faire ce bel ẽdifice, & il a coũtẽ vingt millions. 
Le Roi d'Eſpagne y fait de tems en tems . 
To : 


©. *<$S.3 


en 1724. apres a avoir r abdiqus 5 ee en a peur 
de Dom Louis, ſon fils aine; mais ce jeune Prince 
ktant mort au bout de ſept mois, Philippe fy, remonta 


101916 £34: I * 
3 {ur 
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| 15 71 charmaà ſes beautes 
"ae Hiinreſſes qu anteils. | 1 15 p 


les titres de irc: nabõt, tris-rojale, & AH. 


eſt une Ville <tlebre par la vidtoire que*g; 
le Marschal de Berwik; für les WO [TEL 5 


Charles, - comipoſces d' Anglbts, de Helandor = & de- 
Portagais: ces dermiers reſter 


705 

er as @ morten ee cet la _— 

gebe de Reine Doudiricre,”: Y a 0 in 

Aleula d Hinaris ſur l' Henarẽs, has N. E. de Ma- 

10 gel de ile\conſiderable," ave” une Fam 

-UniverſitE,/''fondee/ . ne hn ens ce ane 
belle BibliothEque. PT 


Guadalajara , au N. E., , fur "UF meme. riviere,, el 
une ville renommee pour la fertilits de ſon terroit. 


* 7 lade, au 8 4 fur le Taje, la capitale d- 


ih les Goths, eſt eſt une vile ANCIEQNE, belle, grande, 
& aſſez peuplee. Elle eſt ſituce ſur une montagne. 


Son Archeveque eſt Primat du royaume, Grand Chan- 


celier de Caſtille, & Conſeiller d'Etat. II 2 un Palais 
| magnißque & jouit de mu de deux cens cinquante 


1 Ecus de revenu. 


8 
39 fab, au N. E., os fur le The; elt 8 
te pour fa fituation & ſes e 


 Gntte, 3 


* Cuenga, 4 PE. n far le Ain, dont 4 A 
Ms mille ducats de revenu, 2 eſt la patrie de 


"Loi Billie; Fimebx Jeſu r 1 n = 
595 Ste. Clemente, au 9 eſt une petite Ville, Tem: 


T SING * 


guabie par fa fiddlite pour Philippe V. qui! Jui a 


* If * 


Almanga, au S. E., pres du a royaume de N. 
agna en, I 
We 


r rent dans FinaQion, 8 5920 


* Calatravd, ur la Guadiana, eſt une petite CER. 


qui donne ſon- nom a un fameux Ordre de Chevalerie... 


: Hh 5 


Pres. 


Preès de 15. eft K me 


tres abondante. | S 


* Ciudad Real, au 8. Ou, ra ein nene mee, 
eſt 1 de Caſtille. TY 


* Merida, à POu., ſur „des, ET une vill 


ancienne, & conſiderable. 


* Badajos, i ' Ou., ſur la meme wier ef la ca- 
vitae de I'Eftremadure, & une place forte. 
Alcantara, au N., ſur le Faje, eft une ville, qui 
donne fon nom a un Ordre cetlebre de Chevahers. 
__  Tymxillo, au S. E. d'Alcantara, eft une ville ancienne, 
& a une citadelle, bitie ſur le roc: C'eſt la patrie du 
cẽlẽbre Francois Pizarro, qui fit la . du , 


en 1553. 5 
Guadeloupe, à PE,, eſt une 8 ville bien batie, 
ſituce dans un terroir abondant en vins & en fruits 
excellens, & cElebre par une image de la Ste. Vierge, 
qui y attire un grand concours de pelerins, 


XI. ANDALOUSIE. 


Cette 1 — a la Nouvelle Caſtille ds; la 
Murcie à VEft, Grenade , le detroit de Gibraltar 
& rOcẽan accidental au Sud, & le Portugal a Oueſt. 


Elle fe nommoit autrefois la Betigus, du nom du 
fleuve Bitis, aujourdhui le Guadalquivir, qui Parroſe. 
Elle eſt la plus commergante, & la plus fertile de 
tout le royaume. U y vient aſſez de ble: les huiles, 
les vins & les fruits en ſont excellens: les chevaux 
a on en tire ſont les meilleur d Eſpagne. Tous ces 
avanta- 


RY b en 

rn oh . 1 &en 
1e TrzRITö IRE dt Cokbott, 4 i | 
ts vines les .* e . 
ul 0 Seville: eee 
je, fa, 
du . | 
| Si. Lucar de 
= Barramede. 
= N 
its VVV 
ze, "Cadiz o  o Mdina Sidinid. © 

80 Gibraltar. 

4 * Cards, 5 Alle S 8 far le Guadalquivir 
la neſt pas de beaucoup ſi conſi derable qu'elle le fut 
tar autrefois. Son terroir eſt tres fertile en oranges, en 
5 citrons, & en vins excellens. Sa cathédrale, bitic 
FRY par les Maures, eſt un des plus beaux bitimens d'E(- 
IT pagne. C'eſt le lieu de la naiſſance de pluſieurs 
e grands hommes; des deux Senẽques, de Lucain, du 
"my Cardinal Tolet, de Gonfalve, &c. Pres dè cette ville 
SY eſt 'Ecurie Royale, ot il y a tofljours 200 chevaux les 
wort plus beaux dEſpagne s pode. le ſervice de ſa Majelte 
os Catholique. 


t notiime Thurs, a cave 1 le ennie 


Anduxar 
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708 L Ejpagne. 
Acala la, 0 aus, Ou. — 1 a Ou. & Offs 
au 8. „ ſont glautres villes aſlez conſiderables... 266 

* SEVILLE),,. autrefois "Hiſpalis, Au. 8. Qu. de om. 


doue = Tur le Guadalquivir, . eſt la capitale de 1 ' Anda- 
louſe. Elle eſt grande, . belle, bien batie, aſſez peu · 


plee, & forte; 3 3. plus marchande du r royaume, & le 
magaſin des richeſſes du Nouveau Monde. II y a 
un riche Archeveche, dont I'Egliſe metropolitaine eſt 
fort vaſte & magnifique, une cl ẽbre Univerſits „ & 
une Inquiſition fort ſevere. Le ſejour en eſt ſi char- 
mant que pluſieurs Rois Goths & Maures y £tablirent 
leur ſcjour. On y voit nombre d'ẽdifices ſomptueux. 
Seville eſt encore remarquable par le Traite qui s. 1 
conclut, entre la France, I Eſpagne & VAngleterre. 1 
Gibraltar eſt une Fortereſſe tres importante par 
a ſituation pres du dẽtroit qui porte ſon nom, & 4 
I'entree de la Mæditerranẽe. Son port eſt ban & 
grand; elle a une forte garniſon. Les Anglois s'en 
rendirent les maitres Pan 1704, & elle leur eſt reſtée 
par la Paix d Utrecht. Les . a Mm 
inutilement en 1727. > 

ur Gibraltar, 'A Ou; 2 le ak detroit; eſt. 
* endroit par où les * entrèrent en Fpakne en 
713. 

* Tariffe, 3 A 'Ou,, Pe une autre vile gem a importante, 
mais remarquable par la victoire complette, que les 
Chretiens remporterent ſur les Maures, = 8 T3499 \ ou 
ils tuèrent 200 mille de ces barbares. -. 1 131 

„ Cadiz., au N. Qu., autrefois Gades, que 55 
Anglois nomment ſouvent Cales, eſt ſur l' Ocẽan, dans 
une de de meme nom. Cette ville eſt grande, belle, 

riche. * bonte de ſon: port & de ſa baie, I'a ren- 


due 


tree de Ia dae ef defendue par deux Forts, vetus.de 
bons baſtic Les Einbarquemens de FAmeriq ue 
T + &þ font. On y fait i tl: 4 Flle avoit 
aut fois un temple dete K On dt que 
arles-Quir Tecom nds 3Philippe I. 
de dien conſerver trois res, Cadiz, Pleſſingue en 
Zeélande, & Ia Gouletie en Afrique. Om voit dans 
File de Cadiz deux colonnes de 'metal, que quelques 


uns prennent pour les pitiers dHetcale. | 1 i 
Mdina Sidonia, Aa E., eſt u une Jolie ville qu ul 5 
partient à un pulſfant Duc de ce nol = 


Port Ste. Marie, a au N. is "eſt u une ville commercante, 


qui 2 un bon port. 3 ſalines raportent des bones 
conſiderables. n 


" Xiris,, au 1 FIG eſt rem: r e 8 2 vins, 
& par.la bataille que;:Roderic, . dernier * * Gels, 
perdit contre les Maures, en 713. 5 

1 St. Lucar de Barameda, au N. Ou, eee 
* Guadalquivir, a un bon port aſſez frẽquentẽ, & où 
les grands vaiſſeaux, charges pour Sẽville, ont coſtume 
de s arrẽter & de: decharger leurs marchandiſes, qu'on 
porte enſuite a Seville dans des barques.. 

Ful „au N. Ou., eſt le port, d'où partit Chri- 
tophe Colomb, en 1492, pour aller decouvrir le Nou- 
veau Monde. Lucẽna, au N. E, 3 dba 
ville. * Tucar de —— 4 T6 Out, 
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1 thyme de Grenade a PAndaloufe 3 a. Ou % 
at Nerd, la mn 1 tee * 
IEſt & au Sud. ; 

TL'aiy oſt Our & le vir tts Ale 1 raports 
beaucoup de grains, de vin, d'huile, de lin, de chanvre, 
de grenades, d'oranges, de citrons, de hgues,de capres, 
de. ſucre, de dattes, & de noix de galle qui ſervent 2 
faire l'encre, & c. Tout eſt plein de meuriers, d'où 
vient le grand commerce de foie qu'on fait dans ce 
pais. Lorſque les Maures le poſſẽdoient, toit le 
plus peuple & le plus riche de toute FEſpagne. Ce 
royaume eſt le dernier dont les Maures furent chaſſẽs 
en 1492. par Ferdinand V. ou le Catholique : Phi- 
lippe III. le depeupla , > en challant le reſte 105 des 
Maures en —— ak "x 

Les Ames les plus reminqubles qui 67 yt trouve ſont 
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* Grenade, ſur le Xenil, vers le milieu de la pro- 
vince, en eſt la ville capitale. C'eſt une des plus 
ndes villes de toute VEſpagne. Elle eſt moins 


proplce & moins — 128 du tems que les Rois Maures 
7 fai- 


y faiſoient leur rẽſidence. lie de fontaines: 
ſon habitation eſt tres agréable en Fete. 

On la diviſe en 4 quartiers': dans celui de Gre- 
nade eſt la grande Egliſe, ou Von voit les tombeaux 
de Ferdinand & d' Ifabelle, qui conquirent cette ville 


palais des Rois Espagne, & l' ancien palais des Rois 
Maures, dont Vinterieur eſt magnifique : : My a un ſi 


dans un laby Trinthe, fi on n'etoit pas conduit. Les 


ducats. 


moins conſiderables. * 1 


— & 


port, ſur la Mediterrande, defendue par deux citadelles. 
Elle a de fortes murailles & de bons remparts. ly 
a beaucoup de Marchands Etrangers, qui y font un 
grand commerce de vins, de raifins, d'huile & olives. 
Ses habitans ſont polis , affables, guerriers, ſobres & 
les plus laborieux de VEſpagne. Les revenus de 'E- 
veque ſont conſtderables. Il y a a e une Inqui- 
ſition des plus ſẽvères. 


Monda, au N. ö eſt une aan 
pres de laquelle J. Ge/ar vainquit Pompie. Miri, & 
| Almeria, a VE. de Malaga, fur la meme c, fore 
n bons n > 8 
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fur les Maures Yan 1492; dans le ſecond eſt le | 


grand nombre de chambres, ya on S' perdroit, comme | 


revenus alle de ſon Archeyeque vont à 40 mille 


Guadix au N. E. Eieche; Fans an N. Ou. * 
Auteguera i FOu. de Ge oder "one trois autres, villen 8 


* Malaga, au 8. Ou, eſt u une ville avec u un * 
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e, 108 XV Me URC I Eo MER 
2. entre. la Nouvelle « 2 Valence, 
Ia Medicerrance, Grenade & I'Andalouſie, en lex moins 
£tendu,.. &, paſſe pour le jardin de / Eſpagne. 
Le terroir y eft ſec, & il y pleut rarement. On 
recyeille beaucoup d'oranges., de citrons, 3 
d'amandes, & d'autres fruits excellens: il produit peu 
de, blẽ & de vin, beaucoup de cannes a ſucre, de miel, 
| & de meurierss On y file tant de ſole , que le Roi 
d Eſpagne en tire un million d' cus par an. Sa 


diviſion eſt en terre de Mureie, & en terre de Car- 
agen. 1 
Les prineipates villes 1 5 on y cov bis 


O Sta. C N 
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— Afurcia, a E., ſur. u Sers; eſt la capitale de 
la province. Cette ville eſt paſſablement grande & 
peuplee, & ſituẽe dans: une platine 60 ſont les plus 
beaux jardins & les meilleurs fruits de l Espagne. Ce 
qui d trouve de plus ̃emaxiuablE ęſtꝭ le elocher de 
la cachédrale, qui eſt ſi bien travaillé & f W 
qu'un caroſſe attelẽ peut monter juſqu au hau. 

: ®*;Carthagene, au S., ſut autreſois batie par Tes 
Carthaginois. Elle a été tres. conſiderable: Mais au- 
a hui elle eſt fort dechue. Son terroir eſt ſort 


. ' ſterile, 


cieuſes, & d'alun / & dans la peche"dev m. 


21g 


gerle, ou il ne a que Ink ou trois fois l anne. 


Elle avoit ẽtẽ ruince par les Goths & par les en ; 


mais Philippe H. a gauſe dg da bon de ſon port, 
qui oe Poe. 1e meilleur de toute Espagne „xa fait 

Ues, N for en y faiſant 
x une bonn citadelle. 2 richelſs- pr i 
de cette ville conſiſte dans ſes mines 8 


Lorca, à FOu., & Sta. Crua de Cav hd, AK on, 
ſont deux autres villes aſſez « conhderables. ISIS . 


Le Cap d. Palos, 2 VE, de la het ft 0 0 
renommẽ. 5 we 
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Ces les ſont dans la mer Meditetrarice ; A entre les 


39 & les. 40 dẽgr. de latitude ſeptentrionale. "MY 
en a que trois & remarquables, qui ſont 


Yvica, MaLLorca,. MinoRCA. 


Mallorca & Minorca Etoient connues des anciens Tous 
le nom * ee. | 


Ge ne 4. entre a royaume de Valence 3 I. ron, 


 & Mallorque: au N. E. Elle eft tres' fertile en ble, 


en vins, en fruits, & en ſel. I my a point de ſerpens, 


ni aucune autre bete eee N — 21. 7 
capitale, avec un bon x F 5 4 


Au Sud d'Vvica eſt n pee 0. 0 we) a 


beaucoup de pitis, & eſt fi 1 * ſer rpe 56. en 


ne I'habiter. Feet 
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ee bie N. * ica, 1 _— 1 grande 
My trois, Elle formoit;, du tems. des Maures, avec 
Minanque & Y vich,. un royaame, qui pordoit le nom 
de Majorque. II fat conquis par le Roi d' Arragon 
en 1228 & 1229. Majorque eſt fertile en blk, 
en vim, & en olives. On trouve beaucoup de corail 
le long de ſes ces. Ses habitans font bons armateurs, 
& riehes par le commerce de Reales qu on y fabrique, 
„ Mujorca, au S. Ou. , nommée auſſi Palma, eſt 
la capitale. Cette ville eſt ſituẽe dans une grande 
baie. Elle eſt forte, grande, belle & riche. La ca- 
thedrale, le palais royal, & les places publiques font 


ſuperbes. Le Capitaine General de Ille y rẽſide. On 


y entretient une donhe garnifon dontre thay incurſions 


| bo ae d' Afrique. : 7 I EE e £1, 

wdia A LR. , & Porte pen A Ou. ae hee 

fone deux Autres ports de Vie. 1 ä 
LIE M I N 0 R av K. 


Pete be As A  'Ef de Maltorca's & ſt 8 
montagnes & de bois. On y trouve de bons paturages 
& quantite de mulets. Elle produit de fort bons vins. 
On lui donne 12 lieues de long, g de large & 35 
de e circuit. Les Anglois la prirent en 1708, & elle 
leur fut cẽdee par la paix d' Utrecht. ka 

be \Citadella,, A 1 ned, eſt une petite vile, mais 
forte „ Avec. un bon port. ; 

Port-Mahon, au Sud- Eft, eſt u un 7 meilleurs ports 
de Ja Mediterrance ,. 11 gefendu par 1a citadelle de St. 
. Far Va aquiſition de Gibraltar & de The de 


Minor- 


tire Unit + fits pit ohe ſoctewe de {ls bend 
Voyages de Willoughby; Re volitions' 4 Epagne 
| per . end, Fre n d'Ttalie 
"i & P. Labut, . 


La Man MrprrzäniAurz. 1 

4 Mer eſt un grand golfe,. forme. par vc att 
Atlantique, qui s' tend depuis le detroit de Gibraltar, 
juſqu'en Aſie, & peut avoir 1200 lieues de long. Lee 
pilotes partagent ordinairement cette mer en deux 
grandes parties, tu' ils appellent mer de Levant & ner 
de Ponant. Cette diviſion ſe fait par une ligne titée à 
y Oetident de la More. La mer Mediterrane forme. 
pluſieurs golfes conſiderables, comme celui de Veniſe, 
Archipel, la mer de Marmpra, la mer Noire, & 1 
d'Aſof. Ga; y remarque auſſi pluſieurs cilebres dety 7 
| Le flux & le reflux n' eſt ſenfible dans cette mer, qu en | 
quatre endroits; dans le port we Tunit, dans le ditroit 


dg Meffine, dans le 42 de Veniſe, & dans le detrait 
40 ' Negrepont. On e en peine de avoir, Hou vient : 
. que la mer Mediterranse ne Senfle” point, Wi elle . 


recoit ſes eaux de YOcean , 7 & probablement auſſi : 
celles de la mer d'Aſof, de 1a mer Noire, & de la 
mer de Marmora, & celles d'un tres grand r nombre de : 
rivieres. _Quelques uns croient, qu'il doit Y. Avoir ge = 
grands eanaux ſoliterrains, | qui Portent toutes ces eaux, ; 
ou dans la mer Rouge, ou dans l' Ocean; ach une 
partie $*Ecoule © par le detroit de Gibraltar, dune ma · 
niere inſenſi le, * que le reſte Te diffipe, du par des 
ciaporations, ou ag des trariſpiratins dans les terres. 
Au 


A cauſe 5 RR” K ns 'Cortires bete, 


I Espagne, & trois autres caps du cote de- Affique: 


du dui 


donnẽ au | Utrait le nom de Fretum Herruleum, detoig 


4 Oo | [7 


moins qu'on n'ait fait quelque Traits avec les n 
de cus ebte. HOLATWA DIAG n AMAA | 8 
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a Dz'vzorm. Dr Gn AAT u . 


* TY . = 3 g 
— 5 he eſt un canal, , par od u POckan ſe commu- 


8 a la Mediterrane, entre I' Andalouſie; en 

Espagne 7 & de royaume. de Fez," en Barbarie. 82 
Eee eſt environ de 14 lieues, & fa.largeur de. 8. 
En traverſant ce detroit , on voit trois caps du cots de 


* N 


celui de ee eſt vis-a-vis du cap Sfartel ; celui 
de Tariffa eſt vis-i-vis de celui d' Alcazar; & celui de 
Gitraltar, autrefois Calpe, eſt vis-A - vis de celuj de Ceuta, 
nt des ſinges, autrefois Abila. Les Anciens ont 
pris ces deux derniẽres montagnes, pour les deux CDe 

Hercule, & c'ef pour' cette raiſon quiils ont 


Hercule. On le nommoit auſſi Fretum Gaditanum, 


detroit de Cadiz, de File de ce nom, qui nen eſt pal 
Eloignte. ” 


Rane "IN 


- Philippe IL didit _ Soleil x ne ef nds i 
mais {ur ſes terres: en effet, VEſpagne poſſẽde, 
En Arxiopz, ſur la cote de Barbarie, depuis p 
detroit de Gibraltar, d'Occident en Orient, les villes 
de Ceuta, de Melilla, d' Oran, Sc.: & 2 Roe * ha 
Barbarie, les ies Canaries. YES 0 el! ane A 


Bp: =, 
5 1. burt, & LG ths" Aria nu, : 
4 vortentzl. 43h er 


1 bee 506 T augiags nigt is", 20 0 an 

Dans l' Anz RIQUE SEPTENTRIONAL8zlo 
ou la Nouvelle Eſpagne; le Nouveau Mexique', une 
partie de la Floride, Vile de Cuba, partic de elle de St. 
Neue Ta 4e P e Sec. REY Ach FO hs 


oils ks 7 Tre Fe, le Pires, k "coil & pre org 
tout te On { > 5 ; 723 4.4 a HSU Y 
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4: Galice'au Nord; Eon, la Nouvelle cin e & 
LAndaloulie à VEſty & Y'Orearr occidentht- all Sad. 
Oueſt. | 2 


I! eſt entre les 37 & 42 age e lati 
trionale, & entre les 's 9 & 12 depres 5 Ae 
da longueur a un peu plus dé 100 lieues; ſa plus 
grande largeur en a 60, & ſa moindre 30. 
it. Lair & le terroir y ſont à peu p 8% de me Ke 4 . 
_—_ o⸗gne; des deux, ie Portugal 25 Plus fer it, OE 
uis le mieux beg, II eſt arroſe dun tres grand Bofſibre 
villes de rivieres. II ny a gueres plus de cent am *qu*6t# 7 
de la a apportẽ des orangers de la Chine, & ils y ont extrẽ- 
TE: are: multiplie, On tire. NOR beaucoup! de 

En . | ſel, 


710 


& ſurtout les cheraux en fant fout eftimges. Les jam- 
. pais, ſont preferables à ceux de Bayonne, 
& lea mbtaue font en 


& do don dans le Portugal Ny a peu de riviene 


qui ne trainent des grains d'or, & peu de montagne: 
qui n'en renferment quelques mines. Les Grecs, les 
Romains, & les Tyriens y venoient chercher Vor que 
les Portugais. vont chercher aux lades. Les vins * 
font en abondance, & meilleurs que ceux T'Eſpagne, 
Les Anglois en tirent tous les ans une tres. grande 
- Quan! On y trouve, comme en Hollande, tout ce 
que les — Orientales & Occidentales ont de plus 
riche. On voit arriver chaque jour dans ſes ports, les 
marchandiſes de I Afrique, de I'Arabie, de la Perſe, de 
Inde, de la Chine, du Breſil, &c. en un mot, tout 
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oe qui peut contribuer eee eres. 8 aux e 
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19 <p  Meurs. Hes e kee 
Aae * an n fone a 
peu pres' les memes que celles des Eſpagnols, à la 
reſerve qui ils fort plus experiments ſur mer & dans 
le Negoce. On leur eſt redevable de la dicauverte 
des Indes Oxientales, & de la connaiſſance des cötes 


8 


occidentzles & oxientales de l' Afrique, auſſi bien que 


de eelles du Cap de Bonne Eſpërance, qu' ils doublerent 


2 la fin du 15 fieck. Anübal tira de ce pais les 


meilleures de ſes troupes, avec leſquelles il mit Rome 
à deux doigts de ſa ruine. Les Romains, ayant fait 
la ene de l en, 6 trawyerent dan les Luſita- 


4 


fel, qui n 1 


Langer, 


5 5 = ty 8 GO m.. aw ab aA EEE. 
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w Hl & quill i a preſerie un — plus —— 
qu'il n'y avoit auparavant. II y a trois Archev sches, 
de & dix Eveches, Le Pape entretient tolijours un None 
out A Lisbonne, avec Fautorite de Legat, & ce Miniftre 
ic WW exerce ſa jurisdiction dans ſon propre tribunal ſur tout 

ee Clerge du royaume. Les apels de ſes deciſions font 

portẽs directement à Rome. On pretend que le Clergs, 

en ey comprenant ceux qui en dependent, fait bien 
h moitiẽ du royaume; & qu'il poſſede les deux tiers 
des revenus du pais. On paie à Rome plus de go 
mille Ecus avant qu'un Archevẽque d Evora ſoit ẽtabli 
dans ſon fiege. Tout le reſte paie a proportion. Le 
Pape a dans le Portugal ſes Collecteurs Apoſtoliques 
pour lever le tribut des ſujets du Roi, & pour retirer 
une part des taxes que le ee leve ** une Nr 
ien e en du St. * 5 


8 overnement. 


Le N00 eſt un xoyaume. héréditaire, & les fila 
naturels, au defaut des legitimes, peuvent fucceder à 


la 


par divers peuples inconnus ; puis, par les 


EN. es 
n 
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y2o Iz ewe 
la Couronne, dont les Princes £ 
Les Rois n'y ſort pas ſi ſouvera 
cauſe des Etits, on Aſſembles gener les de 194 
N fait partie de Pancienne) Lufitanie, -haditbe: 


nois , & les Pheniciens , fur qui les Romains Ja con 
quirent : elle devint au cinquiehe fiecle le we wn 
Sueves: & des Vandales, qui en furent chaſſes 13 
Goths d E pagne Van 589. Mais, lorſque les Maura 

d' Afrique ſe rendirent maitres de la plus grande partie 
de I Eſpagne, au commencement du 8=* fiecle, il 
penetrerent juſques dans la Luſitanie. Ils y etablirent 
des Gouverneurs, qui ſe firent: Rois. Après quelque; 
tentatives inutiles, que les Rois de . Leon fitent ſur i 
cette portion de Eſpagne , Alphonſe V, Roi de Caſ- Wl 

tille, y porta ſes armes victorieuſes, & pour en aſſurer iſ 
la conquete, il la donna, Fan 1089, en titre de comts, 
a Henri, Prince du ſang de Bourgogne, en le mariant 
avec Thir:ſe, ſa fille naturelle. I! gagna ſur les Maures, 
17 batailles, & Alphanſe, fils deHenri de Bourgogne, lui 
ſucceda dans le meme comtẽ: mais ſes conquetes ſur i 
les Maures Vencouragerent a a prendre , „ Pan 1139. le 
titre de Roi de Portugal , dignite que le Pape Alexan- 
dre III, reconnut par une Bulle. Ses Succeſſeurs en 
ont joui juſqu'en 1580, que le Cardinal Henri etant 
mort, Philippe II, Roi Espagne » plus à portée 
qu aucun autre, de s valoir ſes pretentions ſur cette 
Couronne, ven rendit maitre , apres une guerre de 
deux, ou trois années. En 1640, les Portugais ſe 
ſouleverent, & ſecouerent le joug des Eſpagnols: ils 
clurent pour leur Roi, le Duc de Braganct, „ qui prit 
je nom de Jean IV. Sa poſttrite y regne tranquille- 
ment 8 hui, I 7 a deux Cours ö ou 
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Les prineipales rivières de ce royaume ſont, du 
Nord au Sud , le Minbo, le Douro, le Mondigs, le 
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terroir y eſt riche, & Pair pur & ſain. n eſt ordinaire 


eſt Primat du royaume : il a long-tems diſpute de 1: 
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Exras MINHO un. DOURO... 
Cette p province eſt 14 plus ſep tehtrion; + & Wat micux 
peuplér de toutes. Elle elt een Fett: le 
ay voir les gens parvenir - une extreme : vieilleſ 
e n 
tid ce ond. 70 425 © Fill Net ova + ds cane. 
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> © BRAGA, REF. 
© Guimanares. 


0 1 ill de Conde. | 
'o Porto. 


Braga, ſur le Cavado, en eſt la capitale. Cette 
ville eſt grande, ancienne & belle, Son Archeveque 


primatie d'Eſpagne avec celui de Tolede , parceque 
Brague fut pendant trois cens ans la metropole de 
[Eſpagne Chretienne , Tolede Etant os entre les 
mains des Maur.s. 

Viana , au N. Ou. 5 Braga, 4 Pembouchure 
de la Lima: le port qui eſt garde. par une bonne 
citadelle, eſt un havre de barre, od les vaiſſeaux 
ne peuvent entrer que dans la pleine mer, ſous 
la conduite d' un pilote de la ville. La ville eſt 
conſiderable, & a une Académie. V. 71% Nova de Cer- 
vera, au N., ſur le Minho, & Caminba, au 8. Ou, 
ſont deux villes fortes. Guimanares, au 8. E. de Braga, 
ſur I Aves, autre ville forte : : ony fabrique des toiles. 
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du Douro, eſt mẽdiocrement grande, bien 
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OY 923 
Ceſt la patric YAlphonke,. premier "= de Portugal, 
Villa de Codd] port au S. OWM. 

* Porto, au Sud, ſur une hauteur, aer 


tres marchande, | * cauſe de ſon port, Ae 


une tres grande quantité de vins pour J Angleterrg. 
On Vappelle quelquefois Port- d. port: on croit que 


ceſt de cette ville que le pais a recu ſon nom. C'eſt 
la meilleure de toutes les villes du royaume apres Lis- 
bonne. II y a un Conſeil ſouverain, un Arſenal, & 
des Chantiers, ou 1 on equipe, & ou l'on batit des 
vaifſeaux. = | 


II. TRA LOS MONTES. 


Cette province, a1 1 prend ſon nom de ſa ſituation 
au de- là des montagnes, par raport aux habitans de 
Lisbonne. On croit que ſes montagnes ont beaucoup 
d'or, & que la mine, qui eſt a Todon ſur le chemin 
de Viane à Beja » eſt la plus riche du monde. 
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* e „au N. E. „ fur le e ville && 
Duche, pofſede Jadis par une branche de la Maiſon 
Royale, don viennent les Rois de Portu gal. Chaves, 
'aPOu., 22 randa, au S. E., & Villa-Real, au 8. Qu., 

font tes autres meilleures villes de la province. 5 
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Cette province, . hy PER premieres, a beau- 
hou de vignes & de chitaigners. 
Coimbra, vers FOueft,, ſur le Mondego 15 eſt k 
ville capitale de la province. Elle 1'ctoit autrefois du 
Portugal, Elle eſt grande & belle. I! y a un Eveche, 
une Univerſite, & une Inquiſition. On remarque que 
Coimbre eſt la patrie de ſept Rois de Portugal; ſavoit 
'Sanche I, Alphonſe II, Sanche II, Alphonſe TIL, Alphonſe IV, 
Pierre & Ferdinand. Les montagnes voiſines ſont 
„ eee de n & de toute — 
19 . 8 Vf. 


» Les autres bonnes villes qu on b trouve, font 
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Is latitude ſeptentrionale, eſt la capitale de cette pro- 
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vince & de tout le royaume, & la reſidence des Roig de, 
Portugal. C'eſt une grande ville, batie ſur ſept col- 
lines. Elle eſt ancienne , tres riche, fort peuplee, & 
Pune des plus marchandes de l'Europe. Les rues en 
ſont Etroites & mal propres, & l'on a le defagrement, 
qu'il faut toũjours monter & deſcendre : mais il s'y 

| trouve plaſieurs beaux Edifices , * comme le palais du 
Roi, I'Egliſe cathedrale, la Douane & Arſenal. On 
compte dans cette ville plus de 33 mille maiſons, 40 
paroiſſes, 20 monaſtercs d'hommes, & 18 de filles. 
Son portz un des plus vaſtes & des plus ſürs de l' U- 
nivers, a la figure d'un demi cercle, & forme une 
eſpece de baie. Les plus gros vaiſſeaux y abordent, 
mais l'entrẽe en eſt difficile, à cauſe des bancs de fable 

& des rochers. Pluſieurs Forts, garnis de canon, la 
defendent contre les inſultes des ennemis. II y a une 
citadelle qui commande la ville: elle eſt batie ſur 

| la plus haute des ſept collines, & fait comme une ville 

| A part. II y a a Lisbonne un Archeveque unPa- © 
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TLeitia, au Nord, & Setuval, ou St. Ubes, 40 Sud 
fant les deux autres meilleures villes de la province. 


Cette dernicre a un port, le meilleur du royaume, ou 
il ſe fait un tres grand commerce de ſel blanc. A. 
cacer-do- ſal, au S. E., petite ville avec un fort chiteau, 
* ainſi en parcequ'on y fait du ſe] Tort e 


v. ALENTEJO. 


Cette province, au 8. E. Eſtremadure, appellce le 
Grenier du Portugal, i cauſe de la quantité de ble 
qu'elle fournit. Elle produit auf beaucoup debeftizux, 
de vins & de fruits, On y trouve 


0 Porialigro. 3 


3 


© Evora. 


* Evora, vers le milieu de la province, , en eſt 14 
capitale. Elle a un Archeveche, une Univerſite, une 


Inquifition. En 1663. les Portugais remportèrent 


dans ſon voiſinage, une ctlebre victoire ſur les Eſpa- 
gnols, par la valeur & la prudence de feu Mr. le 
Marechal de Schomberg. Olivence, A . f © 
forte. 
. Portalegres. au N. E., eſt une autre principale plac 
de la province. 
Elvas, au N., Eveche, pres de la Guadiana, eft une 
ville fcrte & belle, avec une bonne garniſon. Campo- 


ier, au N.; eſt une autre place forte, dans un tres 
bon 
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bon air, Pilla:Vicioſa, au S. Ou. d'Elvas, a un beau 
palais, ou les Huss de Bragance faiſoient ee leur 
rſidence. 5 Dina 2% 
ys J au 8. Ou... i om eſt une > pills: ancie e. 
„ à PE., ville forte. Ourigue, à Ou. 5 eſt un 
bourg celẽbre par la victoire qu Alphonſe I. y remporta, 
ſur cinq Rois Maures en 1139, & qui lui acquit le titre 
de Roi de la part de ſes troupes. Cette victoire eſt 
auſſi l' origine des armes de Portugal, dans leſquelles on 
remarque eing ecuſſons d azur, places en croĩx. 


2 WB 


vI. ALGARVE. 2 


Cette province, la plus meridicnale 5 Portugal, 

le titre de royaume, qui fut uni a la Couronne, par 10 
mariage d' Alphonſe III. avec Beatrix de Caſtille. La 
terre y eſt tres fertile en figues, en amandes, en olives, 
& en raifins fort eſtimies. On y trouve des Ros 
chauds, & la mer y abonde en poiſſons. 


* Tavira , capitale, a un tres bon port, defendu 


par une bonne fortereſſe. Sylves, à VOu. , eſt ſituce 


dans une campagne fi belle & NY A rear les! Au: . 
nomme le Paradis du Partugal. . 15 

. Faro, 2 l Ou. & Logos, à I'Ou. , ſont rags een 
bons Pare. la peche du thon & des fardines fait leur. 


PS 1” 


hos” qui donne fon nom ry un n des plus fameux e caps, | 
de Europe. 


wn © 17 Oe 


* Voges Maugin Deſcription du Portagat; Delces 
du Portugal, Annales d'E ſpagne & 4. r 
1500s Revolutions de Sei Lo 
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Le Roi de Portugal offed 
. a> du Monde 3 favoir 


: Dans VASE , Goa & 8 . places fur la 
cote de Coromandel, & dans le voiſinage z. & Macao, 
pres de la Chine, Les Portugais ẽtoĩent ci- devant 
bien plus puiſſans en Aſie, mais les Hollandois leur 
ont enlevẽ nombre de places au commencement du 
dernier ſiẽcle, parceque les Portugais Etoient alors unis 
aux Ee, avec qui les ann £Etoient 8 
e,. | — 


Dans FArzIQUE, „ils ont 9 Ville * 1 
dans le royaume de Maroe, les iles de Madre, & du 
Cop-verd ; ; quelques Faris dans la riviere de Gambie, 
dans la G Guinee ; les iles de Fernan-Po, de St. Thomas 
& d'. Aunobon; Loanda, dans le Congo, où ils ont 


nombre d'etabliſſemens r & ſur, la eöte 
orientale, ils ont Moſambigue & pluſieurs Forts 3 qui 


tiennent dans le reſpect, la plũpart des petits Rois de 
cette contre, tributaires des Port 


Dans Aus- RIQUE, ME'RIDIONALE , ils ont le 
| 2.4, d'où ils tirent de grandes richefſes ; * la cite 
qui eſt à Orient du Paraguay, & les deux rives de 
celle des Amazones: enfin, entre Europe & YAm& 


rique feqtentrionale, les ues laren ou Te ercires. 5 
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Le! 2 ts ck une does Elle el dur 
nee. au Nord, par la Suiſſe & l'Allemagne; à 
Eft par le golfe de. Veniſe , qui la ſepare de la 'Fur- 
quie Europeenne ; au Sud par la mer Mediterrante ; ; 


& 3 l'Oueſt par la meme mer, & a France... Elle 
na pas toujours eu les memes bornes ; car. dans es 


anciens tems 1 ce nom ne convenoit guetes qu au 


milieu: on appelloit Gaule Ciſalpine la partie ſepten- 
trionale; & Grande Grece, la partie a e qui 
| failoit a a peu pres tout le foulicr de la bottes 


1 


Nom. Situation. E585 gf | 


Tt, outre le nom . Hallo, a ports * 


ment ae autres noms. On! appelloit auſſi Petite 
l Heſperie, pour la diſtinguer de P Eſpagne, Wi on nom- 


moit la Grande Heſptrie. 


Elle eſt ſitufe entre les 37 & 47 4 Toh ie. 
feptentrionale , & les 23 & 36 degres de longitude 
orientale. e 3 


179 "Quai 4 "Y 


L'Italie eft un a plus beaver & Jes meilleurs pais 


de Eutope ; ; ce qui lui a acquis I'&pithete de Jardin 


Iis 195 de 
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de V'Europe. Lair y eſt, en gene encral,, aſſea ng; 
qu'en quelques pag vers le Midi il ſoit extreme- 
ment chaud. II y a beauebup de feux ſoutkrrains: 
ils ſont quelquefois {+ violens, qu'ils excitent de grands 
tremblemens de terre, & cauſent des dommages In- 
finis. Le territoire y eſt aſſes. fertile, principatement 
en fruits de toutes ſortes, qui ſont tres excellens. II 
y vient auffi en quelques endroits, du ris, beaucoup de 
ble, & quantite d'huiles. Il y a de tres bon vin, & 
abondance de müriers, dont les feuilles nourriſſent 
quantite de vers a foie : C'eſt un des meilleurs revenus 
de toute cette region. On y trouve de toutes les 
eſpeces de marbre. II n'y a gueres de pais au — 
N y ait tant de villes at e & bien NW: | 


_ * . : 
nens eur. 0 
F 


ns, . n . taille 3 
wn. viſage maigre, & le teint baſané. Ils ſont polis, 
ſpirituels, prudens, politiques, propres aux arts, aux 
ſciences, & aux affaires. Ils ſont paſſionnẽs & jaloux, 

vices communs à tous ceux qui habitent les climats 
chauds. II eſt peu de pais, ou Pi impurete, & d' autres 
vices honteux regnent davantage. 


Ils excellent dans PArchiteQure, dans la Sculpture, 
dans la Peinture & dans la Muſique. Nous n'avons 
point de Maitre en Angleterre , dans ces beaux arts, 
qui ne ſoit de ce pais » ou qui rait été s'y former. 
L'ancienne Italie a produit de grands hommes, qui 
ont ẽtẽ, & ſont encore les plus parfaits modelles du 
gente Cecrire qui ils avoient choiſi. 
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Le Aman ch un ie iom du 1 dvi ol 
etoit encore..en uſage, il y a cinq cens ans, quoigqu'il 
füt deja fort corrompu. | L'Italien. eſt fort agréable, & 
ſied plus aux femmes qu'aux hommes. L'Italien le: 
plus pur, pour le ſtile, eſt le Toſcan; mais pour la. 
prononciation, c 'eſt le Romain: on dit proverbialement 
que la "IE Toſcane Ms . n 


izt. 


hy Religion Catholique eſt la ſeule 5 qui y Coley . 
miſe, & VInquiſition y eſt ẽtablie. On y trouve nean- 
moins, des Juifs en quelques endroits, des Vaudois 
dans un coin du Piemont, & des Proteſtans dans les 
villes maritimes „ ou on les ſouffre pour Finteret du 
commerce. Les Juiſs ont des ſynagogues juſques dans 
la ville de Rome. L'Italie eſt le pais de I' Europe oi 
ly a le plus deveches. Le ſeul royaume de Naples 
en contient plus qu'il n'y en a en France. On y 
trouve 40 atcheveches, 26 5 Eveches, & 8 * 


univerſitcs. © 
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On fait que e Vitalie 2 EtE le berceau de Empire Ro- 
main, qui, de 1 S'eſt Etendu dans tous les pais, qui 
ſont autour de la mer Méditerranée. Apres le demem- 
brement de I 'Empire Romain d'Occident, par les peu- 
ples Germaniques, au cinquieme fiecle, les Oftregoths, 
ou Goths Orientaux , peuples de Suede, poſſederent 
une e grande partie de 1'Italie : enſuite les Lombardi, 


anciens 


732 Plalie. 
anciens peuples de Germanie, y een kennt ſur la fin du 
ſixiẽme ſiẽcle, un puiſſant royaume, qui a retenu Jeux 
Jo; nom de Lombardie, & qui dura environ 200 ans. | 

La Lonibardie contenoit le Piimont, le Menferrat, 
Is Duche de Milan, les Duches de Parme, de*Madine, 
de Mantoue, de Ferrare ; le territoire de Bologne, de- 
pendant du Pape; & ceux de Padoue, de Breſes, de 
Crimone, de Vicenze, de Verone & de Bergame, qui ap- 
partiennent aux Venitiens. Charlemagne, ayant chaſſẽ les 
Lombards, s empara de l'Italie ſuperieure, dont il cẽda 
une partie conſidẽrable au Pape. L'Italie inferieure, 

c'eſt- à· dire, le royaume de Naples & la Sicile, reſta 
aux Empereurs Grecs de Conſtantinople, qui en furent 
en partie dẽpouillẽs par les Sarraſins, auxquels les Nor- 
mans Fenleverent dans le onzieme ſiécle. 

Ltalie changea ſouvent d'ẽtat & de diviſions: 
en peut voir les plus importantes dans le ee 
Geegraphique de La Martiniere... Aujourd'hui elle a 
pour principaux Souverains, le Pape, la Maiſon d Au- 
triche, le Roi des deux Siciles, le Roi de Sardaigne, le 
Grand Duc de Tofcane, les Republiques de V. be 8 de 
Fine, & les Ducs de Farme & Ne Pe: 


Diviſen. 


Italie fe diviſe · en trois parties; la ſeptentrionale, 
celle du milieu, & la wmiridionale , dont les divers 
Etats ſe crouvent ſues ſur la . Der comme on Fg 
voit N i BR LSD 
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Ses . font the PO „ le Tj, 1 2 
yp Adige, V Arno, le Tibre. 


Le Ps eſt la plus grande de toutes: elle a fa ſource 
a VOueſt du Piemont, elle traverſe VItalie ſeptentrio- 


. nale de POueft a Ea. & ſe pee _ ye wow de 
L Vene. 5 


Le Ten & 7 Al nedtilad 10 Duchs! de Milan; 

&  Adige traverſe la Rep. de Veniſe » & ſe perdent 
toutes trois dans le Po, 

L'Arno traverſe la Toſcane, & le Tibr VEtat de 

Egliſe, & ſe perdent dans la mer Mediterranee. 
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principales montagnes ſont les hes & I Apennin.” 
rn In ſGparent de Ia France & de Ia Sie, a 
ꝓOueſt; & de la Suiſſe & de VAI „ au Nord. 
L Apennin traverſe . PItalie d Occident en: Orient. 


III. Fin auſſi deux fameux Volcans , ou eee 


qui vomiſſent du feu; le Gibel, ou Etna, os: * 
Sicile, & le Viſuve pres de Naples. . h 

Ses principales iles font la Sicile, la Serdeigne N h 
b e enge la eren, ber l us ITE wn 


— 


yr LA” ' SAVOIE, Saite 


La Savoie eſt bornẽe au Nord par le lac de Gate : 
qui la ſepare de la Suiſſe ; 2a ER par le V alais & le 
Piẽmont; au Sud par le Piemont & le Dauphine 85 & 
à T'Oueſt par la France. _ 15 5 

Elle eſt ſituẽe entre les 45 . 47 deer. de Latitude 
ſeptentrionale. Sa longueur du Sud au Nord eſt d'envi- 
ron 30 lieues, & 1a Jargeur de TERA  TCueſt, en 
226+ 88S. | 

Le pais eſt chain de montagnes , 7 . eons 
couvertes de neige; ce qui rend Pair tres froid. Le 
terroir eſt peu fertile. On y a decouvert depuis peu 
d' annẽes une riche mine d'or, à laquelle une Societe 
d' Anglois, autoriſce par le Roi de Sardaigne, fait tra- 
vailler un nombre conſiderable de gens. Les habitans 
ſont pauvres, & fort ſujets au goitre, Outre le Fran- 
ois qu'ils parlent, ils ont un jargon, qui eſt propre- 
ment un mélange de Frangois & d' Italien. II ſort 
d'ici tous les ans un grand nombre de Sax oyande, qui 
ſe repandent par bandes dans les pais voilins. ' 


On compte juſqu'a fix nations differentes qui habi- 
terent ſucceſſivement ce pais : mais comme ce font 


» 


> nk CT} NEON tous 


m_ 
tous noms ; barbares; b ck une utilitẽ fort mino, Je 
n'en ferai nulle1 mention. Lotſque des Rot hs 
Monde, ls Savoie de herb des 


ee Elie ſut ſoumie à des ſuperbes & famenx ' 
oppreſdinsic is juſqu' au delabrement de leur em 


Quand, ſdus le regne d' Honorius, I' Italie & an 
furent inondees de nations etrangeres, la Savoie fut la 
proie des raviſſeurs: enſuite , elle fut incorporte au 


royaume de Bourgogne, & enfin elle tomba ſous le 
gouvernement des Princes qui la poſſedent aujourd' hui. 
La Savoie eſt un des principaux duches de I' Europe. 
Ses Ducs ſont d'une maiſon tres ancienne, ayant pour 
tige Humbert aux blanches mains , qui etoit Comte 
d'une partie de la Savoie vers I'an 1025. Les Princes 
Souverains, pendant pluſieurs ſiccles, eſtimoient le titre 
de Comte, autant & quelquefois plus „ due 98 8 
8 ; 
Les deſcendans de Humbert, agrandirent peu I peu : 
leurs Etats, ſoit par des mariages , ſoit par des Trai- | 
tes, & ne porterent pendant long-tems que le titre de 
Comtes de Savoie. Mais I Empereur Sigizmond , 
tant rendu en 1416. à Chambery, leur capitale, & 
alors leur rẽſidence, il Erigea le Comte de Savoie en 
Duchs, en faveur d'Amédée VIII. Ses Princes ſont 
Vicaires de l' Empire d' Allemagne en Italie; & comme 
ils ſont vaſſaux de cet Empire pour quelques terres, 
ils ont droit de ſeance aux Dietes , mais ils ne contri- 
buent aux charges, qu' en Cas de guerre avec les 
Turcs. Ils portent depuis 1720. le titre de Rois de 
Sardaigne, ayant eu vers ce tems la cette ile, à la- 
place de Ja Sicile, qui leur avoit ẽtẽ accordee: par le 
Traite d' Utrecht en 1713. Ils fe qualifient auſſi de 
_ de Chipre, n "ils n th ac jamais poſſede ce 
royaume. 
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royaume. (Voyer à la Deſer: 
quoi en eſt fonds le druir), 5 
La loi ſa 
Savoie,..Ce Duchs — avec le 
le paĩs des anciens A 
On diviſe la Savoie en fax parties, dont trois ſont 
vers le Nord, & trois vers le Sud, ſituces ſur la Carte 
alt ici ! eng 
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Ses principales rivieres ſont I' Arve au N. * Are 
1 le es le milieu. 
Sen princi 
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ville. Elle eſt fort dechue de ſa gr: r & du nombre 

de ſes habitans, depuis Tincendie de an I 1449. Flle 

eſt aſſez *agreable & bien batie. ee ee 
On y va preſque partout à couvert . des port 8 


ou galeries. L Evẽque de Geneve y reſide depuis 
 Fexpulſion de Pierre de la Baume en 1535. par les 


Genevois. Le corps de St. Frangois de Sales, ſon 


plus illuſtre Eveque, repoſe dans une des égliſes de la 
viſitation, dont Vordre a commence en cette vs 


Le Ducke de CHABLAIS. 


F 


Ce Duche eſt h parte la plu ſptentonale dels 


| Coin. &c. 


„Tonen, ſur le leeds eee: nx ho 1 
dN c'eſt un grand. paſſage 3 1 * our: en eſt fort 
agrẽéable. 2 tlie 70 * 


Ripaille, au N. E. ug pods unte lae, oft cclebre 


par la retraite du Pape, ou plätst de P Antipape Felix V, 


& par celle d' Amẽdẽe VII, Duc de Savoie, après 


avoir renoncẽ au Gouvernement de ſes . 


= A Lat 8 bs FAUSSIGNY. 


Le Fauſſigny eſt entre le Valais à PEI, & le G6. 
nnepille en eſt la pies. 


4. Le Duchẽ de SAVOIE x PROPRE.' 
Bs” deed co 


ce Duche : joint-au D Dauphine 2 ro 0 d, Kc. ot 


« 
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738. Ditalie.” 
* Chambiry, 3 45, degr. & + de latit. ſept., en et la 
capitale. Ceeſt une ville aſſez bien batie, & mediocre- 
ment grande, AVEC un bon chateau. On y va preſque 8 
partout, comme a Annecy, A couyert ſous des galeries, 
formees. par. des portiques. Elle a un Parlemes pour 
toute la Savoie, & depend pour le ſpirituel de l'E &che 
de Grenoble. En 1742. les Frangois & les Eſpagnols 
$'emparzrent de cette ville, & d'une grande partie de 
la Savoie, qu' ils ont rendues en 1748. "c eſt la patrie 
de FAbbe de St. Real, de Mr. de augelas, & du Pere 
des Chales, Jeſuite, * | | 4 
Monmelian, au 8. E., pres de 8 cg eſt une ville, 
batie ſur le penchant d'une montagne eſcarpee., avec, 
un fort chateau, que Louis XIV. avoit ruine en 1706. 
mais qui a &te rẽtabli depuis. Aux environs de Mon- 
melian-croit le meilleur vin de 8a. 
Les Erhelles, au S. Ou: de Chambẽry, Pete ville 
qui a pris ſon nom d'un grand chemin, qui y eſt taille 
dans le roc. Quelques uns croĩent que & eſt or * 
ee ouvrit avec An. & le vinaigne., 


F. Le Comte 4 TARANTAISE, - 


[hep 5454: 4 3 e 


Oe Comtẽ eſt au ; Nord de Maurienne, he. 5 


AMonſtiers, ſur LIsere en eſt la ville capitale Is 
- avenues en ſont extremement difficiles, & on n v4 arrive 
que par des defiles, bordes de torrens & de Werres 
A eſt le ſiege d'un Archeveque. 5 


6. Le Comte de MAURIENNE. | 


ce comte 3 le Tarantaiſe au Nord, Kc. Cots 
partie de la Savoie a ẽtẽ le premier . 
Princes. Humbert aux blanches mains, qui en eſt 
. - ; ; | | " ey ; la 


— rin Oe PS. & N * . uy 5 
"S7- 7 % , > > * 
I ; £ 7 e 9 3 ? 
* RN 1 


ja tige, & qui vivoit au & onzjeme fiele, portoit le nam 
de Comte de Mai ian. Ct un pais extremement 
difficile, coupe par une infinite de rochiers, mais . 


tile en fafran de en bons paturages. ine Hy 


85. Jean, fur Arbe, petite ville, en el le 1 
endtoit. „ 1 
(Voyra Guichron & Poradin ſur la a Seve) 


u. Le PI 2 M 0 NT. 


5 dringen de Piamont ft un Ho ne Ai . 
Lombardie. Il eſt borné par la Savoie au Nord- 
Oueſt, le Valais au Nord, le Milanez & le Mon- 
ferrat a l'Eſt, la Republique: de Genes & la M 
diterranẽe au 804 & la Provence & le Dauphine 4 
Oueſt. Le nom en ee. a ẽtẽ donne A ce paĩs 
de ſa ſituation au pied des Alpes, qui le ſẽparent da 
la France & de la Savoie. Le fils ains du Roi de 
Sardaigne pottoit ci. devant le titre de Prince de Pic» 
mont, mais maintenant il poite celui de Duc de Sa- 
voie. C'eſt la partie la plus conſiderable des Etats du 
Roi de Sardaigne. L'air y eſt groſſier, fort ſouvent 
charge de brouillards, & mal ſain, principalement pour 
les erangers, étant exceſſivement froid en Hiver, & 
exceſſivement chaud en E's + a Fah er rear : 
voiſines. 8 38 2 

Quoique le "Ry ſoit montagneux en pluſicurs 
endroits, il ne laiſſe pas d'ttre fertile en ble, en vin, 
en fruits, en chanvre, & nne en n on en ny” . 
n aſk fort g 5 r tre 
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dare au 8. E., le Var au 8. Ou. , la Grande Doir. 


; YOu., la Deire, ou Doria au Nord, qui y prennent 
r TT _--. 
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1 a au N., EPR du Duche, ou Val Pho, 
fur la Grande Doire, ou Doria, eſt une ville conſt- 
derable au pied des Alpes, dans un pais fertile en Pa- | 
turages, & en toutes ſortes de fruits. 

Torte, au S. E., ſur la Grande Doire, ville epit. 
copale, Marquiſat % capitale du fertile pais de Car- 
navẽſe. Maſſeran, au N. E., ville principale d'une 
petite principautẽ de meme nom, ont le Fun * 
feudataire du Pape. 
Vierceil, au S. E., ſur la Seſſia, eſt une ville forte & 
hk principale de la Seigneurie de mème nom. 


1 Verrue, 


Vierrus; au S. Ou: 
Etoit tres forte eee de Randal la KH en pa 
Ai, au S. E., fur le Tanaro, eſt une ville n 
& la principale du comts. de meme nom. 
Suſe, au N. Ou. de Turin, fur la petite Doe, eſt 
une place forte, & un Marquiſat. 


* TURIN, au confluent du Po & de bs dds Doire, - 


A 44 degr & de latitude ſeptent., eſt la capitale du 
Piemont. Cette ville eſt mẽdiocrement grande, propre, 
bien peuplẽe & tres bien fortifice, Elle eſt la reſidence 
du Roi de. Sardaigne, & le ſitge d'un archevechs, 
d'un parlement & d'une uniyerſite. La ſituation de 
Turin, dans une plaine, eft des plus charmantes. Son 
ancien nom ẽtoĩt Taurinum, Ceſar y mena une Co- 
 Jonie, & la Julie; Auguſte la nomma Au- 
gufta Taurinorum. Elle eſt diviſee en vieille & en 
nouvelle. Le palais du Roi eft très ancien & tres 


magnifique. On y admire une belle galerie avec 


un grand nombre de peintures, de ſtatues, d' armes, 


de livres ee & d'autres raretẽ's. La Cour de 
Turin eſt une des plus polies & des plus brillantes de 
Europe. (Voyen n a fait 95 Fenin le 


Thiatre du Pitmont.) - 
_ «Annibal ruina. Turin pour OA aa cette  (Gverits, 


les habitans des autres villes. Comme c'+tait la place 
la plus forte de ce quartier, ſa ruine jetta une telle 


Teſprit des peuples voiſins, qu ils 


Epouvante, dans 


penserent a. e ſoümettre des qu'Annibal parut. En 
1640, Turin fut priſe par le Comte d Harcourt, Ge- 
nẽral de Parmee Francoiſe, & fut inutilement aſſiẽgte 
en 1506. par les Frangois ſur leſquels le Ne 
gene remporta une victoire complete. 


. | Pigniral 
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eh à Ou. , „ qui ᷑toit ſi bien foruite'," n'a 
FRY qu une ſimple muraille, depuis que Louis XIV. 
ba rendue au Duc de Saveie;' Près de cette ville et 
le bourg de Aarſagis, qui vit donner un ſunglant 
combat en 1693. entre l' armee de France, commande 
par le Marechal de Catinat, & _ du Duc de Savoie, 
qui fur-preſqu'entierement- defaite. Lucerne au 8. Ou. 
donne ſon nom a une vallée, wo Yy:a encore = 
Vaudois. Exiles: & Feneſtrriles au N. Ou., & Gba 

Dauphin, au S. Ou. de Pignerol,. fer rein 
importantes, que la France rendit à la Savoie en 1713 
par le Traitẽ d' Utrecht. Saluces, au S. de Turin, ville & 
Eveche , capitale d'un marquiſat de meme nom. 
Carignan, au N., ſur le Po, ville & principautẽ. 
Carmagnole, au S8. E., Cheraſeo , au S. E., ſur le 
Tanaro. -Feſfano,, au 8. Ou. , TRE: > 0% * 
jolie & forte ville. | | 

* Com, au S. E. W ir leg iſs 
ville tres forte & importante, batie fur une montagne: 
elle eſt fort peuplẽe & fort marchande. Louis XIV. 
& Louis XV. Font fait aſſiẽger inutilement, | 

Mendovi, à IE., ville ẽpiſcopale & forte, ſur une 
montagne. Tende, au S. Ou. , petite ville avec une eita- 
delle, pres du Col de Tende, qui eſt un paſſage ors _ 
maritimes pour entrer en Italie. 

Mice, ou Nizza, pres de la mer Mediterrance; 
ft la capitale du comte de ce nom, qui Etbit autre» 
fois de la Provence. La ville eft Epiſcopale , ſitube_ 
fur un rocher eſcarpẽ, & a un chateau tres fort, du 
cots de la Provence. Les Frangois & les Eſpagnols 
Pont priſe en 1744, & Pont rendue enſuite, Le ter- 
ritoire de ſes environs produit un vin delicieux. 


% 
1 N 2 
8 . KL «. F 1 = 
* 
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EN PITT” __ * * Wh 4. 


JT... 


Villefranche', à PE., a un port” defendu par deux 
chiteaux ; 3 un du cots de la mer, l'autre du cote 
de la montagne. Le Rai. de Sardaigne a depuis peu 
_deglare s, les, Jen, penn de Nice & ge Ville- 


| | «a $7 
Menace, à IE., port 5 ville, & principauts inde. 


pb 7 tg ſous la eee de la France depuis 1641, 
où le Roi de France tient garniſon. 


: Oneille, ville & principautẽ a VE... caclevee dan 
" 8 de Genes. 


ea ———_ 


x 2 


III. Ie Duche de MONF ERRAT.. 


C eſt a. un des Etats de la Lane n f 
ave le Piẽmont à POu., le Milanez au Nord & 4 
YER, & la Republique de Genes au Sud. Loe pais 
eſt fort peuple & fertile en ble, en ris, & en excellent 
vin. Il a eu le titre de marquiſat 5 enſuite celui de 
duchs. I y a eu entre les Ducs de Savoie & de 


Mantoue, de grandes guerres pour ce pais, leſquelles 


ſurent termin&es_par la paix de e Pan 1631. 
I appartient aujourd'hui tout entier au Due de Vavoie, 
& Roi de Sardaigne. Sen | 

* CASAL » au -— ur le Po: „en len la n 
Louis XIV, » qui Pavoit achetẽe du Duc de Mantoue 
en 1681, Tavoit extremement fortifice, mais ſes for: 
75 furent raſces en 8 Le Roi de 3 


niſon. | 
Trino, a l' of.; , Nia, au 8., 4 A YOu., s 


Aqui, à VE., font les autres lieux ks plus conſiderable 
db\Moriferrat.” EH 5 


1 
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Dali. i Ws 
Aqui eſt eclebre pour ſes baing chende | 


Les Langhes , 5 a Sud d Aqui, ſont un og 61 
contient 58 fiefs, qu "relevent de l' Empire, de que 
Empereur a'donnes comme tels au honed de 9 Sar ne, 
4735. 22 


, W. 1 MILAN... 


Ce Duche eſt un des principaux Etats de la Leiber. 
die. Il eſt borne par le Valais, les Bailliages des Suiſſes 
& les Griſons au Nord, la Republique de Veniſe & le 
; Duché de Mantoue à 'ER; le Duché de Parme & la 
ft Republique de Genes au Sud, le Montferrat & le 
5 Picmont à l Oueſt. C'eſt le plus beau, le plus fertile, 
i Wl de mieux peuple, & en un mot le plus conſiderable 
de Europe. II a eu autrefois ſes Ducs particuliers, 
dont les plus celebres furent les Viſconti & les Sforges.. 
L'Empereur Venceslas erigea en 1 395, le Milaneg en 
Duchs, en faveur de Galzas V. iſe anti. Les Souyerains 
de cet Etat ont. ports d'abord le titre de vicomtes, 
& enſuite celui de Ducs. La Maiſon des derniers 
Ducs avoit le nom de Sfarce. Vers le. milieu du 
16%* fiecle, ce Duche fut long-tems diſputé entre 
les Sforces, (qui sen ẽtoient emparẽs, aptès 
mort des deux fils de Jean Gallas, morts ſans enz 
fans,) & Louis XII. & Franęois I. qui y avoient des 
pretentions legitimes du chef de Valentine , „ dont ils 
tiroient leur origine. Le dernier des Sforces ẽtant 
mort en 1535, Charles - Quint demeura maitre de ce 
Duche, & en donna Vinveſtiture a Philippe II. ſon fils, 
o fut fait depuis Roi d Espagne. Les Rois d Eſpagne 
Les Tonk. II. 5 K K N Pont 


* La 


* poſſede juſqu's a la mort de Charles II, en 1700. 


Philippe de France, Duc d' Anjou „ devenu Roi d'Eſ. 
Ragne. en 170%» tacha, de le conſerver,: mais, unt 
gerdu, la bataille de Turin, YEmpereur Charles sen 
rendit maitre, en. 170h. $ Wk UL I pas Te; Frajt 
de Bade en 1714. 

Ce pais a ẽtẽ le theatre d'un grand nombre de 5 
tailles. Les plus confiderables ſont celles de Caravas, 
autrement, d' Agnadel, ou de. Rivalta, Yan 1 509 ; de 
Novare Van 1512, de Marignan Van 1515, de la 
Bicaque Van 1521, de Pavze Van. 1524, de Zadrian 
Van 1528, du Tin Van 1536, & enfin de Cremune 
Pan, 1548, fans. parler de.celles dy, commencement. dy 


. djx-huitieme fiecle, Il, appartient maintenant à I'm; 


Zratrice, Reine de Hongrie, & au Roi de Sardaigne, 
FM Duche a Milan etoit plus conſiderable lors de ſon 


erection qu'à preſent, Parme, Piat & le LIT 


tin en faiſoient alors partie. 


Les rivieres principales de ce Duche ſont le Po au 8., 


la Seſſia à YOu. , V Adda.a PEſt, & le Tn, entre ces 
deux dernieres. 


Il y a deux lacs ay Nord; le lac ang & celui 
45 Como. 


Le Milanez ſe Fele en Milanois Autrichien, a VE, 
& en Milanez Savoyard, a VOu.: l'un & l'autre { 


diviſent en territoirgs „ qui Reuben leurs noms de 
leurs villes pripg 2 


Les plus remarquables font 
- 0 Coma. 


5 # Mex. 
5 Novara. „„ 
8 I 


6. Valenxa. 1 


N 

' 1 8 Tortona. 
Alexandria Qs | 

u 5 


Les, villes principales des territoires., détachés du 
N Milanez, appartenant au . de Saen 571 . les 
" WH fuivantes.du Nord au Sud. p 

Demo d'Offola, au N., 3 de lh hy We 
partie du territoire d' Angbera. 2 9577 autre ville ſur 
le lac Majeur, 

Varalls, au S., Tay la Seta; , capitale des vallees 
| de la Sefia, | 

Muare, au 8., ville aſſez forte. C'eſt ha patrie d 
Pierre Lombard, Eveque de Paris. 

Vigevano, au S. E, ſur le Tein, au 3 un 
racher. Valenza, au 8., » ſur le n n du tetri- 
toire de Laumelline. | 


* Mlexaridria, au 8., Ae de la n fs 
le Tanero., eſt aſſez forte, & la plus marchande 
du Milanez après Milan: c'eſt une ville epiſcapale. 
Elle fut ſurnommee de la paille par FEmpereur Fre- 
| deric Barberouſſe, à cauſe de ſes murailles, qui 
| Woient alors. faites de boue & de paille. 
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748 EU Italie. e 
Tortona, à VE., ſur le Serivia,. ancienne ville, aſſez 
forte, avec un bon chateau, fortifice a la moderne. 
Au Sud de ce territoire ſont un grand nombre de. fiefs 
de l' Empire, qui ont ws ẽtẽ ler au Roi de Sar- 
daigne. "i . 
 Voghera, au N. E., 7 le Fable, , # Ba le Rei 
de Sardaigne a 4a plus grande partie , eſt une ville 


mediocre , mais bien. fortifiee , & dans un lieu fort 


agreables + 
Bobio, au 8. E. RY petit | ville  cplcopale, 5 a a le t titre 


de com. 5 


125 villes les plus remarquables du Milanez Aut 


chien, ſont les ſuivantes. 


 * MiLan, a 45 degr. & i de latitude ſepteiitrionale, 


ſt la capitale du Milanez , Ie ſiege d'un Arche- 
vechs & d'une Univerſite. .-' On la furnomme h 
grande, C'eſt une des plus belles villes de PEurope. 

Les Romains etant maitres' de ce pais le garderent 


long tems. Dans la ſuite quelques Empereurs choi- 


ſirent Milan pour y faire leur {jour ordinaire. Cette 
vile fut ſouvent ruinse par les Barbares, expoſee aux 

courſes, des Gotbs * des Huns, & fut enfin foumile 
11855 Roi des Oftrogoths » reprit if an 5 39 , cette ll 
aue Beliſaire lui avoit enlevẽe , ol 300 mille per- 
ſonnes perirent par le ſer, ou par la faim. Apres 
Charlemagne, „Milan & ſon territoire dev inrent une 
portion de PEmpirs , & cette ville ſe rendit ſi riche 
& ſi puiſſante, que peu. à peu elle commanda ſur tout 
le b d'alentour. L'orgueil | de ſes habitans donna 
ſujet à l. Empereur Frederic I. de leur faire la guerre, 
4 the les chatier, par de. an tributs, apres les avoir 
defait 


„ * 


6 


RE Ditalie. 749 
defaits Pan, 1160, & les avoir obliges de ſouffrir ſa 
domination. Ils le ſirent avec peine; & le deplaiſir 
de ſe voir prives' de leur ancienne liberte, entretint 
contre ce Prince une tres forte haine dans leur cœur. 
Un jour IImpẽratrice Beatrix de Bourgogne, ſa 
femme, ayant eu la curioſité d'aller i Milan, pour 
voir une ville ſi fameuſe, les habitans s' emeurent d'une 
maniere fi indigne contre cette Princeſſe, qu ils la 
prirent brutalement & la mirent ſur une aneſſe, le vi- 
ſage tournẽ du c6te de la queue, qu' ils lui donfierent, 
au lieu de bride. Ils la promenerent en cet ẽtat par 
toute la ville, & egorgerent la garniſon imperiale. 
Mais une ſi grande inſolence ne demeura pas impunie; 
car I'Empereur affiegea la ville, qui ſe rendit le * 
de Mars de Fan 1162, & la fit raſer juſqu* aux fon- 
demens , 5 4 la reſerve de trois Egliſes. Frederic ne 
croyant pouyoir reparer injure faite A l'Imperatrice, 
qu'en 'couvrant d'opprobre & d'infamie la memoite de 


1 ce peuple, fit labourer la ville & y fit ſemer du ſel. 
Les habitans qui purent ſe ſauver, rebatirent leut 

e 

i ville vers Pan 1171, ſous la protection du Pape 


Alexandre III. & avec le ſecours de leurs voiſins. Peu 
à peu Milan ſe rẽtablit, & eut divers Seigneurs, puis 
des Dues, dont les plus celebres & les principaux 
furent les Viſconti & les Sforces. On remarque que 
Milan a été affiegee quarante fois, & priſe vingt deux. 
La forme de Milan eſt aſſez ronde, & le circuit de 
ſes murailles eſt d'environ dix milles. Le chateau 
paſſe pour une des plus belles fortereſſes d'Italie, & on 

aſſure qu: elle a plus de 300 mille habitans, en quoi | 
conſiſte ſa plus grande force. .Sa ſituation eft dans le 
milieu des terres , & Tans rivieres ; cependant les eaux 
des ſources & des ruifſeaux n'y manquent pas. If y a 
K k 3 = deux 


750 Dat 

deux canauk qui viennent Pun'du Tefin, dae A 
PAdda, qui fourniſſent une eau courante 8 | 
de Penecinte intericure de la ville. 

On y admire une quaſiiitẽ Ml ge & de 
pala. II y a 11 chapitres, ou ẽgliſes collegiates, 7¹ 
paroiffes, 36 monaſteres de filles, 30 couvens 
d hommes, 8 maiſons de ehanviines réguliers, 32 
dolleges & 120 écoles pour les enfans. Les deux ca- 
naux, tires de l'Adda & du Teſin a cette ville, la 
rendent fort agrẽable & marchande. On y travallle tres 
bien en galons, en broderies d'or & d' argent, & en criſtal, 
Sa bVſfoth&que, nommee Ambroſienne, contient 50 
mille volumes; on dit qu'il y a 14 mille manufcripts: 
elle à été laiffee par le Cardinal Frederic Borromie, 
Elle a une ciĩtadelle tres forte, dun mille de circuit, & qui 
fait comme une ville a part. L'ẽgliſe mẽtropolitaine eſt 
toute revetue de marbre en dehors & en dedans: elle 
eſt defice à la Ste. Vierge, & on l'appelle commu- 
nement le Dime. Elle eſt ſottenue d'un grand nombre 
de Colonnes de marbre blanc, d'une groſfrur conſi- 
derable, & orice de mon de TR oe wm 
1 e 

On y volt ſur une colonne * "Ivy de bronze, 
que Fon pretend etre celui qui fut ẽlevẽ par Moiſe dans 
le deſert. Elle eſt plus petite que St. Pierre de Rome, 
mais plus magnifique. II y a dans I'Egliſe une inſcrip- 
tion en lettres d'or, ſur un marbre, qui porte qu'un 
certain Jean Carconus MN. lanois, laiſſa en mourant la 
ſomme de 230 mille Ecus Por, pour travailler à Ja 
fagade de cette Egliſe: & quoiqu'on ait regu depuis des 
ſommes conſiderables » cependant cette facade n'el 
pas knie. | 
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(um, Eveche, au N. de Milan, ſur le lac de 'menie 
1 aſſez bone ville: c'eſt la pattie de Pline le jeune. 
* Pyvia, àu S. de Milan, fur Te Teſm, Eveche, eſt 

Ja prinstpele du Pavrſun, territoire fi fertile en fruits, 
qu'on l'appelle le jardin du Mil#hez. Cette ville eſt 
fort ancienne & ſez grande, mais extrẽmemerit dẽchue, 
& ſes fortifications ſont en pauvre tat. Elle a une 
Univerſitẽ fameuſe pour le Droit. Elle fut autrefois 
capitale du royaume des Lombards, & Didier, leur 
dernier Roi y fut pris par Charlemagne Pan 773. 
Frangois I. Roi de France, affiegeant cette place, y fut 
batu & fait e par les Generaux de Parmee de 


| Charles-Quint. Le cetebre Bozce toit natif de Pavi 4 


Loi, au N. E., fur l' Adda, eſt une ville õpiſcopa 
qui a ẽtẽ autrefois cblẽbre. Elle eſt tube duns une ꝓluim 


ſpacieuſe „ qui nourrit beaucoup de betail,, & on Von 
fait quanthes de bons fromages, nommes 'Parmiſans 


parcequ' une Princeſſe de Parme „ dit-on, les a fait 
connoitre en F rance. | 

* Crimpme, au S. E., ſur le Po, ho 8 | Gente 
ville eſt aſſez belle, & a une tour extrèẽmement haute. 
Crẽmone a &6 ſujette a de grandes revolutions. Elle | 


ne ſouffrit pas ſeulement, lorſqu' Annibal paſfa en Italie, 


mais encore du tems d' Auguſte, parceque ſes habitans 
avoient pris le parti d' Antoine contre lui. Elle ſouffrit 


encore du tems de Vitelhus. Dans la ſuite des tems, 
elle fut ravagee par les Goths, & fut entiẽrement rui- 

nee par les Eſclavons & les Lombards vers 1'an 630. 
Ainſi, Cremone, enſevelie dans ſes maſures, fut rebatie 


Van 1284. par les ſoins de Empereur Frederic Bar- 
berouſſe. Le Prince Eugene. de Savoie la ſurprit le 


2. de Fevrier 1703, en y entrant la nuit par le meme 


_ aqueduc, ou les Francois paſsèrent, lorſqu ils la prirent 
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ſur les Eſpagnols. Les Frangois s 7 defendirent avec 
toute la bravoure imaginable, mais ils ne pürent em- 
pecher que le Marẽchal de Villeroi ny füt fait priſonnier. 
Picighitone , au N. Ou. , ville ot te Roi Francois I, 
fut mis. priſonnier, avant que d'etre tranſports en EC. 
pagne, en 1525. Caſal Maggiore, au u 8. * petite 
ville, | rr ement foruſice. Ny 
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V. 8 Scigneuric & Republique 
de GENES. . 


Þ * Republique s'&tend le long de Ja mer Mediter- 
rance, qu'elle a au Sud: elle a le Grand-Duché de 
Toſcane & le Duche de Maſſa à l' Eſt, le comtẽ de 
Nice, & les Alpes à Oueſt; & le mont Apennin, au 
Nord, qui la ſepare. du Piemont & des Duches de 
Montferrat, de Milan & de Parme. 8a longueur, de 
PEſt 3 a Oueſt, eſt de pres de 150 milles ; ſa largeur 
eſt fort troite, & n'excẽde pas 24 4 26 miles. Elle 
rẽpond à ce qu'on appelloit anciennement la Lignrit 
1. Ce pas fut autrefois ſujet aux Carthaginois, 
aux Romains, & aux Lombards. . Enſuite, les Genois 
ſe gouvernerent eux-memes, mais d'une maniere extre- 
mement tumultueuſe ; apres quoi, ils ſe donnerent 
ſucceſſivement aux Frangois, à I'Archeveque de Milan, 
au Marquis de Montferrat, au Duc de Milan, & de- 
rechef aux F rangois: enfin, Van 1528. Andre Doria, 

Tun des premiers Nobles de Genes, rendit la liberte a 
ſa patrie. Depuis ce tems- la, ſon Gouvernement eſt 
Ariſtocratique. Ses particuliers ſont riches, mais 1a 


| Republique eſt pauvre. La Souverainetẽ reſide dans 
| 5 
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le . Conſeil des quatre cens Nobles. Le Senat 
eſt compoſẽ de douae Sẽnateurs & d'un Doge, „qui en 
eſt le Chef, & a ladminiſtration ordinaire des affaires. 
La charge de Doge ne dure que deux ans, & il ne 


peut y revenir qu après 12 ans d intervalle. II loge 


dans le palais de la Republique, & il a toũjours deux 
Senateurs loges avec lui, pour obſerver fa conduite. 
Il eſt pris de l'ancienne & de la nouvelle Nobleſſe 
alternativement. On ne peut etre ẽlevẽ à cette charge 
qu'apres age de 50 ans. Les Nobles Genois, de meme 
que les Venitiens, ne peuvent avoir aucun commerce | 
avec les miniſtres des Etats ẽtrangers. * 

Le pais eſt fort montagneux & produit en abon- 
dance des citrons, des Mang,  Eexcellentes Ob 
& d'excellens vins. f | 

Ses habitans ſont fort experiment6s dans la navi- 


| gation, dans le Change, & dans tout ce qui regarde 


le commerce. IIs etoient autrefois tres puiſſans, & 


portèrent leurs armes dans Pile de Cypre,, dont ils le 


rendirent maitres. 

Ils poſſedoient becndbiip” Vites de Archipel, & 
pluficars villes ſar les cõtes de Ja Grice & de la Mer 
Noire: Pera meme, un des fauxbourgs de Conſtan- 
tinople, Etoit ſous leur domination; Te qui leur faci- 
litoit, un tres grand nẽgoce dans le Levant. 

La Republique de Genes a long-tems diſpute 3 A celle 


de Veniſe Fempire de la mer M&literranee, & le com- 


merce du Levant ; mais depuis la celebre victolire de 
Chizzza , „ ou le Doge Andre Contarini ruina Farmee 

navale des Genois , ils ont ceſſẽ d etre rivaux des 
Venitiens, apres Pavoir été pendant pres de 300 ans. 
La dẽeadence de ſes forces, & la gerte qu'elle fit de 


tant d' Etats, causèrent la ruine de fon. commerce 
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Sans coax du Grand Seigneur, & à peine y void on 
pareſtre quelqu'un de ſes vaiſſeaux ſous la banniere de 
France. De toutes leurs anciennes conquetes ils ne 


poſſedent plus que Tite de Corſe, encore tient elle 2 


peu de choſe, depuis la revolte de fes habitans, qui 


qui dure encore. Les Genois font Tpirteuehs , & fort | 


Economes. | 
Leur pais fe divife en 1 the occidintale de Gine S, ou 


Riviera di Ponente, & en cbte orientale, ou Riviera di 
Levante. 

Les villes les plus N on y trouve 
ſont 


& Sauone. ee 
S * 8 
3 Albenga. 5 Sarxuns. 


a. 
o Vintimiglia. 


| = Cora n 
hal n que l'autre, a pour capitale 


' * Ge'xes, qui Veſt auſſi de tout I' Etat. Sa fituation IM 
eſt à 44 dégr. & | de latitude ſeptentrionale. Cette 


ville eſt fort ancienne; elle a environ deux lieues de 
circuit. Elle eſt archiepiſcopale, & ſurnommèe 1 
Superbe, a cauſe de ſes beaux batimens. Elle eſt 
grande, belle, forte, bien peuplée, & la plus riche, 
de meme que la plus marchande de toute Ptalic 
1 Veniſe. 

5 Son 
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gon plus grad commerce conſiſte en belles de liches 


ctoffes qui sy fabriqubnt. Ces etoffes font des velours 
de tbutes les ſortes, des damas, des ſuttnis, des tapis; 


On y charge pareillement des olives, des capres, des 
bhuiles, de toute forte de confitures. On y fait auſſi 


un grand debit de bas, de rubans, de galons, de pa- 
pier, de ſavon, de marbre blanc, de cotons, de limens, 


de figues, d'amandes, & de tontes les drogues pour 


la Medecine & pour la teinture , qui viennent du 
Levant, Elle eft batie en forme d' Amphitheatre, fur 
le penehant d'une montagne, & fe termine en eroiſſant 


autour d'un golfe que fait la mer. Ses rues ſont etroites 


& obſcures, mais ſes maiſons ſont belles, & ſes 
palais magnifiques, particulierement eelui des Doria, 


On compte qu'il y a 80,000 habitans, ou environ. 


Le port eſt grand & ſpacieux, ferme par un mole, 


old i] y a un phare pour cclairer les vaiſſeaux pendant 


la nuit. Cette ville eſt le lieu de la naiſſance de 
Chriſtophe Colomb, qui decouvrit Amerique. Elle 
fut bombardee par les galères de France en 1684. Les 


troupes de la Reine de Hongrie, la prirent en 1747. 


& en emportèrent de grandes ſommes d argent. St. 


George eſt le palais ou fe garde le treſor de la * 


blique. 

Savone, au 8. Ou. , ttoit autrefois ville . 3 0 eſt 
une place tres forte. Les Genois ont gate | ſon in 
de peur qu'elle ne nuiſit à leur commerce. 

Noli, au S. Ou. , Eveche, a un bon port & un 
chateau ſur une montagne voiſfine. 

Final, au S. Ou., la ville capitale d'un Marquiſat 
de meme nom. Elle eſt diviſte en deux parties; Pune 


qui oſt dans les terres eſt ehvironnée de bonnes mu- 


railles, 


— 
— 
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railles, & defendue par un bon chateau, eleveE ſur une 


Forts: l'autre qu on nomme la Marine de Final, n'eſt 


qu'un bourg un, la ds * n wink ms 


Forts. F 3 
De Matquifat de F inal eſt un petit Etat qui n'a 


que deux lieues de long du cote de la mer, mais it 
s'ẽtend juſques dans les montagnes de  Apennin. Gil 
avoit autrefois des Marquis particuliers de Pancienne 
& noble Maiſon de Carreto. Les Eſpagnols « s' en em- 
parèrent en 1571 & en 1602; cette ſeconde fois, 
ils firent mourir le dernier Seigneur de cette Maiſon, 
It eft entre les mains des Genois depuis Pan 1713, 
qui l' achetèrent de FEmpereur Charles VI. Is avoient 
d'autant plus d'interet a faire cette aquiſition, que ce 


pais coupe le leur en deux. 


Albenga, au 8. Ou., '3 eſt une ville mal aine & ma 
peuplee. 

St. Remo, au 18. . i petite ville fort G eable » avec 
un port. Elle S'eſt miſe depuis peu ſous la protection 


de I Empire. 


Vintimiglia, 3 * Ou. 5 eſt u une ancienne ville bien 
peuplée. 

Gavi, au N. de Genes, pres 5 Montferrat & du 
Milanez, eſt une petite ville aſſez importante, „ mais 
dont les fortifications ſont fort nEgligees. Novi, au 


N. ; autre petite ville. Toutes ces villes ſont 


de la riviere du Ponent, ou de Ia Cote Occidentale. 


2. La Core ! 


Nerv 3 Porto- Fins $i Seftri-di- Levante, ae = 


Spexxia, Porto-Venere, Sarzanas ſont des villes, 1 
| 15 


» 
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bourgs avec d'aſſeʒ bons ports a Vorient de la ville de 
Toute cette cõte eſt extrẽmement fertile, le long de 
la mer ſeulement, quoique le pais ſoit fort rude, & 
qu'il y ait quantite de rochers. On trouve au milieu 
du golfe de Spezzia, une ſource d' eau douce, qui 
geleve en bouillant juſqu' au deſſus de l'eau falee : en 
ſorte que les vaiſſeaux peuvent s'y rafraichir d' eau. 
Sur les bords de ce golfe on a bãti pluſieurs petits 
Forts, pour defendre la ville de Spezza contres les 
Pirates. 
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VI. be Duche' ds PARME. 


ce Duché a le Milanes 3 3 FOueſt & au Ma le 
Duche de Mantoue au Nord-Eſt, le Duché de TTY 
dene 3 PERt, & les Etats de Genes & de Toſcane au 
Sud. II eſt fertile en blé, en vins, en fruits, & en 
excellens paturages. On y fait des fromages fort 
eſtimés: il y en a d'une fi Enorme Dn, qu ils 
peſent | juqu'a 200 livre. 

L' Etat de Parme, apres pluſieurs reveliition: tomba 
ſous le pouvoir des Papes. Paul III. le donna 4 Lours 
Farniſe, qui fut cree Duc en 1545. Les deſcendans 
de ce prince ont poſſede ce Duchs juſqu'en 1731. que 
Don Carlos, Infant d'Eſpagne & fils de la princeſſe 
Elizabeth de Parme, en fut reconnu ſouverain; mais 
par le Traits conclu à Vienne le 18 Novembre 17 38, 
ce Duche & celui de Plaiſance furent cedes a la 
| Maiſon d'Autriche, fans doute , pour indemnités des 
royaumes de Naples & de Sicile, ' ced&s à Don Carlos. 


En 1748. par le Traite d' Aix la chapelle, Don Philippe 


ſon 


TY IL Halie, 
foh ite, eſt devenu Due de Parme, & on lui a endere 
et le petit Duchẽ de Guaſtalla, qui Eft enclave dans 
celui de Mantoue; à Condition que ces Etats repat- 
feront à la Maiſon d' Autriche, sil n'a point d heritier, 
<a $i ee Prince parvient, lui ou ſes enfans, au trone 
4 Espagne, ou des Deux Siciles. Lorſque les Ducs 
de Parme étotent dépendans du Pape, ils lui payoient 
tous les aff 10 mille ẽcus pour . 


Di vi ſon. 


On diviſe prẽſentement ce Duche en trois parties 
ſavoir en Duches de 
G UAS 
- TAL- 
Y A A. 


PLAISANCE. 
PARME, 


1. Le Duchs de PLAISANCE 


sctend depuis le Po juſqu'a VApentin : ce pais oft 


churtnart, bien cuſtivs, & bien peuplé. On y trouve 
des ſontaines falces, dont on fait du ſel fort blanc. 

* Plaiſknee, que les Latins nommoient Placentia, & 
que les Italiens nomment Placenta, en eſt la capitale, 


pres du Po. Cette ville eſt grande & belle. Elle a 


des patais twagnifiques. Ses rues ſont droltes & ſpa- 


eieuſes. On voit ſur la grande place les ſtatues de 
bronze de deux Dues de Parme, de la Maiſon de Far- 
nẽfe; celle d' Alexandre Farntſe, Gouverneur des Pas- 

Bas Eſpaynols, & celle de Ramire J. fon fils: on re- 
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garde ces mordeaus comme des ouvrages rares & prẽ- 
cCieux de Sculpture. Les maiſons qui ſont dans cette 
place, peuvent paſſer pour autant de palais, ſoũtenus 
de grands portiques, ſous leſquels on ſe promene à 
couvert. Le nombre des habitans de Plailance eſt 
d'environ 30 mille, entre leſque!s on compte deux 
mille ecclẽſiaſtiques. C'elt la patrie du Pape Grigoire X. 
& du fameux Cardinal Albironi. 

St. Donino, au 8. E., petite ville fort peuplee & 
fort agreable. Bardi, au S. Ou. Les Princes de 
Doria y ont un beau en, dans lequel ils font leur 
rẽſidence. 


2. Le Duché de PARME kat 


* PaRME , fur la Parma, au S. E. de Plaiſance à 
44 degr. & i de latitude ſeptentrionale, en eſt la ca- 
pitale, & de tous les trois Duches. Cette ville eſt 
belle, forte & defendue par une bonne citadelle. Lair 
y eſt fi pur, que pluſieurs de ſes habitans ont vecu 120, 
& 130 ans. II y a une Univerſitẽ, & le Duc de Parme y 
fait ſa reſidence. C'eſt la ville de Vitalie, oa l'on voit 
le plus de tableaux du Corrige. Le palais du Duc eſt 


—_—_— 


magnifique. Il eſt fi grand, qu'il peut loger commo- 
= dement pluſieurs Princes. On y voit une ſale de cent 


pas de long, & de cinquante de large. Les appartemens 
ſont ornes de peintures exquiſes. Le grand theatre eft 
une choſe rare: ni Paris, ni Venife n'en ont point 
de ſemblable : il eſt d'une grandeur extraordinaire, & 
le plus ſpacieux que l'on voit, & en meme tems ſi 
admirablement diſpoſ6,que d'un bout, on peut entendre 
diſtinctement le ſon le plus bas de l'autre extrẽmitẽ. 
La cathedrale de Parme eſt digne d'admiration, 


3. Le 
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760 
3. Le Docht de GUASTALLA. 


Ce Duchẽ eſt le plus petit des trois, qui "ION 
les Etats de Dom Philippe. II eſt au N. E. de celui 


de Parme , enclave dans celui de Mantoue, dont i 
dependoit ci-devant. Sa capitale = 

* 8 a une leue du Po, ville forte & bien 
batie. | 

Sabjonetta , an N. Ou. 5 eſt une petite ville qui a 
une bonne citadelle. * 
ite. au N. Ou. 3 xe & principauts, 


a 4 1 4 =. 17 2 
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a MANTOUE. 


I eſt ſitus entre la Republique de Venife au Nord, 
le Ferrarois a I'E., le Duche de Modene au Sud, & 
celui de Parme i Oueſt. II eſt _—_ en 1 7 en 
paturages, en fruits & en vin. f 

Le Po traverſe ce Ducke 3 We 1 
Secchia au Midi & le Mincis au Nord, ſont les deux 
autres rivieres moins conſiderables. 


Loe Mantouan relevoit de PEmpereur 40 depuis 


1540. il avoit des Ducs de la Maiſon: de Gonzague. 
Le dernier Etant mort ſans - poſterite en 1708, 'Em- 
pereur Joſeph en prit poſſeſſion; de ſorte que ce 
Duchẽ appartient a la Reine de Hongrie, Imperatrice 
d' Allemagne, & fille de 'Empereur Charles VI; à la 
reſerve du Duche de Guaſtalla, &c. qu'elle a cds au 
preſent Duc de Parme. 

* MANnToOvUE, vers le Nord du Duche, en eſt la 
capitale. Cette ville eſt ſituẽe au milieu d'une eſpece 


de lac, que forme la rivière Mineio. On n'y peut 


entrer 
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entrer que par d deux chauſſces, qui ont chacune leur 
pont- levis, ce qui la rend extremement forte 5 outre 
cela, elle eſt defendue par une bonne citadelle. La 

ville eſt mediocrement grande, mais afſez belle & bien 
peuplee, L'air y eſt mal ſain. I Y 2 quelques 
endroits où les eaux croupiſſent , & les exhalaiſons, 
qui $'en levent dans les plus grandes chaleurs , "fo ont 
ſi corrompues, que tous ceux qui peuvent quitter 1 
ville alors, en ſortent. Le celebre Potte Vi ile n na- 
quit pres de cette. er e ; 
Caftighone & Solfarino, au Nord- "Oueſt de W 

ſont deux villes & principautẽs, qui appartiennent a 
deux branches de la Maiſon de Gonzague. . Luzzara, 
au N. de Guaſtalla. Gonzaga, au 8. E., qui a donné 
ſon nom à la Maier des dernier Dues. de Men. | 
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Terre ferme; „ qui fait partie de la Lombardie, eſt 
bornee au Nord par les Griſons, Ie Trentin, le Tirol, 
& la Carinthie ; 3 Porient par la Carniole, & en partic 
par le Golfe de Veniſe; au Midi par le meme Golfe, 
Etat de l- Exliſe, le Mantouan, & une partie _ Mi- 
lanez; & a I'Occident par le Milanez. Wks 


Quali, 


Le pais eſt preſque partout fertile « en ble, en fruits, 
en iy. en huiles „ en muriers, e en bons paͤturages qui 
9 nour- 
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Les Veritiens & les Genvts ont Vong ems f galt tät 
le commerce de 1 Europe, du Tore du Midi & du 
Levant, tandis que les villes Hatifeatiques, falſbiert 
pareillement tout celui du cõtẽ du Nord. Les Venitiens 
ſurtout, tant que Pon à cru la route de l' Orient im. 
praticable par l Ocean, ſont reſtẽs preſque feuls les 
maitres des Epiceries, des drogues & des autres pré- 
cCieuſes marchandifes qui en viennent, & qu'ils tiroient 


de-Ia. Les Portugais, ayant doublẽ heureuſement le 


Cap de Bonnk-Eſperanoe, ſur la fin du quimtiẽme ſiecle, 
firent paſſer à Lisbontte ce riche commerce, dont cent 
ans apres, ils furent eux-memes depouilles à leur tour, 
par les Hollandois, qui preſentement les fourniſſent 3 
Veniſe mEme, & aux autres nations de l' Europe. 
Quoique cette partie la plus importante du nẽgoce des 
Venitiens, leur ait ẽté enlevee, le com̃merce qu'ils font 
encore, ne laiſſe pas d' etre un des plus conſidẽrables de 
Europe. Les Venitiens ont nombre de bonnes fa- 
briques. Ils font un grand debit de draps d'or & d'ar- 
gent, & d'ctoffes de ſoie de toutes les fortes, à Conftan- 
tinople, dans toutes les Echelles du Levant, & en 
Allemagne. Outre cela, ils fourniſſent à Vetranger 
des glaces, des verres, des raiſins de Corinthe, du 
tartre, des huiles, des lives, des ſavons, des drogues, 
& de Pacier tres fin. 
| C'eſt la plus ancienne des Republiques de l'Europe. 
Elle etoit autrefois plus puiffante qu'a preſent. Son 
Gouvernement eft Ariſtocratique. Pendant 300 ans 


les 72 les qui compoſent la ville de Veniſe, furent 
9 autant 
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autant te Npubligttes, Yontthacohie + Ubpetdoit que 
de ſon Tribun, qu'on Eliſoft tous les aus. Elle a en 
enſuite des Ducs, qu'on appelle Degrs, dont 36, on 
36, quoiqu Electifs, ont ste Sdeverains; mais leurs 


ſuceeſſeurs jJuſqu'a prefent., ne font que les premiers 
Magiſtrats de la Republique. Da charge de Doge 


eſt 4 vie ; la Republique a cependant le droit de le 
depoſer ; Jorſite 4a vieinleſſe, ou a 
le rendent ineapuble de Ja fervir. II prefide à 
les Conſeils, où il nia que fa vo, de meme que * 
moindre Conſeiller. Tous les jugemens fe rendent 
th ſon nom: la motinoie le porte auſſi, mais elle s 
porte pas ſes armes, comme cela ſe faHoit iorſque te 
Magiſtrut etoit Souvrrain. 11 ne peut fortir de la Mille, 
ſins la pernrrfflon de ſon Cenſeil; & quand cela tnitvey 
il ne porte pas les marques de ſa Gele, An Aa 
marehe en fimple Noble-Vetiitien. | 
Apes ſa mort, fn a 
Inguiſtteurs & einq Correcteurs, qui cxaihinetit avec 
beuuebtp de E vertte fon. admimſtration. On ne prend 
pas de deuil pour fa mort, parcequ'sl neſt pas le Son- 
verain, mufs Te premier de la Republique. On le 
traĩte de SHAH, titre, ſelon les Vénitiens, au deflirs 
| vale u“ Alteſſe. Le Doge eenfche, de Wu mitotits, 
un ordre militaire qu'dn nomme Ordre au Dupe du 
du Prince de Veniſe. ( Veyez I'Hliſtoĩre du Gonvers 
mment dr Vunije, pur Amolot de la Haase. H y 4 
_ eee e differons r adminiſtration 
tat 
1. Le Oran Conſeil, — de oas Im Nobles 
Veniriens qui ont atteint l'age de 30 ans: ce Conſeil 
eln tous ge e L fake cuunes les Join, — 


”" 4% Le 
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2. Le Conſeil des Priis, qui eſt le Senat compoſe | 


de 120 Senateurs : il decide de ce qui regarde ha paix, 
ou la guerre, les alliances, & les trèves. 
3* Le Conſeil de 26 Seigneurs, qui donne atſience 


= Ambaſſadeurs, porte leurs demandes au Senat, & 


en raporte les rẽponſes. 
. Le Conſeil des Dix, nps de 10 o Senateun 
hae wt HEY juge des crimes d'Etat. On renouvelle tous 


les ans ce Conſeil, & tous les mois, trois de ces Con- 


ſeillers ſont, par tour de role , Inquiſiteurs d Etat. 


Leur pouvoir eſt ſi grand, qu its peuvent faire mourir 


qui que ce foit, meme le Doge, auſſi bien que le 
moindre artiſan de Veniſe, Torſqu' ils s' accordent tous 
trois à le condamner; mais quand ils ſont partagés, 


ls doivent porter les affaires au Conſeil des Dix, dont 
ils ſont les membres. | 


59. Le Confett Hein qui regle 15 affaires Je I 
Religion, & qui a le Patriarche pour Preſident. 1! 


n'y a que ce dernier Conſeil, ot les Nobles Venitiens; 


qui ſe font d' Egliſe, puiſſent entrer. IIs font exclus 


de tous les autres, & de toutes les charges de J Etat. 

La Nobleſſe Venitienne; en qui reſide la ſouverainets 
de la Republique, eſt diviſee en trois ordres. Le pre- 
mier ne comprend que 24 familles. Le deuxieme 
comprend les deſcendans de tous ceux qui furent &crits 


au livre d'Or, Pan 1289, & deſtines à gouverner VEtat, 
qui devint alors Ariſtocratique. Le troifieme comprend 


ceux qui ont achete la dignits de Nobles Venitiens. 
Ce dernier ordre de Nobleſſe n'a part qu'aux moindres 


charges; les deux autres, à toutes indifferemment. 


Le titre de Noble Venitien ſe donne auſſi quelquefois 

a des n. Rois, Princes, & grands Seigneurs; 

mais ce n'eſt qu'un imple titre d'honneur ſans realite. 
n Henri 


* 


L' Italie. | 763 
Henri III. & Henri IV. Rois de France Vont porte, 
& quelques mailons conſiderables . 5. Os 
encore. a af | #5 
Tout ce que to Republique cſs de Doubs rẽ- 
olees pendant la. paix ne paſſe pas 6000, hommes, 
tant en cavalerie qu *en infanterie. Son revenu ne 
monte gueres qu'à 18 millions de livres. Pres de la 
moitie de ce revenu ſe tire de la ville de Veniſe, en droits 
d'entrẽe & de ſortie, en dimes & decimes; & autres im- 
poſitions. Le reſte provient de pareils droits qu'on 
leve dans les provinces & dans les iles;; de la vente 
de pluſieurs offices, des confiſcations du ſel quĩ fe fait 
à Corfou, &c. Pendant la guerre, elle · augmente ſes 
impoſitions, elle taxe les aiſcs, principalement les Juifs, 
& meme elle leve de groſſes ſommes md _ _ 
d'Egliſe, par octroĩ du Pape. 1 | 
Cet Etat comprend en Italie 14 kk. ou provirices, 
dont la plipart portent les noms de leurs villes capitales. 
La Republique a-plufieurs villes en Dalmatie, & diverſes 
les 2 Ventree du golfe de Veniſe, dont je ferai: mention 
dans la deſcription de la Turquie Europeenne, 
Les principales rivières qui-Varroſent,." ſont and ige 
au S. Ou. „ la Bretia & la Piave au milieu. 
Les principaux lacs ſont ceux de Garda & 0, 
vers 1 Oueſt. | 
Les Alpes s. *'Stendent . le hong de 5 _ 
leptentrionale In a I Iftrie, - 


47 Lev 
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Les villes principales qu on y trouve be. les + ſuivantes ‚ 


& Being & Udina. 


: Berge | | * 95 . 1 — | 
8 | 8 Brefeia. 1 SY 6 Frevighe. c. #Ifris . | 
Gaia, Be 34. 8 | 


: 
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Le DO GAD ©. 


Le Dogada, ou Duchi de Keniſe, eſt au Sud-Kſt de 
Ws. de. Veniſe, ſup le golfe de ce nom, & la prin; 
cipale de ces provinces. Il comprend une petite partie 
de la cdte, qui s avance dans les. texres 3 les Lagunes 
de Heniſe; C'eſt- q · dire, pluſieurs petites iles, qui ſont 
pres. de cette cote, & la ville de Vene qui en eſt la 
capitale. 


*VENEZIA,, ou Vaniſe, à ] E. de Padoue, Archevsthe, 


ſur le golfe de Veniſe, Aa 46. degr. & de latitude 
ſeptentrionale, eſt non ſeulement la capitale du Dogado, 
mais auſſi de la Republique de Veniſe. 


Cette ville eſt une des plus peuplees, des plus riches 
& des plus marchandes de PEyrope.: elle contient 


plus de 300 mille habitans. On la ſurnomme la riche. 
Elle eſt, batie ſur 72 Yes, qui ont communication les 
unes aux autres par un tres grand nombre de ponts. 
Elle a pluſieurs palais magnifiques, entre autres celui 


de la Seigneurie & celui du Doge. Le pont de Rialto 


eſt remarquable par fa, grandeur & la hardieſſe de 
I'ouvrage : il eft d'une ſeule arcade, & eſt bati, ſur un 
grand nombre de pilotis. On a ẽtẽ oblige de conſtruire 
de la meme ſorte les maiſons de cette ſuperbs ville, 
parceque le terrein y eſt you ferme. On s'y ſert de 
petits bateaux tres propres, qu'on appelle gendoles, pour 
aller dans tous les quartiers de la ville. On y admire 
FEgliſe & la place de St. Marc. Il y a outre cela à 
Veniſe un tres grand nombre d'egliſes. On y compte 
72 paroiſſes, plus de 3o couvens de Religieux & 35 
de Religieuſes , & pluſieurs chapelles de confrairies de 
Penitens. Ces derniéres, auſſi bien que les ẽgliſes des 
Religieux & des Religieuſes ſont incomparablement 


plus 
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plus magnifiques, pour les batimens; & plus riches 
en excellens tableaux, que les egliſes paroiſſiales, Le 


grand cummerce de cette ville ©conliſte® en glace 


tuelle > Pour tous les Marchands & Pug 


do" miroir; qui” Tonk tres eſtitces 3 "& — a 2 
retro e e 
125 Pee ou 1s Bange de Venite, eſt Pepeslen h 
un bureau, du depot public, ou une Caiſſe penerale & g 

d 


Fa 


interet. 3, 4 rend maĩtreſſe de cinq millions de ducats, 
a quoi eſt fixẽ le fonds de ce Banco; ce qui fat MW _ 
welle n'eſt | point obligee, ge les preſſantes nẽcefſite ay 
de Etat, A 4. avoir. recours à des impoſitions ex- "Ba 
traordinaires.” "Lc Banque de Veit a ſervi de wo. 
delle à toutes les Banques de Europe. FE Arſenal 
eft un un des plus grands . & des mie ux fournis de Eu: 
rope. | LInguifftion * eſt moins ſevere que partout 
ailleurs,. Les Juifs y ont une ſynag gogue aſſez grande 
Outre le Patriarche, il y a dans I'Evliſe de St. Marc 
un Primicier, qui jouit des honneurs, ; poatificaux : Fi 
eſt independant du Patriarche, & nomme. par. le Doge. 
Dans toute I'Italie, on obſerve les fetes de Carnaval 
| avec beaucoup de folennite,, qui ſont dans le tems 
Qui precede, le careme, ou le mecredi des cendres 
Tes Catholiques Romains, i ſurtout les Italiens, 5. les 
| paſſent | en toute ſorte de plaiſis & de Tejouiſſances 
De tous les Carnavals, il n y en a point de plus fa- 
meux que celui de Veniſe. On ne voit alors par toute 
la ville eue. des perſonnes maſquees des deux ſexes. 
On y joue fur pluſieurs theatres, des Opera & des co: 
medies. . On compte 3 chaque Carnaval de Veniſe, 


plus de v0 mile e etrangers, que la curioſitẽ y amene, 


* au 


— 
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au nombre We il ya ſouyent des Princes ns 


verains. 


Bergamo, S: \ LOueſt, pres du n 3 du 


Bergamaſe, eſt une ville ẽpiſcopale, marchande, aſſez 
forte, & defendue par une citadelle, batie ſur une 
hauteur. . Les habitans de ce territoire ſont. ſujets au 
goitre, qui leur eſt cauſe par les eaux qui deſcendent 
des Alpes. ot 

Crna, au 8., capitale du Crimaſe „ ſur le Serio, 
qui ſe jette dans FAdda, I elt une place forte, & a un 
Eveche. 6 tf 3 

Brecia, al N. Ds capitale du Braſan, eſt une ville 
aſſez jolie, bien peuplee, & aſſez marchande. Ses 
habitans s 'apliquent particuliẽrement 2 la fabrique des 
armes. Joo, 7 autre ville, qui donne ſon nom a un 
ne. 

* Verona, à Ta, furl Adige, capitale du 7 — 
eſt une ville ancienne, grande, belle, marchande & 
tres forte. La ſituation en eſt fi agreable, que pluſieurs 
Empereurs Font choiſie pour leur demeure. II y a un 
grand nombre d' ouvriers en ſoie, & il s'y fait un grand 
commerce d'olives qui ſont tres eſtimees. On y voit | 

un Amphitheatre encore preſqu'entier, que le Conſul 
Flaminius fit batir autrefois. Cette ville eſt la patrie du 
Poete Catulle , de Vitruve, celebre Architecte; de 
Pline FAticien,” de Paul Vironeze, celẽbre Peintre, & 
de pluſieurs autres grands perſonnages. Voyez te 


Diftion. de Bayle, & la Giogr. de PAbbe Lenglet.) . 
Preſchitra , A YOu., place forte ſur le lac de 
_ 

Rovigo , „au 8. E., ſurVAdige eſt une petite ville, 
qui ſert de reſidence à VEveque d' Adria. 9 Aria, i 
Eſt, Etoit autrefois une ville W ar & qui a 
Tow, II. "IT'S * _  * donne 
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donnẽ ſon nom a la mer Adriatique: ce n'eſt Ts au- 


jourd*hui qu un he 8 & la retraite d Wi 


quelques pecheurs. . 3 
Efe, au N. Ou., a donn "oy nom 3 une. M 
illuſtre, d' ou eee 135 Ducs de Modene: - 
* Padoue, au N. E., eſt la e eee 
plus fertile pais de toute Italie. Cette ville a u 
Eveche, & une univerſité celebre. | Elle eſt aſſez 
mais mal peuplee, & ſans commerce. Cet 
la patrie du celebre Hiſtorien Tite-Live. On 7 a 
beaucoup de devotion a St. Antoine de Lisbonne, fur 
nommẽ de Padoue, parcequ'il y eft mort, & qu'il) 
eſt enterrẽ dans une des plus riches & des plus magni- 


ques chapelles qu'il y ait en Europe. Les Padouan 


furent les ſondateurs de la ville de Veniſe au Sue fiecle, 
pour ſervir de retraite aux peuples maltraites par les 
Barbares. Padoue a pafle par pluſieurs Etats. differens, 
comme la plipart des villes d' Italie. Elle fut ſoumiſe 
aux Empereurs Romains, ſe mit en libertẽ ſous Othonl c 
.enſuite elle fut la proie de quelques tirans. Les Ve- 
nitiens l'enlevèrent l'an 1406. a Francois Carrare, Tun 
de ſes tirans, qu' ils firent <trangler avec deux de ſes his, 
-.Chioza, au S. E., ile, ne o Fon 1 faith 
mo che 1 
Vicenza, a FOu. de Veniſe, vers le * Lt 
eſt la capitale du Vicentin, territoire ſi abondant en 
gibier, en beſtiaux & en fruits, qu'on Fappelle | 
jardin & la boue her ie de Veniſe. La ville de Vicenu 
. eſt grande & fortifice. Le fame Architecte Pallai 
en Etoit natif. 
* Trevigio, au N. E., ville esl NOTARY bell 
& forte, & remplie de nobleſſe. Le 'Freviſan fourni 


| beaucoup nnn conſtruction . 
4 vir, 
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Feltri, au N. On; ville epiſcopale, fort jolie, dans un 
pais de montagnes, dont le principal produit eſt du fer. 
Belluno, au N. E., petite ville, epiſcopale, jolie & 
forte, ſur la Piẽve. Le Belluneſe abonde en fer, & a 
une grande foret de 16 milles de long. 


Pitve di Cadore, eſt une bonne ville, fort peuplee, 
dans un pais fort montagneux : c'eſt la patrie du celebre 
Titien. Les habitans du Cadorin ſont ẽxemts d'impòts, 


montrẽs pour la Republique, dans la guerre qu'elle eut 
avec 'Empercur Maximilien I. & Louis XI. Roi de 
ul France, au commencement du 16 fecle.. . 

ns. ina, au S. E., eveche, . ou réſide le 1 
le, YAquilee, eſt la capitale du Friaul. Palma-Nova, au 
les 8. E., bonne fortereſſe. Hquilce, autrefois ſi celehbre, 
ns, n'eſt plus qu'un petit bourg, :habite: par des-pecheurs. 


ik UF Le mauvais air en à chaſle tous les een. 
nl Grado, au 8., ile & ville. 4 

„. Irie eſt une preſqu'ile au Sud Fi la Gm 
SB Lek Venitiens la partagent avec la Maiſon.d'Autriche, 


& ils en poſledent la partie occidentale & la meri- 
dionale, C'eſt un pais mal-ſain, peu eultivẽ, & qui 
manque d' eau douce en quelques lieux. Son plus 
grand revenu conſiſte en ſel, en bẽtail, & en bois pour 
la conſtruction des vaiſſeaux. 


22 


Autrichiens. ( Voyez ce * Jen ai 99. 0 A 
page 600. 


Capo d Iftria, an 8. „ ville 3 & . hows 


au g., Parenza, au S., & Pola, au 8. E. 4 font trois 
villes Epiſcopales avec de bons ports. 
| L1 5 Le 
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Cadore, au N., ſur la Pieve, nommẽe Wa hc 


en recompenſe de la fidelite & du 26le qu' Is ont 


Triefte, ſur le golfe de ce nom. 1 appartient aux 


une petite ile, appartient aux Veénitiens. Cita- Nuova, 


guoique montueux en pluficurs endroits. 265 


_— L lali. 


Le Galſe de Veniſe, ou la mer Atriatique, eſt un | | 


grand golfe dela mer Mediterranee, qui s tend du 
Sud-Eſt au Nord- Oueſt, & baigne la partie orientale 
du royaume de Naples, la partie orientale de J Etat 
Eccleſiaſtique, le Sud -Eſt de la Republique de Veniſe, 


& les parties occidentales de la Croatie, de la Dalmatie 


& de l' Albanie. Son embouchire eſt d' environ 55 
milles, entre le cap d'Otrante & celui de Languetie, 


près de la Vallone. Ce golfe eſt a l'endroit de 1; 


mer Mediterrance, ou Von $'appercoit plus ſenſiblement 
de fon flux & reflux; les eaux montant a la ville de 
Veniſe, environ deux pieds, deux fois le; Jour. 

Les Venitiens pretendent Etre les maitres de ce golfe. 


Le Doge de Veniſe Vepouſe tous les ans, en preſence - 


es Ambaſſadeurs des 'Tetes couronnees, & parti. 
culicrement de celui de VEmpereur. Cette CErEmonie 


ſe fait le jour de Aſcenſion, au pott "de Lids, od le 


Doge, montẽ dans le Bucentaure, qui eſt un tres beau 


vaiſſeau, jette une bague d'or dans la mer, attachée ! 


un cordon, après avoir prononce Ces paroles; Deſpor- 
ſamus fe, Mts in fignum v. veri & ber gene _— i 
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IN. 5 Ducks de - MODENE. 


$7 $ Duche a le Mantouan au Nord, I'Etat de 
Eegliſe a ' Eſt, la Toſcane & la Republique de Luques 
au Sud, & le Duche de Parme a Oueſt. II relève de 
L Empereur, & appartient à un Duc, d'une branche 
particulicre de la Maifon d Ee, Vune des plus an- 
ciennes de toute I'Italie: il en paie 4000 ecus d'hom- 
mage. Le pais eſt aſſez fertile en vins & en bles 
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Cet Etat renferme les Duches de Medene, de Reggio 


& de la NMirandole; & eee de r. „de 
i Corregio & de Maſſa. 3.8 en- W we 04-4 


cipate rividre qui Parroſe oft Ia bene 
Les lielx les uw remarquibles font 25 es 5 


90 Mirandols, 


dia 0 A 51 Irie 
"Reggio © 0 o Garbi. e / 8 0 n 
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* Mope' NE, au milieu du pais , vers LE. a a 44 
degr, & ide latitude ſeptentrionale, eſt 1d capitale'de 
ce Duche. Cette ville eſt Epilcopyle, & eſt la refidence | 
du Duc de Modene. Elle eſt fituce ſur un canal, entre 
la Secchia & le Panaro. Elle eſt fort ancienne: elle 
eſt ceinte de bonnes murailles , & ſofitenue par une 
bonne citadelle. Les rues y ſont Eroites. Le palais 
des Dues eſt tres magnifique, & a grand nombre 
d' appartemens Juperdes. - 0 W . A., 
Deſeript. Teal.) 

Carpi, au N. Ou., * un * canaux de K Secchia, 
ville forte, marchande & peuplee , 2 le titre de 
principaute. ee 


Reggio, a l Ou. ; capitaſe * Duchs i meme nom, 
ell une ville aſſez marchande, e tres abondante & 
bien peuplée. 

Corrigio, au N. r. ef une petit place forte, avec 


titre de principautẽ. 1% pond ES 


L' Hlalie. 
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petit Duche de mEme nom. 

Le Duc de Modene en a ẽtẽ inveſt par TEmpereur 
Joſeph Tan 1711. | Cette ville eſt petite, mais forte: 
elle eſt celebre par la Maiſon des Pics, Pune des plus 
anciennes de I Italie, qui a poſlede ce petit Etat pen- 


dant cinq, à fix cens ans, & qui a produit, au com- 


mencement du 15 ſiécle, un Prince d'un ſavoir pro- 
digieux. ( Voyez le Diek. de Moriri d Pic.) 
Maſſa, au S. Ou. du Duchè de Modene, pres de Ia 
Mediterranee, entre la Republique de Genes à I'Ou,, 
& celle de Luques à V'E., eſt la capitale d'une prin- 


cipautẽ, dont Pheriticre a Epouſe le Prince hereditaire de 


Modene. Le Duc ſon pere a fait conſtruire un chemin 
qui va de ſes Etats à Maſſa, a travers le mont Apetinln, 

' Carara au ; 3 petite ville ſur \une colline, pres de 
Ja quelle on trouve ce beau mardre, dont on ſe ſert « 
Genes & ailleurs. 5 


7 ® EN » * 
4 


k 8 Republique, c ou Se de LUQUES. 


Ce petit Etat eſt entre le Modendis au Nord; os 
Grand Duche. de Toſeane 2 a YEſt & au Sud. la mer 
Mediterranée à l' Oueſt, & la petite principauts de 
Maſſa au N. Ou. II peut avoir dix lieues de long & 
autant de large. II ſubſiſte en forme de Republique 
depuis Van 1430. ſous la protection de e dont 
il eſt un fief. 

Son terroir eſt peu fertile en ble, mais bukicgup en ef 
vin, en huile, en chataignes, en ſoie, &c. II eſt 
gouvernẽ par un premier Magiſtrat, qu'on nomme 
Gonfalonnier. Il a cent ſoldats pour ſa garde, & 


relide dans le palais de la Republique, II eſt chil 
f e _ Centre 


La Mirandile, au N. E., . la ville capitale du 
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q entre les Nobles, & il n'eſt que deux mois en charge, 
de meme que neuf Conſeillers, qu'on lui adjoint pour 
Padminiftration des affaires: cependant ils ne peuvent 
rien faire d important, ſans le confentement du CARE 
Conſeil, compoſe de 120 bourgeois. 

* LUQUES , pres de Ja Serchio, à 44 degr. de Katie. 
ſeptentrionale, eft une ville: epiſcopale, mẽdiocrement 
grande, fortifice regulicrement, bien peuplee & riche 
par la grande quantite d ẽtoffes de ſoĩe qu on y fabrique, 
& qui lui ont fait donner le nom de Luques I Induftrieuſe. 
Ses huiles & ſes olives font les meilleures de toute I'Tealie. 
I! n'eſt pas permis de porter I'eptee 3 Luques. Les curieux 
ne manquent pas dy remarquer FEglife cath&drale de 

St. Martin, & d'y voir le crucifix miraculeux qu'on y 
conſerve, celle de Notre Dame deli Miracoli, & celle 

de St. Frigolien , od Lon voit, dit-on, le tombeau de 
Richard Roi d Angleterre, qui mourut a Luques,en allant 

a Rome: mais I' Hiſtorien Francois qui a dit, & ceux 
qui Font copie, ſe ſont trompẽs. Richard I. mourut 
& fut inhumẽ en Normandie, & les deux autres Ri- 
chards, ſont morts & enterres en Angleterre ; 3 & aucun 
des autres Rois Anglois n'eſt mort a Luques. 


Via- Raggio bourg, dont le port eſt le ſeul de cette 
Rep Ss Venen Liandre Alberti, 2 de 
Italie. 


i 
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* ah Grand- Duche Pr T OSCANE. 


= Le Grand-Duché de Toſcane eſt entre le Duche de 
Modene, P Etat de PEgliſe & la mer Mediterrance. C'eſt 
une partie de l'ancienne Hetruric. Les Tyrriniens en 
ctcoient les anciens habitans. II a environ 1 30 milles 
du Nord au Sud & 120 milles de VER a a VYOueſt, 
* I 4 -F0r 
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'n eſt fertile en a ble, en lgumes, en vin, en . 


en citrons, en oranges, en lin, en ſafran, & en ſoie. 
On y trouve des Carrigres c de murhre, ,d'albatre & de 


porphire; & des mines de fer „& d'alun. On y 
fabrique quantitẽ d' ẽtoffes de laine & de ſoie, des A 
dores & de la vaiſſelle de fayence. 5 

Cet Etat a eu le ſort, & a etẽ ſujet aux 5 1 ROM 
de PItalie. . De la domination des Romains, il paſſa 

a celle des Goths & autres barbares : après quoi il ſe 
gouverna en republique » ſous la protection des Em- 
pereurs d'Occident. Et comme les Medicis etoient 
les plus puiſſans, & la plus ancienne famille de la Re- 


publique, ils Etoient toujours A la tẽte du Gouvernement. 
Charles- Quint e erigea Florence en Duché, lan 1531, 


en faveur de Laurent de Medicis, fils naturel du Duc 
d' Urbain, auqvel il fit ẽpouſer Marguerite, ſa fille na- 
turelle. Le Pape Pie V, conna. a Came de Medici, 
ſucceſſeur de Laurent, le titre de.Grand- Duc, Yan I 569. 


Le dernier Grand- Duc Etant mort ſans, enfans „ le 


Grand-Duché, par l'accord fait en 17 36 entre la 


France, Eſpagne & I Empereur, a paſſẽ au Duc de 


Lorraine, Epoux de Pheritiere d' Autriche, aujourd hui 
Empereur d' Allemagne. Le Grand-Duc de Toſcane 


eſt abſolu. Son Conſeil eſt compoſe d'un petit nombre 


de perſonnes. Il n'a rien change aux droits, ni aux 
piivileges , dont jouiſſoient les L lorentins, dans le 
tems qu'ils Etoient libres. Ses revenus., ordinaires 
montent à un million, trois cens mille ducats. Ses 
forces de terre conſiſtent en une milice de 363 à 38 mille 
fantaſſins, à qui on fait faire Vexercice, à certain 
jours. marques , & en une cavalerie d environ deux 


mille chevaux. bit ' y. a en Toſcane un Ordre de 


Chevaliers de St. Etienne, dont les Grands. Pues ſont 
Grands-Maitres, A - On 
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On dyie ce Duchẽ en 3 territoires 3 darein, 


F Le FLOREN'TIN,, | nag 
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Ces trois petits pais faiſoient ROWE 12h autant = 1 
publiques. Le Piſan fut uni au Florentin en 1406, 
par la conquete qu 'en fit la rẽpublique de F. lorence, 
avant Fetablifſement des Medicis. Le Siennois 
ſous la puiſſance des Eſpagnols, du tems de Charles- 
Quint ; & Philippe ſecond, fon fils, le cẽda en 1557. 
au Grand Duc, à titre d' arriẽre fief d Espagne, zen 
paiement des ſommes qu'il lui deyoit, & cl 
ſervant quelques places ſur la cote. 


UE Ss 


La principale rivière qui Parroſe eſt Þ Arno, au prend 
ſa ſource vers le N. E. du Florentin. 5 

* FLORENCE, Horenza, fur | Arno, 3 4 43 4 * 4 
de latitude ſeptentrionale, eſt la capitale du Florentin 


& de toute la Toſcane. Cette ville eſt tres pevp lee, 
fortifice & dEfendue par trois bonnes citadelles. Oeſt 
une des plus grandes villes d' Italie. Ses batimens 


ſont magnifiques ; z ce qui la fait nommer Plrenceyla 
. 

Il y a une des plus riches bibliochẽques de H 
qui renferme 3900 manuſcripts. rares. On admire 
furtout la galerie, pour ſes richeſſes & ſes raretes, On 


y parle purement & elegamment Italien; mais on ne Fy 


prononce pas ſi bien, ni ſi agreablement qu“ 4 Rome. 

C'eſt aux ſoins' de ſon illuſtre Academie, nommee della 

Cruſea, que Florence eſt redevable de la { AFES de 
E 


9 


e- 


5 L' Italie. 


Pelegance de fon langage. On &y applique aujour- 
d'hui a perfectionner & 'a encourager VAegriculture, 


 Ceft le fiege d'un Archeveque. Florence # produit de 
grands hommes dans les ſciences & dans les beaux 
arts: Amiric Veſpuce, qui a donnẽ ſon nom au nouveau 
Continent; Galilie, ſameux Aſtronome, Guichardin, 


fameux Hiſtorien; Luihy excellent Muſicien, fi celebre 


en France, ſous le regne de Louis XIV. Machiavel, 
Pic de In Mirandole, Boeace &c. étoient auſſi natifs de 
Florence. On y fait un bon commerce de taffetas & 
CR" dt; © 


Ar Nord- Oveſt de Florence; font Pu & P; 140% 


rr 


bitée. C'eſt la capitale du Piſan, le fiege d'un arche- 


vechs & d'une univetſité, & la ſeconde ville de Toſ- 


cane. Elle eſt ſituẽe dans une grande plaine & tres 
fertile. Piſe a ẽtẽ une Republique puiſſante, qui en- 
retenoit juſqu'a 50 Galères, & s'ẽtoĩt rendue maitreſſe 
de la ville de Carthage en Afrique, des les Baleares, 
& de celles de Sardaigne & de Corſe. Cette ville 
ayant entiẽrement perdu fa liberté, en 1069, a depuis 


perdu la plus grande partie de ſon ẽtlat. On y voit 


pourtant encore des marques de ſa magnificence dans 


FEglife cathedrale; dans la Maiſon-de-ville' & dans le 


Palais de Medicis. It y a une tour penchante, haute 
de 188 pieds, qui merite d'&tre remarquee. Elle eſt 
celebre par le Concile de Piſe, en 1409, dont Mr. 
L'Enfant a public Thiſtoire. Benoit XIII. & Gre- 
nc All. y furent * comme — „& 


: Piſe, 3 Ou. de Florence, fur PArno, a deux 
lieues de la mer, a un bon port. Ses maiſons ſont 
bien baties,” ſes rues fort belles ; mais elle eſt peu ha - 
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* [ivourne , ou Ligourne, au Sud de Piſe, eſt une 
grande ville, belle & tres forte: elle eſt calebre pour 


ſon port, qui y attire beaucoup d*&trangers , à cauſe 
de ſes franchiſes. Elle appartenoit ci-devant aux Ge- 


| nois, qui la c6derent # Cime I. Grand-Duc de Toſcane, 
pour la ville de Sarzane; &change dont ils ont eu ſajetde 


ſe repentir. II $'y fait plus de commerce qu en aucune 
ville d' Italie: il conſiſte principalement en foie, en 
coton, en alun & en anis de Rome, en caffé & en 
drogues du Levant, & meme en toutes ſortes de mar- 
chandiſes. Il y a un beau phare à Pentree pour les 
navires marchands. Toutes ſortes de religions y ſont 
tolẽrẽes, & chacun y jouĩt d' un profond repos. Les 
Negocians'de toutes ſortes de nations ont ſi bien gotlte 


le plaiſir & l'avantage de faire leur commerce dans 


cette ville, qu ils ont fait extrẽme ment tomber celui 


de Genes, & que Livourne devient de jour en jour 
| Fechelle de la Mediterrance, la plus floriſſante. Li- 


| vourne a un Lazaret, qui eſt une eſpèce de forte - 


reſſe, dont la principale deſtination eſt pour couvrir le 
lieu, od Yon renferme pendant 40 jours les hommes 
& les marchandiſes, qui viennent des puis ſuſpects de 


peſte, afin de les atrer, & de les parfumer, avant 


que de leur permettre Pentree de la ville. On y garde 
un tres grand ordre, & une difcipline ſevere pour ceux 


| qui y ſont renfermẽs, parceque le ſalut de l'Etat & de 


tout le reſte de l'Europe en depend. Livourne eſt 


ſujet a d affreux tremblemens de terre. 


Volterra, petite ville 3 VE. 
* Sienne, au Nord du Siennois, dont elle eft * ca- 


pitale, & au Sud de Florence, a- un archeveche & une 
univerſitée. Cette ville eſt célébre pour la bonte de ſes 


eaux & la politeſſe de ſon langage. Son egliſe cathẽ- 
rale of ar man > quoique d'un gout gothique: 
elle 


- - | Plate. 
eſt revẽtue de marbre en dedans 8c en dehors. 

Mt. Alcino au S. E., renommee pour ſes bons vins 
Niang A EL, A1 Fulcians, au N. E.,; Gbuſi, au 
S8. E.; & Maſſa, à l' Ou. autres villes Epiſcopales. 

Piombino, àu S. Oui, eveche, eſt la capitale 
d'une principaute de meme nom, qui appartient à un 
Prince Napolitain, de la Maiſon de Buon-Compagno. 
Cette ville eſt forte & belle, &'a un port aſſea bon, 
Elle a etẽ ſous la protection du Roi d' Eſpagne, „ en- 
ſuite ſous celle de PEmpereur, & eſt maintenant ſous 
celle de Don-Carlos, Roi des deux Siciles, en vertu du 
Traite de Vienne en Autriche , du 18 Nov. 1738. 


* Tile d Elbe, au S. Ou. de Piombino, appartient | 
cette principaute. Il y a deux ſortereſſes; Ports 
| Longone, & Porto- Ferraio, avec de bons ports. 
Lile de Capraia, au N. Ou., appartient aux Ge- 
nois. Elle a regu ce nom de h | quantite ** chere 
quill y a. 

Stato delli Prefidii, au « Sud de u Toſcane ; „ eft un 
petit pais que Philippe IT, Roi d' Eſpagne, « $*Etoit reſerve 
en vendant Sienne au Grand-Duc, en 15 57. Le Roi 
de Naples, ou des deux Siciles, en eſt 2 22 en 


| poſlcſion. 1 
ä Porto- Hercole, au 8 & O- lil, au N., 4 ont deux 
places. te avec de bons ports. e 
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Cet Ent a la Republique de Veniſe au 3 le 
golfe de Veniſe à 'Eft, le royaume de Naples au Sud- 
Eft, la mer Meditertance au Sud-Oueſt ; & la Tol- 

1 le Modenois & le Mantouan à YOu; Sa lon- 
bh Fs gueur 
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gueur aſt dienviron 300 mie & ſa latgeur de 
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eſt le Chef de l Egliſe Romaine, en eſt le Souverain. 
E origine de cet Etat vient des donations que Pepin 
& Charlemagne firent aux Papes dans le huitjeme 
fiecle, en 8'en reſervant Ja ſouverainets, Ce n'a ẽte 
que depuis Pan 1076. que les Papes en ſont devenus 
N independans. 8 83 | 

Dans les premiers ficcles, le Clergs & 1e Peuple 
— celui qui devoit etre Pape. Les Goths 
Etant devenus maitres de I' Italie, s' attribuèrent le droit 
de le choiſir, ou au moins de le confirmer. : Les Em- 
pereurs Grece , qui les chaſsèrent d'Italie, ſe main- 
tinrent dans la .meme poſſeſſion. Les Empereurs 
d'Occident s arrogèrent auſſi le meme droit. Enfin, 
apres la mort d' Innocent II. les Cardinaux, unis 
avec les principaux du Clerge de Rome, @lurent ſeuls 
Celeftin II, en 1143. Depuis ce N ils ſe ſont 
maintenus dans la poſſeſſion du droit d' lire ſeuls le 
Pape; le Clerge & le Peuple ayant ceſſẽ de prendre 
part à cette tlection. | 
On appelle Conclave, Afemblee des Cardinaux , & 
meme. le lieu on ils s'aſſemblent pour Pelection du 
Pape. Apres la mort d' Adrien VI, qui &@toit Hol- 
landois, & qui avoit été élu à la Recha de 
Charles - Quint ſon diſciple, les Cardinaux fe ſont 
fait une Joi de n'elire, pour, Papes, que des Cardinaux, 
Italiens de naiſſance. Le nombre des Cardinaux eſt 
fixe à 50. Ul faut les deux tiers des voix pour Etre ẽlu 
Pape : le tiers ſuffit pour lui donner Vexcluſion. _ 

Le Pontife a les titres de Sazntete-& de Pope. Ces 
deux noms Etoient- autrefois communs A tous les 
| Eveques, 


75% T Halle. 
Eveques. Le Pape gouverne par lul-meme les pro- 


vinces voiſines de Rome: celles qui ſont ẽloignẽes ont 
des Legats, ou des Vice-Legats pour Gouverneurs. 


Chaque province a, outre cela, un General pour les 


troupes, & chaque ville un Gouverneur que le Pape 

nomme, auſſi bien que les officiers des fortereſſes, 
chãteaux & ports. Le peuple choiſit les Pads flats, « ou 
Magiſtrats, & autres officiers de ville. 


Quand le Saint Siege eſt vacant, ce ſont les Doyens 
des trois ordres de Cardinaux, Eveques, Aretres & 
Diacres qui gouvernent. | X 


Les revenus du Pape montent a vingt nen cn 
y comprenant ſept mille ducats pour Phommage de 
Naples & de Sicile, & les annatee des eveches & des 
abbaies. 


Cet Etat comprend 12 paß . 0 provinces, qui 
Etoient autrefois comme le centre de Empire Romain: 
ces pals ſont 


15 
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rt zalie. | 1 763 | 
Le Ferrarols. | : 1 ee 
Lr 
Is Romagne. | 
D. 4'Urbin. 


- Ls Perugin. Marche CAncone 
Orvidtano. pc | 
D. 6s Caſtro, ' L'Ombrie. 1 


N., 


La Sabine. 


dag p 
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LA — 
de Rome. 


Les principales rivières qui arroſent l' Etat Eccle- 
ſiaſtique, ſont le Po au Nord, & le Tibre au 8. 


13 Campagne de ROME. 


Cette province, la plus meridionale de toutes, eſt 
entre la mer Mcditerrance, le Patrimoine de St. Pierre, 
la Sabine, & le royaume de Naples. Elle eſt ainſi 
appellee, par diſtinction de la Campanie, ou Campagne 
heureuſe, près de Naples, & contient la plus grande 
partie du fameux Latium des Aneiens. Lair y eſt 
mal-ſain, a cauſe des vapeurs groſſières qui s' ẽlẽvent des 
marais Pontins, qui ſont à 25 milles au 8. E. de Rome. 


784 5 15 L' Italie. 


Le pais eſt mal peuplé, _ be terroir ae en Ca 
fieurs endroits. | | 25 2 


* ROM = "for le Yibie, a 41 digs & 54 min. 
de latitude ſept., en eſt Ia capitale, dè meme que de 
tout Etat Eeclẽſiaſtique. Elle et 3 8 ou 10 lieues 
de la mer. Cette ville eſt tres ancienne. Elle fut 

fondee par Romulus & Remus, freres, 753 ans avant 
J. C. & elle devint la plus fameuſe ville du Monde. 
Elle fut d*abord 'gouvernee par des Rois, dont Pempire 
avoit des bornes fort Etroites : mais lorſqu'elle eut 
chaſſẽ Tarquin le Superbe, & qu'elle eut pris la forme 
de Republique, elle conquit la meilleure partie de 
I Europe, de Afrique & de l' Aſie, & ſe vit la maitreſſe | 
du plus grand & du plus puiſſant empire du Monde. 
Jules Ceſar opprima la liberté de la Republique, & elle 
pit une troiſiẽme forme de gouvernement ſous les 
Empereurs, en conſervant neanmoins toũjours quel · 
qu ombre & quelque reſte de ſon gouvernement rẽpu- 
blicain. II y a des auteurs qui ont donné 53 milles 
de circonference à Rome; d'autres, comme Voſſiui 
lui ont donnẽ vingt fois plus d'etendue & dix fois 
plus d' habitans Wor. nen ont les villes de Paris & de 
Lage, enſemble. 8 een 740: 


Rome, qui a triowphe de tant t de Lal a été 
elle-meme priſe, pillee, ſaccagee, ou brülée par diverſes 
nations. Elle le fut par les Gaulois, commandes par 
leur General Brunnus, Pan 364. de ſa fondation ; par 
Mlaric, Roi des Goths , Fan de Jeſus Chriſt 4103 
par Genſerie, Roi des Vandales, Van 455; par Odeacre; 
Roi des Herules, 'an 467 3 par Tatila, Roi des Goth, 
Fan 546 3 & enfin par arm&e de Charles- Quint Va 
1527. Nonobſtant tous ce ces | malheurs, Rome a toi- 

Jours 
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jours &6 grande & magnifique. Elle demeura 

pitale de Empire, juſqu'au tems de C n le. 

grand, qui en transſera le. ſiege a Conſtantipople... Et 

quoiqu' elle ait beaucoup perdu de ſon aneienns ſplen- 

deur, elle eſt encore une des plus grandes & des plus 

belles villes de l Europe. Elle eſt batie ſur pluſieurs 

montagnes. On lui donne quatre lieues & demie de 
circuit, 18 portes, 300 Egliſes, 30 höpitaux, 64 cou- 

vens tant de Religieux que de Religieuſes; 93 pa- 

roiſſes, qui contiennent 300 mille babitans, & 8, ou - 

10 mille Juifs, qui ont leur quartier particulier. O. | 

peut voir dans P Hiſtoire des Fuifs, par Baſnage, la c E- 

remonie qu'ils obſervent a Velevation d'un nouveau 3 

Pape ; ; & dans Aymon, Tableau de la Cour de Rome. 


On y voit pluſieurs antiquitss aſſez entiẽres, entre 
autres le Pantbion, change en égliſe; le Capitale, & 
un plus grand. .nombre de. palais modernes &. magni- 
fiques, qu? en aucune ville de. PEurope. Le Pape y 
en a trois, le Vatican, celui de St. Jean de Latran, 
& celui de Monte-Cavallo, auxquels on peut ajouter 
le Chateau St. Ange, qui eſt la citadelle de la ville, 
& une des meilleures fortereſſes de Vitalie. . Ses Egliſes 
ſont fort magnifiques, & celle de St. Pierre paſſe pour 
la plus ſuperbe du Monde. Rome a une Univerſite 
celebre, & un grand nombre de colleges; mais elle 
n'eſt pas forte, n'ẽtant entourẽe que d'une ſimple. mu- 
raille, anquee de 360 tours. C'eſt la reſidence de la 
plüpart des Generaux des Ordres Religieux, d'un grand 
nombre de Cardinaux „ des Ambaſſadeurs des Princes 
Catholiques : mais ce qui la rend infiniment plus con 
fiderable que tout cela, ceſt qu'elle eſt le ſiege « du 
Souverain Pontife Mp Chef de VEgliſe Romaine, ce 


qui lui a fait donner le1 nom de Rome la Tainte. 0 1 


—_— Dhake. 
It n'eſt point de Voyageur curieux, qui ne fe pique 
de voir Rome. La ſainteté de cette ville n'empeche | 
pas qu'on n'y obſerve le Carnaval mne, 
ou plũtot auſſi licentieuſement qu'en autre lieu de 
Vitalie: c'eft ce tems de fetes, comme je ai deja dit 
dans la defcription de Veniſe, ou Fon ſe livre à toutes 
ſortes de plaiſirs & de réjouiſſances. On en trouvera 
une deſcription plus particulicre dans la Geographie de 
Mr. FAbbe Lenglet, & ſuffiſante pour ſatisfaire ſa 
curiofite, On peut voir auf les Voyages n de l 
a"; Hen, & ceux du celebre Mr. Addiſon. 

Tivoli, au N. E. de Rome, Eveche, ſur le Tee. Ml ! 
rone, paſſe pour le plus agreable Won de Pltalie; | 
c*Etoit les dElices de Ciceron. _ 'S 

Ofiie,. au S. Ou., a Vembouchure du Tibre, eſt une 8 
ville preſque -ruinee. Son Eveque eſt le Doyen des Wi 
Cardinaux, & couronne les Papes. 

» Freſcati, à VE.., eſt une petite ville Epiſcopale, qui 
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reſt ni belle, ni bien peuplee.; mais elle eſt conſi- n 
derable par le grand nombre de beaux palais qu'on a le 
batis dans ſon territoire. On voit à environ une lieue L 
de Freſcati, les ruines de Pancienne Tuſculum, ou Tuſ- ce 
enlanum, on Ciceron compoſa ſes Queſtions Tuſculanes 
Albano, au S. Ou., ville epiſcopale, Elle eſt fituce vi 
aux environs de Pancienne Alle, * avoit des Rois 
avant Rome. | pr 
HVilitri, au 8. 8 evsché, 4 une ville fort agrt- of 
A elle a donné naiſſance a n Nunn, 4 
Terracina, au S. E., port. | tag 
Le long de la c6te, Sud & $ud-Ouekt ; „ — un | 
marais, qu'on appelle Paludi Pontini, dont les mav- Bi ef 
vaiſes exhalaifons corrompent Var de la province. | 8. 
avoit ere defſechs par les Romains , puis neglige ; C 


deſſechè 


- 


png doit eee eee erer, eben que ce 


vins muſcats. 


mm WM 
defſcche de nouveau par Fheodoric, Roi des Goths, 
* encore e Les Voyageurs qui paſſent yu c 

fe faire inſtruire des prẽcautic 


mau vais air 2 ng | Ft 
. ; (27; RH: 46654 


11. Is SABINE. 


Cette province eſt renfermee entre la Campag ne de 
ante: le Patrimoine de St. Pierre, YOmbrie , & le 
Royaume de Naples, Elle a été habitee autre fois 


les Sabins, fi connus dans PHiſtoire Romaine, & dont- 


Romulus enleva les filles & les femmes. 
Elle eſt petite, mais fertile en vignes & en oliviers. 
Sa en eſt Magliano, Eveche, au N, Qu. 3 


3. 3 Patrimoine de St. PIERRE. | | 
Cette: province eſt entre la Sabine A FOrient, 8 Ke 


a 8 ni — 


mer Mediterranẽe a" Occident. On aſſure que c'eſt 


le pius ancien domaine que le St. Siege ait en Italie. 
Le pais eſt moans owt ble, en AIR en vin; & a . 


coup d'alun. | 
Hon Fiete, N. n ; 10 * pour ce ban 


Viterbe, au 8., 00 de la province, eſt une * 


principales villes de l' Etat de VEgliſe. Elle eſt medio- 


crement grande: elle eſt ornee' d'un grand nombre 
de palais & de belles fontaines: -Prbs d'ici n mon- 
tagne & le bois de Viterbe. | Fg 8 
Civitta- Vecebla, au S. Qu., Evechs, Solace 2 
eſt le port, où ſont n Porto, au 

S. E, porta Vembouchtiire du Tibee': : c'eſt le titre du 
Cardinal Sous- Doyen. 
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4 Le Ducke de CA ST RO. 


{Os Dude e N. Ou. ann i 
Pierre, &c. Il appartenoit au Duc de Parme, & par 
le traits” conclu à Vienne en 1738. le Pape en a été 
mis en i polſeſſion. Co en eſt la Ro. 


En 'VORVIETANO. 


. 


erte petite province, au Nord du Duche de 
» A Orvieto, ville epiſcopale de meme. du Aus- 


Pendente. i 


- 15 FT . ir £434, $6 — 


. Is PEROUSIN. 


** 
3 - 


ou-Perugia,. pres du Tibre, ville avec une univerſite, 
Ss. 2 e erugi n 


% - oMerE, ou Ducks. 4 « SPOLETTO. 


7 


eue province ft entre le Patrimoine debts Piers 
& la Marche d' Ancone, &c. : c'eſt un pais fertile, 


dott Charlemagne fit preſent au St. Siege. Ceetoit | 


demeure bean Rag mee les Plus anciens 4 


d' Italie. 
" ®: Spolette, vers le milieu du paĩs, bveche, en eſt 
capitale * elle eſt ancienne, belle, & bien peuplee, 


Tua, au N. Ou., eſt une petite ville ancienne, 


mais bien bitie, bien peuplee & marchande. Les con- 
fitures qe Foligni ſont fort eſtimẽes. Afi/e; au N. Ou, 
ville ẽpiſcopale, a donne naiſſance à St. Frangois, for- 
dateur de FOrdre qui porte ſon nom. Son corps 


eſt enterrẽ dans une chapelle du couvent de ſon 1 


- 


4 5 Peroufin eſt au Nord de FOrvicean, . a Pirovſ, 


Pirate. 7 5 789 


I, 


& y attice un grand concours de peuple, & un revenu 


conſiderable à ſes Religieux. | Terni, au 8. 15 de 
e nn 1 la er de V'Hiſtorien Tacite.”! =” 


* +. IF. 


; 4 1 7 * — 
4, 5 d 115] in 77 1 13 „ 


Ps Marche, ou Marquiſat an x5 
eſt entre le golfe de Veniſc & FOmbrie, &c. Elle pi pro- 


duit beaucoup de ble, de vin, de chanvre & de cire 


blanche. 


2 Ancone, &veche, en eft la capitale, fur le golfe de 
Veniſe. Son port eft bon, & rend cette ville, 


marchande. Elle a une citadelle qui paſſe pour la 


plus forte de IItalie, après celle de Naples. II y a à 
Ancone, un I + arc de en Ge e 16 
Falun, * 2 gti e e 

Lorito, ou Notre Da 4. Larkte Evechs, au 8. Erz 
eſt une ville fitute dans le golfe de Veniſe, ſur unt 
colline, & bien fortifiẽe: mais ce qui la rend © 
c'eſt la fameuſe chambre, dans laquelle on dit que la 
Bienheureuſe Vierge concut le Sauveur du Monde. 
Cette chambre, ſelon la legende, fut tranſportee;par les 
Anges, de Nazareth en Dalmatie; de la, 3 Veniſe; de 


Veniſe dans le champ d'une. Dame du. dioceſe de R · 


canati, nommee.Lorete, dont elle a pris le nom: & 
de 13, enfin dans le lieu od elle eſt prẽſentement. On 
a enfermẽe dans une magnifique egliſe. L'on y. va 


en pẽlerinage, de tous les endroits de I Europe, & on 
I'a fort eorichie par les prẽſens qu'on y fait. Jaques II. 


Roi d Angleterre, y envoya en preſent un Ange d'o or, 


dont les yeux ẽtoient de diamant. Voyez | Hr aire 


de la Maiſon de Lorite par le P. W 4 . 
ae A A Gown 


5 F 252 
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Kh 
Fermo, au S., archeveche, a une lieue de la mer. 


Aſcoli, au 8., Eveche, eſt defendu par deux bonne; 
citadelles : ſon Eveque a des tevenus abs. 


9s: Le Duchs CURBIN,. 


Ce Duché eſt au N. Ou. de la Marche d'An- 
"cone, Ke. II a eu ſes Ducs particuliers. F rancois 
Marie de Rovere, qui a été le dernier, ſe voyant fans 
enfans miles, le ceda Pan 1631. au Pape Urbain VIII, ; 
pour empecher qu il ne fut occaſion de guerre apis 5 
fa mort. L'air y eſt mal-ſain > & le terroir fort 


fertile. e 0 
Urbino, au N., ville ep deepele & afſez con · 


ſiderable, en eſt la capitale. Blle a une vieille cits c 
delle & un beau palais, où les Ducs refidoient autre t 
fois: c'eſt la patrie de Rephait, Pun des plus grant il * 

.peintres de Plealie. P#zero, f PE., fur la Foglu Wil * 
eſt une place Torts: elle a un bon Port ed un chaten 4 
FN k 
St. Marino, entre le ele d' Uibin & la Ro ti 
| mae eſt une ville qui a ſept villages ſous fa depen- WI © 
dance, & fe gouverne en forme de Republique, ſou Wl 2 
la proteddion du Pape. Son Gouvernement eft Ariſto- le 
eratique: ſes Chefs ſont deux Capitaines qu'on chang: WI 
tous les oy mois. | | 
; 10. L ROMAGNE, | | 
au 8 du Duchẽ d'Urbin, eſt baignẽe par pale mer Le 
Adriatique, &c. Cette province eſt fertile en ble 4M 
en ſe}. Elle faiſoit autrefois partie de l' Exarchat, a "ec 
gouvernement de Ravenne , qui demeura aux Gtea Sta 
dans le tems de la decadence de leur Empire. LA Plu 


] Lom- 45 a 


* 


I Tralie, © 79 
bards enlevecent ce pais aux Grecs; Pepin, Roi de 
France, le prit aux Lombards, & le donna au Pape, 
avec les territoires de Boulogne & de Ferrare, & c. 
* Ravenne, au N. E., er, Ne ne d Elle a un 


archeveche. Elle eſt fort ancienne: les Italiens la 
nomment, pour cette raiſon, ee Antiqua, Elle 
avoit un bon port, qui eſt maintenant ſi fort rempli de 
fable, que la ville ſe trouve A trois milles de la mer. 
Les Exargues, c'eſt-3-dire, les Gouverneurs des Empe- 


reurs de Conſtantinople, en Italie, y faiſoient leur rẽ- 
| ſidence. Son territoire produit d'excellent vin. | II 
11 eſt tenu pluſieurs Conciles. 

3 Rimini, au S. E., pres dela mer, eſt payvre aujour- 
* d'hui. Cette ville eſt fort ancienne. Elle tint conſ- 


* tamment le parti des Romains, & leur donna du 
i ſecours contre Annibal de Carthage. On y voit les 
* reſtes d'un amphitheatre, un arc de triomphe drefſe 
= Phonneur d'Auguſte, un fort beau pont de marbre 
: ſur la Marechia, & pluſieurs beaux Edifices. II 8˙5 
int un Concile ſous IEmpereur Conftance, Fan 359. 
compoſe. de plus de 400 EvEques, où PArianiſme tri- 


ou ompha, quoique ces prelats euſſent auparavant ſolitenu 
lo le concile de Nicee, & excommuniẽ les Ariens. Sarfina, 


'3V'Ou,, a vũ naitre le celebre Potte Plaute. 8 


11. is BOULONOIS. 


Le Rabat eſt au Nord · Ouoſt de la 8 
Le pais eſt tres fertile en ble, en vin, & en lin 
Boulogne, en eſt la capitale, & le ſiẽge d un arche- 
Aid & d'une unjverſite. C'eſt Pune des plus 
grandes, des plus belles, des mieux peuplees & des 
15 e nnn. eſt i fertile, qu'on | 
7 | la 
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la ſurnomme 1a Graſſe. Sa ſituation eſt charmante. 


Elle a un canal qui joint le Reno au Po, & qui facilite 


ſon commerce. II y a 400 moulins a ſoie, dont on 
fabrique quantite d'&toffes. On y fait auſſi beaucoup 
de crepe, de ſauciſſons, de ſavonnettes, de paſſemens; 
& Fon y blanchit tres bien la cire. 

Charlemagne, ayant detruit le royaume des Lom- 

bards, dẽlivra Boulogne de leur domination. Otton 
le Grand en fit une ville libre, & elle ſe gouverna par 
des Conſuls particuliers: elle fut ſi jalouſe de cette li- 
berts, qu elle jetta par les fenetres, le Gouverneur qui 
vouloit y dominer trop abſolument. ( 8 8 PH! Moire 


ee eee 
Xt. FERRAROIS. e 


: 88 province eſt au Nord du Boulonois & de la 


— &c. Ele eſt preſque toute renfermee entre 
les branches du Po, qui forment le lac de Comachia, 


& qui y rendent Pair fort mal-ſain :| elle eſt mal peu- 


plee & peu cultivee, quoique le terroir ſoit auffi, fer- 
tile que la Poléſine de Rovigo, au Nord, qui en de- 
pendoiĩt autrefois. Cette difference vient de Fencou- 
ragement qu'ont-les ſujets de la Republique, & du de- 
courugement que trouvent ceux du Pape, à cultiver 
leurs terres. Elle eſt fort ſujette aux inondations du 
Po. Elle a eu des Ducs de la Maiſon d'Eſte. Lan 
1500 les Venitiens s emparèrent de la Polẽſine, & en 
1598 le Pape reunit le Ferrarois a PEtat de l'Egliſe. 
'* PFerrare, eſt la capitale de ce Duchẽ, ſur la plus 


petice-branche du Po. Cette ville eſt grande, bien 
batie I bien ſortiſice, mais peu peuplée. Elle a un 


= e x LO & une utiverſts, "Elle" LY pluſieurs egliſes 
; . . 


| le: terroix; tres fertile en ble, en vin, en huile,. en 


Elia. 793 
| que place, & une bonne citadelle, 


| batie par Clement VIII. .C'eft 1a patrie, du Cardinal 


Guy Bentivoglio, du fameusx. Poste Louis Atioſte, .& 
| 85 | 0 ete cdlebre. 4h FD 


marais, pres du golfe de Veniſe. : „ | 
Le Pape poſſede encote Bintvent & fon teritoire 


ain le royaume de Naples „ & le Fees * 
avec * en 1 Fr: rance. 


2 nn 2 * 
* I ile? : 
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. Ce royaume occupe toute la partie al de | 
VItalie, & repréſente aſſez bien le bas d'une botte. 


Il eſt entre. IEtat de I'Egliſe au Nord- Oueſt, le golſe 


de Veniſe au N E., & la mer Mediterranée au Sud 


& a YOveſt. II a environ 110 lieues de long, & 40 


de large. La chaleur y eſt plus Zrande que dans 


tout le reſte de l' Italie; mais air air y eſt pur & ſain, & 


amandes, en, noiſettes, en figues , en ci 


oranges, en lin, en chanvre, en coriandre z. 


cueille meme en quelques endroits du coton. & du 
ſucre, & de la manne tres eſtimée. Ses habitans 
paſſent pour les plus vindicatifs de tous les Italiens. 
Ce royaume eſt mo a * — & f. 


8 . * : 
v.14 ' 
_ = 1 PS. 2 3 : «os 198 - 
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plus grande partie de ce pais, en furent 
le neuvieme & le dixieme ſiẽcle. Que | 
Normaus , revenant de — — ; 
ſiẽcle, s'en ſaiſirent ; & y ayant ajoũtẽ 1 de Sicile, 

Ton. Il. Ma m 


ils 
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ils fondẽrent en 1130 le royaume des deus Siciles. Ces 
Etats vinrent en 1194, dans. la Maiſon Imperiale de 
Souabe ; enſuite dans celle d' Anjou, branche de celle 
de France; de la ils paſsèrent dans la Maiſon d' Ar- 
ragon. Charles VIII. & Louis XII, Rois de France, 
s' en emparerent à leur tour; mais ce ne fut que pour 
tres peu de tems: les Eſpagnols les en depoſitderent. 
Hs tombèrent donc dans la Maiſon d' Autriche avec 
les autres Etats de la Maiſon d' Eſdagne. A la mort 
de Charles II. en 1700, ils vinrent à Philippe V; mais 
la rẽvolte, arrivee en 1706, les fit paſſer a PArchiduc 
Charles, qui a depuis ẽtẽ FEmpereur Charles evi. 
Cependant Van 1734. & 1735. ils ont &te conquis par 
les Eſpagnols, pour Dan Carlos, frere puine du preſent. 
Roi/d'Eſpagne, qui en a ẽtẽ reconnu Roi; & Ja Sou- 
verainetE lui en a ẽtẽ confirmee par le Traitẽ de Vienne 
en Autriche, le 18 Nov. 1738. 


Ce royaume relève du St. Siege, & tous Pull ans, A 
veille de la St. Pierre, le Roi fait preſenter au Pape, ſept 
mille ducats, ou écus d'or, pour hommage, & le len- 
demain une haquenee, ou cavalle blanche; ceremonie 
qui n'a pas de monument plus ancien, que Vaccord 
qui fut paſſe entre Eugene IV. & Alphonſe V. fils de 
Ferdinand Roi d'Arragon, auquel ce Pape, qui prenoit 
toũjours le parti des plus forts, permit de ſe mettre en 
poſſeſſion de ce royaume, renn ce en ohayet, 
dont ils convinrent. 

Il n'y a point de pais en Europe, on 1 y ait tant 
de titres de diſtinction. On y compte 24 archeveches, 
125 Eveches, 60 principautes, 100 duches, 100 mar- 
quiſats, 70 comtes, & environ 1000 baronnies. 

Le royaume de Naples, qui comprend ancien Sam- 
nium, la Campanie, iy Nr „ & la Grande Grece, 

a EtE 
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hake. 


a Ete diviſe en quatre grandes provinces 1 ſavoir, la 
 Campanie au * Ou., Y Abruge au N. Ou. , la Pouille I 
au N. E., & la Calabre au S.; chacune 80 en 
contient trois autres. 1 On les en fur, a Carte, | | | 
e comme les TI: þ 119 1.45 | 9 
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FA 


"na orie 


l, a n' 7 a aucune riviere cond qui en v facilite le 
commerce; mais il s'en trouve 5 petites, qui 


; font tres utiles. „„ 


1 Camranis. TEES ; 


2 


| "Con province en contient trois autres; ; ſavoir La 
m- Terre de Lau & les Principautcs Lr ure & Citi 
D, * rieur. 2 8. Haar 
ẽte 8 | ms 1. La | 


e nies 


— du 


1. La Terre de Landon. 5 


. 5 ** 8 "Þ 
7 


ind province eft au Sud-Eft- de Ia Send de f 
onde c. & à auſſi le nom d'aneienne, ou d' heu- 
reuſe Campanie. C'eſt le pais, d'Italie le plus beau, 
le plus fertile & le plus delicieux. 10 

* NAPLES, au S., ſur la mer Mediterranse, 3 A 41 


degr. & 5 min. de latitude ſept, , eſt la capitale de 
tout le royaume. Cette ville a un archevechs & une 


univerſite. Son port eſt grand & ſir. C'eſt une des 


plus grandes & des plus belles villes de l. Europe; mais 


elle n'eſt pas peuplee a proportion de ſon ẽtendue. 
Les rues ſont droites & me pour la pliipart ; les 


We 


& d'une eee eee Elle a 9 * de tour, 


en ſuivant ſes murailles ; & plus de dix-huit, en y com- 
prenant les fauxbourgs. On la nomme la Noble & la 
Gentille, La beautẽ de fa ſituation, la quantite de 
Nobleſſe qu'on y voit, la multitude de ſes Marchands, 


le grand nombre de ſes palais, la magnificence de ſes 
Egliſes, ſont ce qui la rend ſi conſiderable. La ville 
eſt dẽfendue par trois chateaux, nommes St. Eine, le 


Chateau neuf, & le Chateau de L. On y compte 
119 couvens de Religieux, ou de Religieuſes, & un 
tres grand nombre d'egliſcs & de chapelles, qui rem- 


pliſſent Naples d' Ecclẽſiaſtiques. Elle a eſſuiẽ de ter- 
ribles aſſauts. Le plus terrible de tous fut celui qu'elle 


eſſuia le 5 de Juin, 1688. par un tremblement de 
terre qui dura depuis le 6 juſgu'au 17, & qui renverſa 
beaucoup d'egliſes & le tiers des maiſons de la ville. 


A la fin du tremblement, la terre s' ouvrit en pluſicurs 
_ endroits, & vomit de la fumee & des flammes comme 


le mont Veſuve: les babitans en furent fi effrayes, 
"> 0 


* * 


% 


que la plapart d'entr eux en ſortirent pour chercher | 
une nouvelle habitation 1 0 Tn tes Mts 


du Dr. Burnt; &c.) 


On fait un commerce e confidcrable+3 Naples a 


| ſavon fort eftime; d*huile, de draps & d'<toffes de ſoie 


de toutes les ſortes, de bas, de raiſins, de nN 8 
de creme de tartre, de fruits, „ 
Don Carlos, le preſent Roi de Naples, Fe wa vue 
de faire fleurir le commerce dans ſon royaume, a en- 
courape les Juifs 2 % Etablir, par un edit public-le 
zue de Fevrier 1740, & y en a attire un tres-grand 
nombre. Il fit auſſi un Traite de paix, de commerce 
& de navigation, le 7 d'Aviil de la mEme anne, avec 
le Grand Seigneur, par lequel ſes ſujets peuvent nẽgo - 
au Levant ſur le meme pied que les autres nations 
Europeennes. wc hart the Merchant's FARO par 
Whndhark Beawes.) 
Ad milles de Naples, au 8. E., eſt 1 mont Vifuve, 
ou de Soma, fameux volcan, qui jette des flammes, & 


quelquefois des feux, des cendres, des pierres' & du 


ſoufre en telle quantite, qu'il cauſe de terribles ravages 
dans les environs. Avant empire d Auguſte, il y avoit 


eu cinq de ces debordemens de feu & de flammes; 


& du tems de Tite, Va an 81 de Jeſus Chriſt, Vembra- 
ſement de cette montague ruina deux villes entiẽres & 
une grande ẽtendue de pais. On dit que les cendres 
en volerent juſques dans PAfrique, la Syrie & J Egypte. 
Pline Fancien, voulant voir cette meryeille tertible, fut 
ſuffoque par les lammes. Depuis ce tems - li juſqu'en 


1707, on compte que le mont Veſuve a dẽbordẽ vingt 


fois d'une maniere Epouvantable. La ville de Naples 


en a reſſenti de fi violentes ſecouſſes, qu'elle a tte 
pluficurs fois à la veille d'etre enticrement detruite, 
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ou engloutie, comme Vont ẽtẽ des villes, & quantité de 
villages des environs. On y voit des crevaſſes en grand 
nombre, qui exhalent continuellement de la fume, & 
une grande chaleur, au travers deſquelles on voit couler 


une matière enflammee. ( Voyez PH: Noire du mont 
Veſuve par Du Perron de Caftera. 1 oh 


La derniere irruption, arrivee en Decembre der an- 
- nee dernire, a ẽtẽ, dit · on, plus terrible encore qu' au- 
eune des prẽcẽdentes. (Voyez la. rilation gu en 4 
donnie. Mr. n, Ka de Ja Maj. Brit, 3 
Naples. 5 
Sorrento, au Sud, archeviche, pres 4 mer: nog > 
la patrie du cẽlẽbre Poete Tor guat 72%. Aa 
principautẽ & ville epiſcopale , au 8. . 
_. Copri, au S. Ou. , ile & ville od I Empereur bete : 
fe retira pour commettre tous ces s Crimes, que les Hifs 
toriens ont decouverts. _ Cette 7: de abonde en allles, 
dont 'Eveque tire ſon principal revenu: on Pappelle 
pour cette raiſon Fevchs des Cailles,. Il en a en ſi 
grande quantite, qu'on les vend à Naples 3 a4s ou 5 
ſous la douzaine. Ses habitans font francs de toutes 
fle. d'impoſitions, 2 cauſe de la garde qu” ls font dans 
ile. Cl 
Iſcbla, au N. Ou., autre ile, avec Une petite ville 
Epiſcopale de mEme nom, aſſez bien for tiſiẽe. Fer- 
dinand II, Roi de Naples, s'y retira lors de la conquete 
du Roi Charles VIII. en 1495. Le terroir de cette 
ile eſt fertile en vins blancs excellens, & il y a des bains 
ſalutaires. Poaxzol, a l' Ou. petite ville avec un bon 
port, & une citadelle. On y voit des reſtes des ou- 
vrages des Romains. bil y a aupres un labyrinthe ſoũ · 
terrain, compoſe d' un tres grand nombre de chambres 3 


& on aſſure qu'il y a dans le terroir de Pouzzol, 
juſqu'à 35 bains d'eaux chaudes & medicinales. Sy 
Ntre 
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Entre Pouzzol & Naples „on voit la Grotte du 
; chien. Oeſt une caverne creuſee au niveau d'un petit 
lac, nommé Agnano. Les vapeurs qui ſortent de terre 
ſont fi ſortes, que fr on preſſe contre terre le muſeau 
d'un chien enyiron deux minutes, il meurt: un flam- 
beau s y Eteint, auſſitöt qu on le préſente a. re entree de 
. 

be Capoue, au. Nord de Naples, pe archevtchs, ſur le 
Volturne, ef ſituce dans une agreable contree, a deux 
milles plus au Nord de endroit ol ẽtoit Vancienne 
Capoue. L'ancienne Capoue Etoit une ville tres con- 
Gderable, digne d' etre comparee a Rome & a Carthage. 
Ciceron dit qu'elle paſſoit auttefois pour une ſeconde 
Rome; il I appelle le domicile de Porgueil & le fiege 
de la dẽbauche. Elle fut tolijours tres debauchee. 
Ce furent les delices de Capoue qui .corrompirent 
Annibal & ſon : armee, & qui ſauvèrent les Romains. 
Aujourd'hui ce n'eſt plus qu'un village, que 2 Ita- 
liens nomment S. Maria Maggiore. 

* Gatta, Eveche, au N. Ou., eſt ſituce ſur une 
preſqu le avec un bon port, 8 eſt defendu | par un 


SAY ARS 


tadelle. #64 ville off © ancienne. © Cel uns clef du 


royaume de Naples. Elle donne fon; nom au . 
ou la e er ß an 


g 5 


. Ia Principaute Vi RIEUR *. 


"Cai principauts eſt au Sud-Eſt de la Terre de 
Labour, &c. Elle eſt fertile en bẽtail, en noixz en 


noiſettes & en chataignes , &a beaucoup de montagnes. 
* Benevent, au N. Ou., archeveche en eſt la ville 
principale. Elle & ſon territoire appartiennent au 
wa * Van. 105 3. à titre de n e elle 
A alt 


ait beaucoup ſouffert de pluſieurs tremblemens de 
terre, & ſurtout de celui de 1703: elle eſt encore 
grande, belle & riche, mais peu peuplee. 
Ariane, aVE., la refidence du See la 
province. Conza archeveche, au S. E., & 2 Fl 
FOueſt, en ſont les autres principaux Peu 


III. Ia Principauts CiTE' RIEURE 5 


au Sud de ha principautẽ Ultcrieurss, &c. produit 0 a0 
ble, du vin, de Vhuile, & du ſafran. 


* Salerno, ſur le golfe de meme nom, en elt la ca- 
pitale. Cette ville eſt afſez grande & aflez peuplẽe. 
Elle a un archeveche, un bon pott, & une citadelle. 
Son Ecole de Mẽdecine Etoit-autrefvis tres cẽlẽbre. Elle 


eſt ſituẽe dans une plaine, environnee de collines tres 


fertiles & tres agrẽables. Les Princes hereditaires de 
Naples portoient ci-devant le titre de Princes de Salerne. 


Amalfi, au S. Ou., archeveche, & port ſur le meme 
golfe. Cavo & Acerno, au N. Ou. de la province, & 
Policaſtro, au Sud- Eſt, ſur le golfe de mème nom; 
Eveches, en ſont les autres principaux Menn 


Le cap della- Minerva eſt la terre e la "ys 0 occidentale 
de la province. 


2. TY RUZZE. 


Cette province en contient trois autres; ſavoir- 14. 
ina. Ultiricure & Cittrieure, & le Comtat de Moliſe. 


I. L'Abruzze ULiTERIEURE 


el la province la plus ſeptentrionale du Reha- de 


Naples 3 3 .clle a la —— . au Nord, & le 
golfe 
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golfe de Veniſe à I'Eft, &c. Elle produit du ble, du 


vin, de Phuile & du ſafran en abondance, 


Aquila, au milieu, &veche;'& place forte, en eſt Ia 
cp On PRs 4e F e au u Sud. 


J. Laue Guat EURE | 


au 8. E. de I Ulterieure, produit les memes choſes que 
l'autre, & a beaucoup de neiges dans PHiver. 


Civita di Chictt, „ au . 3 e en eſt Ia 
capitale. 


Languiano, à ! E. „ archeveche, eſt — 
pour les foires qui s'y tiennent doe fois Pannee, en 
Mai & en Aoiit. Ortona, au N., port tres frequent 
par les Marchands de Dalmatie. Peſcara, à Ou. 5 
1 9 _— for Reer A PFembogchare 2 


* * 


-m. te Comtae de MO LISE- 


au i Sud de I Abruzze Citericure , &c. produit' 4 peu 


pres les memes choſes que les * & a du * 
& de la ſoie. 


Alialiſt, au milieu du pais en eſt la, capitale; le 
Gouverneur de la * 7 


9 = La Povi.i.n, autrefoi APpULIE. 


La Pouille ſur le Golfe de Veniſe, contient la Cati- 
tanate, la Terre de Bari & la Terre d Otrante. 1 


. La Carrran Arz, ou province de: LuctRA 


5 à POrient de Moliſe , eſt un pais fort ſec & fort fa» 
% blonneux, mais où l'on nourrit beaucoup de betaif, 
fe | . m 5 5 Manfri- 


r i APO or yarns 5 " H< nie — 
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* Manfridenia, A E., ſur le golfe de ce nom, 
archeveche, en eft * Principale ville: il ye 2 * dennes 
"falines. 

Viefte, au N. E. '& Time ron, ros fur le 
tolle * 'Yeniſe. | : 


IL. 1. Tem de BARI 


entre la Capitanate & la Terre 4 Otrante 3 "he. m 
treès fertile en ble, en fruits excellens, & en ſafran. 

* Bari, au N., ſur le golfe de Veniſe, eſt une 
ville archiẽpiſcopale, belle, riche, & bien fortifice. 
Elle eſt renommee par la devotion qu'on y a pour 

St. Nicolas, e de . dont elle en avoir 
le corps. i 

Trani, al Ou. autre archevech6 & port, eſt une 
grande ville, bien peuplée, 4 la rẽſidence du Gou- 
verneur de la province. 

| Barletta , à VQu., bonne ann: forte & port. A 

deux lieues, au S. Ou. , &toit la ville de Cannes , ol 
Annibal en une viẽtoĩre ſur I Oe, i 


III. La Terre, O TRAN TE — 


eft une preſqu'ile 3 a TOrient, on il ya TY de 
bon & de mauvais. Cette province eſt remplic de 
montagnes. Elle eſt nẽanmoins abendante en vin, en 
amandes, en figues & en huiles, & on en eſtime fort 
| les laines, 0 y voit une eſpꝭce d' araignẽes, qu'on 
| nomme Tarentules, dont la morſure eſt fort vẽnimeuſe, 


& ne ſe guerit, dit-on, qu'en danfant au fon des inſtru- 
mens de muſique. II y a auſſi de ces ſerpens amphi- 


bies, que les Grecs appelloient Cher/idres. Enfin ce 
1 pais eſt ſouvent delole par les ſauterelles, mais on 
| 85 | | aſſure 


[Dalte.. = 
affure que la Providence * fait naĩtre une eſpece d'oi- 
ſeaux qui font la guerre 2,;ces: inſectes, & qui les man- 


gent. Ce pais a plus à craindre encore des Corſaires 
de Barbarie, qui y font ſouvent des deſcentes, pillent la 


campagne, & emmenent en eſclavage tous les habitans 


qu'ils peuvent attraper. Auſſi a- t- on conſtruit tout le 


long de ſes. cõtes un nombre incroyable de tours, où 
Yon tient du canon & du monde, pour s' oppoſer à ces 


ennemis. Toutes ces incommodites;n'empechent-pas 


que la Terre wann n att un _ n mne de 
rn: i 2 < 


Les nige villes de cette beni ſont e 


| Gallipoli, Tarente, Matera, Brindiſs, Lecce : on tes 
trouve aiſement en faifint le tour du pais. 


® Otrante, a IE., archeveche & port à entree " 


golfe de Veniſe. Cette ville eſt le grand paſſage du 
royaume de Naples dans la Grẽce. Elle eſt W 


& defendue par une bonne citadelleQ. 
Caſtro, S. Marie di Leuca, Alefſand, Ugents, & Nardo, 


ſont ctnq moindres villes, avec des Eveches ns. 
trouve au S. E., & au S. Ou. de la preſqu' le. 


Gallipoli, a l Ou. d' Otrante, ſur le golfe de Ta- 
rente, eſt une ville Epiſcopale & bien fortifice. 
.* Tarente, au N. Ou, ſur le golfe de ce nom, a 


; etẽ autreſois conſiderable : cette ville eſt aujourdhui 
d'une mẽdiocre grandeur; elle eſt aſlez peuplee , & 2 


un .archeveche. . Son port ne peut recevoir que de 


fort petits batimens. , On y fait un bon commerce 


de laines. Les Ducs de la Trimouille portent le titre 


de Princes de Tarente, à cauſe des pretentions qu'ils 
ont for le royaume de Naples. Tarente a donnẽ ſon 
nom A Veſpace d'araignẽe fort venimeuſe , dont Ja 
parks ci· devant: la morſure de ce pen animal Wks 


telle- 
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tellement les humeurs du corps, & trouble tellement 
Feſprit, qu en peu de momens le patient pleure, danſe, 


vomit, tremble, rit, palit, crie, ſe pame., & meurt 


bien-tot sil n'eſt ſecouru: les ſueurs & les antidotes 


le ſoulagent; mais on dit que le grand & unique re- 


mede, c'eſt la muſique. On a remarque que hors de 
la Pouille, la morſure de la Tarentule n'eſt point dan- 
gereuſe. Gee. Baglivi, le P. Kircher, & M. Homberg, 
ont donnẽ des deſcriptions curieuſes ſur cet inſecte. 
On peut auſſi voir Miſſon, Voyages d' Italie. 


Matera, a l' Ou. de Tarente, eee, eſt une 
ville aſſez conſiderable. 


Brindifi, ou Brindes, à E., ſur le 1 de Veniſe, 
eſt une ville fort ancienne, & qui fut fort conſiderable : 


_ ſon port eſt peu de choſe , & for” commerce tombe : 


il y a un archev&que. 


o 
des meilleures du royaume. Le Gouverneur de la 


province y reſide. 


Le cap de Leuca, eſt cette pointe de derts qui eſt 


pres de 8. Maria di Leuca: on Vappelle auſſi Fin Merra. 
La partie orientale de cette province Etoit ancien- 


nement habitẽe par les Salentins. 


LEO 


4: "ha CaLazuy. 


La Calabre, 'h province py plus meridionale du 


royaume, contient trois autres provinces, qui ſont la 


Bafilicate, au Nord, la Calabre Ulterieure au Sud, & ; 


la Calabre Citirieure au mili ieu. 


1 14 BAGLLcArR, autrefois 3 Fr 


eſt baignẽe à VE. par le golfe de Tarente, &c. Le ban, 
quoique rude, ne laiſſe pas de produire du ble, du vin, 


de I'huile, du fafran, du coton, de la cire & du miel. 
| Cirenza, 


Fs 


, 2 E - — " ä * ; 
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Cirenza, ou Acerenza, au N. Ou., en eſt la capitale. 
C'eſt une ville archiepiſcopale, & preſque ruinẽe & de- 


ſerte. Fenoza, au N. Ou., eveche avec titre de Prin- 


apa A donne e A a celebre 9 ly- 
K , 


I La Calabre Crexizons. 


Cette province eſt baignse de la mer Mediterrane 


| 3 POueſt, & du golfe de Tarente 3 VEft, &c. & fe 


nommoit anciennement Brutium, Elle nourrit du 
betail, a de la ſoie & de Facier: on y recueille de 
Phuile fort eftimee, & de la manne excellente; on y 


fait du ſel tres blanc. La Calobre eſt fort ſujette a aux. 


tremblemens de terre. 
Coſenza, archeveche, vers le 8. „en eſt la capitale. 
Strongoli, eveche, a VE, , & Roſſano, archeveche, au 


N. E., ſont les — SINE 


III. Is Calabre Urrz RIEURE. 


8 province eſt la plus meridionale. Elle 8 
beaucoup de ble, d' excellente manne, du miel, de tres 


bons fruits, & des chevaux tres vigoureux. 


* Rego, archeveche, au S. Ou. „ ſur le F are „ou 


detroit de Meſſine, en eſt la ville principale. Elle eſt 
encore aſſeꝝ conſiderable z quoiqu' elle aft «te pillee 


pluſieurs fois par les Corſaires de Barbarie: : ceſt le 


grand paſſage pour aller dans la Sicile. 


On trouve les villes epiſcopales ſuivantes en par- 


courant les cotes de ce pais ;\ ſavoir Bova au S. E. de 


Regio. | Cantazaro. au N. E., petite ville on le Gou- 


verneur de la. province refide : St. Severino au N. E., 


autre * ville: - 2 IE. de cette ville, <toit la petite 
ile 


1 * 
7 
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ile. de Calipſe, - mentionnse dans Homere. -. { e 
PH: 1 As 7 N Foe mn m_ ms in 


i © gs 


— 


* 
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II y a trois les conſiderables a aux environs de IItalie, 


la Sicile, la Sardaigne, & Vile de Corſe: j'y joindrai 


celle de Halle, comme ẽtant peu Eloj gnee, & relevant 
de la Sicile. 


I. La S102. 


. Sicile eſt la . grande Je de la mer r Mediter- 
rance avec titre de royaume. Elle eſt vis-i-vis la 


.partie-meridionale du royaume de Naples, dont elle 
eſt ſẽparẽe par un detroit, qui n'a pas une lieue de 
largeur. Elle s' appelloĩt anciennement Trinacria, de 

ſes trois principaux caps, le Cap de Faro, pres de 
Meſſine, à l' Orient; celui de Paſſaro, au midi, & 


celui de Boto, a l' Occident. Elle eſt entre les 36 & 
39 degr. de latitude ſeptentrionale, „ & les 30 & 34 
degr. de longitude orientale. On lui donne 200 lieues 
de cotes, & 50 lieues de largeur. L'air y eſt ſain, 
quoique fort chaud. Le paĩs eſt charge de montagnes, 
dont la plus ctlebre eſt le mont Etna, ou Gibel, qui 

vomit des flammes. Elle eft pourtant ſi fertile en orins, 


en vins & en fruits, qu'on Yappelloit anciennement le 


grenier de V'Italie, & la nourricière du peuple Romain. 
On y recueille auſſi quantitẽ d'huile, du ſucre, du ſafran, 


1 14 ſoie, du miel, de la cire, & pluſieurs fimples. 
Les tremblemens de terre y ſont ſouvent funeſtes. 


115 en eut un en 1693. qui s'y fit ſentir pendant trois 


Jours de ſuite, le 9, le 10 & le 11 de Janvier; il 


renverſa 


PRE 7 - 807 
renverſa enticrement les villes de Catania & d' Agouſte, 
endommagea beaucoup Sirucuſe & un grand nombre 
d'autres villes & de villages, & ecraſa ſous ſes ruines 
cent cinquante mille perſonnes, ſans celles qui 
rirent de faim à la campagne. La Sicile Molongteme | 
le theatre de la guerre entre les Carthaginois & les Ro- 


mains; ces derniers en demeurèrent enfin paiſibles poſ- 


ſefleurs, & dont elle fut la premiere conquete hors de 
I' Italie. Dans la decadence de Empire Romain, 
elle fut pillee & uſurpee par les Vandales en 439, & 
440. Belifaire la prit en 535; & depuis, les Sar- 
raſins s'y ẽtablirent. Leurs Gouverneurs ſe main- 


tinrent depuis environ Pan 827. juſqu'en 1070, qu ils 
en furent chafles par les Normans. 


En 1264 Charles de France, Duc d Anjou, fr de- 


lend Roi de Sicile & de Jeruſalem ; . & apres, avoir 
remportẽ une grande victoire ſur Mainfroĩ, qui y fut 
tus, il prit poſſeſſion du royaume de Sicile. Mais les 
Arragonois, qui la lui diſputoient, firent 6 Egorger tous 
les F rangois le jour de Paques de Van 1282, 2a I'heure 
de yepres;-. & C'eſt ce maſſacre qu'on appelle les 
Hadres Siciliennes. Depuis ce tems· la „les Rois 
& Eſpagne en ont joui en qualité de Rois d 'Arrag on ; 
mais par la paix d' Utrecht en 1713, h eile aut 
donne au Duc de Savoie, qui en prit le titre de Roi. 
En 1718. les Eſpagnols attaquerent , la Sicile & Pau- 
roient priſe, ſi les Anglois n'avoient ẽtẽ au ſecours 
du Duc de Savoie. En 1720, ce Prince cẽda cette ile 
a FEmpereur, & eut en Echange celle de Sardaigne. | 
La Maiſon d' Autriche ra palledee, avec le royaume de 
Naples, juſqu'en 2736, que Don Carlos, Infant d'Eſ- 
pagne, devint maitre de lun & de l'autre par le Traits 


de e Vienne. * a pris le dire de Roi des deux Siciles, 
que 
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_ que prit Roger Roſſo, environ Van 1125, lorquil forma 
ce royaume, On appelloit Pile de Sicile, la Sicile Ul- 
tirieure, ou au de-la du Fare; & le royaume de Na- 
ples, la Sicile Citerieure, ou en deca du Fare. 

II n'y a point de riviere conſiderable en Sicile ; mais 
il y en a beaucoup de petites. 

On la diviſe en trois vallees ; celle de 1 au 
Nord-Eſt, celle de Noto au Sud, & celle de Mazara 
a YOueſt. On joint ordinairement a Ja Sicile les iles 
de Lipari, qui en font voiſines, au Nord, & qui ont 

* ſon ſort depuis long-tems. 


I. La Vale de DEMONA. 


Elle occupe le Nord-Eft de la Sicile. On trouve 
Me ſſine, Taormina, & Catania, ſur fa cõte orientale ; 
& Mzclazzo, Patti & Cefalu, ſur fa cote ſeptentrionale. 
de meme nom. C'eſt une ville forte, grande, belle, 
riche & marchande. Son commerce qui eſt conſi- 

deéerable, conſiſte en ſoie, en ſoufre, en creme de tartre 
& en grains. La commodite de ſon port, qui ſe 
trouve ſur la route de tous les vaiſſeaux qui vont au 
Levant, ou qui en viennent, lui attire ſans ceſſe un 
grand nombre d' ẽtrangers, qui y font fleurir le Ne- 
goce. Sur la pointe de terre, qui eſt au N. E. de 
cette ville, eſt place le fare, ou la tour, avec un fanal 

*pour diriger les mariniers durant la nuit, dans le 
paſſage dangereux de ce detroit ; ien 
ce cap, prend le nom de Far. 

On donne auſſi le nom de Faro au detroit oo lequel 
Ja tour eſt fituce. Ce detroit ſepare le royaume de 
Naples de celui de Sicile, & recoit le nom de Meſſine, 
qui en eſt tout pres, Ce canal, ou Fare de Meſſine, 
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eſt fameux par le flux & le reflux qui s'y fait ” = 
en ſix heures, & qui eſt quelquefois fi rapide, 
emporte les vaiſſeaux, malgrẽ la reſiſtance des _— : 
x les fait perir. II y a auſſi à l'entrẽe ſeptentrionale 
du dẽtroit, un ᷑cueil & un goufre, nommẽès par 
les anciens, Scylla, & Charybdis. Le premier qu'on 
nomme bert hu Capo Sciglio, eſt un rocher de la 
cõte de Calabre, qui s avance en forme de preſqu'ile, 
vers le cap de Fare en Sicile. Ce rocher eſt tres dan- 
gereux : tous les vaiſſeaux qui y ſont emportẽs par la 
violence du flux, ou par celle des vents, y perifſent 
ſans reſſource. L'autre nommé Charybde, eſt pres 
du cap de Fare en Sicile : c'eſt un tournant d' eau, 
qui a environ trente pas de diametre. Les matelots le 
craignoient beaucoup autrefois : aujourd* hui ceux de 
Meſſine, vont sy promener avec des argues plates; 3 
& apiès y avoir fait pluſieurs tours au gre d de Peau, ils 
s' en retirent a force de rames.. _ | 

Taormina , port, au 8. Ou., eſt une ancienne & 
Jolie. ville, batie fur un rocher. . 

Catania, au S, Ou., eſt une ville Pars ancienne, 
bitie depuis celle qui fut ruinẽe par le mont Gibel. 
Elle eſt ſituẽe dans un terroir tres: ferrile, mais fort | 
* expoſce à des tremblemens de terre. Melazza, Patti 
& Cefalu , ſont trois petites villes ẽpiſcopales, qu'on 
trouve de PEſt a VOueſt, ſur la cote ſeptentrionale. 

Le mont Gibel, ou mont Etna, eſt la plus haute & | 
la plus remarquable de toutes les montagnes de la Si- 
cile. Il fait ſouvent paroitre des flammes dans Fob- 
ſcurite de la nuit, & jette quelquefois en Pair du feu, 
des cailloux calcines , & des cendres briilantes , par 
une ouverture qui eſt large de ſept ou huit milles. 


on” 
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Le fommet de eette montagne eſt; pourtant couvert de 
neige. Son tour eſt de 70, d'autres diſent de 100 
milles, & elle eſt couverte de vignes d'un cote, :& de 
bois de Pautre. Les feux que l Etna vomit ſont aſſea 
ordinaires; mais les dẽgats des anntes 1535, 1554 
1556, 1579, 1669 & 1693, ont fait le plus de bruit 
dans les hiſtoires. Les Poëtes ont feint que Jupiter 


FCeraſa le Giant Tipbie, ou ſelon d'autres, Encelade, 


ſous cette montagne. Strabon ęécrit que toute J ile eſt 
n 12 . et entrailles ſont pleines de feu. 


L Wiler de N O T O. 


yn Eile occupe le Sud de la Sicile. Gil trouve F 
FOrient, du Nord au Sud, Wt vlles OI 
Siracuſa & de Noro. r 1 | 

Alguſta, la plus a 4 oath! Vale, * 
un afſez bon port. Elle fut preſqu” entlẽrement ruinẽe 
par le enn meat de terre * le feu du mont be R 
en 1693. l N | 

- Siraguſa, ou Siracuſe, * bon port, Etoit autre - 
fois Ia capitale de toute la Sicile, & une aſſez puiſſante 
Republique : c*&toit une des Plus _ 4 * 925 
ccœlebres villes du Monde. 

On dit que Lair y toit fi pur & 6 wet; aid n'y 
avoit point de jour dans Pannee', quelque nebuleux 
qu'il füt, que le ſoleil ny part. On aſſure qu'elle 
avoit au de la de ſept | lues de circuit. Elle conſiſtoit 


en quatre villes: tout cela ẽtoĩt fortifiẽ par une triple 


muraille, ayoit deux ports, & ẽtoit defendu par trois 
forrereſits. Kene paſſoit pour imprenable, & ſoũtint 


tres long-tems la guerre contre les Atheniens- & les 
Carthaginois, "Denys & Hitron ſe firent tyrans, C'elt- 


a-dire, 


Halte. 1255 221 


A-dire, en de Syracuſe; Elle fut ſouvent aſſiẽ - 
gee ſans avoir été priſe. Enfiny Marcellus rẽduiſit 
toute la Sicile ſous le pouvoir des: Romains par la 
priſe de ſa capitale. Elle fut empo Zré tous 
les efforts d Archimẽde, dont le abe eto la api | 
de ſa patrie, plus que les armes & les efforts de ans 
les autres citoyens. Aujoard'Iul 5 , Syracuſe n eſt 
qu'une partie de la ville, qu'on nommoit wee Tout 
le reſte eſt entiẽrement dẽtruit. 5 

Noto, au S. Ou.; donne ſon nom 18 Valse. 
L. ancienne ville ayant ẽté ruince en ren ſes habi- 
tans en ont bati une nouvelle aux environs. 


Au Sud eſt le cap de Paſſaro, la pointe de terre is 
plus mèridionale de 1'fle. Alicata, à vOueſt de. * 
Vallée, entre les embouchüres de la rivière. Salo eſt 
une ville bù il ſe fait un bon commerce de ble... 1555 
de cette ville eſt la montagne d. Alirate, ſur laquelle 
ll y avoit auttefois un chateau nommẽ Dædalion, on 
Phalaris, tyran d' Agrigente, tenoit le Taureau at airain, 
fameux e de ſa cruautẽ. 5 


5 3. fa Vallée de MAZARA. 


Cette Valle oceupe ales la partie cecdental a 
9938 . | 

"o® Penna an My * de Pile, 3 A 38 5B, & 20 
min. de latitude ſeptentrionale, en eſt Ia capitale, de 
meme que de toute l'ile. Elle eſt fortiſiẽe, & d- 
fendue par deux citadelies. qui ſont à l'entrẽe de ſon 
port, qui eſt fort bon; a un archevschẽ „ & ren 
beaucoup de Nobleſſe. C'e eſt une grande & belle 
ville, dans une eampagne treès fertile. Le Viceroi y 


reſide, ** les places, * 


812 JJ ws 
& les égliſes y ſont en grand nombre & magnifiques, 
Ceſt la ſeule ville on l'on bat monnoie. Son princi- 
pal nẽgoce ſe fait en ſoies & en ſoieries, en ſoufre cri, 
en creme de tartre & en ẽponges fines: on en tire 
auſſi quantite de fromens; & c'eſt là, ordinairement, 
od Marſeille & la plüpart des villes d' Italie, ont cou- 
tume de sen fournir. Cette ville ẽprouva une triſte 
cataſtrophe le 1 de Septembre 1726, par un violent 
temblement de terre, qui renverſa pres des deux tiers 
de la ville, & fit perir environ trois mille perſonnes. 
Une rue s'entre ouvrit tout à coup avec un fracas hor- 
rible, & Fon vit ſortir de ce goufre des globes de feu, 
qui rẽduiſirent tout ce quartier en cendres. | 

Montreal, au 8. Ou. , tres près de Palerme, a un 
riche archeveche, Termini, petite ville, avec up ports”. 

a VFembouchire de la riviere de ce nom. 5 
| * Trapani, a VOu., fur la mer, od l'on N Ry | 
coup de corail. Marſalla, ſur le cap de Boeo, la 
terre la plus occidentale de Vile... : Saleme, aVE., 
aſſez bonne petite ville. . au 8. . port & 
neg, 2 

* Girgenti „ ou ene „ au 8. 95 -Evechs/ 's eſt 
une des principales villes de Vile. Elle eſt defendue 
par un chãteau du cõtẽ du Nord, qui eſt le ſeul endroit 
par lequel la ville eſt acceflible. Elle a ẽtẽ autrefois 
tres conſiderable, On dit qu'elle ſubſiſte depuis plus 


3.00 deux - mille ans. Ses anciens habitans batifloient 


comme s ils euſſent cru ne devoir jamais mourir, & ils 
faifoient des repas, comme sis cuſſent cru ne pouvoir 
plus vivre. C'eſt là que regnoit le fameux tyran 
Phalaris. Elle ſouffrit beaucoup des Carthaginois & 
des Romains, & par les courſes des Sarraſins. Diodore 
de Sicile a laifſe une deſcription magnifique de ſon 


premier 
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premier Etat. a parle d'une ſtatue d' Hercule, 


qui &toit admiree à Agrigente, comme un des plus 


beaux ouvrages de Iantiquite ,, & qui avoit le nez & | 
les lèvres uſes par le grand nomhre de baiſers qu'elle 
avoit regus de ſes adorateurs. Cette ville fut encore 


illuſtre par la naiſſance d' Empidecle. & de pluſieurs autres | 


grands hommes. Voyez ſur la Sicile Leandre Alberti, 
Miſſin, &c. II y a dans les Memoires de Trevoux 


: 171 3. p. 1842. un TOs de tous les a dx de 


* | EE 
Lis Tube DE LIPARL 
Elles font au Nord & la Selle: c'eſt la Fe les 
Pottes Payens feignirent qu'etoient le royaume d' Eole, 
* des vents, & les forges de Yulcain. 
La plus grande ſe nomme Lipari, qui donne ſon 
nom à tout cet -amas d'iles: ' Pair'y eſt ſain, On y 


trouve abondamiment, des fruits, des grains, du bitume, 
du ſoufte & de l'alun, dont elle fait un bon com- 
merce. II y avoit autrefois un volcan qui a cefle. 


Lipari en eſt la capitale: «c'eſt une ville tres ancienne 


& tres forte, ſituẽe ſur un rocher eſcarpẽ de tous 
cõtẽs, & defendu par la citadelle de Pignatara. Le 
fameux Corſaire Barberouſſe, General des Tures, la 
- raina Fan 1544, mais elle s'eſt bien rẽtablie depuis. 
Vulcano, autre ile, au 8., a trois montagnes qui vo- 
miſſent des flammes. On donne ce nom aux mon- 
tagnes brulantes, qui eſt celui d'un des dieux du Pa- 

_ - ganiſme, qui prẽſidoit au feu: le peuple jettoit autre- 
_ - fois des animaux dans le feu, pour fe rendre ce dieu 
propice. Il y a un grand nombre de volcans dans les 


quatre parties du Monde. Voyez dans le Diction. de 


N à V. — le „ des plus conſiderables. 


II. LIE 


Fo. Laie. 
II. LII x pz Maire, ou MzTIr A. 


Cette dle eſt à près de 36 degres Ce Latitude. ſepten- 

trionale , à vingt- cinq lieues au Sud de la cote de 
Sicile; & a la forme dune ovale, dont le circuit eft 
environ de 20 lieues. Elle eſt cẽlẽbre dans l' Hiſtoĩre 
ſainte par le naufrage & les miracles de St. Paul. Elle 
eſt aſſez fertile en avoine, en millet, en coton & en 
fruits, mais peu en ble, & en vin. Le gibier y eſt 
excellent. Le bois y eſt extremement rare. Il n'y a 
point de betes venimeuſes. Elle appartient a l' Ordre 
des Chevaliers de Malte, auquel Charles-Quint ladonna 
en 1530, apres que les Turcs eurent pris Rhodes. 
L'ile eſt habitee , non ſeulement par les Chevaliers, 
mais par un peuple compoſe” de Grees & de Latins, 

dont les mœurs & le langage ont beaucoup de raport 

A ceux des Africains. On y compte environ 50 mille 
perſonnes. Voyesz ce que je dis ſur origine de Veta- 
bliſſement des Chevaliers de cet Ordre, à la deſcription 

de la Terre Sainte: voyez auſſi 7 des ee 

wn Halte, par Vertot. - 
Malte en eſt la ville G itndef ds Ia cõte bene, 
al un petit golfe , ou elle a quatre ports differens, 
dont l'un eſt uniquement deſtinẽ pour les galères de 
Ordre de Malte. Cette ville eſt grande, belle, & 
Tune des plus fortes du Monde. Elle eſt ſẽparẽe en 
trois parties, . fituces ſur trois. preſqu* les, ou rochers ; 
on les nomme la Valette, le Bourg & Vile de St. Ni. a 
ou de la Sangle. Ces trois quartiers ſont tres forts, & 
par leur ſituation, . & par les ouvrages qu'on y-a faits ; 
& ils ſont encore defendus par les chateaux de St. . 
die St. Kae & de Torre della Becca. „ 
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Cette ville eſt n par la . reſiſtance 
qu'elle fit contre les Turcs, qui Vaſſiegerent en 1 565, 
& qui furent obliges de ſe retirer. Elle paſſe pour im- 
7 prenable, non ſeulement a cauſe. de ſes fortifications, 
qui ſont des plus r&gulizres, mais Fe eee 
de terre à 500 pas à la ronde. Le Grand-Maitre & le 
Grand · Prieur de l Ordre de Malte y font leur rEfidencs 
ordinaire. II y a auffi un tres grand nombre de Che- 
valiers, entretenus aux depens de l' Ordre dans ſept | 
magnifiques Auberges, qui portent les noms des ſept 
Iungues, ou nations de cet Ordre, & qui ſont Provence, 
| Auvergne, France, Arragon, Coſtille, Italie & Allemagne. 
It y avoit auffi avant la Reformation une huitieme 
langue, qui &git celle d Angleterre. - I „y a. encore 
dans cette ville un tribunal de Inquiſition de beaux | 
Arſenaux, le plus bel hopital de l'Europe, & un,Eveque | 
Tuffragant de f Archeveque de Palerme, en Sicile. 
- Civitta-Vecchia, ou Mzdina, ville ẽpiſcopale, eſt au I 
milieu de Vile. Le Grand-Maitre eſt Souverain de 
' Vile de Malie, & de celles de Gozo, de:Cumin & de 
Cuminot. On lui donne la qualité d' Eminence. Ilen 


Tw 
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* fait hommage au Roi des deux VE Io * en 
35 or * e 29 Bi eee 
le 2 1 ef: 5 
& III. L'ile de 8 KE. 
10 n Cette ile 2 au ** de celle de Corſe „ A titre 1 1 
1 royaume, & eſt une des plus grandes de la mer Medi- . 
5 


by terranẽe. Elle eſt entre les 39 & 41 degr. & E de latit, 
ſept. On lui donne 57 lieues du Nord au Sud 2 

de l' Eſt à l Oueſt, & 150 de circuit. Le Pais y eſt mon- 
tagneux, mais aſſez fertile en ble, en vin, en'citrons, _. 
en oranges & en uile F K le beroit davantage s il | 


tte : POS TW Etoit 


—_ | LItalie. - 
Etoit- mieux cultive. Il y a des bois entiers d'oran- 


gers & de citronniers, qui ont 5, à 6 milles de long. 


On y trouve des mines d'argent, de ſoufre & d'alun ; 


on y fait quantite de ſel; on y nourrit beaucoup de 
betail. Les betes fauves & le gibier y ſont en abon- 
dance. On y fait un commerce conſiderable de lin, 
de fromage, de laines, de miel, &c. 

On peche beaucoup de poiſſons ſur. ces cdtes, fur- 
tout des thons & du corail, Lair y eſt ſi mal-ſain, 
que les Romains y envoyoient autrefois en exil les per- 
ſonnes de qualité, dont ils avoĩent envie de ſe defaire, 


dans la penſee que Pair groffier & corrompu de cette 
ile, ſuffiroit pour les 6ter du monde, fans qu'il fut be- 


ſoin d' y employer le fer, ni le poiſon : cependant, on 
aſſure que Pair eſt fort ſain dans la partie ſeptentrio- 


nale. Elle a eu juſqu'à A 42 villes. du tems des Ro- 
mains: aujourd'hui il n 7 en a * 8 de quelque c con- 
Hderation. 

Las Sardaigne a eu R maitres etrangers; les 


| Carthaginois, les Romains, & les Sarraſins Font poſ- 

ſedee ſucceſſivement. Les Genois & les Piſans en 
chaſztrent les derniers ; & diſputant A qui elle reſteroit, 
le Pape Boniface VIII. les mit d accord, en la donnant 


au Roi d' Arragon, dont les ſucceſſeurs l' ont gouvernẽe 


par un Viceroi, qu' ils y Keen d' Eſpagne » juſ- 


qu'en 1706, que les Anglois sen emparerent pour 


T Archiduc Charles, depuis Empereur. En 1720, le 
Duc de Savoie reęut cette ile en &change de celle de 
Sicile; ce Prince nꝰ en tire pas de grands revenus. 


Avant qu'elle appartint aux Rois d Arragon, on la 


diviſoit en quatre provincee, qui etojent ſujettes a au- 
tant de petits Souverains. On Ja diviſe can 


en Cap Logudori, au Nord, & 
5 en Cap Cagliari „ au Sud, 


La | 


tat. 45 817 
La partie occidentale de Vile eſt arroſce d'un aſſez 


bon nombre de rivières, & a les villes les plus re- 
| marquables : la partie orientale a peu de rivieres, & 
fort petites, & point de villes remarquables. 
* CAGLIARI, au Sud, A 39 degr. & 1 de latitude 


ſept. ſur le golfe de meme nom, en eſt la capitale. 
Cette ville eſt paſſablement grande & afſez marchande : 
le Viceroi & la plus grande partie de la nobleſſe du 
pais y rẽſident. Elle a une univerſitẽ, un archevechs 
une citadelle & un fort bon port. Lucifer, Evegiie 


de Cagliari , eſt fameux dans PHiftoire ä | 


du quatrieme 11 ſiẽcle. 
Sur la cote occidentale « on trouve du Sud 3 au Nord, 


Villa de Glefias, Ev. , Oriflagni, archev., Boſa, Ev., 


Algeri, ev. , Saſſari, archev. , Caftel Aragontſe, ev. 5 


Tempi au N. E. de cette FREY ville, & Terra Neva, 


ev., à VE. 


* 


Saſſari eſt la capitale de Capo Logudori, 1 plus 
grande & la plus peuplẽe du Nord. Aſinara, au N., 
St. Pietro, & St. Antiocho, au S. Ou. , ſont les 228 


petites iles les plus remarquables de celles qu ſont aux 
environs de la Sardaigne. | 


1v. 121 le de Coxs :. 


Cette tle ef au Nord de celle de garde & en 
eſt ſeparẽe par le detroit, ou bouche de Bonifacio, qui 
peut avoir 8 milles de large. Lair y eſt groſſier, & 


mal-ſain. Le terroir eſt peu fertile & mal cultive. 


Les vallẽes produiſent cependant du ble, & les col- 
lines, du vin & des fruits de diverſes ſortes. Les 
huiles & les figues y font bonnes. II y a des mon- 


tagnes qui la ſeparent en deux parties, dont celle 
Ton. . Na qui 


q —— — > F . mum. = = | —— noo ——— - d l E 
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gui eſt au midi vappelle Corſe 4 de. la lis monts 3, & 


+ Wh: 


9 R , 
I lalie, 


celle gui i eſt au Nord, Gor 
ile el d'abord 7 
le nom de ou . e | 
de bois. Elle appartient à lg Republique de Gries. 
Les Tyriens ſont les premiers maitres qu'ait eus [ile 
de Carſe. Dans la ſuite, les Carthaginois sen em- 
parerent, & apres eux les Romains. Au huitiéme 
ſiécle, les Sarraſins la prirent, Les Gengis les en 
chaſzerent Van 1144, & ant toũjours garde depuis, 
On y envoya dans le dernier fiecle, pluſieurs familles 
bum de Magniotes „ qui vivoient en Republicaing 
dans la Moree, & qui ſont fort jaloux de leur liberté. 
En 1730, les Corſes, mecontens du Gouvernement : 
des Genols, ſe revolterent & proclamerent Roi, en 
1736. Theodore , Baron de Newhoff. Les Se 
ne pouvant les reduire ont demande du ſecours à plu- 
fieurs, Puiſſances ;Etrangeres 3 mais, ni Empereur 


de def les ments, Cette 


| Charles VL, ni Louis XV, Roi de France, qui y ont 


envoyẽ de bonnes troupes & d'habiles Generaux, n'ont 
pu porter ces peuples à ſe ſoũmettre 3 leurs Sou- 
verains. A La perte qu"! ils ont faite depuis quelques 
mois de leur .Chef, qu "ils accuſent le Gouverneur 
des Genois d'avoir fait maſſacrer, les a mis dans le 
dernier dẽſeſpoir. Ils ont tous jure folemnellement, 
qu ils yangeroient ſa mort, & qu'ils periroient pliitst 


que de rentrer ſous le Gouvernement des Genois, 


Cette revglution, violente juſtifie le caractere que divers 


Auteurs donnent de ce beuple, de bruſques, feraces, 
wiclens , vnd catifs.” Les Prives font dans: Vile de 


Corſe, ce qu'etoient les tribus chea les Romains. 


La Republique Y EfiVGye ü un 1 Ge uv 


eur » qu'on _ 
tous bes deus ans. TA 


Gouverneur des Genois y f | 
Bonifacio, au Sud, a un port extremement com- 
mode, & une e batie par les 'Genois , qui 
paſſe pour une des meilleures de I'Europe, 3 cauſe de 
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latitude ſeptentribnals, en «ft 14 Ville capitale, avec 
une bonne ſortsreſſe & un port affen commode* le 
it fa fefidence, ' 


fa ſituation avantageuſe dans une preſquiile, Elle eſt 


marchande & aſlez, bien batie. FF OY fant 2. 


| Bonifacio eſt auſſi le nom que porte le dete, qui 


ſepare Vile de Corſe de la Sardaigne : 8 on 1 homme 


autrement Bocca di Bonifacio. | is 


La petite ile de Capraia, entre cee c & Wan 
appartient aux Genois, . mais elle n' a rien de conſi- 
derable. 


Il y a un fi grand nombre de petits eveches en Italie, 


que i 1 ete oblige de ſuprimer dans cette deſcription, 


Nn 2 preſque 


„ BAsTIA, au N. E. 6 de e Tie, A 4 bes & & 1 4 
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preſque toutes les villes qui n'ont rien * remar - 
quable que leurs petits eveches. 


Entre les Auteurs que Jai cites a la * i la deferip 
tion de chaque Etat de cette region, on doit con- 
ſulter principalement la Deſcription de Þ Italie par 
Liandre Alberti, le V. oyage d Italie par MAiſſen, les 
Voyages d Eſpagne & d lialie, par le P. Labat, 

 Sy/tem of Geography, 2 vol. fol. &e. 
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